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“LES ALLIES
CAPTURENT

S--tmersibles allemands au large de Kiel.

SCUS-MARINS
 

 (Voir page 3)

EN ROUTE POUR LE FRONT

i!
Le pére et le fils

2 "UTUE ...,

MERCY) sur une civiere  
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Ee , A cu as € SPL Les bombardements font toujours des morts et des

StealLaidBl ti Shad onion+3 blessés on grand nombre, on Polegne. On voit ci-heut

Cette photo, trenemise de Londres à New-York par rodie, représente les premiers un peuvre Poloncia et son enfont sur une civière,

etsanglais qui sont allés rejoindre les armées frangeises sur lo front ouest ce eprès que tous deux furent blessés eu cours d'un

eu csique d'acier, s'en vont comme un seul homme participer dle .

‘fense de leur pays et à l'enéentissement de l'hitlérieme. reid aérien sur Varsovie. (NEA Cablephoto)
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+Les Nazis avouent la
capture du“Bremen”
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MOSCOU, 16. — Lambassadesr
e Friedrich ven der Schulenberg. diclara aujourd'hui que Je famepx

paquebot allemand le “Bremen”. valant 20 millions, dent ou n'a plus de
nouvelles depuis le 30 noût, n été capturé par les Anglais. . sent

11 dit aussi que leutes les questions concernant le Bremen devras
être posées à Lord Winston Churchill. premier lord de l'amiranté -
tannique.

“Les aulorités amérienines, continue-(-il iromiquement. furent ames
Sonnes pour retarder le départ du na

le he. les destroyers anginis ent coutume d'être trés rapides.
het tesefforts des deux grandes nations. l'Angleterre tes Etats-Unis,

t réussi à saisir un bateau allemand sans défe ;
Nu Siverni dogs à oroire eee “Bremen ne serait piss à Murmansk,
Viande.

Un petit-fils de Guillaume se
Adolph Hitler)

- Un petit-fils de)
fait fuer pour

aly
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Le prince Oscar de Prame. colonel
d'un régiment mazi sar le frent
Pelonsis. a appris samedi la neu-
velle que son fils. le prince Oscar,

 don

eclait  —lembé beneradbiement”
durant une atiaque <ur un village

de in frontière. La famille entière
porte aajeurd'hui je deuil.

H y à 23 ans,
naissait le char
d'assaut
U y à eu exactement 23 ans.

avant-hier. qu'apparaissaient sur le
fiont les premiers tanks, chars
d’assaut. Plusieurs réclament Phone
neur ou l'orgueil d'avoir pensé les
premiers à munir de ntitrailleuses
des autos blindées marchant sur fe!
principe des auto-chenilles, mais!

faits précis et exacts nous font
croire que ce sont les Anglais qui
s’en sont servis les premiers, le
matin du 15 septembre 1918 sur les
champs de bataille de Flers, Mar-
tinpuich-Courtelette. On sait tout
Thonneur dont se couvrirent nos
soldats ranadiens à cette dernière |
Pace.

y en avait quinze en tout r
la première fois. S'ils furent une
faible utilité pour commencer, ila
montrèrent vite leur efficacité. On
connait aujourd'hui le degré de per- !
fertion qu'‘ila ont atteint. f
EO.

Accord russo-joponais
MOSCOU. 16. — I à été of-

fivlellement annencé ie), hier,
que les Russes el jes Japensis
avalent cemclu un necord gi-
guifiant la fin des hostilités à
ln frentière du Mandeheukoue |
et de la Mongolie.
Le Manchoukone est sous le

priectorse Japonais tandis que
Mongolie extérieure eat

  

 

—0
Londres cidera les
Juifs ais

BUCHAREST, 16. — Le gou-

rintontien d’interveniegue a A
Barharest en faveur den 10,000
Suila groupés en Pologne sur la
fremtière roumaine, a-L-en rap-
Porté aujourd'hui. Le gouverne.
ment reumaim à jusgu’iet re-
Tusé d'aider tes Juifs,

 
*

charge dun regiment d'assaut

 

allemand en Russie soviétique. le

vire de 22 heures, et en autant ve
e

BERLIN. 16.
Guillaume II est mort au service
des nazis sur le front polonais. En
effet. la famille à reçu la nouvelle
laconique suivante: “Le prince Oscar
de Prusse. lieutenant dinfanteite,
est tembé honorabiement quelque
part en Pologne”.

C'est le premier Hohenzollern
victime de la guerre. 1} etait le fils

du prince Oscar de Prusse. Né à
Potsdam en 1915. le 12 juillet. 11
avait son service mulitaire avant de

  
  

 

 choisir cette carrière dans les rangs
des nazis. Le jeune prince condui-
sait une compagnie à ! a:taque lors-
qu'il tomba les a mes à la main. Les
nouvelles aiteignirent la famille
alors que son frère. le prince Bur-
chard, est aussi sur le front polo- [8

Le pére 54nafs. dans la Ve infanterie
du jeune prince defuni. est le cu-
quieme fils de Guillaume II. le soii-
taire de Doorn. IT est colonel en

 

 

Mgr Bruchési
administré

 

   x,
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Mgr Paul Brucbesi. archeveque
de Meniréal, malade depuis plu-
sieurs années, à reçu les derniers
wmeremenis des maine de Mgr
Georges Gauthier. arrhevique-
condjuicur, dane hb journée de
vendredi, et samedi matin. on
rapportait que l'état du prélai
était assez sérieux.

Au palsis archiépiecopal, on dit
que in maladie de Mgr Bruchési
n'en esl pas encore rendue à un
peiat alarmant, et qu'il n’y 2 pas
encore leu d'entretenir à son sujet
des erainies sérieuses, à moins que
des romplications ne surviennen:.
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Diner intime ou mejor |
Boivin et ou copiteine |
Sobourin eux Oliviers

————
Mercredi soir, le 20 septembre. à

7 beures, p.m. aura lieu un diner
intime ert par Ja nociété des
Oliviers, au Major J.-A. Boivin et
au capitaine J-Armand Sabourin,
D.D.C. à l'occasion de leur promo-
tion aux Fusilliers Mont-Royal. On
compte rmi les invités le It-colo-
nel Paul Grenier, 0.C. ot nen offi-
ciern; Jo It-olonel À. Plante: le
It-cofonel R. Bourassa; le K-cotonel
P.-A. Piuze: le K-colonei (. Lebel.
On nait que le enpitaine Habourin
vient d'être nommé auménier mi-Htaire du Ge 14 nt des Funil-
Vers Mont-Royal,
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bureau de rensure allemande, an

alle polonaise reve0

cote proto telegraphies, op +

u lieu d'être au pied de
l’autel avec sa fiancée, il
est derrière les barreaux

Un jeune chômeurse querelle avec so fiancée la veille de son mariage,
— ll blesse sa future belle-mère d'un coup de feu. — La policel'oppré.

hende. — Triste aventure.

Hitler salué par ses trou
vey
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5’ [Hon de an future belle-ni

'naurait pas leu Tou
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Un jeune homme de 1» na qudevait épouser am flans meg

matin. s'est retrouvé re jay
barreaux d'une cellule 4) sve
tiré des coups de feu dai. , dre.

+
St s'agit d'un nomme Hs «

Blond. chômeur de MacKas.,
à comparu, samedi mat: . «an un
magistrat. sous une ac “on pe
tentalive de meurtre Du, +. 4: un.
formations de la pole sure
LeBiond était allé visi. fa.
cée, Mile Marguerite De: | ,
rue Sebastopol Ils dev. ,,,.
per ensemble des dernu Goa.
tis. Mais ile se quere ‘a
Jeune fille déclarm que < ape

en

u
cu

Le.

BL

File lui demanda de
il etait entré. Le jJeurr

se {it pas prier pour p:»
le Cependant, t! revin:
AM et c'est la mère .
fille qui ouvrit la por.

coup de feu et atleig:.
reuse dans je bras di

| second coup pour etei:.
pe electrique à la po '
meure La vieille da:
facture Ele pe
beaucoup de sang. O:
po:ier & l'hôpital Ge
‘val où elle est sou
Le sergent-detectin

“ ,couasde de mut du

Cf pad pmwedi pac ie

vert le chancelier Hitler socerant

le “Heil Hitler” de sex trvupen ale: qu'il tait cu. entrée dans la

ect ronguir de |ods,
 

RUE COURSOL, UN HOMME
TOMBE DU TOIT, SE

RELEVE ET VASE COUCHER "fs.
la famille de Noël Allen habiter

un rez-de-chaussee au no. 2561 jue
Courso! Le soir de vendredi toute
a famille prenait lair sur ja vé-
andah quand un gamin. juché aur
in balcon ‘voisin. commença sou-
dain à leur promener sur la figure
sine puissente lampe électrique

Le jeu continua quelque temp
S: bien que Noe! Allen. agacé. ré-
soiut dy mettre fin: 11 grimperait
sur Je toit de sa propre maison. re-
descendrait par je toit voiun et
capturerait ainsi Vimportun.

Allen grimpa sans encombre jus-
qusu {ot de la maison de trois
étages. Mais if venail A peine dy
arriver quil s'accrocha dans la cor-
niche et tomba dans le vide. d'une
hauteur d'une cinquanisine de
pieds. La famille Alen. qui suivait
anxieusement l'ascension. vit le
corps s'écraser dans je cour de le

Tous accoururent angoiussé Man
Noël était dejà debout. + dirigeait ;
Vers (a maison: un peu étourdt
on le comprend nisément 0 se
couche. Semedi matin. seuls quei- |
ques bieus légers pouvaient lui rap-
peler son aventure

loœmnbe sorcupe de ce:
Deux heures apir-

apprehenda le jeune

langle des rues (4
Wellington. Le prèver
avait jeté son fuv.
dépotoir attué non
fusil fut trouvé et
nue son enquête
Le jeune LeBlond

vue au quartier-gei
Sûre:e pendant trols
Desmarais a fixé son - ‘
“Wmineire au 27 septen
— ——

S.O.S. désespere

aX

ls
>

epid
ne

ve eet

paste radiephoniqu:
rime Américaine
an "N. O, 8. desespe::
vise torpiité je ions
du Massachusetl |. aver
diamit: "Nous reuli + ages

avoir été torpiile pu 1 oe
maria”.
 

L’“AQUITANIA” ARRIVE À
NEW-YORK SAIN ET SAUF
NEW-YORK. 16. Le sieamer

britannique “Aquitania” est arrivé à
New-York aujourd'hui. ayant à son
bord. une liste de 1.600 passagers. y
compris un bon nombre de Cane-
diens. C'est la première fois depuis
que le guerre est commencée qu'un
navire marchand a fait la traversée maison.

  
se

PARI&, 16. -— Ler aviateurs Po-
lonais engagés dans le conflit sont
à donner à l'univers entier une le-
con de courage et d'héroïame qui
devrait leur gagner l'admiration
rénérale des peuples.

Lorsque leurs munitions sont
épuisée et qu'ils ne trouvent nans
armes devant l'ennemi, les ronrn-
fie Polonais refusent de céder à
ui’ ue des Bochen ot ils Jan-

ventRérolquenent à fa ary
Le cas s'ent répéié une douzaine

Les aviateur
battent héroiquement,

même sans leurs munitions
———

de l'Atlantique A bord de l“Aqui-

s Polonais
 
 

de foin déja mais la mort du liew-
tenant Pilusinaki a noulevé l'en-
thousianme de sen compatriotes.
Cerné par une escadrille de 12 davions allemands, le brave Polonais
refuse de fuir et il répondit sans
hésiter à l'attaque Bochen.
Tuttant A forces ridiculement iné-
raies, le Prionain ne vit vientôt
sans munitions. D fit demi-tour,
arréléra la vitenne de non avion et
fe raglement dans a mêlée.

n instan plus tard, ’écra-
sait mert sur

J
e

noû main... m om  Pagnie de deux avions allemands.

 

tania”. on remarquasp met

te vice-maréchal de le ‘++ AN

Perce qui vient ici pour cure ¢ Bee

Jes autorités canadiennes Agile

tania” était armé de cas peur

aa défense. Ti fut escoité « de
MFtvroyer pour la première «

m traveraée puis continus wat 0

y a jusqu'ici 36 vaisseaux « hwerd
. aecoulés par lea sous-me a

mands. Les trois dernier:

furent un steamer beige >: "sit
marchend anglais et un»: + rian
dala. Les Anglais de Jeu. ««‘é »
noncent qu'ils ont coulé un her res
dre de aubmersibles enr

— -—. ——

L'hypnotisme l’éveslie
de se léthargie
—

PALERME,A ee
* motion, viv

fillede19 ans, habitant on vilsce
de Sicile, tombait en letbarre
Pendant quatre mois elle ne donne
pas signe de vie. On driv pt

 

de le sauver, malgré ++ pe
nllentifs, quand un med "i
d'uner de pnotisme. 4
sieurs semaines d'efforts lv Pine

ir la jeun

= parvint

à

ré nortie *

= son inquiétant sommet -

fm  



sous-marins allemands
 coulés et 8 capturés

+

ernière
heure

fous-marin allemand
8 ”

turé “por accident
cap LONDRES, 16. — Un sous-

marin allemand fut ©

tout à (ait accidentellemen

; fourd'hui alors que le sub

nible exécutant sen manoeuvres

| de levée se trouvs soudaine-

ment a quelques cents verges

d'un destroyer amgl Celle

nouvelle fut rappertée par le

London Daily Mail.

Le destroyer après avoir

inté ses canone sur le sous-

Pi le força à se rendre et

le tous jusqu'à unport d'atta-

che, comme trophée.

Un croît que ce sous-marin

est un de ceux dent l'Amirauté

Hritannique annonçait hier la

capture.
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Contre-attaque

allemande repoussee
PARIS, 16, — Les armées

françaises ont repoussé une
rulente contre-attaque alles

mande, dans la vallée de Nied.
dans un secteur du front de

Monelle; l'artillerie nazie la-
boure les positions françaines

au sud de Sararbruechen: les
forces nériennes françaises el
allemandes ont livré plusieurs

rombats au-dessus du front
ouest.
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| Berlin annonce }
des goins ,

BERLIN, 16, — On rapporte
de la capitale du Keich l'ae-
cupation allemande de l'rere-

' mil située à 60 mitles à l'uvest
de femberg. Les Allemands
auraient fait 8.000 prisonniers
polonais et se seraient emparés
de 126 canons, On annonce
aussi la prise de Bialystok.
stuee à 100 milles ou nord-est
de Varsovie. Les Allemands
mellent les prisonniers polo.
hais au (ravail, sur leu fermes
du Reich,

 

©

Les diplomates fuient
la Pologne

UF TA FRONTIÈREPOLO-
MAINE, 16. — L'avant-garde
d'un groupe de réfugiésdiplo-
matiques, comprenant des
riens françaisen et anglaiseu,
est en route pour la Roumanie,
rur le conseil du gousernement
polonais, Le président Moscic-
ki et les autréw membres du
cabinet sont encore dans la
ville de frantère de Zalenzcz) -
Ki. Une armée de tankn alle-
mands n'enfonce dans le aud-
ouest de la l'ologne pour cou-
per la retraite en Roumanie,

0

Accusé d'avoir empéché
le recrutement

TORONTO, 186. Frank
Watson, de Toronto, a été ar-
tete hier et traduit devant un
Juge nous l'accuration d'avoir
travaillé encontre du nou-
vel acte “Mesures de Guerre
du Canada” que le Parlement
3 vale au cours de la semaine
dernière.
Watson à plaidé non coupa-

ie el le cautionnement a été
fire à 810,000. Watson ext ac-
usé d'avoir fait dew déclara-
tions sunceptiblen de nuire au
recrutemont,

0

Les hostilités russo-
ponoises suspendues

TOKYO, 16, — Le gouver-
Rement fapansis annance qu's-
bres l'armintice de non-agrer-
sion xignée hier, len hontilitén
«ur la frontière mongole sont
suspenduen. Les troupes gar-

 

   

 

 

 En quelques semaines, les Amirautés anglaise=
et française affirment qu'elles purgeront la
mer des sous-marins et des mines quil‘infes-
tent. — Avec à date 70 naviressaisis, le blocus

s'avère effectif.

LES ALLIES REPRENNENT LE CONTROLE
DE LA MER
———

PARIS, 16. — Malgré les réti-
cences volontaires des Amirautés
alliées, on à appris aumedi de sour-| maritime, de se procurer des ravi-
ce officieuse que le nombre des}taillements. Cette arme économi-
sous-marins allemands tombés aux}que constitue encore un énorme
mains des alliés à date est de dix:; facteur. D'ores et déjà, aucun na-
deux ont été coulér, huit capturés vire ne peut plus approcher les
avec leurs équipages. C’est ce qui
explique le ton définitivement op-
timiste de l'Amirauté anglaise dans
ses promestes formelles aux ma-
rines marchandes de les protéger; À date, 70 navires de toutes sortes
contre tout danger. ont été saisis.

Partout, sur toutex les routex; POURQUOI L'ON CACHE LE
fréquentées, des croiseurs guettent: SORT DES SOUS-MARINS
lex sous-marins, des dragueurs de| L'Ami ; ; ;
mines arrachent à la mer des ton-! L'Amirauté britannique refuxe de
nes d'explosifs. Apres les multiples ; denner tout détail sur les Te
sinistres maurtimes des premiers, Var" coulésou ca bicker ea
jours, explicablex par le fait que. Pour,Leux al abord pour
l'Allemagne avait posté ses sous. PS er que emagne  expe-
marins aux endioits stratégiques die a Dose le en
dés avant le début de Ja guerre, le, remp acer de “Ee qu elle =au-
nomiste de cen sinistier à progres-, * être dixparus. Ft aussi parce
sivement diminué. A nouveau, 1a’ VUE Je fait de ne rien savoir du
marine marchande peut voyager sort des sous-marins disparus est
dane tre nécurité relative: l’An- susceptible de jeter le désarroi
gleterre et la France ont repris le dans l'Amira te ennemie. à

les Anglais ont perfectionné im-contrôle ahrolu de la mer. A "|
LE REICH ISOLE DU MONDE mensément le systeme d'attaque

On ns “ Dee ac, sous-marine. € haque croiseur pos-
On sait que l'une des grandes ede de delicats 8 t

3 . : ppareils de d
caunes de la defaite del'Allemagne tection qui lui permettent de loca-

lier assez facilement le sous-ma-
117 poursuivi. Un se sert de bombes
spéciales capables de rendre inof-
fensifs des submersibles situés dans

 

se trouvait, isolée par le blocus

 

pection des navires neutres permet
d’arréter toute cargaison que l’on
peut croire destinée à l'Allemagne.

 

  

 
 

Venant de Montréal,
le Fonad Head

 

est coulé un rayon d'un demi-mille: l'écla-
LONDRES, 16. — Le cargo tement de ces bombes détériore

“Fanad Jaugeant 5.200 presque à chaque coup les délicats

 

appareils des sous-marins, les for-
çant à remonter en surface, Et les

té était anglais, avait été cens- pointeurs britanniques ont ordre de
truit en 1917 et filait de Ment- couler aussitôt tout sous-marin qui

réal à Belfast. On n'a encore ne se tend pas des son apparition
aucun détail de la tragédie. jen surface,

r à

tonnes a été roule hier soir dans
l'Atlantique. Le vaisseau torpil- |
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en 1918 fut l'impossibilité où elle ¢t de la politique attendent avec

ports allemands; bien plus, l’ins-,

  

      

   

  

   

  

               

“Le Canada sera utile
par ses avions”

NEW-YORK, 16. (Spécial
“Petit Journal” par I.NS5.
Alors que les leaders des Eta -
Unis dans Je domaine de la finance

vement de révision. On rappelle
aux lecteurs que, en mars dernier,
Bishop se rendit expressément à
Washington pour discuter de pro-
blèmes de défense entre le Canada
et les Etats-Unis avec l'assistant-

au

impatience le débat qui sera peut-
être le plus important dans l'his-| secrétaire de Ja guerre Louis John-
toire den Etats-Unis, à savoir la son, et que plus tard il déjeuna
‘session spéciale du congrès pour lalavec le président Roosevelt lui-
{révision de l'acte de neutralité, per-|méme auquel il raconta ses fa-
mettant aux Etats-Unis de vendre meures aventures dans l'air,
‘au Canada les parties d'aéroplane! Dans une analyse de la situation
qui nous sont si nécessaires et qui Bishop, maintenant âgé de 45 ans,
sont aussi envoyées en Angleterre, ; déclara dans une interview que la
le fameux as aviateur de la der- grande et pressante nécessité pour
nière guerre Billy Bishop vient de le l‘'anada était de bâtir des avions
déclare: que l'aide la plus pré- et d'entiainer beaucoup de pilotes
cieuse du Canada à la (rande- pour la guerre qui promet d'être
Bretagne sera un contingent de pi- longue.
lotes et d'aéroplanes. ! On sait qu'actuellement on hâte

ASHINC - la production d'avions et qu'une
BISHOP A WASHINGTON  <umme de $5.000.000 a été votée
De reputation internationale, pour 18 entrainements d'aviateurs.

Bishop. qui est vice-president de la Le colonel Bishop est admiré et
MeColl Frontenac et qui réside de- | honoré de tous. En 1428, lors d'un
puis assez longtemps à Montréal! vosage à Berlin. il avait été partie
avec sa femme et ses deux enfants, culièrement bien reçu par le leader
serait en relations intimes avec No 2 du Rivich. Herr Herman Gos.
ceux qui s'occupent de ce mou- ring.

Les transactions
à l’étranger
‘sont interceptées

Toutes les barques à cha:tes ont
1efusé, a partic de samedi matin,
toute transaction en dehors du pays.

Ainsi, un Mantiralais qui avait
acheté 30 actions de la compagnie

 

Toutes les transactions étiun-
gères à Montiéal et a travers le
Canada ont été interveptées, same-
di. par la création du “Federal
Foreign Exchange Control Board.”

 

Constitue sur les lois mises en US Steel, à voulu. samedi. ies

force lors de la dernière session — evend.e pour encaisser un cer-
lois spéciales pour le temps de tain profit, mais vela lui a été
guerre — ce bureau est entre en défendu. Il est sûr que plusieurs

personnes se tivuvert dans le mé-
me cas.

Quelaur à demandé si l'on pou-
t acheter des fonds américains.

Non, lui a-t-on répondu. car dans
ee cas vous seriez passible d'em-
prisonnement.”

CL Les mesures prises dernierement
H ordonnent à tout citoyen du Cana-

D da qui contrôle pour plus de $1.000
de valeurs étrangères d'en faire
Te appot au bureau.

fonctions, et la Banque du Catada
est son seul agent.
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l'inspection des futurs
‘aigles’ canadiens

L'un des détachements les plus
fiers et Jes plus décidés à “faire
l'honneur de son pars” est celui de
la liSieme escadrille de la Force
aérienne canadienne dont les
quartiers généraux sont à 4895
DeBullion. En haut, le lieutenant
A. Raymond. officier commandant

de l'escadrille, fait l'inspection de
ses hommes rigides à l'attention.
Derriere lui se trouvent le lieute-
nant Paul Dionne et le Heutenant
G. Vadboucoeur. En bas, les avia-
teurs militaires s'exerçant pour la
parade d'église qui aura lieu au-
jourd'hui méme, dimanche. Dans
quelques mois, ces jeunes aigles
écriront peut-étre leurs noms en
lettres immortellen dans le ciel de
la gloire. «Photo le ‘Petit Journal) 

 

 

 deut cependant leurs positions.
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4 Pologne, mais sontfacilement abattus à l’oues
Les Nazis occupent Gdynia

 

Les avions allemands dépéchés en contre-
attaque contreles poilus français, sont abattus
ou repoussés. — Cependant qu'en Pologne, les
avions ont commencé un règne de la terreur!’ ;
pour forcer le gouvernement polonais à se

   
a

rendre. on rapporte que les avinalle- {
mands sèment laterreur vers

PARIS, 16. — Les soldats des Loute la ca . Les moindres ve
premières lignes ul villes sont bardées par des
sont maintenant installe ts nuées d'avoins; même en rase cam-
hauteurs dominant Saarbruecken, , on bombarde les iés,

ont vu' soudain vendredi arriver sur fa autos. À bareLesee.
eux, de l'horizon ennemi, une nués Lille devrait jouir de l'immuni-

terrer dans tous ies abris possibles.
Mais l'avance française ne fut

d'avions allemands Tolant Dliedes té diplomatique, chacun doit se ré-
fugier plusieurs fois par jour dans
des abris hâtivement construits.

! Des avions, volant à ras de terre,
ont même mitraillé les paysans qui
‘s'étaient réunis place du marché.longtemps retardée: des

Magi vérent bi Ce que veulent les Allemands, c’est

Maginot Srrivén À bientôt por = interrompre absolument tout vesti-

rent tôt fait de faire fuir les for- £5, 3 vie normale par toute le
mations ennemies, après en avoir pastiscette Ÿ ont 881. for Ton

abattu ua bon ombre. Les combats Pils de forcer eur Duvernement

bobdats vaient. presqueatin à abandonner une lutte inutile.
- ———_>m—

guer les figures des pilotes. . .

p0n“apporteJacapturejar = Un navire français
lages avoisinant Saarbrueck - A A ; ag

LeetreEre bourré d'explosifs | Pa.
: ° - ; 4 A

clé Le vilsur des auteurs lar: éclate dans le port Rp a
em Les tranchées ereuséer par les Polonais, pour défendre dprement leur ville de tii

maintenant occupées, comme l'illuatre la photo. par les mitrailleurs allemands. après L.
ce port de mer sur la Baltique. Celte photo, après avoir été soumise au censeurs ni”.

été radiotélégraphé de Berlix à New-York.

 

    
    

  

  
   
  

   

   

   

 

   
  

  

la ville et même les quelques rou- Casablanca, 16. — Un rapport non
tes qui ia relient encore à l'intérieur confirmé venu samedi matin du!
du pays Maroc voudrait qu'un navire farn- |

L'état-major français évalue à cais de guerre à bord duquel on em-
trois divisions, soit environ 35,000 barquait une forte cargaison de, \
hommes, les troupes allemandes qui mines aurait éclaté dans le port de Le sénateur
protègent la retraite vers les for Cassbiancs. L'explosion aurait est lg, $. McLennon meurt Sur un paquebot hollandais,
ifications de a ligne Liegtreid. environ mille victimes. rat le laubi ; . . ,

‘avant-garde aise main- uestion se 0

tenant à courte distance des forts Pruton.un.ancien navire-école que subitement 6 wa les Anglais auraient découvert
principaux d- la ligne Ziegfreid. Ton avait armé à nouveau pour en, . ’ .

Les Allemands effectuent actuel- faire un porteur de mines. Le navi-: OTTAWA, 16. - \DNC Le se-| nn d d i d
lement l'évacuation rapide des ci- re, qui jaugesit 4.773 tonnes. devait Nateur John Steward McLennan est u 1 espions allemands
vils dans toute ia Sarre. Plus de partir dès le lendemain avec sa car- Mort ici, hier, après deux jours de! _
20 millions de civils, soit un quart gaison de mines flottantes vers une maladie Le vénérable politicien |
de ia population allemande, seront destination inconnu. était Agé de 86 ans. il avait cru de On trouve dans la tuyouterie du uebot ec docu
le ples rapidement possible éva-| Sur l'équipage de 424 matelots et 300 devoir de se rendre à Ottaws y paq
nis de I'Allemagne a Tintérieur du  officlers, 100 hommes auraient été /POUr la session d'urgence et il pa- (ments secrets sur la défense navale des | .1< Urs,

 

 

tués net par l'expiosion. Le reste des Talat en excellente santé. Le sé- —

 

 
 

 

; ae rent à temps.
—Les noissances diminuent Une fois la carga |

: i sonniers transportés. !fa et les marioges augmentent. I But enfin continues aa 1

cependant qu'on eut scl

0
0
8

pays.
REGNE DE LA TERREUR EN victimes aurait été fait parmi la Dateur McLennan était conservateur ROTTERDAM. 16. -- . va oth dav

__ POLOGNE foule sur les quais. Le navire était ; et 1! représentait Sydney à la Cham- pat bollandus Nour a dam, re Serer.de age *
Krzemienieck, 18. — De cette|équippé de quatre canons de 53 bre haute. après avoir été fouillé de fonds en JUNE AUTRICHIEN*.: TOIT

petite ville polonaise où se sont pouces. plus des canons anti-nériens.: Sa mort porte à 11 le nombre des: combles par lea patrouilleurs an- DEVOII! *
réfugiés les diplomates étrangers, Le navire aurait coulé aussitôt. | vacances au Sénat | glais, est arrivé à Rotterdam ven-| Le navire hollar.: wood

- dredi Joie ave?trois jours dere: par les érouitieur- de
tard. D'a rapports anglais, couvrit d'a a ca e -Lord Tweedsmuirparlepour la Croix-Rouge \'aavcto. à landes vine we is ane ame tes

ou — — -—— hol ises. aurait été un vrai’ Etats-Unis par un p de par
i centre d'espionnage allemand. Tren-'quebot. un certain a

A te-quatre matelots d'origine alle- prétendait réfugie de
g ' mande sont détenus par I'Amirauté clarait a tout le n- aad

anglaise. Une importante cargai- s'engager dans lav nat €
2 son de cuivre, envoyé en Hollande nique. Stern a ete - af |
| pour être revenue à l'Allemagne entente avec le go:v Ct heb €
TR (allèguent les Anglais), à été sai- landais, le patrouil «

A I sie. Mais ce qui a surtout motivé cargaison, à charge t

i le long reta dupaquebot. c'est lon commanditaires |.
4 tla découverte A bord de deux mys. Le paquebot allait ; C

i térieux personnages qu'on croit oc- nuer sa route quand. «

; ! J cations d'une myst, «
chienne, on trouva du

PS LE CANADA COMPTE terie d'une cabine un ot lime $
’ portantsdocument" ef 3

cos tats-l: «N 11 MILLIONS D'HABITANTS. pial, doeiii. Ml ©
— des prétendus espions. - "oa 1

à cet i «om, ferJ Selon les dernières statisti- Bas roulerea"a nn ‘

î ques la population du Co- se tranchant ln gorge < 1e dut I

4 noda est de 11,195,000 h. . atoir. Mais les méd- nit
A + . «

1
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Une réuniond'urge nee acdit lien derniirement en faveur de la Croi Rdwe, pour lancer une campagne de souscriptions. On vent atteindreve4RideDes délégués de tous les coins du Canada 4étaient

+

prisents. On vas premier plan leverneur général-

 

  
  

  

 

 

OTTAWA, 16 éphon:. 16. — (Par tél e)
Au 31 décembre, 1938, ls population
du Canada « été sstimée par Je bu-
reau fédéral de la Btatistique & 11.-
196,000 habitants, soit une sugmen-
tation de 89.000 habitants compara-
Uvement à ce qu'elle était l'année
précédente.

Voici la population de ue pro-
vince comparée avec l'année 1997:
Ne-du-Prince-Edouard, 94.000 «93.-
000): Nouvelle-Kcosse, 548,000 (542.-
060);  Nouveau-Brunæwick, 445.000
(440,000): Québec, 3,172,000 (3,135,-
000); Ontario, 3,721,000 (3,711,000);
Manitoba, 720.000 (717.000); Saskat-
chewan. 941.000 (939.000); Alberta.
763.000 (T8000), et Colombie-An-
glatse, 761,000 (781,000),
ianeay dernière, =

220,220, en 1037. Les aug- mentèrent de 07,000 à 26,306.

    

  

   

   

 

  

   

   

  

 

  

Un croiseur anglais 1"
bonne partie du voyar—- ;

DECES

CADIEUX — A Mont. 4 }
septembre 1939 & Ix bv iF 20
est décédé Odilon Quine Caliens

époux de feue Philomene logy
Les funérailles auront Heu fun
le 18 courant. Le convoi fun

rtira de sa demeur Ne 94
me ave Rosemont # » Pr
ur se rendre & l'éviise SO
ilomène où le service 1%

lébré à 8.00 hrs et de In wu cine

tière de ln Côte-des N°51 ré
de in sépulture. Parent: rt 80
sont p dy assister nans au

favitation.
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Le Pape
se prononce

 

contre

‘Allemagne
Le Reich accusé d'impiété. — On prie pour la

Pologne au Votican. — Un nonce papal réunit

tous les diplomates étrangers.

CITE DU VATICAN, 16. — {réuni sous sa présidence tous Tos

Pour la première fois deputs le diplomates étrangers. qui sont

début de la guerre, le journal offi-' maintenant réfugiés à Krzemieniec,

tiel “Osservatore Romano” prend’ pour protester contre les méthodes

directement parti contre l'Allema-' allemandes de faire la guerre dans

gne, le Iilème Reich est accusé len villes.

d'impiété et d'instinets de destruce|

ion religieuse parce que lon &

fermé es églises catholiques sous, LES RECRUES TOUCHENT

de prétexte de r plus effi- A

eacement les fidbios contre les raids! DE L ARGENT

gétiens. Prétexte consu de fil blanc,

dit l'Osservatore Romano. —

En méme teth ue la nouvelle

de la fermeture des églises en Alle-

mayne étaient venues de Pologne

 

1040 recrues des régiments
de Montréal ont touché sa-
medi leur première solde.

 

    

 

   

pp —————

#Pardon, Monsleir, c’esû dix

 

Voici certainement une photo inédite et de grande actualité. Vous voyez en effet, les deux citoyens

Qui consommèrent les deux premiers verres de bière à 10 sous dans Montréal, depuis que le verre à 5

sous n'existe plus. Les deux consommateurs sont: MM. L. J. Richard et R. R. Rousseau; le commis

est M. A. Vanier et celui qui se tient à l'arrière-plan, à côté de la caisse enregistreuse qui, comme on le

voit, marque 20 sous, est M. J. Leroux. Cette scène eut lieu jeudi dans les premières minutes de l'ouver-

ture de la taverne Cormier et elle se passe de commentaires. Pour l'information des ‘’buveurs qui n'y
comprennent plus rien”, disons qu'autrefois le verre de 5 sous était de 8 onces et que le verre de 18

sous était de 14 onces. Aujourd'hui, le verre de 10 sous n'a plus que douze onces. et son petit frère
est décédé: c'était pourtant lui le préféré. (Photo “Le Petit Journal”).
 

celles que le chapelain général de

l'armee polonaise, Mgr Relina,
avait eté gravement blessé, et que

ia |-gation papale à Varsovie avait
ét- sietruite par les bombes.

Prenant sans ambage parti pear

les Allies, le journal papal plaint

le rt de la Pologne en butte aux
nouvelles exigences d'un voisin ra-
par

— |
Samedi matin, 650 recrues du Ré-

giment de Maisonneuve et 390 des |

Pusiliers Mont-Roys! ont touché ;
leur première solde régulière. Puis
tous ont été mis en congé de week-
end. soit de 1 h. pm. samedi à lund:
matin.
Tous’ ces volontaires ont été clas- |.

sés “A” par les médecins militaires
1 n'est pas d'ailleurs le premier Les cadres des deux régiments sont

sig © des sympathies papales pour maintenant presque su complet:
les Allies. La veille, le pape avait,’ environ 200 hommes de plus. et les

sans le nommer, blimé sévérement deux régiments auront leurs pleins

l'Allemagne d'avoir préféré régler |effectifs. On n'accepte plus main-

pr les armes Un shige politique.

|

tenant à l'examen médical que
ussi, la veille, Mgr Filippo Cor- ceux dont la santé parait à pre-

  vance papal on Pologne, avait miere vue excellente.

Le sergent Japonais qui

tua 251 Chinois a coups de
sabre est désolé...

TOKIO. 16. — L'Agence Domei annonce que le sergent Matsuzaki. a

tué à lui seu! 251 soldats réguliers chinois à coups de sabre

Interviewé par le jounal Kekumin, à son retour de Chine, le sergent|

Ma‘suzaks, qui est originaire de la préfecture de Nugano. a déclaré: “Je

reviens avec deux regrets, le premie de ne pas avoir atteint mon idéal

qui était de tuer 500 soidats chinois ie second. de ne pas avoir eu l'occa-

‘Les taxes
de guerre en
Allemagne

| BERLIN, 16. — Toutes les vilies
jet toy es les communes allemandes
devront payer ie coût de la guerre
de 1939 avec le reste des individus
qui forment la nation. se:on des
chiffres qui ant été publiés, ici, ce
soir. par deux feuilles de statisti-

sion de sabrer des soldats soviétiques.”
Le sergent avait à son côté le “vaillant” sabre qui est devenu son

orgueil et celui de sa famille.

Fortune d'un million de dollar découverte

ques allemandes.
Gemeinde und Wirtschaft, service

de correspondance sur les questions
municipales, estime que les muni-
cipalités e: les communes devront
prélever Ia somme de 8500.000.000
durant chaque année du conflit, sur
leurs propres impôts. pour aider
VEtat à faire la guerre. Chaque
mois, les villes et les communes Ce-
vront donc désormais remettre a
l'Etat deux points cinq pour cent
de leurs impôts sur l'agriculture et

Grand pèlerinage à
I'Oratoire S.-Joseph

| TH y aura ce soir ‘dimanche) à
18 h. 30 un grand pèlerinage à l'Ora-
ltoire, à l'occasion de ia solennité de__dans une de nos banques
:la fête de Notre-Dame des Sept- 

| NEW.YORK, 16 -— (Spé- ausst été faites depuis. mais par

 

 

ea! qu ‘Petit Journal’ par!
Intercity News Service) — Le
télobre ‘’scandale des égouts”
qu: a chaviré toute la ville de
New York, en 192 et qui

l'acceptation du réglement ct-haut |
mentionné, toutes les réclamations |
sont annulées.

John M. Phillips avait le monopole
du seul type de tuyaux d'égoût qui
pouvait être utilisé aux Etats-Unis

sieurs jugements avaient éte prono-!Douleurs. Cette démonstration reli-

cés contre lui. mais (I est mort gieuse revétira un cachet bien par-
avant d'être traduit devant les tri- ticulier de grandeur et de éonfian-

bunaux. jee, puisque l'on exaitera tour à tour

On est d'avis que toute sa fortune la T. S. Vierge et Saint-Joseph. On

n'a pas encore été découverte En | demandera principalement à

attendant, on procédera à la distri- Reine du ciel et au Protecteur de

l'industrie forestière, cinq pour cent
de leurs impôts sur la propriété,
sept point cing pour cent de leurs
impôts sur les affaires et dix pour
cent des impôts spéciaux dont elles
frappent les citoyens. Cela donne-

 
ia ra au moins $500.000.000 par annee

au gouvernement d'Hitier. La ioi

de-'encha une série d'enquêtes

|

Pour cheerver les lois du pays. Plu- bution de ce qui à été trouvé.

 

Qui conduisit à la chute politi-
que de Tommany Hall et de
son organisation, vient d'avoir
son dernier écho vendredi,
olors qu’il fut révélé que le
Gouvernement Canadien héri-
tera d'une partie de la fortune

25 ans plus tôt

:l'Eglise de veiller sur les Intérêts allemande ne permet pas aux mu-

spirituels et temporels de notre pa- nicipalités et aux comm'nes de se
tre et du monde. Si la température décharger de ces taxes de l'E‘at sur
n'est pes favorable. l'office entier les citoyens. L'individu sera imposé
aura lieu à l'intérieur de la erypte. directement ou indirectement de six
On profitera également de Ia fête façons. Les votci:

du jour pour ériger canoniquement 1—Une surtaxe spéciale de guer-
in “Vila Matris”. à l'Oratoire Saint- re frappera le revenu, ce qui aug-

Joseph. Cette cérémonie aura lieu mentera de cinquante pour cent le
à 3 h. de l'après-midi. Les catholi- revenu annuel de l'Etat par cette

 
  

   

     
 

d'un million de dollars que le
defunt John M. Phillips avait
laissce en mouront dans le
casier d'une banque de Mon-
real.

Leone D. Powell, de Mineola. LI.
fonde de pouvoirs, à approuvé une
entente pour le réglement de la
Succession laissée par le disparu.

LA DISTRIBUTION
D'après M. Powell, le Gouverne-

Birnt américain recevra $354,000 en
féglement de l'impôt sur le revenu.
® le Gouvernement canadien, en-
Yiron 350.000. Les avocats se parta-
Seront une somme de $184.000; le
teste. aux héritiers.

L'actil canadien retrouvé dans
the banque de Montréal était cons-
as de 312 billets de mille dollars
morevarieEE et autre menue
Vion pryely cette somme à en-

s Etats-Unis se basent. pourbu réclamations, sur un jugement
= 8241246841 rendu par le guu-
tement amérionin contre Philipe
ur l'impôt sur le revenu, depuis

13 Juillet 1934.
tait Prince de Galles et
fameux Grenadiers (Juards. 918 jusqu'à 1027, le

Plusieurs réclamations avaient oat retourné dans son paye pour Le jeune homme que vous woyes mr Je photo, le deurième&

anche, n'est nul autre que le due de Windsor en 1914 alors qu il

f sl commandait un régiment des
wjourd’hus, 25 ans plus tard, le due

ques de langue anglaise auront un
office particulier à 4 h. 30.

Mort à 60 ans de
M. J.-Arthur Goulet
Nous avons appris la mort de M.

Joseph-Arthur Goulet, survenue
vendredi matin, à son domicile, 3425,
rue Evelyn, à Verdun. Il était âgé
de 60 ans. Le défunt Inisse dans le
deuil: son épouse née Arcouette
(Eva) trois fils, Arthur, Rodolphe,
et Renaud: trois filles, Mme Emile
Cuss (Simone) Céclle et Thérèse:
un frère, M. Joseph Goulet; une

soeur, Mme Olivine Poultotte: deux
petits-enfants. Maurice Goulet et
Carmen Therrien,

Les funérailles auront leu lundi

matin. Le service funèbre sera
chanté à 8 h. 30, en l'église Notre-
Dame de le Paix. Le défunt avait

été pendant dix-sept ans employé

de la Sherwin-Williams. D était
bien sonny et trés estimé de es
amis Nos sympathies & la (amille
éprouvés.

 

=
na  servir dans la guerre présente.

 

source:
: 2—Un impôt spécial de vingt
pour cent sur les prix de détail de
la bière et du tabac:
3.—Une taxe de guerre de qua-

rante cents sur cæaque bouteille de
champagne:
4—Une taxe de guerre spéciale

'de $40 sur chaque cent litres de
lcordiaux et de liqueurs:

S—Le coût de l'administration
fédérale sera réduit de cinquante
pour cent:
6—Les salaires et les prix seront

abaissés, ce qui diminuera les dé-
penses publiques. La somme écono-
misée ainsi servira à lu guerre.
L'impôt sur le revenu donne as-

tuellement en Allemagne la somme
de $2.000.000.000 par année. Il don-
nera durant le guerre la somme de
33.000.000.000 par année.
M ny aura pes d'augmentation

des impôts sur les corporations. Les
compagnies et les usines allemandes
vont être taxées indirectement, en
effet. parce qu'elles devront pren-
dre à méme leurs profits et leurs
fonds l'argent necessaire à :@ Modi-
fication de leurs établissements
pour les placer sur un véritable pied
de guerre. 
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Une jeune Montréalaise, Mlle Cécile Rioux, vient

de vivre des heures inoubliables: elle se trouvait seule

en Europe dans des circonstances bien particulières

quond la guerre o éclaté, le trois septembre dernier,
et ne savait ni quand ni commentelle pourrait revenir
ou Canada, si toutefois i
drait.
A BORD DU “SATURNIA®
nterrogés par un_représen

du “Petit Journal”, Mlle Rioux a
bien voulu nous
faire part de ses
impressions. Elle
2 quitté Montréal
le 27 juillet der-
nier pour Eepar
barquer le lende-
main à New-York
à bord du “Sa-
turnia”, de la Li-
gue italiene. Elle
à visité le Portu-
gal, PEs e,
l'Algérie, la Grè- Rieux
ce, la Yougoslavie, l'Italie et la

France.

 

Au cours de la conversation,
Mile Rioux nous a dit qu’elle se
trouvait à Rome quand les ambas-

sades britanniques ont invité les
sujets britanniques à quitter l'Ita-
lie parce qu'on ne savait pas si
Pitalie se rangerait du côté des
alliés ou du côté de l'Allemagne.
Les Italiens aiment la France, dé-
testent l'Allemagne, et la Grande-
Bretagne les laisse indifférents.
Les Italiens ne veulent pas la guer-
re et ils ne veulent pas se battre
contre les Français. ;

Dans tous les pays qu'elle a vi-
nitée, on déteste Hitler, M. Eden
west pas beaucoup plus populaire
et, dans certains milieux, on le tient
responsable de la guerre parce qu'il
n'a pas su traiter avec l'Italie et,
a poussé le Duce dans les bras de
Hitler.
OBLIGEE DE OUITTER L'ITALIE

Pour se conformer à l'invitation
de l'ambassade britannique, Mlle
Rioux a quitté Rome le 26 août.
dans la soirée. Un rapide Rome-!
Paris, où il y avait plus de passa-:
fers que de banquettes, l'a conduite
en France. A la frontière franco-
italienne on refusait la monnaie
italienne. Avant de quitter Rome.
Mile Rioux avait pris la préeau-
tion d'obtenir de faire transférer
son passage de la ligne italienne
Pour un billet de retour sur n’im-
porte quelle ligne maritime cana-
dienne ou britannique.

Sans savoir quel océanique la
Tamènerait au Canada, Mlle Rioux
a attendu sept jours à Paris.

EN FRANCE
Elle a trouvé les Francais cranes.

Sa ferame de chambre lui avait con-
fié qu’elle quittait Paris pour aller
passer ses vacances avec son mari
dans les Pyrénées. Comme elle res-

it toujours à son service, Mlle

était écrit qu'elle revien-

tion: “C’est ce sale Hitler qui gâte
mes vacances, mon mari est ap-
pelé.”

Paris n’était pas dans l'obscu-
rité et Mile Rioux a beaucoup ai-
mé ln Ville-Lumière avec ses my-
riades de lumières bleues qui don-
naient à la ville un air à la fois
de mystère et de gaité inaccou-
tumée. Tous les Parisiens étaient
gais. La nuit, les cafés et les ca-
barets regorgeaient de clients. MIle
Rioux a rencontré Jean Murat. Pen-
dant que la France mobilisa:t, les
étrangers quittaient Paris pour la
campagne. Le seul souvenir triste
qu'elle conserve de Paris, c'est l’é-
vacuation de 1,800,000 enfants, tan-
dis que les Israélites affluaient à | commencé à soupçonner qu’il venait
Paris.

 

UN BEAU VOYAGE
 

Français crânalent en disant que

‘“l’Empress” ne viendrait pes et

qu'il n'y aurait pas de guerre (tous

les Européens étaient sous l'im-
pression que les choses s'arran-

geraient sans aux armes),
tous ceux qui attendaient le bateau
étaient en proie à une vive inquié-

tude qu’ils ne parvenaient pas
dissimuler. En apercevant l'Em-
press, toute cette foule a poussé un
eri d'allégresse. Vers sept heures
‘on montait à bord et le bateau, qui
avait jeté l'ancre, est parti à ose
heures.

SUR “L'EMPRESS OF BRITAIN"

“Lapresque totalité des 2,000 pas-
sagers de l'Empress était composée
de Britanniques. Il y avait telle-
ment de passagers que les musi-
ciensiont dd rester à terre r
donner leur place. Comme l’Em-
press s'éloignait de la côte fran-
caise, la Grande-Bretagne déclarait
la guerre à l'Allemagne. Les pas-
sagers n'en surent rien ce jour-là. Le dimanche soir les passagers ont

de se passer quelque chose de g
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L'“Empress of Britain” «uper-paquebot du Pacifique Canadien était
tellement rempli de passagers que les autorités durent voir à
installer des couchettes dans les grands salons. comme on peut le
voir ici sur cette photo. Mademoiselle Rieux qui a donné ses im-
pressions de voyage et de traversée au représentant du “Petit

Journal” était aw nombre des passagers du “Britain”.

Le 2 septembre on informait Mile
Rioux de se rendre à Cherbourg
pour s'embarquer pour le Canada
a bord de 1"Empress of Britain”,
du Pacifique Canadien. Une foule
nombreuse et inquiète a attendu le

ebot blanc de 4 heures à 6 joux lui a demandé une explica- eures ‘du soir. Pendant que les

ve, car on peinturait de noir tous
les hublots et on interdisait les
messages de T.S.F.

Le lendemain la crainte de la
veille prenait corps parce qu'on or-
donnait aux passagers de porter
“leur ceinture de sauvetage 24 heu-
res par jour. À ce moment on a
 

Comment un bombardier atteint son objectif

  
  

 

  

  

  

  

   
   

  

  

Pendant 50 secondes l'a-

vien vels parallèlement
an sol, suivant une li-
sne droite qui s'étend à

UR point juste ou-dexaus

de la cible

© iinoA

d'exécuter des tours d'acrobatie

trèe bien comment
- event

de

lui, selon une formule de
l'avion vole on droite rues soit

POINT Ot

da. 00e om

vitesse et d'altitude vègiée
50 secondes (le temps nécersaire

EST RELACHRE

BeMataamin

un “vien en voi droit lance
d'avance, La moment pendant

pour viser aon objectif) l’om

"

  
La bombe, à partir de

d l'origine de sa chute,

continue à aller de l'a-
rent, grâce à la vitesse

acquise, alors qu'elle se

dirige vers la cible.
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nes bombes vers une cibleen

uel
qui le protègent du feu der canons enti-evion qui sont en-dessous.

     

 

  

20,000 VOLONTAI
EN AUSTRALIE
CAMBERRA, 16. — Le gouverne-

ment australien a décidé, vendredi,
à de lever une armée de 20.000 volon-

taires pour servir au pays et outre-

mer. Il a aussi résolu d'augmenter

son budget de 35 pour cent pour

l'année courante.
Dans une émission radiophonique

à la nation, vendredi soir, pour ex-

pliquer les mesures de guerre. le
premier ministre. M. Robert Men-

sles. à dit que le pays était con-

fiant, de ss victoire parce que “le

peuple australien est uni à tous

points de vue”.

Le premier ministre à indiqué que

les volontaires seraient recrutés

pour In durée de la guerre et dé-

| mobilisés seulement un an après la

fin des hostilités. L'âge des soldats

Hmite des officiers sern de © ans,

Le budget de guerre pour l'année

a été augmente de 33 millions de
 

1 .

‘songé qu'il y avait des sous-marins,
car l'Empress s'en allait à toute
vapeur en xigzagant sur une mer
très forte. Presque tous les passa-
vers avaient le mal de mer.

Mile Rioux à admiré le flegme
den Britanniques qui se trouvaient
à bord. Les vieilles Anglaises tri-
\cotaient comme si rien n'était. La
vie à bord était plus ou moins gaie
toutefois, car les [agers se re-
tiraient vers neuf heures dans leur
cabines pour s'endormir bientôt
avec leur ceinture de sauvetage.
Tout le long du voyage la sirène n'a
pas laissé échapper un seul cri lu-
gubre, même quand le brouillard

| était dense et que le navire filait
là toute vapeur.

| Pendant toute la traversée le ca-
ipitaine de I'Empress ne s'est pas
couché. Ce fut tout un problème
pour coucher les passag qui
etaient plus nombreux aveden lits.
Plusieurs ont couché dans l'infir-
merie et dans d'autres salles. Pour
za part. Mile Rioux a couché dans
une cabine que lui a cedée une fil-
lette de Londres qui n'est nouée
d'amitiée avec une petite canadien-
ne avec qui elle a partagé sa couche.
Un jour l'attention des passa-

gers a eté attiré par le vombrisse-
iment des moteurs d'avions. Il n’a-
Rissait de sept avions canadiens
qui survoisient l'Empress dans le
voisinage de Terre-Neuve. A partir
de ce moment les passagers se sont
crus en aûreté. Ce n'est qu'à Poin-
te-au-Père qu'ils ont appris les der-
nières nouvelles: la déclaration de
la œuerre et le torpillage de l'Athé-
nia. Leur émotion fut grande, car
l'Athénia a quitté l'Europe en mé-
me temps que l'Empress et tous
les passagers de l'Empress auraient|
pu être les passagers de l'Athénia.

T4 ENFIN EN TERRE
CANADIENNE

De Pointe-au-Père à Québee la
conversation sur les risques que
les passagers avaient couru et sur
le sort des naufragés de l'Athénia.
Les passagers ont remis au capi-
taine de I'Empress un message de
félicitation pour la façon dont lui
et son équipage n'étaient compor- |
tés pendant la traversée,

;__ Avant de sauter dans le rapide
qui les attendaient à Québec pour
les ramener à Montréal, les
gers ont jeté un dernier coup d'oeil
sur l'Empress qu’ils n'oubliront pas
de leur vie et ils espéraient que le
luxueux océanique qui a amené le
roi et Ja reine du Canada en terre
canadienne au mois de mai dernier
ne connaîtra jamais le sort de
l'Athénis.

- rip

Eléphants el chameaux
subsfifués aux tracteurs
on Allemagne!
HAMBOURG. Allemagne. 16, —

Pour pouvoir continuer ls guerre, JeReich a besoin de toutes les forces
Motorisées du pays. C'est ainsi qu'un
grand nombre de fermiers, qui
w'étalent enrichia de tracteurs pour! travailler la terre, ne les verront ré-
quisitionner pour fins militaires.
Le gouvernement nazi verra à les

remplacer par des éléphants et des
chameaux qui seronl atlelés auxvoitures et aux charrues.
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Yt EN 1938, lee Américains ont
dépensé 821prieage millions de dollars,

 

 

devra être de 20 à 35 ans, mais l'âge |

RES ENREGIMENTE;
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livres sterling & 45 milions er

La nouvelle armée
avec la millos active peror
Comparant la situation de ae

tralie d'aujourd'hui à celle de 1
le premier ministre a yp pb
avons plus d'hommes entrainé
mieux équipés. Notre produce
d'armes et de munitions es Te
considérableet Notre Organs

piète. Nous soré du u “ mmes se

déclarn que huit des wiz
bres de son cabinet avaient tic,
jaervice actif durant la gq, J
Guerre. Le procureur uenéra] x
W.-M. Hughes, fut aus
ministre du pays en 1018 o ju
qu'à la fin de la guerre
M. Spender, ministre “ATS- pore,

feullle. a annonce des taxes
(les de guerre. Elles affecteron pi
compagnies. Une autre axe spay,
le sera imposée sur la production
de l'or. M. Spender ;evoit qu
d'au:res taxes seront «: ae

‘La codéine ne sera
plus vendue que
par prescription
Les officiers du De, «ne: a

 

  

   

 

 

 

la Santé nationale vir: ge gp
fendre la vente de la « - ue autre,
ment que sur prescrip’ © «peu
d'un médecin ou dun lenny
Le stimulant, en effet ent qin
afficiellement ajouté à ste de
Narcotiques tels que a coe
caine. l'hérotne et la ::. ue La
gens de la Gendarme: .- ‘mae gn
félicitent déjà du 1 a gi
ment car ils ont lors ment ta.
vaillé de concert ave cœurd
Sharman. du Déparsu
obtenir celta restrict
Pour des raisons “1.0 A

Parlement n'avais pa: .r a poe
"| pos de placer la code: ©: amb
me liste que les narc es put
violents. Mais les ma Aes
tellement profité de € # en
tion qu'il s'est vendu - - pau
de codéine que d'héro:- de Ltée
phine ensemble
Toute personne ma. si foe

vée en possession (llègn rc ra
devient passible d'un ut
son de 6 mois à 7 a»
————— -

| L'AMICALE ou
! 22ème BATAILLON

— a

Le comité de l'Am! ml
Bataillon nous prie - »
communiqué suivant
Appel à tous les ve cen

public en général
L'Association de 1An «D

Régiment invite tous .… veteraik
dimanche le 17 septembre 4 10 her

(res. pour masister à ia :-i édite
tet à la présentation d:. «veau qd
aura lieu immédiateme.. apres B

: mouse.
Les cérémonies sui: eu 8

‘Marché Saint-Jacques 1. v aus

ensuite un défilé au ce: ‘aphe @

seront déposées des co. re At

retour le salut militair… «rm rect

par les dignitaires civiis |: militals

res, rue Drummond, ri. ‘are de

demeure du fondateu: 1 22e Be

taillon. I y aura re +ption #8
:mimédiatemarché Saint-Jacques m

ment après les cérémonses Tour

vétérans sont Invités de "méme qu

le public en général
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Mariage Paris-Roberge

 

Samedi matin avait hu: à ref

heures, en l'égline Ja Be
le mariage de Mlle Jucrerne Can

fille de M. et Mme Joseph Paris

et de M. Albert Rober fi4

M. François Roberge «! de ry

Roberge, décédée, tous de Mo
réa
La mariée portait un robe

chiffon bleu Tlisabeth orne

rure de taupe, ainsi ct

peau en plumesd'autriches
Heu
“amern bouquet était de roe

can beauty” et de lys.
La réception eut hou chi
rents de in mariée, pus ow
me Roberge sont partix jour -

In

York en voyage de nucc- a

riée portait un ensemile !

hourgogne.
or

motM Pari rtait.
tion,une robe pu laine fu<tinva

une parure de renard srenté
un bouquet au corsage. paf
A l'église, M. et Mme

firent les frais de la musique: |  
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Le premier aumonier
militaire nommé
évènements se précipitent

bousculant Jos êtres et les choses.

sins! que nous snoonclons,
dernière, notre

M. l'abbé
vicaire à

rd M.
pri à Baint-Ambroise. M était

devenu l'aumônier militaire du

Se régisient des Pusiiliers Mont-

Royal. C'était Is première nomi-

pation faite par NN. 88. Geor-

ges Gauthier et A-E. Deschamps.

Le capitaine Sabourin, prètre-

aumônier, avait été d'ailleurs

l'assistant de son Excellence Mgr

Dechamps qui fut pendant trente

ans et plus l'aumônier de ce ré-

giment. 1] fut méme Je premier

aveque-aumônier du réghnent.

Ti cn a toujours gardé et garders

encore la direction spirituelle. Le

 

  

 

L- capitaine J.-Armand Ha-
bourin, auménier du Gbe régi-
ment ei le premier nommé
depuis le début de le guerre.

(Cou:ré Cas studios A'bert Dumas |

souvenir qu'il à laissé au 65e est
tmpertssable.
Jal eu l'occasion de rencontrer

le capitaine Sabourin. cette se-
maine. et j'ai eu le privilège d'une
entrevue. Le jeune prêtre dit que
ia riche qui lui incombe n'est pes
faciie  Remplace-t-on vraiment
un homme comme son lExcelience
Mgr Deschamps? Méme si l'on
doit lui succéder dans les mêmes
fo:ctions et remplir le même mi-
ausirre, est-ce que l'on peut ja-
mau espérer d'avoir le même
coeur paternel, les mêmes qualités
de bienvelilance, de compréhen-
son d'ascendant sur les Ames? La
Question ne se pose même pas ré-
Pond le nouvel aumônier.

A la direction de cette aumô-
Derie je m'efforcerai — dans la
mrsure da mes faibles moyens —
de repondre à l'appel de Dieu en
consacrant toute mon énergie.
toutes mes forces, toute ma bonne
volonté à servic la cause & la-
Quelle mon évêque & voulu m'at-
tacher. J'accepte d'avance tous les
sacrifices que cela peut comporter.
Comme j'ai toujours préché le
tonliance absolue en la volonté de
Dieu je serais mal venu de ne
point lui donner mon adhésion
foyeuse * confiante  mujour-

- Et le neuvaine?
Les neuvaines se poursuivront

“ fa eral par la pensée.
‘Mais êtes-vo éjà rompu

se métier, us ded +
Ah! mals oui. J'ai fait du

camp militaire à Connaught, à
Valcartier, & Mont Bruno,

- Puis-je risquer une question.
: Je vous en prie,
Craignez-vous d'être obligé de

pete pour le front un de ces

Un soldat ne doit craindre
3une choss au monde: faillir A
: devoir. Je suis soldat et mon
“voir est d'obéir, Que voulez-
me J'ajoute & cela?

c’est parfait. Je n'avais
Bas besoin vous demander sf

—Aucune séparation ne ae fait
sans déchirement. J'y laisse des
amis aincères, des confrères char-
mants et dévoués, un curé qui fut
pour mot un véritable père, enfin,
Je puis dire que j'y laisse mon
coeur. Le capitaine J-Armand Sa-
bourin @ fait un ministère à Saint-
Henri, à Sainte-Cécile et dans
Baint-Ambroise qu'il vient de quit-
ter. 11 8 fait ses études nu collège
de Montréal, sa théologie su grand
séminaire. II les continua à Rome
où il décrocha le titre de docteur
en droit canonique. Il est égale-
ment aumônier de la Société des
Oliviers et directeur du cercle
d'études Pie XI des Infirmières
diplômées de ITôpital Notre-
Dame. Il est dans les moins de
quarante ens et fume énormément
de cigarettes. C'est peut-être ce
qu'on appelle une vieille habitude
de coliege. Bonne chance padre!

Alain MASSIS

-———_— ——

Une opinion Japonaise

“L’attitude des

Etats-Unis n'a
rien de neutre”
TOKIO, 16. — Le journal “Asahi”

dit. ce matin, que jes Etats-Unis
vont être entrainés dans le guerre
qu'ils le veuillent ou non. “L'attüitu-
de de neutralité que je secrétaire
d'Etat Cordell Hull a proclamée.
Jeudi, dit cette feuille, n'est rien
d'autre qu'un avertissement unila-
téral à l'Allemagne qu'elle devra

| respecter le droit qu's le nation

 

iaméricaine d'aider la Grande-Bre-
tagne et la Prance. L'Allemagne va
tenter d'empécher que les Etats-
Unis ne lui déclarent la guerre en
se conduisant d'une façon qui ne
donnera à Washington aucune oc-

chose certaine. L'Allemagne ne to-
lérera pas que les Etats-Unis aident
ouvertement ses ennemis sans l'ai-
der elle-même. Les Etats-Unis cher-
chent à accroître leur ecommerce
avec les belligérants dans le but de
retrouver leur prospérité d'autrefois
en vendant des mrmes et des muni-
tions. Mais le président Roosevelt à
dit clairement qu'il ne voulait pas
commercer avec l'Allemagne. L'at-
titude de l'administration Roosevelt
‘est fausse. partiale. Elle n’a rien de
neutre”

—<a

Comment sont camouflés
les navires marchands

|allemands

SANTIAGO DU CHILI, 16. —
La direction de la flotte du littoral
confirme qu'un bateau étranger aux
caractéristiques inconnues est en-
tré hier dans le port de Rica. On
s'eat aperçue bientôt qu'il s'agissait
en réalité du vapeur “Dusseldorf”,
du “Nord Deutscher Lloyd”, qui
avait camouflé ses superstructures
et ne portait plus aucun non en
quelque endroit que ce fut. Il avait
repeint sa cheminée aux couleurs
de la compagnie anglaise “Wein
Line" qui assure des services en-
tre l’Inde et l'Amérique du Sud.

Le “Dusseldorf” est arrivé à
Valparaiso le ler septembre ot eat
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Une décleration du maire at du directeur de le commis-
sien de chômage. — Un pour mille des assistés de l'Etat
ont pris du service militaire jusqu'ici. — Les charges
financières ne diminuent pos de ce côté. — Mais la tré-
sorerie municipale escompte un soulogement de le réper-

cussion des nouveaux impôts fédéraux, — Revenus accrus
de le taxe de vente et de l'impôt sur le revenu. — Un
plan du moire pour détoxer lo fourniture de l'électricité.

—

Moment d'alerte. La rumeur cou-
rait à la ville que le bureau de chô-
mage rayait, à tour de bras, les
chômeurs célibataires de ses listes,
moins pour encourager ceux-ci à
s'enrôler que pour soulager le tré-
sor municipal. A notre époque, l'at-
mosphére est fertile aux rumeurs.
Et. sl on ne les tue sur le champ,
celles-ci se propagent avec la rapi-
dité du vent.

L'exécutif, justement ému, mande
M. R. Beaudet, le directeur du bu-
reau de chômage. qui ne passe pas
pour avoir des idées bellicistes. Il n'a
pas eu de peine à dissiper ces mau-
vais bruits. Cette année, à ce mo-
ment méme, 11] y a5200 chômeurs
qui émargent aux secours directs.
L'an dernier, 1} y en avait, 5024. 11
y en a donc 176 de plus que l'an
dernier. De fait. quelle qu'en soit la
raison, l'enrôlement ne parait pes
soulever d'enthousiasme chez les
pensionnaires de l'Etat. Car M.
Beaudet ajoute ceci:

“Depuis le début de la guerre. il
y à 21 célibataires et 8 dépendants
secourus qui se sont enrôlés. I] y
a aussi 7 chefs de familles repré-
sentant 324 personnes, C'est le nom-
bre total des enrdlés depuis que le
Canada a déclaré le guerre. Vous
voyez que sur plus de 100.000 se-
courus, ce n'est pas alarmant.”

Cela donne en tout — et il y a
pas mal d'Anglais dont quelques-
uns nés en Angleterre, parmi les
chômeurs — quelque chose comme
un par mille. Ce n'est vraiment
beaucoup si l'on tient compte que
solde est de 3150 par jour pour le
simple soldat, piux une indemnité
pour les gens maries.

Ou. avait compté. sans faire de
pression. que l'enrôlement volontai-

1 
casion de le faire. Mais {| est une | volontaire. serait plus fort que cela

 

reparti pour l'Europe via Panama,|
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re, entièrement, rigoureusement

et on en avait espéré un soulagement
pour la trésorerie municipale. Mais
la ville esUme qu'il n'est pas de son
rôle de pousser au recrutement et
encore moins d'en faire. Aussi, le
maire qui parlait en son nom tout

comme au nom du comité exécutif.
a-t-11 formulé des directives explici-
tes accompagnées de menaces de
sanctions aux employés de la com-
mission de chômage. Voici ses pro-
pos rapportés per un quotidien: T

UN TRES PETIT INSTRUMENT pour ls

SURDITE]
SANS BATTERIE KT SANS FIL

Fo Notre essai de 30
fours vous con-
vaincos ue le
VIBRAPHONE

eat we mieux
éprouvé de tous
ce spoaretls
pour le soulage.
ment de la sur-
dité presque in-
visible — Pris
trés raisonnable
— Ecrives ou ve-
nee Bureau ou-
vert de midi & 7
b. pm. Lund! le
18, mardi Je 19.
merc. le 20 et
feud! le 21 sept.

L'ESSAI GRATIS PRIVEMENT

MLLE LAURIN
Canadian Ytibraphons Co, Mentréa)

2010 Ave. Union Apt. 1
En arriére du inagasin Morgan.

de

330 RUE SAINT-GEORGES
ST-JEROME — TEL 171

“En plus, ajoute M. Houde, je
tiens à déclarer que nous sévirons
contre tout employé de la Division
du Chômage qui sera surpris à faire
du zèle en ce sens. Nous n'avons
pas donné l'ordre de rayer des lis-
tes des secourus ni les célibataires
ni aucun autre chômeur. La distri-
bution des secours se continue nor-
malement.”

Les espoirs se tournent

vers Ottawa

Si l'on ne voit pas une perspec-
tive rapide d'abaissement des frais
de chômage, on compte tout de
même sur la politique fiscale d'Ot-
taws pour accroître les revenue
de ia ville. ON estime que la ma-
joration de In taxe sur le revens
rapportera par ricochet 4 la ville
une somme assez substantielle. La
taxe de vente jouera de méme
façon puisque l'augmentation du
coût des cigarettes et de centaines
autres objets opérera une augmen-
tation du prix de vente et une
plus gromse proportion d'articles
tombant sous l'incidence de l'im-
pét. On corapte de la sorte perce-
voir un million de plus per année.
Mais quant à ramasser des mil-
Hons, le maire croit qu'il ne faut
se contenter d'un seul. Aussi vient-
fl de fermuler un projet dent il
escompte le succés en se fondant
sur le fait que Ottawa tient à
traiter avec une même mesure de
Justice le Québec et F'Ontarie.

Qualité

THÉ

fassent

 

Voici comment M. Houde expess
ce projet:

JUSTICE A MONTREAL

C'est le maire qui prit is parole
pour lui fournir une explication
indirecte. “J'ai l'intention de sou-
mettre un projet, à Ottawa, qui
aura pour but de rendre justice à
Montréal”, explique le maire.
“I’hydre, en Ontario, ne pale pas
de taxes, à Ottawa, tandis que la
M. L. H. & Cons. paie $1.300,000
d'impôt par année, On prétend que
Félectricité est moins chère en On-
tario, mais on ne tient pal compte
de cette différence de traitement
de Ia part d'Ottawa.

DEMARCHE
“Fal l'intention de demander

au fédéral d'accorder le même
traitement à In compagnie mos-

* tréalaise que celui dont jouit Phy-
dro, en Ontario. Ainsi, ia com-
pagnie pourrait nous remettre
$500,000 par année, éclairer nes
rues gratuitement, et elle ferait
encore un profit de quelque %259,-
000 par année”, a expliqué le
maire.

(L'éclairage des rues coûte em-
viron $650,000 par année).
Ottawa consentira-t-il à eette

proposition? On tente déjà une
démarche en ce sens et M. Robb
(c'était, on se souvient, le minis-
tre des finances du temps) se re-
fusa celle proposition en disant
que le Québec n'avait qu'à expre-
prier la Montréal, Light, Heat &
Power s'il ne voulait pas que Mon-
tréal paye l'impôt, De nos jours,
une pareille réponse rendrait per-
plexe. Car la mobilisation des ca-
pitaux pour effectuer une pareille
expropriation ne serait pas chose
très facile. Si on demandait à la
Banque du Canada d'aider à lever
l'emprunt nécessaire, elle répon-
drait comme Clémencean aux
députés qui l'importunaient: “Je
fais ia guerre.”

SANS QUARTIER.
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     C'est le goût qui est
cause de la popularité
inusitée des liqueurs

KIST

°
3 sortes

L’ORANGE
Extrait des oranges de Valence
mûries sur l'arbre même.

©

LE “FRUIT
PUNCH”

Mélange de jus de
vrais fruits. 
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déelaration de guerre avee PAlls-
magne. Beaucoup de gene ent
commencé à s'envoler aux bureaux
de recrutement qui sent ouverts
dans la ville. Le Canada, dit-on ne
s'eccupera que de ac propre défen-|

L'enrôlement mili-
faire se poureuit à
une allure redoublée
à Montréal. Un

7} rembre de recrues
com, np 4

itié des effectifs requis are
né des médecins à l’hd

à ile sont l'objet d’un exa-
igoureur. Cette énorme ex-
des activités militaires re-
de nouvelles promotions;
doivent être annoncées
à l'état-major de la vue
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La Ville annonce
‘elle & encore plus

= 8,000 terrains à
. Les condi- >

tions sent trés aven-
tageuses aux cite- 7)

désireux de ve prévaloir des
Defédérales du logement. Amen-
ne offre raisonnable n'est refusée,
à la condition, toutefois que l'a-
chketeur paie 20% en accompls.
Ces terrains sont disséminés un

partout dans la métropols et
Eur valeur globale se chiffre “

rimatirement à $5,200.000. M.
orest et M. Lefort sent à la dis-

position des acheteurs, au bureau
de la division des opriétés,
chambre 326, à Phôtel ville.

IRR

Les directeurs de
À plusteurs firmes im-|
portantes mettent:

à fix rumeur|
Wl coulant qu'on con-
gédie un peu par!

fout les célibataires afin que ces |
derniers s'enrôlent dans la milice
canadienne. l'ne enquête dirigée |
por plusieurs journalistes deit nous
faire considérer ce bruit comme !
étant sans fondement. Sir Edouard :
Beatty, à tenu lui-même à nier la ;
rumeur disant que le Pacifique:
canadien ait mis à pied une cen-|
taine de célibataires, chauffeurs
de camions.

EES
I'y ent une gran-

de dmotion aujour-
hui vers la fin de
la soirée à la gare
Benguenture. ae
cents resce, de
IAthémia” arri- -
voient en gare à bord d'un convoi

ai venant d'Helifaz. La gare
it littéralement remplie de mon-

de, surtout de parents et amis des
rescapés. I! y eut des scènes très
touchantes, alors qu'une mère ve-
veyait, par eremple, son fils du
aon mari. Il y avait sn tout vingt
montréalais, dont une Canadienne
francaise seulement, Mademoiselle
‘abriella Noël que sa mère et ses
soeurs attendaient. I yen avait

 

 
   

 

tne quinzaine de différents en
droits de prevines. Plusieurs
riremtl'avion pour se rendre aux

nis, ls train ayant fait un
arrét spécial à Saint-Hubert.

Las distributeurs
rte la Mi To-acdonald
baoso Co, à Mont-

, annoncent
‘ils établisront un

nouveau priz i-
ire de 29 sous pour le paquet de
oigarettes contenant 25 cigarettes,
de sorte qu'en payant 30 vous le

all Lave habicualoment
foalSoa , om

le neurelle tora ds guerre
mente l'accise de 81. pur ville

 

 
Téglise St.-Viateur, samedi matin, & 10 heures, a eu liew le mariage Lambert-Noël. Mile

Maas est la fille de M. et madame F-Aleide Lambert d'Outremontet5
avocat, le fils de M. le docteur et madame Omer Noël, d'Outremont. On voit, ici, l'houreux couple
à la sertie de l'église alors qu'il y a garde d'honneur du C. O. T. C. dent

adjudant. (Phote “le Petit Journal”}

   
  

fa Société
M. James D. Cain arrivé de Lon-

dres ces jours derniers passe quel-
que temps & Montréal inserit au
Mont-Royal). M. Cain partira la se-
maine prochaine, pour Toronto et
Sault Ste-Marie.

...
NOEL-LAMBERT

Samedi matin. à dix heures. en
T'égiise Saint-Viateur d'Outremont.
a été célébré le mariage de Mile |P@59É l'été
Mariette Lambert. fille de M. et de
Mme P.-Aicide Lambert. d'Outre-
mont, avec Me Jean Noél. fils du
docteur et de Mme Omer Noel la
bénédiction nuptiale leur fut don-
née par le R. P. Marcel-Marie Des-
marais. op. Pendant la messe. un |
programme de chant fut exécuté
par le docteur Aimé Chartier. MM.
Georges Lanthier et Georges Léves-
que. Le choeur et la nef étalent dé-
corés de glaleuls et de chrysanthe-
mes biancs et de palmier. M. Lam-
bert accompagnait sa fille et le doc-

Lady Forget reviendra. ces jours-
ci, de Saint-Irénée-les -Bains où
elle a passé ia saison estivale

+ .e
Mme Fred Perry. arrivée d'Angle-

terre. ces jours derniers. n pris ses
sppartements à Fhôtel Ritz-Carlton.

+
M. et Mme $. Sortes- Angus sont

revenus de BSennevtile ou tls ont

...

Mlle Yvette Beaudoin recevra à
l'heure du thé. mardi. au cercie
Universitaire. pour Mlle Mariel
Viau. à l'occasion de son prochain
mariage.

..

M et Mme Jean d'Anjou et leur
famille reviendront, Je 25 septembre,
de Ste-Marguerite du lac Masson,
où ils ont passé l'été

ee.

M. et Mme Jacques Denis et M
et Mme René Lemieux passent la

teur Noël était le témoin de son fin de semaine à Lucerne.
fils. La mariée portait une robe de »
satin Victoria ivoire à corsage et

ee
En l'église Notre-Dame de Ro-

dont Im jupe très ample fornrait berval. n été célébré. le vendredi 3
longue traine. son voile de (ulie }l- septembre. à dix heures. le marta-
lusion était maintenu sous un ban- ige de Mile Blanche Moreau. fille
deau de fleurs d'oranger: d:« lis de l'honorable et de Mme Emilecomposalent sa gerbe. Mile Jacque- Moreau, de Roberval. avec M. C-
line Lambert, soeur de ia mariée, |
dame d'honneur. portait une robe
de crépe francais bleu caïman. une de Montréal.
coiffure de plumes d'autruche de
même ton et un bouquet colonial
orné d'un noeud de tulle bleu cai-
man. Mile Simone Noël. sœur du
marié, Miies Yolande Gagnon, Ge:-
trude Dugal et Georgette Coutu, de- messe.
moiselles d'honneur, portaient des exécuté
robes de crépe rose Cilimène, delte, M
petites toques de même ton :: d
bouquets coloniaux avec noeuls de
tuile bieu. M. Paul Noël, frere du
marié, était le garçon d'honneur,
MM. André Gervais, Paul Gi-ard,
Rodrigue Parley, de Hull,
rice Pauteux plaçaient les
Mme Lambert. mère de ja mariée,

portait une robe de crépe !rançais
amarante, un chapeau de feu're so-
leil noir avec touche amarante, une
parure de martre et des o.chidées
mauves fu corsage. Mme Noël, mère
du marié, portait une robe fran-
caise bieu nuit, avec chapeau de
même ton et parure de martre de
Russie: son bouquet de cursage se
composait d'orchidées brouze. Après
la cérémonie, 11
M. et Mme

ensemble de bengaline
avec chapeau et accessoires asurs
Us, une jaquette de kolnsky

& l'épeule, M.
Noël demeureront : Grâce.

I

|

y eut récepunn ches neur, MM.

chalaigne peau

à Notre-Dame de leart,

Conrad Joron, fils de M. Daniel
Joron, décédé, et de Mme Joron.

La bénédiction leur
fut donnée par M. l'abbé Bour-
going. Le choeur et ja nef étaient
decorés de glaïeuls blancs disposés
dans de larges Corbeilles ornées
d'un noeud de tulle. Pendant je

le programme de chant fut
par Mme Antoine Marcoit-
Georges Potvin et M. Mau-

ea rice Cosette: Mme Gauthier tou-
chelt l'orgue. La mariée, accompa-
gnée de son père, portait une robe
de style princesse aux lignes allon-
Bées, en velours azurka. dont la

et Mau- |jupe formait traine, -invités, peat un petit cha
d'autruche de méme ton et un

manchon de velours recouvert de
boutons de roses et de muguet. M.
Ulric Rabeau, de Montréal, était le
témoin de son beau-frère. Mile Ma.
rie-Anne Moreau, soeur de la ma-
riée. dame d'honneur, portait une
robe de faille héliotrope avec cha-
pesu de même nuance et petit
manchon orné de marguerites
bleues. M. C.-P. Charbonneau, de
Montréal, était Je garçon d'hon-

J-Emile Moreau, Alfred
Robert Gagnon et Laval

de velours not , Un cha-
ura r et un manteau

de renard
et des mitre du marié, portait une robe de

œêpe français noir garnie de bro-
tn chapeau de feutre noir et

une cape de renard argenté,

 
+ Jean Noel,

Me Jean Noël est

le wariage de Mile Aline Pitre,
fille de M. et de Mme Joseph Pitre,
avec le docteur Pernand Lamothe,
Nis du docteur Camille Lamothe,
décédé, et de Mme Lamothe, sera
célébré. le samedi 23 septembre, à
huit heures et demie. en !a chapelle
particulière de l'égiise Saint-Via-

{teur d'Outremont. dans la plus stric-
te intémité. Pas de faire-part.

ee.

M. et Mme Gérard Peticlere re-
cevront A diner, demain soir, en
I'bonneur du Dr. Charles Brannan

  

  
TEMPERATURE
Tompe probable à Montréas: "~

 

    

 

dl a en dos ors.
ma ie nord de

{ontario et du Que.
dec a der averses

raise en

SechateNeue, au
leurs au pays, (8 Jait heau of hen,

FETE DU JOUR
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Concordia favorise
une hausse dans les
allocations aux chômeurs
Le maire C. Houde .: Dluste sy

échevins se sont déclu:c à vorabies
A une revision des a. savons &
chômage Son Honneut n à qu
st les gouvernements P'osine a
Fédéral voulaient accep'e Leu" mu
du fardeau. Concordim — ait be
prête, elle aussi. à y av: de sn
side. Cette hausse à ee inp.e
par la hausse générale cro pi pour
toutes les nécessites de a
L'un des échevins a .lemance à

nes collègues cogument Le <hômeurg
pourraient maintenant se tier al.
faires alors qu'ils avaier: 01.008

 

{de difficuité auparava:::
Le maire Lucien Bit. r ce Que

bec. à déjà adressé pa::. « derane
de su gouvarnement de y...e On

 

voudrait une hausse - .. vo
cent.

Hitler envohiro-t-l
le Roumonie ?

LONDRES, 16. Onser
primé le eruinte. dans le ap
tale anglaise, hier que Adel

Hitler envahisar la Koumasike,
après avoir divise ia Pologne de Rochester, Minnesota.

* ee .
Miles Aline et Carmen Beau,

douin partiront ce soir pour New. |
York et Atlantic City où elles passe.
ront un moi

e ++
Mme Hector Trudeau et sa fa-

mille sont revenues au lac Mani.
tou où elles ont passé ia saison.

eee
Mme Ernest Lapointe. passe la

fin de semaine à Montréal, ches
sa fille, Mme Roger Ouimet.

...
Mlle Janine Blain recevra, su.

‘jourd'hut, en l'honneur de Mile Ma-
trie Viau et de son fiancé, M. Ro-
dophe Paré

tn faSir Prederick et y Haultain
sont parts. pour Regina

ee
M. e Mmé Robert Grenier et

leur famtile partiront. ce soir. pour
New-York où ils passeront trois ne-
maines. Ils s'embarqueront ensuile
pour une croisière à la Havane.

+.
M. et Mme patrick Jarry sont

partis en voyage hier soir, pour un
séjour à Camelton, N. B. invités du
Dr, Pélix Dumont.

+.
Le Meutenant-colonel et Mme

{Thomas Vien, d'Outremont, an-
‘noncent les flançailles de leur fi-
le. Georgette, avec M. Robert-B.
Mai Thede M. et de Mme A.-J.

ajor, taws. Le mariage aura
lieu en octobre.

avec is Russe,

Undéputé de Londres
meuri à Québec

 

QUEBEC, 16. - - |
Harry Lay, députe » . Pour |
parlement britannuu ++ deredh
dans un hopital de &. à rage
de 58 ans.

Le colonel Day st. en vo;
re dans cette ville trpus @
mois, à eause de sa an ui dees
naît aux Fate
Unig A-leterre,
alors qu'il était en © cure À
s'y distingua par ».. ; «1d We
lent de politique.

18 laisne dans le de: » epnoss
et un fils
—

EP

_

NOMINATION A ST JEAN
OT JEAN. 16. «D N Now

Dons Ia récente « na 08 @
 Aclana Lebeau, su ; ©» de re

moniaire du district Ne D ‘ru Chers
ere de Colomb de la pri = «dr@4
bec. Catte nomination ».-
Vautorité du député du cuuriet @

l'endroit, Me Fublo Mon‘! » dgtv

faite & la auite du décés de M PRI
Cloutier. qui remplimalt

|

(te cha

depuis Lrois ans
ne hols de M Roland riers cole
me succemeur. set des (1. lrin À
n'en doutons pas. sera
seulement des membres d
Jean et des conseia du

 

   

  

 

belle popularité auprés de :
d'être lar ment connuà
les consel pro

Bref, l'honneur et le 100 impot
qu'on à bien vYoulu lui conf” mt ...

M. et Mme Jules Poivert sont de.retour de Trois-Pistoies oË lila ont|
passé la saison.

| judteleux choix

ritoire et là sure sen meubles. wee
in, avee brio

O
E

eneitatinsh M. Lobev: po€ .
honneur, et A Ma Pablo M ust pov
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WASHINGTON,16, (Spécial au "Petit Journal=
¢ "Columbia Press Service). — Le duc et lo du-

chesse de Windsor sont revenus en Angleterre, après
un exil volontaire de trois ans. L'ex-roi Edouard VIII
a décidé de retourner danssa patrie afin de lui appor-
ter son aide donsle présent conflit. ;

Lorsque son royal époux la quittera pour le ser-|
vice actif, la duchesse de Windsor entrera elle-même
dans la Croix-Rouge afin de faire sa part,

LE DUC ET LA DUCHESSE AU CANADA?
WASHINGTON, 16, (Spécial au “Petit Journal”). — Une

mission diplomatique ot militaire serait on train de ce former
au Canada et sux Ftats-Unis, en rapport aver le retour du due
et de ln duchesse de Windsor on Grande-Bretagne.

On sait que le duc est très populaire en Amérique; La
duchesse compte susal besucoup d'amix sur notre continent, et
l'on ne souvient des services bénévoles qu'elle à rendus au cours

Grande-Guerre.
de la RECEPTION ENTHOUSIASTE

C’est que l'ex-roi d'Angleterre et son épouse auraient l’in-
tention de visiter les Etats-Unis ot le Canada avant de ue dé-
vouer dans le présent conflit. Nui doute que ie couple roysl
serait reçu lei avec enthousianme.

Dans certains cercles ordinairement bien informés, il out
question que le due visiterait probablement soe magnifique .
ranch de la Saskatchewan. Il paraît même qu'il cherche un
acheteur depuis quelque temps.

Cependant, I] a été im ble de savoir quand le duc et la
duchense auraient l'intention de venir en Amérique, wi dane
quelles conditions ce voyage s'effectuerait,

On sait que In duchesse est née A WASHINGTON
aux Etats-Unis, et qu'elle à servil Pendant ce temps, Mme Barnett! Mais
au cours de 1a Grande Guerre, alors avait JEanind A Washington des cer fut
qu'elle était Mme Winfield Spen-|atelie
eve. C'est au mois de décembre
1-16, sur le conseil de sa cousine,

  

  

    

  

 

  

         

  

   

    

     

   
        

    

  

  

La duchense de Windsor alors
qu'elle était Mme Winfield Spen-
cer, et qu'elle travaillait sox
Etats-Unis pour les soldats qui
se battaient dans les tranch

européennes. 
Spencer vint lui rendre visite et y la

Mme George Barnett, directrice|travailla plusieurs jours, en at-
dun bureau de secours et veuve |tendant d'aller rejoindre aon mari
d'in commandant de la marine amé- Ja San Diego, Californie.

Première photo du Duc et de la Duchesse à Londr
2

ment.

américain

Unis à la fin de la guerre.
Mme S,

bre des

 

ille, Leila Gordon, s'y rendirent.

 

 

sur l'Angleterre?

EN ANGLETERRE

chesse,

ancien aide-de-cam,
aussi bien servir l'Angleterre,

première guerre mondiale.

 

Comme pourboire, un
voyage en Amérique

SOUTHAMPTON; 16. — A la
gare de Waterloo, & Southampton,
le chauffeur de taxi Barnes dresse
Yoreille. Un Américain lui deman-
e:

— Combien pour visiter l'Angle-
terre?

Barnes réfléchit.
— I] faut une quinzaine de jours.
— Et le prix *
Barnes le donne.
— D'accord. Lane une heure,

rendez-vous à l'hôtel, et nous par-
tons.

L'Américain. M. Fownes, emmè-
ne toute sa famille, et le voyage
cummence.
— C'est un plaisir de voyager

avec vous, dit M. Fownes à
| De retour & Southampton, 'Amé-
ricain paye le prix convenu, puis:
— Comme pourhoire, je vous pro-

pose Un voyage en Amérique.
M. Barnes eat parti avec M.

  

Voici awie première photo du Duc el de la Duchesse de Windsor depuis
sont de retour on Angleterre. On sait que c'est la première fois

 

    
   
  

  
   

  

   
   

  

 

  

 
 

 Bruins, que la future duchense dé- *pile de «occuper d'envoyer des ce
hos, de Noël aux soldats qui seUuient dans les tranchées euro-
Bevnnes. Elle travaillait dans un

ifice ata} quelques pas de la#ison Blanche,
Apres quelque temps de service,Je se dirigea vers Penmacoin: PYvride, où son époux, le lieutenantPetcer servait comme inatrueteur" » Elle ne joignit auxpr ès épouses d'avinteurs qui étu-ent lea premiers soins aux blessgt une unité de la Croix.

Q
‘

NOTRE PAIN EST CUIT DANS-DE
PUISSANTS FOURS MIGNOLET. IL

SE DIGERE FACILEMENT.
© PAIN FRANÇAIS © PAIN ANGLAIS
@ PAIN CANADIEN © PAIN SUR LA BOLE

© GATEAUX ET PATISSERIES
(Gâteaux de noces notre apécialité

JLA BOULANGERIE PROVINCIALE
50 ST, VIATEUR EST CR. 2181
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bientôt, le lieutenant Spen-
de couture munia d'appe- or rappelé à Washington Pour :

Unis d'appa- être env rvic i Raskolnikov -reils électriques perfectionnés. Mme Sa femme décidade demeurerdans me “valent pessé In
capitale, du moins pour le mo-,

Au mois de novembre 1919, le
prince de Galles, qui devait régner
‘eur l'Angleterre, vint à Washing-
ton pour apporter au gouvernement vif émof daus tout l'hôtel.

es remerciements de Sa!
Majesté pour l'appui des Etats.

ncer ne fut pas au nom-
lles de la capitale qui

eurent le privilege de lui étre alors: la fenêtre e: essayer de se jeter dans
présentées. Elle ne fut même pas le vide,
invitée à cette fête qui eut lieu dans
la bibliothèque du Congrès, quoi-
.que sa cousine, Mme Barnett et xa

Qui eut dit que celle-là méme qui | spécialistes. Raskolnikov ne semble
n'avait pas été invitée allait deve-! pas devoir recouvrer la raison.
nir l'épouse du prince qui était ! LA CARRIERE DE RASKOLNIKOV
alors en visite et qui devait régner |

Quoi qu'il en soit, l'actuelle du-
Qui se trouve actuellement active à la révolution russe. Garçon

à Londres avec son époux chez le| cultivé et militant convaincu, il fut
major Edward Dudiey Metcalfe,' bientôt remarqué per Lénine d'abord

du duc, saura puis par Staline.
nouvelle patri ‘ei po bl Son dernier poste fut celui d'am-ouvelle patrie, qu'elle à

au

servir passadeur d'URSS.
len Etats-Unis à l'époque de la. qu'aux incidents de 1938 apres que| VIER — NU PIERRE PONCE |

es. .

‘ils releurnent en Grande-Bretagne, depuis que l'ex-roi avait abdi-

|

Fownes New-York, à bord duQue son trône. Ils sont actuellement sur la propriété d'un de leurs “Queen-Mary".Sms, dans le Buses. On denners wn poste impertant à l'ancien Jolie histoire, digne d'un film
monarque, creit-on. americain.

LADUCHESSE de WINDSORdans LA CROIX-ROUGE
| L'ex-ambassadeur soviétique

Raskolnikov devient
subitement fou

CANNES, 16. — On n'est pos encore fixé sur les raisons
du séjour que comptait faire à Grasse, Fédor Raskolnikov, ex-
ambassadeur des Soviets à Sofia, ancien secrétaire= bureau
politique du parti bolchevik, dont on a appris la rédente ten-
tative de suicide.

LES FAITS. A l'époque de cette dernière af-
L'enquête cependant a pu préciser faire, la nouvelle inattendue de Is

les circonstances du drame: c'est au présence en Italie de Pédor Raskol-
cours d'une crise de folie subite que, nikov devait causer quelque sense-
l'ancien  diplo-
mate voulut se 9 3 Puls Raskolnikov était venu se
tuer. ¢ réfugier en Prance.
Pédor Raskol- Depuis. on n'avait pourtant plus

nikov, qu'accom- entendu parier de lui.
pagnalt sa fem-
me, était arrivé
à Grasse. Des.
cendu à l'hôtel,
11 n'avait fait
mystère pour
Personne de son

   

MAIS TIT PIT 

 

x — tout le monde saitidentité et de ya ;
son titre Au a que lo pate PEPSO-
contraire. il à > DENT contient de
avait lui-même 5 l'IRIUM
souligné sur la

}tiche. ss qualite 1
de diplomate.
Le jour de leur arrivée. M. et  
  

Le lendemain après diner et alors
que le couple était remonté depuis /
une heure dans leur appartement °
des cris violents, des appels “au se-
cours!” retentirent provoquant un

On se précipita vers l'appartement
des Raskolnikov et l'on vit le fem-
me de l’ancien ambassadeur lutter 9
désespérement avec son mari qui @
voulait enjamber la barre d'appui de

E| witVPs
L'IRIUM,l‘ingrédient plus
coûteux MET QUELQUE
CHOSE DE PLUS DANS
LA PATE PEPSODENT!

aujourd'hui la méthode
aver la pète à dents Pepsedent

- pour faire disparaître les vilaines ta
chen de surface... et redonner à vos dents
tout leur brillant éclat naturel, D n'y à
là aucun danger! Car in pâte à dents
Pepsudeut à l'IRIUM ne contient NI DECO-

à Sofia jus- | LORANT — NI DROGUES -- NI GRA-

Le malheureux avait subitement
perdu la raison.
Conduit immediatement dans une

clinique de Nice et examiné par des

 

 

 

Pédor Razkolnikov. né à Saint-
Pétersbourg.le 23 janvier 1802. avait.
comme bon nombre de jeunes gens
de bonne famille. pris une part

 

@ Commencez
TRIUM

l'on ait annoncé la disparition de
ll'ambassadeur dans des conditions
{analogues aux enlévements de Kou-
i Uepoff et du géneral de Miller, |

—

Pam

eee

Tr IGOR STRAWINNSKY. le
compositeur russe, a été engagé :
par l'Université de Hayvard pour
l’année prochaine. Il y occupera
la chaire de poésie qui est attri-
buée chaque année à un homme ré-
puté dans le monde de la poésie. ‘
de la musique ou des beaux-arts,|
sans distinetion de nationalité. |

25¢ « Mw erand meddle
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ALMANACH
Péche et de Chasse

DONNE

GRATUITEMENT
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LA PLUS GRANDE PHARMACIE DEP. DETAIL AU MONDE
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TOKIO, 16. — Environ trois cents co
-de se réunir à Tokio, tous appartenant à ta “Société

de Beauté pour la Permanente”.
— Nouscoiffons les hommes

femmes, ont-ils dit. Ces
lamentables Vive la tonsure!

Cette mâle initiative fut auss
r le ministre des Finances nippon, dont chacun

Bi eusement poncé. Le
nistre a déclaré qu’il voulait voir tous les hommes
de moins de vingt-cinq ans tondus sauf spécifie-t-on

sait que le crâne eat soi

       _

: } LES JAPONAIS

ste
d

——————

ceux dont la tête serait repoussante en raison de

gourmes ecxémas ou cicatrices
En rasant les crinesby
grandes économies 3

ht. de cosmétique, car Jencheveux des Japonais sont

i et 3

tare tescosmétiques à dit le ministre, nous
isses ou huiles qui serviront à Tubri-

fier les machines de la Défense nationale.

Le dernier mot du nationalisme nippon

nationalieme capillaire.

presque comme des
moeurs européennes sont

dbaaad

   

iffeurs viennent

itôt encouragée
ferons des

mi-

'   
ACRIFIENT
LA PATRIE

ment escompte
d'argent et sur-

st le

  

< i
I

Lefilm ontinazi isplusvio
qui ait été réalisé est russe

On le montre actuellement & Londres.

 

  

 

berli"QU, 16, — Depuis quatre clinique noise. H se lient

mieaconsre britannique inter- |debora de toute politique, yyy,
disait la projection d'unfm russe: Chant vetA a oa

esseur Mam . Ces l'human ; es lois an 1

To emSrtinasi le plus violent qui |tijuives sont édiclées. HI est mme
Lt jamais été réalité et les An-|né par les 8. À. et trainé à traver
a He pourront en juger à partir [les rues, portant un panneau où es
&aujourd’hui, mscrit en grosses letties le moty

TI relate l'historique du mouve- Juif”. |

ment nazi, la suppression des! Quand son fila et lui saut aux,
meetings de travailleurs et des H- gi dans la clinique su “ependan
bertés individuelles. On y voit les [Il vient de sauver la vic a un chy
agents de la Gestapo perquisition- [de la Gestapo, le profi.eur pr,

nant chez les particuliers, brutall- [nonce, du balcon un vis nt viqq,

sant les hommes, maltraitant les nitoire contre le nazism.

ferames, enrolant les jeunes. “Alles, tirez! Tuez fees vig,
Le professeur Mamiock ent un ligds enfants; vous end

chirurgien israélite qui dirige uUn®ireugement récompensé-
industriel cames. aheruicuter te< avr,

: 1 tuez- truisez le.Un riche industriel jjsezic,tise te oa
“J'aime l'Allemag: Allen.

épouse une petite

marchande de 
m
é
m
e

   
Les Japonsises sacrifient leur beauté par patriotisme. On aimait à se représenter ces erientales avec

de beaux cheveux laqués. Toutes doivent se faire tondre afin d'économiser les huiles composant les occasionnellement la vendeuse ab:

cosmétiques. comme lubrifiant pour les engins de guerre. En était-ce vraiment le peine ?
 

LES VICTIMES du ‘SQUALUS”
SONT RAMENEES À TERRE
PORTSMOUTH. N-H. 16. — On

es: ~ntré vendredi dans ls carcasse
du .lugubre sous-marin “Squalus”
qui. le 23 mai dernier. a coulé avec
vingt-cinq membres de son équi-
page. On avait auparavant retiré
Jes cadavres: un seul manquait.

Les membres d'une commission
d'enquête ont fait le tour du sub-
mersible et ont examiné de près
toute la machinerie Tous remar-
quérent le mauvais fonctionnement
d'ude prise d'air. Le lieutenant OU-
versP. Naquin affirme alors que
cette vaive n'était pas en bonne
condition lorsque le “Squslus” s'en-
fon¢a dans ia mer.

Après avoir été exhumées du sous-
marin où elles étatent depuis 115
Jours. les victimes furent transpor-
tées dans la cour maritime où l’on

 

- pe .

Munissez les

jeunes enfants
de bracelets
> * badd’identité

. —

Voilà le conseil que l'on
doûne en Fronce, oux porents
qui ne veulent pos perdre
leurs petits.

: ——
PARIS. 16. — Si invraisemblable

Que cels puisse paraitre. 1] est en-
coré des enfants et des parents que
la tourmente de la Grande Guerre
a chassés de leurs foyers envahia et
dispersés qui ne se retrouvent que
maintenant. Il en est, hélas! davan-
tegé qui continuent à ee rechercher
aprés vingt-cinq ans de séparation.
Bn vue de prévenir le renouvelle-

ment des douloureuses épreuves
Qu'ént connues les malheureux en-
fants et parents que les calamités
de l'invasion et des bombardements
ont tenus « longiempe ou tiennent
encore séparés les uns des autres.
M. Lechantre, membre du conseil
supérieur de l'Office national) des
victimes de la guerre, lui a soumis
lidge de doter les jeunes enfants
d'un bracelet d'identité. identique
aux plaques matricules des militai-
res, inttiquant.noms. date de nais-

et lieu d'habitation.
soumet la même idée aux asso-

eiations de combattants. aux famil-

PE

Jes, aux parents. à tous ceux que, -
né intéresser cette question doni

I") ne uaurait échapper à
perponne dans les circonstances que
nous traversons.  

proceda immédiatement à leur iden-
tificaiion.

La défense de la
Nouvelle-Zélande
WELLINGTON, (C. Havas), 18.

— M. Jones, ministre de Ia défense
de la Nouvelle-Zélande. à déclaré
au Parlement. qu'en cas de guerre.
les forces régulières néo-zélanda:-
ses pourraient être accrues pres-
que immédiatement d'environ 40,-
000 hommes: soit 16.550 territo-
riaux; 13,740 réservistes: 5.000
hommes de la réserve de l'armee de
ar.

 

L'ENFANT MORT
lETAIT LIE À LA
GUIDE DU CHEVAL
VERCHERES. 16

cas de Fernand Beauchemin.

un champ sur a terre de son pere
Le petit. à son retour de iécole '

d'aller chercher |avait eté charge
le cheval dans un champ de pâtu-
rage. lorsque le père inquic: se ren-
dit au champ. 11 trouva son fils mort
attache à la guide du cheval Lani-
mai broutait tranquillement trainant
avec lui le petit malheureux On
croit que le garçon est tombé en

courant avee la bête et qu'il sest
fracture :e crâne sur une pierre.

 

On ARRETE des PHOTOGRAPHES AMATEURS
Un ben nombre de photographes

amateurs furent détenus comme.

_ [étant susceptibles d'espionnage et:

de sabotage dans des endroits déli-

mités, le long des canaux, des ports
et des édifices publics. Finalement.
tous furent mis en liberté après une
sévère investigation. Dans ia plu-
part des cas, ces photographes ama-
teurs furent détenus jusqu'à ce quon

ON S'INSCRIT -
tous les jours de 9 à 12, de 2 AB,

et de 7 à 9 h. éu soir,

sauf le namedi après-midi et le soir.

,

L'École des Hautes Etudes Commerciales
subcentionnée de Secrétar i resines

affiliée à P'Unioersité -foodie

Coin avenue Viger at rue Saint-Hubert
MONTREAL 

aii pu developper leu:s pelicules ot

trouver ain quil ne s'agissait pas
de photos pouvant renseigner l'en-.
nemi, mais bien d'innocentes vues
du port ou des canaux Pas un ne
fut gardé plus d'une journée. Les:
autorites de ia Gendarmerie Royale
à cheval. qui ont fait ces arresta-…
tons, avertissent le public qu'il vaut
inieux ne pas prendre des photos
dans des partis déilmilées

 

bibelots

PARIS, 16. - - C'est un mariage

infiniment romantique; presque le

mariage du roi et de la bergère

“Ils” ae xont connus nom loin de

Budapest, au bord du lac Balaton,

un jour de pluie. °

“Il” sortait dur avion. rlast

français, etait chevalier de la (4

gion d'honneur.

“Elle” vendait. dans une petite

boutique, des bibelote légers et des

broderies hongroises, remplaçant

 

sente
Pierre Scordel, de Chaumont,

se présenta-t-il?
Marianne Wasinger aourit-

elle...

Et c'est tout... Ils se sont mariée
en grande pompe, b Budapest.

Ft Pierre Scordel, gros industriel,
Le coroner president de I'Aero-(lub de ls Hau- ce, établi une garde

| Lapierre de Vercheres. 8 rendu UN te. Marne, propriétaire au Maroc, points les plus vulne:.
j verdict de mort accidentelle. dans le amenera dans la maison familiale actes des terroristes j

UN de ‘haumont la ravissante petite voquer l'inondation d:
bambin de 7 ans. trouvé mort dans ‘vendeuse qu'il connut un jour de bitées et de champ-

pluse.

gne den philosophes, «es

 

es des

 

chercheurs. mais je ha: “+ Ales
magne, terre de tort: « us arg
et de larmes.”

Le film est mainte envuré
en Russie.

——

Cependant les terroristes
irlandais pensent oussi
à l'eou ——

| LONDRES, 16. 3
usé du feu et des bo. © en
roriates irlandais vou.» "< mam
tenant mettre l'eau au vive de
-Jeur campagne d'intin ci Dey

Cau

rapporta requs & Scot. Yad re
diquent. en effet, qu nian dg
.Vlrish Republican A: sut à
| destruction de digues “iran
der de grandes étenid. * pass

Iæs terroristes aura
ticulier, eu l'intentic
‘les digues bordant les .-

 

l'Essex: la Stour. a
Blackwater, la Che
Choueh. La police a, » equers

aie act

104

pie

ha
wr

“h'estpas encore fait
 

1741 RUR ST-DENIR 

COURS COLLECTIFS ET PRIVES
MIENTIFIQUE: phrotque, rhimie. mathomeliques, sriomces of dosain «

latte. gree, français, anglais. silemand. philosophie. Mopries érus --

FERNAND GIRARD
ING. c'IVIL — Profeumeur à l'Ecole den Breuz-Arte

sets

“

TELEPHONE H4 M4
 

 

   

  

 

   

  

MINISTÈRE DU SECRETARIAT
"Hen 4.bany Pay ee M° 11e

Ouverture ;

des Cours du Soir
lundi, 2 octobre 1939

COURS SPECIAUX DE COMPTABILITÉ
conduisant à l'admission dans les Associations

de complables de in Province de Québec
(CA, LLC, CPA

  
A 206 OUE-T OR

COURS DU SOIR
REOUVERTURE, 2 OCTOBRE

Préparant eux carrières induatrielles les plus diverses. Enscix ‘1 "05
orique et pratique. Laboratoires et ateliers des mieux outil 1 untdéverne des certificats d'sputude professionnelle aux élèves qui"
série dt cours se rapportant à leur spéclalité.

Mathématiques app! nor - Matimation sn nt
Chimie Tdiae aus (tnéeries o£ pra tion odConversation anglalse Forge (ateilera) Tracé eB nel =
Flertricisé théorique Fonderie (nteliere) construction

Mectricilé (atetlera) Mécaniciens de machines Soudure autos’
Radio (pratique) fixes Mon pieceveDeasin Industriel (tout Pointure d'enselgnes Automobte (mn x |genre) jenuiaerie lavatlorn) électricité)
Chauffage théorie) Charpente (atelier) Aéronautique i
Plomberie (atelterni Modélarie raiafle-s) Moteurs *
Forbianterie (dessin) Construction ot lecture Reirigération ontReliure don plana. imprimerie tr +'*

LBeole recevra jos Inscriptions, le soir seulement, à partir du 16 <,fME 1
de 7 h. 20 à 9 heures (vendredi et samedi exceptés

tous renseignements, prospectus, etc. s'adresser BU !Pour

ECOLE TECHNIQUE

et RADIO
PRATIQUE ET IHIORIH

 

Moce-

nigué. CLABRES du JOUR « 44 “OIR
trique. Moteurs. Radio et Des

CANADIAN SCHOOL OF

ELECTRICITY LIMITED
282 ONTARIO Ol! +1  

DE LA PROVINCE DE Q'}
* Jean Biche’

 

‘E SHERBROOKE MON 1! +
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: Allée, dit le cormul-générai Pavia-

: 68 France veulent organiser leur

 

s'il est intéressant =soir

i ss passe dans

oo Snouvesu ensanglantée, il

test tout autant de regn

Len de sol dans Montréal et

d'ecouter ce qui s’y dit.

Dane les colonies étrangères, on

fait ce qu'on peut pour, à de
cause des démocraties. Chez les fta-

liens, une pétition à été adressée au

roi Victor Emmanuel, pétition ol-

née par M. Nidata Vigilante. do

fordre des Italo-Canadiens, deman-

dant de maintenir la neutralité de

l'Italie ou du moine de ne pas forcer

fen dix millions d'Italiens vivant à

l'étranger, surtout dans les pays:

démocratiques, à combattre ave,

Les Allemands, leurs ennemis achas- :

pés de 1914-18.

ose

Mémo les Finlandais veulent

taire leur part. L'un des plus

éminents citoyens de la petite

i eolonie locale, qui compte en-

* viron 700 membres, déclare

i qu'on serait surpris de connal-

tre le nombre de tous ses com- |

patriotes montréalais déjà en- |
rôléx dans l’armée canauienne.

me |

Chez les Ukrainiens, lo bares’
Waldstein, un vétéran de l'armée’
russe qui plus tard se battit avec:
des armées de Wrangel, déclare que!
veubre d'Ukrainions montréalais!
venient aller se battre contre l'AI-.
lemagne. |

eue

Deus la colonie juive, qui
compte plus de 50,600 citoyens,
n demeure plutét silencieux,
L rumeur voulut que les je
ments canadiens-français refu-
ssient d'admettre dans leurs i
rangs ces soldats sémites, ce

, qu! est absolument faux pour
la bonne raison que pas un seul

| entre eux ne s'est présenté A
date dans les unités canadien-
nes-françaises. Par contre, un
éminent citoyen de ce groupe-
ment étranger, M. Rosenberg,
affirme qu'au moins quatre
cents ont endossé l'uniforme à
date, mais dans les régiments
Uglais, les Juifs parlant fran-
sais étant très rares.

eue

Len Tchèques et les Slovaques de
Montréal, totalisant approximative-
ment une population de 4600 âmes, |
pont anxieux de se battre avec les

sek. 20.000 de cen ‘’conquis” se bat-
tent en Pologne, 50,000 demeurant

bataillon et des milliers d'autres
dans divers paye attendent l'oppor-
tunité d'en faire autant. A Mont-
réal, len femmes et jeunes filles de
cette colonie font leur part en tri-

an et chandai
beura dans len tranchées. pour lee

me

Lee nègres ne veulent pas
être retardataires. On se sou-
vient qu'en 1914-18 fut formé
un regiment entier de mille
irs, régiment organisé par le

eolonel Sutherland. Plus de
deux cents ny montréalais
s'enrôlèrent. Plusieurs se cou-
trirent de gloire, dont feu le
Dr Gaspard ot M. Ivan Bac-
thus, président de la Légion

e, ennr
ue

Au régiment de Maisonneuve, le
Ecrutement ne continue de manière
prenne. En une seuls journée, près

cinq conte recrues se sont pré-
vention, Plus de la moitié fut ad-
Mine après examen médical.

Duns l'aviation, un officier
de in R.C.A, admit au reporter
du “Petit Journal” qu'il se pré-sentait deux Canadiens-frun-
fais contre un Anglais dans les
tangs de la force aéronautique.
froma)ue les Canadiens-

Montréal PN mo majorité à   

 
Où que vous demeuriez dans la

province de Québec vous pou-

vez acheter votre laveuse CON-

NORde l'agent local de N. G.

Valiquette. Mallez le coupon ci-

dessous :

COUPON A MALLER
N. G. VALIQUETTE Ltée,

915 est, Ste-Catherine, MONTREAL.

t J J'aimerais recevoir les nom et adresse de votre
agent local.

[ 1 Jo suia intéressé dans l'achat d'une laveuse.

1 J'aimerais recevoir votre circulaire de 13 ve

4 couleurs montrant ves maisons meu
complet & $115 ot $198, ete.

|

 

DRESSE ......…0000ncccsorsess VILLE 10205000

A P. J. SEPT. 18

|
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915
Ste-Cafherine Est

 

LA LAVEUSE

"CONNOR"
TOUS LES MODELES A

PARTIR DE

SBA

LEGER SUPPLEMENT POUR ACHAT
A TERMES — JUSQU'A

ANS POUR PAYER

CUVE
THERMO

CONNOR==
Lo cuve Thermo brevetés Connor est fabri-

quée uniquement par Connor. C'est le prin-

cipe de be bouteille Thermos qui conserve

l'eau chaude indéfiniment. L'illustration à

gouche montre le modèle Thermo. Les parois

de le cuve sont complètement isolées avec du

coton minéral de | pouce d'épois. La laveuse

Connor est garanti pour 4 ans. Et vous pouves

l'echeter 6 termes en payant un léger supplé-

ment. Si vous demeurez en dehors de Mon-

tréel, echetez-le de l'agent local Valiquette

eux mêmes conditions eventageuses qu'à

Mentréel.
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Couleurs variées de la

laveuse Connor

e BLANC ET NOIR
e IVOIRE ET BRUN
© BLANC ET GRIS
© IVOIRE ET GRIS
© TOUT BLANC
© IVOIRE ET VERT
® TOUT IVOIRE
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ON VOUDRA VOYAGER DANS LE
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Les passagers qui voyageront dans la voiture
choisir leur place dans l'automobile.

compartiment

 

  

RACE PIEN

 

La Nash *

 

à bagages.

- TT

COMPARTIMENT...’

 

h qu'on voit ici  regarderont a deux fois avant de
est déjà reconnue pour son comfort. son clégance et

sa force mais il est certain que l'intérieur du sedan à 4 portes n’offre pas les mêmes attractions que le
Voyez comme il est spacieux et invitant!

=>     
OSHAWA. 16. -- On annonce Au-

fourd'hui que les premières voitures

McLa -Bulck “1040” qui
chaînes d'assembla-

de General
et que les au

General Mo

suivront immédiatement

année de production

donc commencée dans

È 3 cette cité de l'industrie automobile.

I$ “Nous sommes bien avancés dans

, nos cédules préliminalres de pro-

duction”. & dit aujourd'hui M- H.-J.

Carmichnel. vice-président et gérant

général. “Nous recevons chaque jour

les matériaux voulus de nos pro-

usines et de nos fournisseurs,

À Oshawa, nous embeucherous gra-

duellement tous nos employés régu-

liers, ud ce que

d'assemblage atteignent leur pleine

des usines
Motors of Canada.
voitures et
tors “1940”
le nouvelle
normals est

 

    
Ie Dodge de 1948 ent plus long.
fortable que ses prédécesseurs.

| Mot = nie

premiers medèles “‘4g»
activité dans la product
veaux modèles.” ‘on des uy,
On a fixé la date de jy,

au public des diversesa
voitures General Moton, Pl
prochainement. On now ja
tendre que le style Ge; CalrOGe,
& aubi un changement prononee©
qu'aux moteurs on à ajouté Nom
d'innovations mécaniques, ‘
Les divisions Chevrolet-Okey,

lo et PontiacMcLaughlin:Bye
sont à organiser les réunion,
leurs marchands et de leu. -
deurs.
——_—
ww POUR L'ANNEE ns: 4

consommation de chaussure n
Canada était en moyenne de eu 

LE SEDAN DODGE “CUSTOM”

ires par homme, femme où +
ant.

POUR 1940

plus ban, plus elegant 1 jive (np
8 chisais à été ra jsne d'un pouce

et un quart; les roues ont été rapprechées des extremites de Ja car.
resserie: la vision a été sensiblement accrue; les portivres ont eté
élargies: les lignes sont encore lus néredymamiques et ls suture
elle-même roule si légèrement qu'on ne sent plus les secourses de ia
roule. le tangage et le roulis ont eté complétement eliminr< par

Ja nouvelle construction de la Dodge “40”
 

 

DES SAMEDI, UN BUREAU
SPECIAL REGIT LE
COMMERCE DU CHANGE

En marge de la chute du dollar conadien.
—

OTTAWA. 16. — Tandis qu'à la
bourse des monnaies de New-York
le dollar canadien diminue progres-
sivement de valeur depuis l'entrée
du Canada dans la guerre. Ottawa
vient de former un bureau spécial
par lequel devra passer toute tran-
saction avec l'étranger, tout paie-
ment et tout achat de change. Ce

tde la Banque du Canada: W. C.
Clark, ministre adjoint des finan-
ces; Hugh Scullp. commissaire des
douanes; Dana Wilgress, du dépar-
tement du commerce et de l’indus-
trie; Norman Robertson, du dépar-
tement des affaires étrangères.

M. Claude Melançon, |

“UNE JEUNE FEMME
BRULEE DANS
UNE EXPLOSION

LINDBERGH DEMANDE
AUX AMERICAINS
DE RESTER NEUTRES
| WASHINGTON, 18. Le colonel Une jeune femme de 26 ans. Mme
Charles A. Lindberg a prié les Wlirabeth Stevens. 3413 Hutchison,
Etats-Unis, dans une allocution!y été grièvement brôlée à la suite
préparée et relayée par toutes les |d'une explosion eurvenue dans la
grandes chaines de radiodiffusion |cave de son domicile. L'accident
américaines et canadiennes, de res-' s'est produit vendredi midi. On dot
ter neutres et de ne pas se méler|la transporter d'urgence à l'hôpital
des affaires d'Europe en s'enga- Royal Victoria. ue l'on n'ait
geant dans une deuxième (irande déterminé immédiatement la
Guerre. “Si nous combattons pour: cause directe de l'explosion on croit
la démocratie à l'étranger, 2-t-i dis, qu'il aagit dun pur accident. En
nous risquons fort de la voir anéan- allumant la fournsise, la jeune fem.
tie chez nous. ,me n'aurait pas remarqué une étin-

 

CHEVROLETS °° OLDS
MOBILES NEL+S 1939

à grande rec + +
AUS»:

Démonstrateu<  -<S

QUALITE C = «
No

1613 OS.D6MOBILE tes "
se DODGE 185 s314N 0064
942 CHRYSLER Jp: 14 ee
see CHEVROLET 1M? “x pe
900 OLDBMOBILE 1938 -: ah 4

8584 OLDBMOBILE 10% 14% KE
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04a CHRVROLET its ' Hl
$13 PONTIAC By Noo

AURAINES Te oo

 

Beàrecudespouvoiny “On ne doit pas se preter à cette celle qui. en Juiliimant du feu, tom. S ronp Be en we
" ‘fausse pro nde qui prétend que ba dans un amoncellement CHEVROLET 9.¢ mm

pêcher les spéculateurs du change ROUVEAU CENSEUT {nos frontièressont a Europe. Nes de peinture. de térébenthine et oe PONTIAC 1934 Lo
deprécipiter encore la descente du —_— frontières, à nous. sont celles de d'huile . | 4083 CLDGMOBILE 17. r
ol’ar. . OTTAWA. 16. — M. Ciaude Me- l'Océan Atlantique et de l'Océan Les hommes de l'excouada d'ur- [sein CHEVROLET 1851 * +< 14
Ce bureau, qui entre en fonctions jançon. de Montréal, vient d'étre Pacifique. Un ecéan est une barrié- gence de la MH. and P. Cons.[s730 MUDSON ‘905 "0°

dès aujourd'hui, samedi, est COMpO- nommé censeur adjoint pour la ‘re formidable même pour les plus trouverent la malheureuse Eriève- ss:a DODGE ne …
sé de Graham Towers, président | presse avec M. L. Clare Moyer. fut- [modernes avions. N'oublions pas, ment brûlée au visage et aux mains. sess PORD se EY

{il annoncé hier à Ottawa per M. jcontinue-t-il. que la civilisation en- Elie était inconsciente sur le plan- |s64b FORD we 14
Le Brigadier Général .
E. de B. Ponet, directeur

. de l'internement
OTTAWA, 16. — On vient de con-

elure dans la capitale des arran-
gements pour s'occuper des proprié-
tés des enflemis des alliés. résidant
en Canada et une Cour d'Appel est
créée pour règler les différents cas.

(W.-S. Thompson. directeus du bu- ;tière n'est pas attaquée par quelque cher de la cave près de la four-
Teau de censure. M. Melançon est
june figure bien commue dans le
journalisme canadien. On sait que
l'Académie Prançaise lui dédia un
prix pour son oeuvre d'écrivain. De-
puis ces dernières années, ii était
chef du bureau de la publicité fran-
caise aux Chemins de Per Natio-
‘naux.

Le poste de censeur qui 'n est
On apprend aussi que le brigadier-!ronfié avait été octoyé à M Oswald

puissant asiatique tel que Ghengis
Kan ou Xerces. La race blanche
n'est pas attaquée par la race jaune
ou noire. Mais c’est bien plutôt une,
autre de ces vieilles querelles qui
‘divisent l'Europe depuis des siecles.
Les pays d'Europe n'ont pas encore
payé leurs dettes contractées au
cours de la dernière guerre. TI n'est
donc pas question de leur préter
encore en armes, en hommes et en

naise Les dommages matériels cau-

sés par l'explosion sont rele-ivement
minimes. Le choc fut viclent et!
causa pourtant une forte émotion
dar toute ia maison

  Duval Motors
LIMITKE

général X. de B. Panet vient d'être
nommé directeur de l'internement
On vient de déterminer le nombre
de campa d'internement où scrouc
détenu les ennemis pendant :a du-
rée de la guerre,

Mayrand qui ne put accepter en argent.”
raison de ses multiples occumatic™s.: ————__—_.

# LORSQUE LES TIBE-\Publici à
TAINS se rencontrent, ils se aa- ublicité originale
luent en se tirant la langue. NEW-YORK. 18. -- Une impor
 

PLYMOUTH: MERVEILLE DU GENIE MECANIQUE

 

Le travail brillant
on la
nomique, mieux balancée et

carrosserie et le châssis

tionnés

des ingénieurs de la division Plymouth à rénuité
ion d'une voiture plus

à

grosse, plux luxueuse, plus éce-
Frante.

paitement de 117 pouces, Is Plymouth a pour motte de donner i nonepriétaire le maximum ddedePirate pour ia valeur de som dollar”,
month ont été

wible; mais le moteur lui-même et l'arbre de traction ent élé
à tel point que la Plymouth

silencieux et

tante ftrme américaine de pneuma-
tiques s'est réservée à l'exposition
de New-York, un vaste local dans
lequel les visiteurs peuvent suivre
de bout en bout. la fabrication des
enveloppes. Ce pavillon, dit-on, ne
désemplit pes

Mien nolide sur un em-

améliorés au pes-
perfec.

donnera nn reule J >dose on reslement “sltra-   
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un premier article publié dimanche dernier,

ous Dons étudié la force de l'Allemagne dans le

l'ésent conflit. Nous disions que ce n'est pas tout,

pur une nation, de déclarer la guerre; l'aptitude

un pays à entrer en conflit ne dépend pas seulement

ui nombre des régiments, des canons et des avions

v'elle entretient en tempsde paix, mais surtout de
ME, réponse qu'elle est en état de faire à ces trois

iestions précises :
} —La nation est-elle capable de suffire à sa

bsistance en cas de conflit ?

2 —Est-elle capable de fabriquer en tout temps

; armements nécessaires à la victoire ?

3 -Dispose-t-elle de réserves d'hommes ins-

s pertes causées par une guerre ?

Nous avons vu que l‘Allemagne ne peut répondre

sfrmativement à ces trois questions essentielles et

ue par conséquent, elle ne saurait gagnerune guerre.

ALBION SE RESSAISIT

|

‘le Blenheim et lo Fairey Battle,
I. Angleterre, jusqu'au dernier ayant der vitesses hornires de 280

“sent, a joué un rôle essentielle- ‘milles à l'heure et des rayons d'ac-
..… pacificateur, Il était d'opi- tion de 1250 milles.

Lo générale qu'après avoir essuyé L'ARMEE

. pumulinnte défaite lors de la; L'armée n été juaqu'ici le point

‘nde Guerre, l'Allemagne — faible de l’armature britannique,

“ut la génération présente qui jen raison de la répugnance ances-
mau les horreurs du plus granditrale que le Britannique éprouve

  

    
    

 

     

  
     

  
  

 

 

 

L'Angleterre avait

abandonné nes
industries de

guerre. Son

aviation dépérissait

peu à peu: elle ne
comptait que 1,500

appareils à la fin

de 1937, mais

actuellement. elle
en compte environ

3.008: elle en aura

entre 5,000 et 6.000
en décembre de

eette année. Voici
un tableau

comparatif des

principales forces
aériennes en

présence.

 

 
* td-e temps modernes — n'o-; pour ie service militaire obliga-

pat amin donner à ces ninis-[tuire. Un service d'entraînement
« ev “ments l'occasion de ne, militaire vient d'être institué chez
te | elle, qui lui donne tout de suite des
toe sant, les coups de tonnerre soldats et qui lui donnera des ré-
"+ Rhesanie, de l'Anschluse, de serves Instruites.
Ronerre, de l'Ethiopie ont prouvé

+ "pe ent toujours un vaste

uits militairement assez nombreuses pour réparer:

 

INVENTIONS
AMERICAINES

LOS ANGELES. 16. — Le
concours  d'inventions qui
vient de s'ouvrir à Los Ange-
les témoigne de l'esprit ima-
sinatif des inventeurs améri-
canins. On y trouve notam-
ment:

Un dispositif permettant à
un baigneur de se déshabiller
sur la plage à l'abri des re-
gards indiscrets; une fois re-
plié, 11 ne tient pas plus de
place qu'un mouchotr de po-
che: un apparel] pour suppri-
mer les doubles mentons sans

| intervention chirurgicale: un
“antironfleur” en aluminium:

Ill 11 maintient La bouche her-
métiquement close pendant le
sommeil; une fermeture au-
tomatique que l'on instaile à
la tête de son lit et qui évite
au dormeur de se lever pour
fermer sa fenêtre. Enfin. un
des exposants a fait breveter
“le moyen de provoquer la chute de la pluie à toute épo-
que st dans n'importe quelle
localité.

|

Jusqu'ici. elle avait sous les ar-
mes une armée régulière de 200,000
‘hommes, composée de volontaires et
dont la moitiéeservait dans le mé-
tropole. ll existait aussi une ar-
mée territoriale: encore un effectif
d'environ 200,000 hommes, tous vo-
lontaires, qui accomplissaient di-,
verses périodes d'instruction. Les
effectifs de l'armée britannique
létaient ainsi de 300,000 hommes
dans la métropole, tandis qu'une
armée de 600,000 hommes, consti-
tuée d'après les mêmes principes,

‘gardait, outre-mer, les diverses
parties de l'empire.

L'institution du service d'entrai-
(nement obligatuire à eu pour pre-
mier effet un afflux d'engagements
volontaires, qui porte l'armée ter-
ritoriale à l'effectif de 480,000
hommes. Par l’appel de 300,000
conscrits, il va ainsi donner à la
Grande-Bretagne une armée mé-
tropolitaine de prés de 900,000
hommes.

POTENTIEL FORMIDABLE
Mais i'énumération de ses moyens

militaires, impressionnants sur mer
et déjà considérables dans les airs,
ne donne qu'une tres faible idée
de ve qu'est le potentiel de guerre
de l'Empire britannique.

Ce potentiel est vraiment formi-
"dahle.
| Potentiel humain?... Plus de 400
millions d'hommes de toutes races,
groupés sous le pavillon de l'Union
Jack.

Potentiel éronomique ?… La plu-
part des productions minières, mé-
tallurgiques et agricoles de toutes
ies latitudes. .
La guerre dut-elle durer dix ans,

elle est en mesure d'y faire face et
de lu gagner.

 

    

  

 

   

  
  
  

    
   
  

 

    
  

   
  

  

a LH- NN 4 /
Lugterre avait abandonné Wii A

FH: ndustries de guerre; son armée
aveur.ait: son aviation dépéris-

sa flotte elle-même avait été
“thee. 1 'ependant, au moment de

Hé.Là-Basi.ce 18
VEAU VA ABIMER Ts fl

      
vue vient-elle de mettre en“auter 7 cuirassés de 35,000 à’"M0 tonnes, une disaine de gros |hieucs et une trentmine de na-
tes troindres. !

L'AVIATION |
J'avrat.on britanni comptait
HM appareils à la fin de 1937;
7 sn comptait plus de 3,000, dont

daus la métropole, en !
cire 1558; elle en comptera 5,000 |
Lylrolétre 6,000 en décembre
1%. quund toutes len usines de
cnle Vretagne et celles organi-
; dan« les dominions donneront‘
eur. Nous savons que dès maine
rant les uxinen britanniques fa-
“ment un millier d'avions parTX et qu'elles seront en mesure

 

 
on de 560 milles vant fi i

vitesses horairesde884 iles ;
ie CHAUSSURES

"te; pour le bombardement,

pius grand affaibliasement,
te flotte “britannique étaitdéib BELLES BOTTINES / NE CRAIGNEZ RIEN, B
an à celles de Ia france A MA BRAVE DAME.

viuagne et de l'Italie réu- oc .
> Plus de vingt ‘cuicaasés lui 4 NUGGET EST
Pent la maîtrise des mers. Et NE IMPERMÉABLE.

  
      

  

“NUGGET CONSERVE LES CHAUSSURES

terceltefabrication dane COMME NEUVES TOUT LE TEMPS

anne1eBittenoe
ne, Avec des rayona d'ae- POLI A - NUGGET

CHERBOURG, 16. — Hubert
Fauntieroy Julien, aviateur améri-
cain de couleur, dit “I'Aigle noir”,
ancien chef de l’aviation du Négus,
est arrivé à Cherbourg
— C'est en journaliste

viens en Europe,dit-il, afin ren-
seigner la presse spéciale des
Américains de couleur sur les pro-
blèmes internationaux. Mon en-
quête me conduira & Amsterdam,

rlin, Bruxelles, et surtout à Pa-
ris. Les noirs de l'Amérique aiment
la France et sont disposés à l'aider
parce que la France est le pays
de l'égalité, qui ne jette le diseré-
dit sur sucune race. Si la France
n'avait pas assez de soldats, que
l'on sache bien qu'il y a des millions
‘de noirs qui sont prêts à venir en

ue je

L'ex-pilote du Négus offre
ses servicesà la France

mes services à la France. Si la paix
est sauvée, je retournerai en Amé-

et j'effectuerai un vol trans-
atlantique sur mon avion “Bel-
lanca”.

Le club des Veuves
joyeuses

PHILADELPHIE, 16. — Une
quinzaine de veuves de la ville de

ilade!phie viennent de s’orgsni-
ser dans le but de fonder le club
des Veuves joyeuses. Elles veulent
que leur petit club de Philadelphie
soit la cheville ouvrière d'une asso-
ciation nationale. C'est en se ren-
dant visite qu’elles ont conçu le
projet de grouper eu un club toutes
les femmes du pays affectées par

 

 

 

France. J'offre personnellement ;!a mort de Jeur époux.
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Un
commerçant

doit-il faire

de la publicité

en temps

difficiles ?...

* it en est de mème en affaires. À
n'est pas une firme si petite soit-elle
ui ne soit obligée aujourd'hui de faire
i ta publicité. Cela tient aux conditions
mémes du monde moderne.

AVANT de répon-
dre à cette question
prenons une compa-
raison: Quand va
lourd camion aborde
ane côte extrême-
ment dure. estce à
ce moment que le
chauffeur doit dimi-
nuer ou même cou-
per les gaz ?

Prenons deux savons également de
bonne qualité: le savon À et le savon B,
Si le savon A ne fait pas de publicité,
sa clientèle sera réduite parce que
personne ne le connait. Si le saven B,
au contraire, fait de la publicité. ses
ventes s'augmenteront rapidement. Pre-
nons l'exemple d'un autre savon C qui
ne soit pas de bonne qualité. Îl ne tiendra
pas longtemps sur le marché, même n'il
est lancé par une publicité intensive,
parce que le consommateur l'achètera
une fois mais pas deux. Mais que, pour
une raison ou pour une autre. le savon
B voie baisser le nombre de ses ventes,
doit-il pour cela cesser de faire de la

blicité, sous prétexte de réduire les
rais généraux ? Non bien sûr: car s’il

eat vrai qu'il y aura une économie réalisée
momentanément, il est vrai aussi que le
elientèle non sollicitée se détournera trèe
vite du produit.

Par conséquent. la dernière économie
À réaliser sera celle du budget de publi-
cité. Toutes les autres dépenses peuvent
être réduites mais non pas celle qui donne
le vie à une affaire.

La seule question à examiner pour
lai est de bidn calculer, d'après tes
résultats obtenus. si na publicité est
réellement bien faite et par conséquent
efficace. Si elle ne l'est pas, qu'il la
eonfie à des publicitaires de valeur qui
ont la rompétence, les connainsauces
désirables... et l'amour du métier. Ces
publicitaires sont réellement à la fois des
médecins et les avocats des firmes. Eu
favorisant le dével ment et la pres
périté des affaires, ils jouent dans l'éce-
nomie du pays un rôle considérable. trep
souvent méconnu.

Service de publicité du "PETIT JOURNAL”
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Les fortifications de Québec

C’est sur les représentations
du duc de Wellington,
rant de Napoléon et l’un des plus
fronds guerriers anglais de tous

tempe, que les plus grosses
fortifications d'A “ furent
construites à Québec. Un rap-
port très intéressant rédigé par

“duc de fer‘ sur les ourre-
ges défensifs de la capitale on
1819, @ été publié àdiverses =
prises, et c'est un document
grand intérêt.
Au cours des années qui sui-

virent 1825, au moine trente-cing
millions de dollars — une som-
me formidable pour l'époque —
furent dépensés par le Gouver-
nement impérial dans le but de
faire du cap Diamant ls Gilbral-
tar-du nouveau monde. Quelques-
uns des ingénieurs civile les
plus renommés dirigèrent l'en-
treprise.
En 1608, Samuel de Cham-

Plain. le “Père de la Nouvelle-
rance”, yavait construit sa cé-

lèbre “Abitation”; cet édifice
pouvait bien résister aur atta-
ques éventuelles des sanguinai-
res sauvages, mais il ne pouvait
supporter les boulets d'une flot-
te organisée c'est ainsi qu'avant
même la mort du fondateur,
Québec connut som premier siè-
ge: celui des frères Kirke, en
1629. La Nouvelle-France, ce-
Pendant, fut remise à ses pre-
miers propriétaires par le traité
de Saint-Germain-en-Laye, trois
ans plus tard.
Mais ex 1690, la ville emmu-

rée resta invulnérable devant le
siège de William Phippe, alors
que l'irescible Frontenac gouver-
nait la colome,

SANS NOUVELLES
DE CETTE
INSTITUTRICE
Les autorités de High School de

Lachine, pas plus que les parents
de la disparue, n'ont eu aucune

 

nouvelles de Mlle Emily James,
professeur d'arts à leur institution.

Mle James, qui demeurait avec sa
mère et sa soeur au no 4675 Vic-
toria, était partie pour l'Angle-
terre au mois de juin dernier.

Elle devait revenir à bord de
f'Ascania mais changea d'idée au
dernier moment et s’em à
bord de l’Athénia. On n’entendit
plus parler d'elle quoique son nom
fut sur la liste des passagers.
La soeur de Mlle James, Mme

A. E. Rargeant, a fait enquête et
interrogé plusieurs amis par cablo-
gramme mais il semble certain que

malheureuse institutrice à perdu
la vie lorsque le navire fut torpiilé
par les Allemands. .

Un corgo nazi tentere
de forcer le blocus
MONTEVIDEO, 16. — Les auto-

fités du port annoncent aujour-
d'hui que le cargo nazi “Gensen-
Neim*, chargé de blé unité d’envi-
ron 4,574 tonnes, aurait reçu l'ordre
de tenter de forcer le blocus an-
Slats. Les vivres se faisant rare en
Allemagne. les Nazis seront obligés
de faire des actes de désespérée. Le
navire quitta le port clandestine-
ment et semble avoir déjà pris lahaute mes, ;

BE.

  
PS trees

 

Puis, en 1759 et soit1760,
pendant la Conquête, les Anglais
réuagirent à prendre Québec, et
les Français l'assiégèrent à leur
tour pour la reprendre.

Finalement, en 1775-26, les
Américains, sous les ordres de
Bensdigt Arnold, firens une
vaine tentative contre la forte-
resse.
Ce west done qu'après ses

cing sièges qu’Albion songea 4
édifier les plus grosses fortifica-
tions d'Amérique, lesquelles. fort
heureusement, n'ont jamais eu
l'occasion de prouver leur in-
défectibilité.

Mais, elles se dressent encore,
pour symboliser les effort qu'on
fait deux grands empires pour
commander l'entrée du Saint-
Laurent qui conduit jusqu'au
coeur d'un demi-continent,

cesse immédiatement

BERLIN, 16. — Tous les jour-
;naux berlinois fulminent samedi
contre ce qu'ils appellent la folie
du gouvernement polonais. Payant
involontairement tribut à l'hérois-
me polonais, ils admettent qde la
résistance acharnée faite autour de
Kutno et de Varsovie a arrété tem-

avance hitlérienne. Mais toute ré-
sistance est inutile, disent-ils:
toutes les armées polonaises sont
encerclées, privées de leurs appro-
visionnements; pourquoi, dit la
presse et la radio allemande pro-
onger une résistance inutile qui ne
peut que mener à la destruction 

reeves ene

complète du pays. L'Allemagne
prétend avoir à date tué ou blessé
gravement 100,000 solduts polonais
et en avoir capturé un nombre au
moins égal; d'après elle, l'armée
polonaise n’existerait pratiquement
plus, ne comptant plus qu'une quin-

WASHINGTON, 16, (Spécial au
“Petit Journal” par Columbia Press
Service). — II a été révélé officiel-
lement aujourd'hui qu'un rêtre
vient de n'embarquer à bord d'un
avion pour joindre l’armée polo-
naise, hrs le but d'aider les autres
à maintenir le courage de ses com-
patriotes dans la défense de leur

8. ;
pe endantqueles réfugiés polunais,
par disaines de mille, fuient de-
vant la dévastation nazie, ot se
dirigent vers des frontières neutres
dans le but d'y échapper, ce prêtre
héroïque, qui aurait pu vivre dans
la tranquillité et In sécurité dans
le domaine académique à Washing-
ton, n'a par héaité à braver tous
les dangers de la guerre pour sou-
tenir moralement l’intrépidité des
soldats de son pays.

PRETRE CATHOLIQUE
Ti a’agit du Rév. Père Wisniews-

ki, Servite de Marie. Ne pouvant
supporter que ses compatriotes se
battent dans une lutte désespérée
sans y participer, il a même négli-
B de prendre un navire pour faire

traversée. Afin d'arriver plus
vite, il s’est embarqué dans un
“elipper” américain ‘“Pan-Ameri-
can” Airways, en route r Lis-
bonne, Portugal. De là, prendra
le moyen le plus rapide pour se
rendre en Pologne par ls France,
l'Italie et le Roumanie. °
Le R. P. Wisniewski servira com-

grande utilité lorsque ses compa-
triotes, en 1920, luttèrent contre
lea Bolchévistes, la dernière mens-

acquise lors de la Grande-Guerre.
UN AUTRE "MIRACLE"

Avant de partir, le R. P. Wis-
niewski déclara à des amis qu'il 

porairement la marche rapide de:

“miracle de Pilaudski" pour repous-

La résistance polonaise a
rendu l'Allemagne furieuse
La Pologne menacée des pires représailles si elle ne

son héroïque défense.—_—
y zaines de divisions sur les 35 qu'elle
comptait au début des hoetilités.

Pourtant, les Allemands n'ont pas
encore pu pénétrer dans Varsovie
qu’ils assaillent sans répit depuis
sept Jours. Encerclés, bombardés,
mitraillés, les défenseurs de Var-
sovie résistent encore.
A Kutno, pour la première fois

depuis le début des hostilités, l'a-
!vance allemande a été arrêtée, les
‘Polonais, dans des contre-attaques
décenpérées, ayant forcé les enva-
hisseurs à se retrancher à leur
tour.
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7 LE PONT LE PLUS
RAND du monde est celui d'Oak-
land à San Francisco; il mesure
10milles de Jong. Le soir venu il
exige un éclairage d’une intensité

 

de 2 millions de bougies et on met
trois heures
courir.

à pied, pour le par-
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Un prêtre héroïque
vole versla Pologne

me chapelain dans l'armée polonai-
se; ses services ont déjà été del

ce à la liherté que la Pologne s'est,

espérait voir survenir un autre’

UNE FEMME BATUgyLAISSEE POUR MopRUE SAINT-AGATIL
Mme Ma ritergue: Bowdomiciliée à #56 ouest,rue Noid

Dame, (appartement 2), aurait eg

Ellen bietrouverisle" a trou
ser les Allemands; mais quoi qu’il ce peu avant 8 heures: Sua .

arrive il veut être auprès de ses lue Bainte-Agathe, non lo Jt

compatriotes, dans les déboires vue DeBultion. on’ Te te 4

comme dans Îes succès. d'urgence à l'hôpital Saint-Luc 4Le R. P. Joseph Luniewski, Ser-|les autorités médicales ui ant 3

vite de Marie, à dit, en parlant de ‘cinq points de suture pour une
son dévoué collègue: “Il ira droit coutuse à la tête. Klle a refuse ue
au front. Je connais son état d'âme. [tefois d'être hospitalisée. La po
11 ne serait pas satisfait de rester|a exprimé l'opinion que cette fem,
derrière les lignes. S'il n'est pas me & été blessée par une Icon,
tué au cours de la guerre, c'est que qui l'aurait frappée & la te ,

 

la Providence le protégera, car jun instrument contoniant Le ver.
c'est un prêtre d'un courage im- gent Montpetit, du pose central
perturbable.” la police municipale, a fait les pres

Le R. P. Wianiewski possède une  Mlères constatations, avec les sey
xcellente réputation en Pologne[Poirier ot Lacocq, de radio-poli,

ïi “est le fondateur de in société Puis l'affaire n° été confiee 2x ver.
académique de Odredzeniv, et à Eent-aétective Duclide Poulin, de à
publié plusieurs ouvrages bien con- Séreté + municipaie,
hus,

pour v
Judicisire. enquête

 

    Obtenez Confort et Commodité
à l'Exposition Mondiale
RPARGNKE.… on demvurant dane be
coeur do New-York, dams an dw plus
wariour hôtels du Times Bqnare…

rage

   

    Accommodation pour 2.000
Restaurant à sir con
à l'épreuve du fou.

Toutes dépenses payées — in.
clusnt le chambre avec bain
privé. tous les repas, admission s
exposition, Club $8.70 et

de nuit, Radio Cité plus
Berives au llepartement G-3 — pour
wn pamphlet gratuin sur (001 faite
rencornant Now-York et l'enposition.

ROY MOULTON “ous
TIMES SQUARE NEW - Yon
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ACHETEZ

PHOTO-
JOURNAL

cette semaine...

lo semaine prochaine...

et ‘autre semaine ...

+.. ET VOUS VERREZ

TOUJOURS du NOUVEAU.
* Des nouvelles

Des photos

* De la couléur

* De la vie!
parce que: “PHOTO-JOURNAL
est TOUJOURS INTERESSANT”

EN VENTE DES LE MARDI DANS TOUS LES DEPOTS 
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DES POISSONS SAUTEURS
Une Preuve conva I nca nte deS Les moyens employés par les êtres {réquemment, dans l'Inde, JRS

| | d ‘ | vdapieraualien, danalequelIl] C'estpour subvenir à leur nourri:

mensonges allemands sur lesgamaSatineaire
comme effet de modifier les caracté- que exclusivement de petits crusts-
res primitifs d’un être ou d'une es- 'cés, de mouches et de divers insectes.
pèce, parfois d'un groupe tout entier, ;Pour chasser leur prole commodé-

(Par courrier). —,
allemands de.

lus vaguement
d'appartenan-

PARIS, 16.

! ressortissants

ve-Silésie —

Hosities de “sui t
ande” sont, à en croire

du lleReich, Vobjetde

ies de faits et

d

e

sangian re

es de la part des autorités po-

por‘ainsi que le “Volkischer

Beohachter” relatait dans son nu-

21 août, sous un titremere du
trame.
ressortissant allemand Paul Kale-

© oor. 8 Spareumafioteres    

  
foie Terror whee vosYe re TY" 4

Bolnlide Bandites

| Vi la reproduction de ls pr

pts BANDITS POLONAIS
UN BEBE DE CINQ

Nervosité croissante des

le martyre enduré par le

>
4 cs

.acde doublée à la frontière de Haute-Silénie.

 

ta, sa femme et na fille âgée de
cinq mois.

S'il fallait en croire le journal
aliemand, Kalets, après avoir tué
à la frontière, un policier. aurait
été arrêté et serait mort en prison.
8a femme nurait également été

arrêtée et rossée. Quant à la petite
fille de cinq m sa tête aurait été
sauvagement écrasée contre les
murs de la prison. Enfin, la maison
de Kaleta aurait été démolie.

Cet épouvantable fait d'uvmes de
la “barbarie polonaise” fut com-

   

    

 

  

 

i

emière page du

\ selkischer Heobachter™. lo plus important des

journaux allemands :

“la terreur polonsise grandit de jour en jour...”

ASSASSINENT
MOIS !  

 

soi-disant atrocités polonaises
mis, selon le ‘Volkischer Beobach-
ter”, le 20 ou le 21 août.

LA VERITE
Or, le 22 août, des journalistes

polonais, »méricains et anglais, pho-
tographiaient Mme Kaleta et se
fille, — bien vivantes toutes deux
— dans ls maison, intacte, de Ka-
leta, lequel, s’il est exact qu'il aft:
commis un crime à la frontière et
qu'il soit en prison, se porte fort
bien et attend son procès.

Cela s'appelle, en Allemagne, de
Ja propagande.

 

 

LE VERITABLE |

INVENTEUR DU
PERISCOPE
—

in a beaucoup parlé dernière-

ment des périscopes, ces npps-

reile qui permettent de voir par-

dessux un obstacle: tube de
carton muni de deux miroirs in-
chers à 45° que l'on à acheté.
face de la te du roi au Ca-
nada et avec quoi on à pu voir Sa
Majesté malgré les personnes qui
or 1 ouvent devant noi. Le périe-
tape de submersible. véritable
in-trument d'optique de précision

| est hasé eur he même principe.
Un croyait que l'inventeur du
prri-cope était ir Howard
fruhb. mort il y à quelques an-
ne FR bien! pas du toui: le
prri<cope eat une invention fran-
care. C'est M. Jean Rey qui le
premier à réalisé un appareit
d'uplique permettant aux soun-
marins de voir à la surface de
l'rau- il l’a d'ailleurs fait con-
naitre dune une note adressée à
l'Auadémie des Selences. Cet ap-

reil fut inatallé en 1891. sur
l'un des premiers sous-marins. le
t+mnote”, de Gustave Tédé.

| Cadeot-Revue.

Mort de
Mme la Mairesse
Camillien Houde

——

TOIRINIERE, 18. — Nous sem-
mr< au regret d'annoncer la mort
de Madame Camiltien Heude, née
Clementine Hamel épouse de M.
C'amillien Houde maire de Lotbl-
Nrre décédée mercredi à l'âge de

 
 

ans,

Cette mort dane lo denll |
n+ famille bien ronnue ef evtimée.
Madame Mende a succombé à

Sue longue maladie. Elle laisse
ae le deuil outre son époux,*"4 enfants, Cécile, Marguerite,
ré Henri-Paut ot Laurent.

on eu Meu mamed) Loiblne matin A igi de -

he

La nouvelle Croatie
cutonome aura

4,500,000 habitants
—_——

BELGRADE, 16. — [a nouvelle
Croatie autonome, un peu plus eten-
{due que. le royaume historique de
Croatie - Slovénie - Dalmatie, aura
11,500 milles carrés. Selon les sta-
tistiques croates, elle aura 4.42:1,000
habitants, dont 3,216,000 sont Croa-
tes et 886,000 Serbes: parmi les

Croates sont comptés 164.000 mu-
sulmans de Bosnie.
Du point de vue confexsionnel, la

population se répartira ainsi:

Catholiques: 74.8 0.0; Ortha-
doxes: 20 0-0; Protestants: 0.7 0-0;
;Musuimans: 1 0-0;  lsraélite:
05 0-0.

 

tr LA CONSOMMATION mon-
diale de coton a augmenté de
17.150.000 balles en 1920-21 à
28.000.000 en 1938.

Bonne circulation favorise la cicatrisation aatur”ià

 

  COMPRIMES
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Nats i laren. os. manana

Le poisson supplante le cheval

, pour certains sports. En effet,

si vous alliez A Bombay, (ux

Indes, vous y verriez une serie

de poissons qui sautent aves

agilité par-dessus les petites

baies que les gens s'amusent

à déposer devani eux.

est. d'ailleurs, ie plus souvent sl
ingénieux en lui-même qu'on ne se
lasse point d'en rencontrer de nou-
veaux. Ils sont, naturellement. d'au-
tant plus curieux que le milieu où
il faut s'adapter est plus imprévu.

| Les êtres singuliers dont nous
[voulons parler. se rencontrent fré-
“quemment. en divers points du litto-
rai de la péninsule hindoue et ils
sont bien connus, notamment à

' Bombay, ou l'on en vend des quan-
tités considérables sur les marchés:
les pécheurs les empiotent aussi, très

 

    

sata” +

   

ment, ils sautent. de p:ace en place,
à la surface des endroits vaseux, où
ils se tiennent de préférence es
s'aventurent ainsi jusque sur os
vieux débris de bois qui se trouvent
à la côte. Lorsqu'ils ne se livrent
pas à cet exercice, ils demeurent,
tranquillement, su repos sur le sol,
inspectant soigneusement les alen-
tours, pour se garder de tout acei-
dent: ils sont. en effet. très craintifs
et, dés qu'on lee approche. lis se re.
tirent précipitemment vers les trous
où ils se blottissent. par petits bonds
successifs, très rapides. os qui rend
leur capture peu facile
 

 

 

 

 

Les Enfants à l’Age
de Croissance

ont besoin de

LAIT FRAIS
 

     

  

 

   Enregistre

PROMPT SOULAGEMENT À CEUX
QUI SOUFFRENT DES JAMBES

LUE MAUX de jambes ot dovieure sont promptoment soulagés quand om @ recours ê

Fieste. La doulvur loncinante oi les sansie ransés par les veines enfiées. lonnées.

(varies) of les maux Ge jambes qui em resulient, généralement dénommée ‘jambes

malades” chdant vite ot vous pouven forilement sceomplir votre tâche quotidienne ot |

Jouir de von moments de loisir. 300 victimes dos moux de jambes. par tout le Cansda,

(ont les éloges d'Elasie pour le béonfnisant soulagement evil leur à precnré. |

Vous vous demandez, noturellement — Qu'est-ce qu'Elaste? |
eoîte question dans une [intéressante brecharette‘

méthode Elasie pour le traitement de maux dej
laive pest vous. voyez le coupen ei-dessous. ;
nisme à récupérer ses propres pouvelrs de
rocunstituants précieux qui contribuent & la

fermation des membranes organiques iques. pormetiant ainsi 3 te NATURE do

redemner fa fares et l'éfasticité aux voinen et aux tissue relachés. Tous ceux qui sonf-

trent de moux de fembes devraient essayer oat-mêmes ce © ve. Jamais

suparavent un tel remède ne fui effert au grand public: il ost agréable, trèe efficace

et à an pris à la portée de tous.

Lisez ce que disent les usagers d’Elaste:

“Jo marche maintenant de longues dis-

|

"Depuis que Jui commencé à prendre

tances ver facillté.” Baste. jo puis accomplir Men travell,

‘J'ai ronsenti le plus grand cenfort do. aver sise et sans pusmi =

rant reo trois dernières semaines.” “Je puis constater ume grande amdliors- |

“ie plaies de jambes seni mninionent

|

tien dans mes jambes depuis que Fol

ebrsirisées. commencé à prendre Fieste”.

ENVOYEZ, AUJOURD'HUE MEME CE COUPON PAR LA PONTR

CEVREZ UN ECHANTILLON GRATUIT
m=|

POUR UN ECHANTILLON D'ESSAL
GRATUIT D'ELABTN ’

     

    

 

 
   

    
 

    
  

. 438 ree Couig Ousst, Menindel. (onade. °

m'anvoyes | dion gratait of ls brochurette speciole gretoite »

moment Blasts seutage fou ween do Jambes. I 

Le lait est essentiel aux enfants à l'ège de croissance

parce qu'il contribue à la formation de muscles

solides, de dents saines et d'une robuste ossature.

Néanmoins, c'est un des oliments les plus aisés à

servir — et Qussi un
pouvez compter sur la

des plus économiques. Vous
pureté et la fraicheur du lait

Borden avec toute sa crème, sur sa saveur hygiénl-

que et l'équilibre
Téléphonez sans tarde
en une pinte par jour pour chaque enfant de votre

idéal de ses éléments nutritifs.
r à Wi. 1188 et commandez-

famille — une chopine pour chaque odulte

Borden
Loit, beurre, oeufs, crème, lait de beurre à

l'ancienne mode, lait chocolaté et fromage Cottage.
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“100 AGENTS DE LA GARDE NATIONALE
PRISONNIERSVOLONTAIRESDE L'AMOUR

Partis à la conquête des mineurs rebelles voyaient maintien de l'ordre 0!
de la ville de Harlan, ces 700 gendarmes sont gner leurs quartiers généraux
désarmés parles belles de la cité. ‘
HARLAN, Kentucky, 16, — II is, t adverses. Ils sont tout à fait '

wi so Arabe rade cheseux À Harlan. D'ailleurs, les

 

8

i 1 ines, nts ]
w! delagarde ‘Nationale ar 1daient lee poleONTRESTES ‘habitants de cette ville sont habi-

La Harlan Count County Coal tués & :oudoyer les troupiers de in
Association of la United |garde Nationsle. En l'espace de pays natal

"| dans :a petite ville minière de
Harlan, dans le but de régler les! Operator's

co awsy       NX  

 

À

Les “Héros de l'Union
Soviétique” serorit honorés
en or et en bronze

MOSCOU, 16. — Le présidium du Soviet suprême de l'URgg publie
en décret tratituant une médaille or “den hérog de l'Union soviétique oy

» - aura la forme d'une étolle & ong branches, ef sera remise en même ten,

sent veeloaincurs. dooou ‘ qu’êst décerné le titre de héros de l'Union soviétique. be
! Le béros de l'Union soviétique, qui accomplit un nouvel exjloi en

décoré d'une seconde médaille “des héros de l'Union soviétique”

buste en bronse, avec inscription, sera érigé sur un piédestal da, pe
el aon

Pour un troisième acte héroïque le héros de l’Union soviétique sen
. décoré d'une troisième médaille et son buste en bronze sera place vy: yp,
colorine à Moscou, près du Palais des Soviets.
 

CONTRE L'EMPLOI DE
LA 3e PERSONNE DU

_ SINGULIER

BERLIN, 18.—(C 2
La crolsade contre J'emp!

Il 18 2e personne du singulier
dans les rapports entre per-
sonne qui ne se tutoient pas

se développe par tous les
moyens. C'est ainsi que les
gérants d'un des cafés les plus
à le mode de is capitale oui
été suspendus de toute activi-
té syndicale pour une période
de trois mois parce que le per-
sonnel ne se conformait pas
aux dispositions relatives à
l'empioi du “vous” dans les
rapports avec les clients.

‘ Tous les journaux louent
cette décision en flétrissant

‘ Teniplol du “lei” considéré

 

comme une survivance du  _ fo ' “servilizme de certaines épo-
NN ques du passé.”a SN i

Les agents de le garde Nationale s'atardent volontiers dans les restaurants de la petite ville minière
de Harlan,  flits sont toujours possibles et trèe

eonflits ouvriers qui mettaient
souvent aux prises chômeurs et
mineurs. |

Et à la manière de César, “ils
sont venus, ont vu, ont conquis”.
Il est évident, cependant, pour les
habitants de ls ville, que leurs
Sondquites ne sont pas du domaine
de rs activités policières. Ce

Mine Workers Association ont ei- Six ans, les gardes Nationaux ontdes pactes d'entente cordiaie; dû se rendre six fois à Harlan. |
es piqueteurs ne font plus les QUAND PARTIRONT-ILS ?
cent pas en face des bureaux de

|

M. Chandler, le gouverneur du
ces deux puissantes compagnies; la Kentucky, ne veut pas que les 700
situation, très tendue il y a quel- gardes affectés au maintien de l'or-
ques semaines, s'est donc sensible- dre entre les différents groupes de
ment, améliorée. Cependant, au
nombre des 1,250 agents qui

menacent d'éclater.
Les 700 jeunes gens de la garde

Nationale, ne demandent pas mieux,
il va sans dire, que de prolonger
leur séjour dans ce patelin od les
mineurs sont peut-être des durs
à cuire, mais où les filles de ces
mêmes mineurs sont d'agréables
conquêtes

 mineurs quittent dès aujourd'hui
la petite ville de Harlan. Les con- |

 

ESLas vaches rouges
ont le meilleur lait
BULA, Indiana, 16. . L'Impersai

Dairy Institue vient de faire de
recherches scientifiques dain le bu
de savoir qu'elles sont les vaches
qui donnent le lait le plus riche
en vitamines “A”. Or il ressort,
d'après cea recherches, que c« sont
les vaches rouges qui donu-nt ie
lait le plus riche. Viennent ensuite
les vachen cailles puis, vn |. mie
lieu, les vaches blanches.

- Paa -

L'ÉTAT DU DR FREUD
N'INSPIRE AUCUNE
INQUIETUDE
LONDRES, 16. - On 4. ap

noncé jue le professcur Nienwnd
Freud était gravement malin: Oy
[précise maintenant, & son À micile
de Hampstead, que «a <a: etait

 

asses peu satisfaisante «du; . < quele
que temps. mais qu'aur 0
tude véritable N'est ep à
l'heure actuelle.
| “Le ~rofeaseur n'alia.i i... +
bien, mais maintenant.
coup mieux. [I iit tous jes

“au
=

fréquemment encore des bagarres et est trèa actif.”
1 Toute le famille du p: - »
trouve actuellement à ! sa
fille Anna exerce la mes GET)
deux fils sont depuis °- -- ;4
dans la capitale anglai- a
frère aîné, ancien rédact. .r of
d'un journal économique 0 Vo,
est arrivé à son tour il y a EC
‘mois.

 



HOLLYWOOD, 16. — Une compagnie de cinéma de lo

rande cité du film vient d être poursuivie en Cour de justice
r avoir utilisé la phrase Million Dollar Legs’, qui était

rotégée dit-on por des droits d'auteur. En effet, deux écri-
Pons de Boston, Mass., avaient utilisé cette phrase dans un
‘etch dramatique — il y 0 de nombreuses années — et tous
les deux avaient son é à protéger ce ‘’slogan”’ commercial par
des droits d'auteur. Comme ils étaient en règle avec leur coti-
sation annuelle, la société protectrice leur permit de poursuivre
ceux qui avaient osé se servir de leur “trouvaille’ dans un

| film.

Vous voyes l'affaire d'ici. Protes-

tations de toutes parts.“ Enquête

guprès des scénaristes pour établir

que le dit “slogan n'avait pas été

  

belles jambes et que ces films rap-
porteraient trois millions de dollars
à Hollywood et non pas seulement
un mot en lair comme “Million

employé sciemment. On découvrit Dollar Legs” qui rapporte aux au-
que les deux auteurs en question,| teurs environ 875,000.

VOILA UN MILLION DE DOLLARS. COMPTEZ-LES!

VERRAPRESS

 

 
 

 

1 v

'
iy

Une compagnie de cinéma a élé poursuivie récemment pour avoir utilisé la phrase “Million dollar legs” dans ;
, un filme. Malgré des protestations véhémentes, les directeurs durent payer, el le bon prix. Les studios se ; !

A ;  vengérent en tournant trois films dans lequels trois vedettes, de gauche à droite, Alice Faye, Claudette :r
LE Colbert et Patricia Morison, mentreraient leurs jolies jambes. Les films devaient rapporter aux studies wm î

ti del souvent: “ça vaut un million” Avez-vous déjà vu re que c'est
quun milien de dollars “comptant sur le table”? Les voici et il faut
u:r regie d'écoller pour les cempter. M. Earl-A. Bauby, de La Chicage
Hcuernl Reserve Bank, les compte aisément pour vous, I! y a dans ces
pr:ils papiers de rien du tout, 50.000 billets de 55.00: 25,000 billets de
$1100 et 25,600 billets de vingt dollars. Le tout peut être contens dans
une valise de quaire pieds de leng, 26 pouces et demi de haut et six

pouces de profondeur.

QUELLES JAMBES
PR ; LUVALENT"vais       

miition de dollars chacun.

C'est ainsi que le film “Alexander dette Colbert qui dansait le franch- |
Rag Time Band” rapporta la som-|cancan. Enfin “The Magnificent
me de un million et demi net aux /Fraud”, avec Patricia Morison. rap- en produisant les films qui ont prou-
Warner Bros. Ce film avait comme
vedette Alice Paye. Le film “Zaza”
rapporta à Paramount la somme de

un million cinq cents mille dollars.

ports au studio plus d'un million
de dollars net.

11 est entendu que les studios fe-

ront beaucoup plus attention à

UN MILLION?
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qu'ils ont remporté une victoire mo-
rale sur les deux auteurs de Bosion,

vé que non seulement Hollywood
pouvait parler à tort de jambes éia-
luées à un million de dollars mais

qu'elle les avait en stock’, et à

 
Ce film avait comme vedette Clau-|l'aventr, mais on sait maintenant foison!
 

 

da + une lot de 1931. n'avaient
pi it de reclamer d'argent parce
Gq: ir slogan“ était tombé dans
le * “aine public, ete; etc. Rien n'y
fi x eux suteurs se sont tenus
» it position et des menaces
p« cn! su geste. L'action fut
p ve à ls compagnie. Mais

‘ - dans la plupart de ces cas.
la upagnie préféra régler hors de
« Cest ainat qu'un mot si aim-
p nue n'importe qui su monde
. vu trouver — coûts à Holly-
» "ve somme variant entre 850,-
wre 315.000. de droits d'auteur.

“RUELLE REVANCHE

:a npagnie en question et
H xd tout entier se vengérent
de n'aire façon. Il s'agissait de

por à la face du monde et de
le tice pour l'avenir — que
H wood pouvait se servir d'un
7» v1 aussi populaire, parce qu'on
lin ait redevable d'exhiber les plus
br. jambes. On accusalt sourde-
a ‘lrs deux auteurs d'avoir trou-
ve bir Million Dollar Legs” préci-
scent er regardant passer les mo-
der. parfaits d'Hollywood € en
Y> sn tant de magnifiques spéci-
Br. à lécran.
tr jura de produire des films

€. vers vedettes possédant les plus

GARE!... GARE À QUOI?
—

 

BERLIN, 16. — Les travaux pour
la "ustruction de Ja gare Musaoli-
81. x Berlin, ont commencé, et sont
en picine activité.
(ete gare, qui servira pour la

Preitr des hôtes officiels du Reich,
Evoprendra une vaste salle de ré-
£rplion, établie au-dessus de Ia
= L dont les dimensions seront
“ 7 mètres de longueur et le

25 metres de hauteur.
‘ ‘vite salle serm ornée de blocs
© tres jaune. Un bâtiment sera

fon<truit en bordure de la rus qui
barsdeiment le nom Se Mus-

Ce ment comprendra une
salle de réception et une série de
pire salons pouvant servir de ca-
pute de travail, et qui neront uti-
mu le a échéant, par les diplo-

vs etran
Gaverger Benin ne faisant que

Pourvu que cette gare ne oe
Mine pas sur une voie de gare
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IMPORTANT: Des expériences médicales révèlent POURQUOI, depuis plus d'un demi-siècle, le

fameux Composé Végétal Lydia E. Pinkham a pu aider les femmes fai

Êtes-vous morose?Vous dites-vous

que la vie est triste? Les chaleurs de

l'été vous ont-elles laissée abattue, dé-

primée et nerveuse? Vous levez-vous

avec effort, le matin? Voyez-vous vos

smis vous délaisser pour des femmes

plus enjouées et plus artrayantes? Votre

nervosité vous rend-elle acariâtre et

maussade. Alors, il est grand temps de

réagir. Sachez qu'aucun homme n'aime

une femme fatiguée et nerveuse!

Peut-être n'avez-vous besoin que d'ua

bon tonique féminia. Dans ce cas, rap-

llez-vous que le fameux Composé

Végétal Lydia E. Pinkham, depuis plus

d'un demi-siècle, « aidé les femmes

épuisées et nerveuses À retrouver une

énergie nouvelle ct avec elle le goût de

vivres

Des expériences médicales le prouvent

$i vous aves pu cruire étourdiment que le

Composé Piakham n'ex qu'un médicament

heeveté de l'ancien tempe, écoutez ceci. lips

  

   

Que pouvez-vous lui envier ?
ie of de la vivacité: un
la fait remarquer. Elle «

n'es anviez-vons

De l'én
attrait
du e

pas?

plus de 68 sans, Pinkham était l'équévaleens

d'une vrdpanance médicale très répandue.La

science a fait des progrès et ce composé à fait

de même. Ses perfectéonnements ve sont suc-

savoie...«HA00edecéeucenes. —

bles, épuisées et nerveuses.

cédés et de récentes épreuves médiceles de
laboratoire, strictement scientifiques, vat
démontré que le Composé Pinkham est ua
tonique fémiain très efficace.

Le Composé Pinkham stimule les sucs gas-
triques, pour vous aider à digérer et à asai-
miler des aliments plus eourrissants, lesquels
foat le sang riche qui nourrit muscies, glandes
@ tissus de votre organisme. Ceci refait votre

résistance physique, contribue ainsi à calmer

Ses nerfs fatigués, à apaiser les malaises foac-
tionnels féminins et à vous redonner une

énergie débordante qui s'étend à tout vucce

IMPOBTANT ! !

Plus d'un million de femmes ont écrit

pour attester les bienfaits du Composé

Pinkham.

Donc, si vous avez besoin de vous

“rempnter”’, commandez tout de suite

une bouteille de Pinkbam chez votre

pharmacien. Si vous n'avez pas le télé-

phone, découpez cette annonce, pour

vous rappeler d'acheter Piokbam à is

première occasion. Les résultats de-

vraieot vous euchanter.
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Bles terroristes de l'T.R.A.|| common reconnettr s AuTee estwénu Jol!giraton
. un sujet sensible peut dvi + .

. le idéal: un de[Vincennes, et l'autre

projetaient de faire Sauter seeriesbis {IEtidus oe melissa monds un gai
de soleil? connaissent, dans une bonnête ai- faitement bien constitué et rhoe . . sance, que bonheur et fidélité. déjà plus haut que le gardivn"

l . d Westminster Le ciel, désireux de bénir une|chef avec son 5 pieda et 11 poucez
e e On prend la température l'union si parfaite, vient d'envoyer

|

de taille.
8 —— avant Je bain de soleil: on la Hj" odvi et Négri un béritier. EL si M. Urbain, directeur du zu- . . reprend immédiatement après: [l|ressemblant à ses parents! Mêmelnssisté à cette venue au ‘
mi Scotland Yard alerté supprime toutes permissions elle ne doit pas avoir auE- ||\robe largement mouchetée, mêmes |c'estla première fois qu'un ("4

menté de plus de six dixièmes |iipetites cornes un peu ridicules, vient à Paris en bonne et deafon
aux détectives. de degré, On la reprend eb rime col démesurémenthauted, me: plusieurs y, étaient di fo.

ris desoleil. Elle doit être reve- etIns boutdedeyent
Les terroristesdeFarms Tépablicaine friandaiseent Tintgation de[| Te à 14 normale “+ LES ANCIENS _connais- =
se livrer à des attentats à Londres et dans les provinces pendant cette Tout sujet dont la temupé- ll'anient déjà des étoffes lavables au Le poli durable
fin de semaine. Elles conséq nnulé toutes les permissions rature présente une augmen- l'igeu. I suffit de les jeter au feu 18 cite aul rome:
qu avaient té accordéesau détectives pendant cette période. tation supérieure à six dixie ur les retirer plus blanches que ne pares

P ités||| Tes de degré après le bain de Pi au.
ar ailleurs, il est fait état de documents parvenus aux autor soleil, et n'est pas revenue à |?

| ÿ ile était filée de l'amian- ebritanniques prouvant l'intention des membres de I'LR.A. de faire bout de deux Cette toile éta
sauter lo Parlement. Cette campagne est activement menée, dit-on. mr : ha etcornede surtout à eve O I 0 r

se  

 

   l'intermédiaire d'organisations étrangères, et la police a déjà saisi : -
[roi matières explosives susceptibles de causer des dégâts s'élevant à son séparantSins leurs cen:
plusieurs millions de livres sterling et la mort d'un millier de personnes. dres celles du »

 

 

choses à connaitre au sujet
des vitamines et de la levure fraiche

Lisez pourquoi la nouvelle Levure SURVITAMINÉE

assure des résultats plus complets que les vitamines seules...

commentl’“effet stimulant” de la levure elle-mêmepeut aider

l’organisme à mieux assimiler les vitamines que vous recevez

| DES VITAMINES SUPPLÉMENTAIRES 4
—c’est-à-dire plus abondantes que celles que vous DEUX AVANTAGESsont offerts par la Levure
recevez par vos repas—sont très souvent nécessaires Ju 4 his soi ;
pour un grand nombre de gens. C’est ce que révèlent Fleischmann SURVI TAMINEE: elle apporte d'abon-
des études de la question. dantes quantités des 4 vitamines — À, B, Dee G—

Si vous êtes sujet à des rAumes qui durent longtemps, c'est assuran t de plus Idet stimulant’ dela levure fraicheprobablement que vous avez besoin de plus de la vitamine À. elle-même. En activant la digestion lente, elle permet
d'obtenir des résultats plus complets que s'il s'agissaitSi vous vous sentez nerveux, irritable, si vous digérez mal, . .
de vitamines seules.c'est peut-être la vitamine B qu'il vous faut.

11 vous faut beaucoup de la vitamine D pourprofiter pleine-
ment du phosphore et du calcium contenus dans vos aliments.
Ces éléments sont essentiels pour avoir ‘une forte orsature et Voyez à profiter pleinementdes vitamines que vousab-

den ines.
des denis saines sorbez. Obtenez votre surplus de vitamines par ce moyen

Fatiguer aisément et ma d'entrain indi t 1 . $vitamine Gcotmeufbame,ur €cnirain indiquent que tgmmcace — la Levure Fleischmann SURVITAMINEE!
Commencez à en manger aujourd'hui mêmel

!

2 UNE DIGESTION LENTEpeut vousaffecter,
comme beaucoup d’autres personnes et nuire À l'assimi-
lation des vitamines par l'organisme. Si votre digestion

 

2 gâteaux par jour de Levure Fleischmann
n’est pas activée, vous n’obtenez pas tout le profit que SURVI TAMINÉE vous assurent:
vous devriez des vitamines que vous recevez par vos
aliments. Vitemine A — 6200 unités (Int.)

        

   

Vilamine B,— 300 unités (Int)
Vitamine D — 800 unités (Int.)
Vitamine G — 150 unités (Sh. Bour.)3 LA NOUVELLE LEVURE SUR-

VITAMINÉE aide à stimulerla digestion
et à activer la sécrétion des sucs gastriques
dans l'estomac. Cette digestion améliorée
vous permet ensuite de tirer meilleur parti
de vos vitamines en les assimilant plus com-
plètement.

C'est ce qu’il faut à une personne ordinaire (en
Plus de ses repas) des vitamines A, B et D, en
même temps qu'une abondante quantité de la
vitamine ‘‘vitalité”* G. Mangez-en un gâteau 4
heure environ avant le déjeuner ou le lunch, et
un autre gâteau !4 heure avant le souper — nature
ou dans un peu d'eau ou de lait.  
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“ raient tout prêts à faire

Jeur accorde unesi bienvei

France qui fut le
armée natioñale

jurd'hul avecant

aime et de digni r en-

decimeetdo18 de la Pologne

qu'elle avait conquise en 1918 aux

côtes des Al

N'est-ce pas le
j berceau de cette

ui manifeste au

Si les légionnaires de Pilsudski

furent les premiers à prendre les

Ciase oriBaels

Les volontaires polonais du camp des Chérubins, près de Bayonne,

en septembre 1914, avec le drapeau offert par les dames de la ville.

arn -- pour délivrer leur patiie
as. .o, lorsque le kaiser allemand
ep «lamé cn novembre 1916 son
fnt. +de créer et d'organiser le
nev. Etat polonais formé du seul

Vigoureuse campagne
de publicité

ta te Lydia E. Pinkham vient
de +

 

tiie + et plus de 2,000 hebdomadai-
t-<  «mpagne qui sera complétée
ps - <erie d'émissions radiopho-

vs et par des annonces dans
nts magasines.
ine de cette campagne sera:
nt des milliers de femmes
acquérir une nouvelle ener-

+» thème est basé sur des ex-
tb ve médicales commencées en
is. ayant pour but de s'assurer

de | \aleur exacte de la formule

  

  
  
   

# ds ingrédients du composé vé-
go lydia E. Pinkham, comme
to ev calmants ou pour souls-
& —ttainx troubles phyriologi-
4. i la femme.

‘>> travaux se firent sous l'ha-
I direction du Dr James C.
neh, éminent spécialiste en la
1 ere, assisté d'experts désinte-

1: +. Après diverses expériences,
f, vvinrent à la conclusion que le
trupoe Pinkham est un tonique
d- plus efficace pour la femme,
ative la digestion et qu'il aux-
te la résistance physique et
#8 ai les nerfs xont calmés et
I tr bles particuliers à la femme,
vundris,
(différents points, et d'autres.

$+ -vtlignés dans la nouvelle sé-
I l'annonces du Lydia E. Pink-
ha. l'une den plua puissantes
» vv entreprises par celte com-

Il neige au sud
de Londres!
LONDRES, 16, — La neige n fait

sou apparition, ce matin, à Che-
than et A Gillingham, au swd de
Londres, sur quelques coteaux par-
Uculerement élaves.

En facteur, qui effectue wa tour-

dur aux premières heures de la ms-
nee, à déclaré que ln chute de

Mite à duré près d'une demi-heure.
“à couche à recouvert en plusieurs
Ponty les prairies,
es informations analogues sont

Bodnar régions du district de

Fn général, ln température dane to
wd Kat derodentAngleterre à baimné

  

 

une dizaine de jours le président de l'Union |?
des Polonais en France M. Szymanowski avait adressé

à M. Edouard Daladier une lettre assurant le chef

vernement français de l'affection de ses com-

s résidant en France,leur seconde mèrepatrie,

et lui promettant qu'en cas de conflit ils se trouve-
leur devoir envers le pays qui

 

«1 une puissante campagne |
de p-viscité dans environ 500 quo-!

 

usil.
Bi ce n’est deux compagnies ex-

clusivement polonsises formées
l'une à Rueil et l'autre au camp des

lontaires polonais avaient été dis-
rsés dans les différents batail-

ons de la Légion ‘étrangère, dans
les rangs desquels ils se battirent
«ur tous ies points du front occiden-'
tal, à Gibraltar, à Salonique et
dans les sables brûlants du bled
marocain.
Malgré leur dispersion, ces vo-:

lontaires mirent tout de suite en,
vue le nom de leur patrie. À peine
arrivés au front, ceux du camp des
Chérubins avaient conquis leurs
premiers lauriers de gloire. Le 9,
mars 1915, à une attaque au nord |
d'Arras la compagnie polonaise du
commandant Noiret avait été dé-|
signée pour aller la première à
l'assaut: d'un seul bond elle av.it
gagné trois lignes pour se crampon-
ner à la quatrième. Le colonel Pain !
et le commandant Noiret avaient!
été tués au milieu de ces braves :
dont presque toux les officiers et
:xoux-officiers étaient tombés sous
les balles ennemies. Le lendemain,
le pénéral commandant le corps
d'armée avait fait sortir des rangs
les survivants de l'héroïque com-
pagnie pour faire défiler ses trou-
per devant eux.

i ARMFE POLONAISE
EN FRANCE

Apres la révolution russe de 1917,/
les raisons qui s'opposaient-à la|
création en France d’une armée
polonaise combattant sous son pro-
,pre drapeau n'existuient plus puis-
que le gouvernement Kerensky re-
connaisssit lea droits imprescripti-
bles de la Pologne. Le 5 juin 1917,
M. Painlevé, ministre de la Guerre,!

° fuisait signer au Président de la
République un décret dont le pre-
mier article était ainsi conçu: “Il
est créé en France. pour la durée

la guerre une armée polonaise
autonome placée sous les ordres du!
haut commandement français et

ttant sous le drapeau polo-
"Avec la collaboration doffi-

ciers originaires de Pologne ayant;
tous fait leurs preuves au front, le.
général Archinard avait été chargé|
d'organiser la nouvelle armée, pour
laquelle un vaste camp d'instrue-
tion avait été créé dans la Sarthe
au pied du donjon de Sillé-Guillau-
me d'où Chanzy. le 15 janvier 1871,
avait suivi la retraite des Prussiens
sur Conlie. Pour uniforme, on don-

Hante hospitalité.

tronçon russe de l'ancien royaume
du Jagellon. Pas plus que les A
trichiens n'entendaient donner Cri
covie et la Galicie, les Allemands
n'entendaient se dessaisir de Dant-
zig et de Posen. En provoquant la
constitution de légions onaises
qu'ils excitaient contre FL Runsie,

  

les empires centraux entendaient
seulement trouver un réservoir:

 
  

d'hommes à enrôler sous leurs dra-
aux. Ou sait comment cela finit:
ilsudski fut jeté dans les gedles

‘allemandes et ses légions durent
être licenciées.

VOLONTAIRES POLONAIS
EN FRANCE

En France il n'en avait pas été
de mème. Dès le Z noût 1914 les

| descendants des proacrits de 1830,
ide 1848 et de 1863 avaient appelé
tous les Polonais de France à s'en-
,rôler dans les rangs français. Au

(premier signal du docteur Jean
|Danvsz de l'Institut Pasteur, plus na à la nouvelle armée, celui des

ON PEUT S'ADRESSER EN TOUTE CONFIANCE AUX
VENDEURS DE RADIOS RCA VICTOR SUIVANTS: |
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des régiments francais.
y Ceux qui en ce moment veillent

Chérubins près de Bayonne, les vo- ; Vintale aupied ‘dignes givesdela

Sillé-Guillaumequi partirent de

Le poradis
des célibataires
BERLIN, 16. — D'après le der-

nier recensement que l'on vient de
faire de la population de la ville
de Berlin, il y a dans la capitale

pour accomplir une des plus gran-idu Reieh, 350,000 femmes de plus
des
savent leur devoir.
point !

{Miroir dy monde).

réparations de l'histoire. Is;

Ils n'y failliront n’ont que l'embarras de choix” de
e d'hommes. “Les célibataires

commenter à ce sujet les journaux
allemands.
 

 

Nya .
dans nos nouveaux

QUELQUE CHOSE

qui plaira à

chacun des membres.

de votre famille
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~ Modéls VR-$

Le plus grand régel de radio que le

monde ait jamais connu . . .

sur le bout de vos doigts

Avec un nouveau RCA Victrola, vous

avez chez vous une mine de récréa-

tions qui aurait fait l'envie des sois

d'antan, — un radio avec lequel vous

pourrez parcourir le monde comme sur

une carpette magique . . . sans Comp-

ter les trésors splendides de la “Disco

thèque’* Victor, pour “la musique que

vous voulez, quand vous la voulez’.

i : ie meerean
perbe RCA Vite

1940, am cuvembie com
des metileurs radios du mouse et
an magurfique phonographe, com-

Dlesement antematique, le tout dass
g ‘ane

  

    
Vos orchestres de danse favoris serontà
vos ordres, pendant des heures, pour

vous jouer les tout derniers succès

Le musique de danse. par exemple.
par des orchestres à grande popularité,

tels que Tommy Dorsey, Actie Shaw,

Benny Goodman, Bunny Berrigan...
Composez votre programme de danse
avec les morceaux en vogue, Mis en

circulation alors qu'ils font encore fu-
eur.

 

¢ 2

! Une souvelle qui charmera les amateurs

à eusappareilol natura, due
em RCA Viceor!

 

Ayez votre propre opéra cher
vous, à la maison

Les plus brillantes étoiles de l'opéra
chanterone pour vous et les vôtres

pendant toute la soirée, si vous Je dé.

sirez. Beaucoup des plus importants
parmi les opéras sont enregistrés au
complet sur Disques Vicior . . . pres-
que tous, au moins en partie. Avec
un RCA Victrola automatique, vous

placez simplement tout l'opéra sur la
plaque tournante et l'appareil vous te
joue jusqu'au bout. même si la "re
présentation dure plus d'une heure.”

 

onique tous les
soirs, si vous le désirez .. .

Votre concert

Les meilleurs orchestres symphoniques
du monde enregistrent exclusivement
pour Victor Sous le biton dArturo
Toscanini. Fugène Ormandy, Serge
Koussevitzkr, Léopold Stokowski et
sutres grands cheis d'orchesires. ces
groupements symphoniques joueront,
pour votre plaisir, des concerts entiers
. + . de compositions de votre propre
choix,

-

3
F v

?
>

:   
Pederewski est au clavier . . . pour vous

seul . . . quand vous voulez!

. . - comme d'ailleurs tous les vittuo-
ses que le monde à connu au cours des
uatre dernières décades: Jascha Hei-
etz, Yehudi Menulun, Friz Kreislee

. . . pour n'en citer que quelques-uns.
Vos Pvoris, quelqu'ils soient, joueront
pour vous . . . les morceaux qui con-
viendront à votre état d'âme du mo-
ment . . avec autant de rappels que
vous voudrez.

de beauté et de tonalité …
Un RCA Victrola est l‘apporeit

idéal pour votre heme’!

 

  
   

   

  

  

de musique: la mise suc ie marché des
magnifiques RCA Victroias pour 1946.
Les prix sont à la portée de coutes les
bourses . . . RCA Victrolas à partir de
$69.00.  Fxcellente reproduction de la
musique de Disques Victor. Performance
meilleure du radio, tonalité plus betle

DISQUES ET RADIO RÉUNIS, UN VRAI RÉGALI

BCA VICTOR COMPANY LIMITED—Mollla, Monbéal, Tersote, Winnioes, Caleerr, Venenerer
 

C'est en France que fut le berceau de l’armée polonaise ï
de 2,000 volontaires avsient pris le poilus. Seul l'aigle polonais rem-

+plaçait sur le casque les attributs
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‘LA “LIGNE MAGINOT” BELGE
—

- : Ia guer-

|

binant des systémes défensifs iden- |ascelscurs desservant les différe,Tandis que lo France, instruite por l'expérience de lo cesse

se

accrue desmoyensdeAEXT tiques à ceux des grands “Pesten” [étages des magasins ‘armement
rande guerre, construisait sa formidable ligne Maginot pour me adopté la France: construits à Mets par les Allemands [des soutes & munitions, dex resp;
$ protection de sa frontière de l'Est, ta Belgique, elle non plus, duwae a contruction d'une série peu avant la grandeguerre. ee,ambres, des cuig.n'est pas restée inactive. Comme la France, elle avait eu a/douvrages relies entre eux, dotés De LoTR CAT rain ac- aies here oe un,sie. cr

souffrir des horreurs de l‘invasion. Comme elle, elle à compris d'adbris souterrains et pourvus des LEwWy . Jug
la nécessité d'assurer sa défense por une cuirasse de béton| - : —
pratiquementinvulnérable. Alors que la guerre est éclatée entre . |
l'Allemagne et les puissances occidentales, le territoire belge,

1

J

 

   

  

 

  

    

  

 

  
  

   

   

comme en 1914, demeure un lieu de passage bien tentant pour
une ormée d’invasion cherchant à contourner par le nord le
système défensif français. Or, la Belgique, garantie por la
France et par l‘Angleterre, entend préserver de toutes ses
forces son intégrité territoriale. C'est pour cela que, en pro-
longement de la ligne Maginot et en jonction avec elle, elle
a construit, face à la ligne Siegfried des‘Allemands, tout un
système défensif qui se raccorde, au nord, avec le réseau des
fortifications hollandaises, car la Hollande, elle aussi, portage
les mêmes inquiétudes que sa voisine et pourvoit par les mêmes
moyens à so sécurité.

LA DEFENSE BELGE 'glaise. Ce canal. d'une longueur de
Pour ne parler ici que de ia dé- 76 milles et comportant aix écluses.

fense belge, celle-ci comporte: 1. une permettrait de renouveler. le cas
“ligne d'eau”; 2. une ligne de for- |échéant. le geste du célèbre gardien
tifications. des écluses de l'Yser, qui. en 1914.
La ligne d'eau met à profit les n'hésita pas. au péril de sa vie, à

conditions particulières d’un terrain : ouvrir les portes aux énormes masses
susceptible & tout moment d'être in-.hquides qui génèrent si considéra-
ondé et d'offrir ainsi un des ohe-.blement l'avance allemande.
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La relève de Le garde, qui émerge de terre.

cidenté des Ardennes forme déjà: qu'à une centaine de m° -
ung barriere naturelle tres appre- |fondeur
cinble qu'il a suffi de compléter par| Le système se compl a
une défense artificielle au moyen| ligne ‘de casemates k:... a
de casemates commandant les rou- [frontière et protégear:

, tes et flanquées de mines et de tra-

|

du canal Albert qui rejoi: «
vaux destines à couper les ponts et!à gauche de la defense - -
les carrefours A Liège les ancien- Mier

"nes fortifications ont été modern:- ta
sees. mais le veritable ligne Maginot 1 intention tte .
peer pela Beaucoup one ie chases a .TANÇAISE srlen su: milles —
lest de la ville et va rejoindre ls‘ communes Beneyur
Meuse à lu (rontiere des Pays-Bas ‘ ___ _ eee GRATIS. avee +
les rryions perméables aux atta- bogue erdenn.s
ques des chars d'assaut ont été bar- ;
rées per des obstacles faits prinei-
paiement d'un champ de rails prece-
de dune 20ne parsemee de mines
et derriere lequel setend encore un
large réseau de fils de fer barbelés
Ça et la se disumulent des fosses
antichars Tout cel ensemble eat et sane botiories l'as "
place dans le champ de tir d'armes nection éfecimeus <qautomatiques et de canons tapis

|

PmPiétement om mayer. La car :vous, GRATUITEMENT. a.sous leur curassement. Les entrail-' achat d'ene Segue acheter mo
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. A wi ze : les de la terre sont percées d'in- mae parable dane be deles dun : ver2 rN APYMAN terminables galeries qui relient les ey Toate facile de 1 pars 1 8- _ - puits des organes de tir. lex prises

|

pas d'intorut e de croi 14 -
La garde sur une ligne de fertins. d'air et les Lasues qunerebaen ererUE

Des forts soucerrains comportent |de maintenant. Votre bag. -tacles naturels les plus efficaces 4 LA LIGNE DE PORTIPICATIONS deiniers perfectionnements de l'ar- les mêmes installations élect seront exprdisa pas seteuIn progression d'une armée. Cette Le second élément de la défense Mement. Finalement, la ligne Ma- raves

LT

OLD STANDARD WATINligne d'eau sétend de Liége à la belge est constitué par des fortifi- @iN0! belge à emprunté à chacune |QUE les nôtres pour la ventilation. Dept. R-169, Kmpire Fife Ho»« frontière hollandaise. Elle est cons- cations dont la construction com- de ces deux théories, tout en com- lle chauf‘age leclaitage avec des Mentreal. P Quetituée à la fois par la Meuse hol- menca presque en même temps cue
=lando-belge et par un ensemble de celle de la ligne Maginot française

canaux: le canal Jultana. en terrl- mais qui fut menée dans le plus
toire holiandais, le canal Albert et grand secret. à tel point que cette
Je canal dit de jonction. Les travaux puissante ligne est encore ignorée
Jes plus importants ont été néces- aujourd'hui d'une bonne partie du
sités par le canal Albert. Au mois public.
de mai 1933, le roi Albert inaugu- La conception qui a présigé à son
rait la portion comprise entre Liége étab:issement est le résultat dun
et Hasselt. Deux ans plus tard. en compromis entre deux thèses diffé-
mai 1935. le roi Léopold et la reine rentes. qui provoquerent d'Apres dis-
Astrid inauguraient un second tron- cussions. Les uns préconisaient la
çon. d'Anvers A Herenthals. Et création d'un réseau profond de
maintenant. c'est la totalité du ca- tranchées soigneusement bétonnées
nal Liége-Anvers, terminé depuis et comparables à celles Qui résisté-
quelques mois et qui met le dernier rent autrefois aux assauts les plus
point à ce réseau défensif, qui est énergiques. Les autres estimaient |
inaugurée par le souverain, en pré- : qu'une telle protection était devenue ; ?mence des flottes française et an- Insuffisante devant l'ampleur sans | :

+
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S . oha sa valeur supérieure |
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t et huit cents tuyaux. — 75 sons différents.

= 270 elais de 5,000 toursde fil chacun. — 250,000

soudures!

tn wélomane de Montréal,

ant pas l'argent nécessaire à

p'achat de won instrument préféré,

. a décidé de s'en construire
Jaren.

* u-tullé la console dans le

vi Ma le mécanisme dans le

  M. E. A. Rawling,
auit de

pi Pre Samnt-Antoine. M. Raw-

Mt
nm

1 plus d'étre inventeur, s'oc-

es photographie et d'électrici-
+ !. musique, c'est son violon

el
! -vle est surmontee d'une

… :.yaux d'ornement. Le mé-

t trouve à cent pieds plus
IN

LES TUYAUX

1 lui-même est construit
2 «uv vieux tuyaux que .

Es: un achetés. Entre scpt et
kb: de ces tuyaux seront

 

— Plus de trois.ans de travoil.
1—

! QUATRE CLAVIERS
| La console comprendra quatre
claviers pour lex mains et un pour
les pieds. Elle comprend soixante
jeux qui actionnent des reiluis. Ces |
derniers, au nombre de 270, com-
prennent chacun de 12 à 15 con-'
tacts. Ils sont faits, chacun, de
5,000 tours de fil. Cen relais com-

\ Rawling s'aitachant à la realisation d'un nouveau meca-

tres compliqué qui fers partie de wan «rgue. (Photo “Le

Petit Journal”).

mandent T5 cables contenant 64
fils. et chacun condust & un com-
mutateui. Le tout ext fait à la
Jusison.

La soufflerie e>t actionnee par un
moteur électrique d'un quart de for-
ce. L'électricite qui commande ies
touches de la console provient de
vieilles Datteties >econditonness.
On imagine facilement ce que te-

résente un tel tuavail. D'ailleurs,
M. Rawting ne prévoit pas finir son

orgue avant dix-huit mois; il et au

 

 
de nat €

: x très complet.

Yale

et" faute à la maison.

do.

de pia
Men

ls SODA
| vt aux Hotels, Clubs, etc. 

te das puissent rendre 76 sons
différente. Le 1cgistre.

de!

| (haque tuyau est muni d'une
lve vlectrique qui controle ia
Quatite d'air qui y entre. Cette

vecessite 288 teurs de fil Fouduves !

  
    
     

"> 1€ TROUVEREZ PARTOUT où l'on FNIGE le MEILLEUR

LAURENTIAN

magasins cn ayphons et bouteilles. 

les aux qui component le bourdon de l'orgue Ravling, il'hota
“Le Petit Journal”).

Mpa ot utilisés, de manière À jtiavail depuis dejà neuf mois. Tor
ue tous les morceaux seront fine.

il lut faudiu encore un an de tra-

vail pour les rassembler. Mais il A
beaucoup de patience.

Ce travail giganiexque pour un

| particulier réclame environ 250,000

 

ar

ml Bowling apporte dune la 12,500 tonnes de ,
fonts tion de son orgue plusieurs| .. ,ovations, 11 remplace par exem-| pieces
Mel» écanisme pneumatique pay,

Henaïde»; cela prend moins

de 5 sous !

NEW-YORK, 16. - D'après les:

statistiques compiléex et publiées
téléphone |

l'on dépose annuellement,

dans lex téléphones publics de la;

métropole américaine, deux billions

de pièces de cinq sous, ce qui équi-

vaut À un poids d'environ 12,500

tonnes.

ot ne nuit pas au rende- | v la compagnie de

Ben,à à l'intention de mettre
tele vention sur le marché sous
le von d'aimants Rosa. Le nom de
fou vient de “Rawling's Organ
Balorond Action”,

WATER
; et vendu dans tous les bons

. qui lon avait laine pousser les cornes nourvies dans de bon: paturages

INSTALLATION D'UN
AERODROME AUX ILES
DU CAP VERT

LISBONNE, 16.—(C. Havas)» — Le
lfeutenant colonel Carlos Beja, ad-

l joint au conseil national de l'air. du
Portugal, est parti par le paquebot

| Lourenco Marques pour l'archipel du
cap Vert. ou il étudiera les condi-
tions d'installation d'un aérodrome
destiné aux lignes aériennes de

(l'Atlantique sud

 

 

 

Muwe Rawling. a la console de l'orgue que sou mari est en train de
construire, el qui ne sera pas terminé avant deux ans et demi.

(Photo “Le Petit Journal”). ® Des que vous devenez la proie de
la constipation, le feu d'énergie qui
vous anime s'éteint. Un manque de
‘volume’ en est la cause habituelle.
La viande, le pain et les patates ne
produisent pas de ‘’volume” et
sendentl'intestin paresseux. Ajoutez
ALL-BRAN à votre menu de cha-
que jour. Il aidera à former le
“volume” dont vous aves besoin.

Les vaches sans cornes donnent

plus de lait que les autres
—

AMSTERDAM !è Quoi quen puissent pense: et dire les amateurs Cettedélicieuse céréalecroustillante

des courses de taureaux. ii est bien certain que le: comes ne sont par B. le tonique intestinal naturel.

d'une grande utilité par elles-mêmes. chez les espèces bovines et bien| Pour redevenir ‘’régulier” et rallu-

que les boeufs soient d'un naturel assez doux. en réalité les domestiques

|

mer la flamme de votre énergie,

et gardeurr dans les fermes sont exposes à des accidents graves du fait

|

essayez ce moyen facile: Mangez

de ces armes que portent les bêtes qu'ils soignent. Un veténnaire connu.

|

ALL-BRAN chaque jour € buvee

M P Charhe:. avait recommandé l'ablation des cornes pour les jeunes

|

beaucoup d'eau. oT

animaux Mais cette operation aurait d'autres avantages. On » est livré à

des expériences curieuses et !: a ête prouvé que les vaches sans cornes

donnent beaucoup plus de lait Toutes les vaches privee artificiellement

Ce cornes deviennent d'exceilentes lsitières Numan a vu quatre vaches

hollandaises sans cornes fourni 16 à 17 pintes de lait par jour. étant

nourries sur de mauvais” pâturages quand les vaches de méme race. à

 

 tie fourmissale:.® que 11 à 13 punter au manmum
 

"Cet âge est sans pitié
a tote de © ui-vi surnage hors de

‘vau le morceau de boix empêche : 4A
le poisson de s'enfance: etc ame!
1 a la tête hors l'eau, it meurt t-

 

PORTLAND, Mae. or Le
bon Lafontaine avait probabie

ment 1Aison quand i disait des

enfants cue Yoel âge cost sans pu

 

    

  tie”, fien des «unes, en effet, a: aprés quel ues N tes de tartu-li

ment a torturer des petites bêtes res, non sans site \gourveuse |"

sang defense, Estocre de se diatrai- ment débattu. li

re. let, des cunes garcons Samu Que pense la Socwté pintectrice

des AMmaux de cette révoitante | 4
vruauté chez ies enfants? Les auto-
rités de la ville ont l'intention de|

punir tres sévèrement ceux quel.

les prendraient en flagrant debit

sent À torture: des mollusques, des
tétards, dés poissons de toutes sor-

ten. ll ae font un com en bois et

intioduisent ce con dans les ouies

de l'animal de manière À ce que , Fabrique où Comds par Reboge Code: tous les epiciore

 

   

 

Quelles superbes serviettes et toies d'oreiller

GRATUITES pourles bouts des cartons Sunlight !
   

GRATUITES
Lu

|

Serviettes à Vaissel
Wl Je choix, pure colles

ight livecs, curlées, 2.
du Sunlig uces, Joli Gears i

lave plus Thiscouleur. GRA-
- ue pour
0 bou

facilement, 20puts, doncarton,
pièce.plus vite.

 

  
+

Aussi: Des Taio d'Oroiller de qualité “Colonielf” GRATUITES!
Fn beau coton uni, d'un blanc de neige, 42 pouces, av

fran outlet & Jour. Rien que 15 borts des Cartons.

Le Sualight vous épergne travail ot soueis
La mousse douve, persistante, absolument pure

du Sunlight enlève les souillures facilemer:: et

vite, sans l'usure que cause le néfaste frottage.

Le Sunlight protège les jolies choses

.

. . est doux

ur les mains, Partout, les ménagères économes

[emplotent pour four leur nettoyage . . . it fait

briller 1a vaisselle.

Procurez-vous de superbes CADEAUX...

SANS AUCUNS PRAIS... exhotez

du Sunlight==aujourd'huiméme! [IN

   tarder simplement le nombre requis de bouts cartons
du Xavon Kenhebt. celui “avec ", et peésentos-les thes :

TFVER  RROTHERS LIMITED, RUE  CATHCART.
duller chercher veoMONTREAL, SN vous oof imposeible
dea cartons par colleradoami, vous peuver enreyer vee bout

tal à: Lever Brothers Limited, C 269, Matin “BN”.

entedal: Ne meties pas de lettre dana votre paquet, ne le

colle pass ficeler-le almplemont of Joignes-y une feuille de

papier donnant vos new ot adresse On majuseules imprimées, Îe

nombre de bouls inclux ot In prime décirée.

CKTTK OFFRE SK TERMINE UK 91 DEC. 1939

 

  

SAVON SUNLIGHT
VOUS ÊTES PROTEGEE PAR SA PURETE
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n Montréalais se fabrique unorgue Hi
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Les cendres accusatrices:

L'examen des cheveux, des fils,
des tissus ou des microbes.

Les techniciens affirment
sans. hésitation.

Le criminel n'a plus qu'à

paver sa delle.

   

 

DEUXIEME ARTICLE

L'esprit scientifique des G-Men qui travaillent

eu Laboratoire du Bureou Fédéral a révélé que la

solution du crime le plus mystérieux ne tient sou-

vent qu’à un fil ou à un cheveu. Citons en exemple

le cos du meurtre Powell.

Une femme Powell, encore jeune, et sa mère,

étaient soudainement disparues complètement

sons laisser de traces. On fouilla une partie de

l'Etot de Floride mais sans succès. Pourtant les

cadavres hochés des deux femmes furent retrou-

vés, le meurtrier fut appréhendé et condamné à la

chaise. Quand les détectives s'attaquèrent à la

couse, ils n'avaient absolument rien en mains

voici commentils résolurent l'éfigme.

LE FEU QUI ANEANTIT...

L'assassin se croyait en sécurité. Mèmesi les

codovres étaient retrouvés au fond de la rivière.
il n’y avait absolumentrien qui puisse le rattacher

eu crime. Toute évidence était disparue.
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Il ne restait plus que cendres et pouss.ére. La
serviette avec laquelle Mme Powell avait été étran-
glée; le veston que portait le meurtrier; la couverte
et le tapis dans lesquels les victimes avaient été
fronsportées.… tout avoit été anéanti par le feu. Il
ne restait qu'un peu de cendres sur le bord de la
rivière. ‘

Mais !a police retrouva les cadavres . et, sur
la rive, les débris de ce qui avait dû être un pet t
feu de compeurs.

LA SCIENCE QUI ECLAIRE...

Quelques jours plus tard, deux officiers du
bureau du Procureur-général de Jacksonville se
présentaient au Laboratoire de Washington.

Les deux hommes déposérent sur une table un
petit sac contenant les cendres du feu ‘’de camp”.
Près du sac ils laissèrent les pantalons et le gilet
d'un complet d'homme, une serviette et d'autres
menus objets.

Le mari de la victime se nommait Morcus
Powell. Rien ne pouvait l’incriminer ou le rattacher
ou meurtre si ce n’est le fait qu'il avait déjà été
mêlé à deux autres crimes.

Mais les officiers de Jacksonville dirent oux
techniciens que les pantalons et le gilet opparte-
noient à Powell. I! leur avait été, toutefois, impos-
sible de retrouver le veston.

L'HISTOIRE RECONSTITUEE
"Ces cendres, dirent les officiers aux techni-

ciens du Loboratoire, ressemblent oux cendres de
vêtements qui auraient été brûlés. pouvez-nous
dire si elies ont quelque chose de spécial...?”’

Les techniciens, après étude ou microscope,
purent en dire fort long.

A l'aide d’un fourneou très chaud, :ls firent
brôler de minuscules porties des pantalons et du
gilet de Powell, A l'aide d'un microscope, ils décou-
vrirent que les cendres étaient absolument identi-

e@

1

-

LE CRIME

Lee sections du tissft vont A

mudltipliées dex rentainez de

oh«

Lob sports Laboratory,
peuvent trancher en deus un
cheveu qui n'a qu'un dic.|.
lième de porce d'épaisse.
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fois au moyen de la miere- fo i
photographie, Voices lapparen- * A. . =

ce qu'elles ent alors.

 

Jo ddim bt euaniné At rie
ciecenpe 6 souvent apporté
ver solutewt crime is nla.

2 axtrue

ques à celles qui leur avaient été apportees par les
officiers de Jacksonville,

Pour ajouter à la force de la preuve on expo‘a
le gilet et les pantalons sous une puissante lent.‘’e.
Il fut aisé d'y décerner des taches de sa“g Humain.

Powell fut arrèté et traduit en cour crimire -e,

Le témoignage des experts suffit cu jurv. Pexell ft
troimé coupable de meurtre au prerver degré,

LE CHEVEU REVELATEUR

Au cours de leurs études des -heveux et des
moindres fibres, les experts du chef Hoover crit
prouvé quela solution du my stère le plus obscur ne
tient souvent qu'à un cheveu ou a tin ‘ !.

Il n'y à pas très longtemps, le Procureur de la
Couronne pour le comté d'Albemarle, Virginie,
arrivait ou Laboratoire fédéral et soumetto:t ‘’deux
cheveux'’ pour examen.

L'un des cheveux, dit le procureur, provient de
la tête fracossée d'un enfant de deux ans qui vient
d'être tué por un chauffard.

L'autre cheveu a été recueilli dons les pentures
de porte d'une outo suspecte. Le chauffeur, toute-
fois, nie absolument.

UN BON RASOIR...
On commença d'abord par ‘’disséquer”’l'un des

cheveux. À l'aide d’un couteau infiniment précis,
on réussit à trancher horizontalement le cheveu
“gros” d'un dix-millième de pouce. Après avoir
bien étudié les caractéristiques, les cellules et la
construction du cheveu lui-même, on fit une se-
conde étude de l'autre cheveu. Les deux furent
trouvés positivement identiques. Le chauffeur fut
envoyé à son procès, fut trouvé coupable et con-
domné au pénitencier,

L'expert qui rendit témoignage en profita pour
déclarer en cour que malgré le fait que I'identif;.
cation par les cheveux ne saurait encore étre aussi
formelle que celle des empreintes digitales, il est
tout de-même possible de tirer parfois des conclu-sions inottoquobles,

Un autre cos aussi intéressant est reloté dans

  
‘es crales du Laboratoire. !! s°23 :

Qui fut trousé coupoble du meurtre de

la su.te du témoignage d'experts q::i s.

que les cheveux trouvés dons les

vadrou-'le avec laquelle | homme a. . :
sc! de ‘a -ave où le crime avait été -

HISTOIRE D'UN F!L

Les autorités militaires de Fort © .
re ataire important aux Etats Uns, -

“recemment oux experts du Laborst » 1
affaire m.stérieuse, Il s'agissait de d:
teur d'un vol commis aux barraques.
bines, un fusil et un fourreau de pis! ‘
eté volés des magosins de la caserne et
à retrouver le voleur qui était, évidemn:-
attoché à l'un des régiments de Fort Be’

+4 des fusils avaient été retrouvés du
de toile, près des murailles des borraque

En constatont que le sac avait été re '
des mains expertes, les officiers portère© a
diatement leurs soupçons sur un soldat -
plissait les fonctions de tailleur auprès 3
camarades.

Des échantillons du fil ayant serv. « e
le sac furent comparés avec ceux qu'on fi: '
lo boutique du tailleur. Les experts révéler © 8
les tissus étaient parfaitement identiques ! -
dat fut arrété, on le mit au courant des ic *
n'hésita pos à avouersa culpabilité. Une her 8
tard, il était destitué de l'armée et condor !
sejour en prison aux barraques discipliv
lentic, sur I'lie des Gouverneurs.

UNE ARME NOUVELLE

Le chef Hoover dirige actuellement le : «|
d'organisation de ses hommes, Il veut que les «<
perts du Loboratoire obtiennent les moyens les 3!

complets et les gJus modernes pour démos." r les
criminels,

Et les techniciens du Laboratoire ont pu.!
ultime de faire reconnaitre ‘l'identification per
cheveux

où

fils Où tissus” comme preuve aussi fre
Que cella des empreintes.
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Pas de conscription
1 wis bes Canadiens français ont vespiié à l'ame, en lisant les

gov Lae ations de honorable M. Lapointe a Votfet que pus un ministre
canln français ne ferait jamais purtie d'un gouvernement qui

voudruit étubli la conscription militaire
durant la presente guerre, On accepternit
le service obligatoire pour la defense ter-
ritoriale du Canada. mais nullement pour
un cunflit extratersitas

1e prenster ministre lui-même, M. Muckenzie King, ne x'est pas

ue empressé d'envoyer outre-mer des coups expeditionnaires,

ne de volontaires. Seules den circonstances tés graves pourraient
… fecuter, Il se rend compte que notie plus grande utilité. da

… + comme celle-là, est notre plein et entice support materiel, Ce

1, In« pays démocratiques, dont nous sommes, ont le plus besoin, ce

.»° des armes, des matières premieres et des vivres. Noux sommes

-ahlement la plus grande réserves de foires matérielles de l'empire

nique.
Le Canada français, en tres grande musorité, approuve cette

(we. It ne vervait jamais d'un bon weil qu'an décunat la popula-
la ce paye, qui à tant besoins d'hommes. Nous ne sonisues que

. millions d'âmes, Nous ponvons prluice indéfiniment pour les

+ de la cause, mais 1l Bous sei mit Impo-nible de nous depouitiere
L faites proper tions, de notre capital humain,
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Les profiteurs de guerre
 

ce <uste apres le detsrehociaent du poesent canflin 1s

de gnertr n'ont pus tacle à se meltre a l'orume. le

© lues de es season d'ursevt immediatement occupe

de mettre un ter:
ne pouvons que louer € np

fui de nat ntenil Bh Laver de po asoniabie
Les profiteurs «ont des ennen:- cher nous le
Catutda ct appelée à faA he 0arte Hate

inns, des vivres, du uate de guetie. Cela nous

COBRA avantages © 0 altiyne< qui contiihui ont a

‘audeau de ls Euerre. Il ne faut pas + avantages, doit
welmL set Arles pa des € sens se CN

Je ve tables trates Si vous
de “iistes personseee- ©

de che-
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Gare à l’alcool de contrebande
vane augntentation dis pe à de. akcoole, dépassant mêre

al, il est evident que nous

 

\ te
= aposse par le gouvernement fed
“ire mondes de liqueur {iclatee
sont des milliers, de l'autre cote de Ia foontiere, & guetter

“ d'ecouler leur bmsisson illuire Nos poticiers feieaux ot

vix futtesont naturellement de toutes leurs forces, mais la

“va s'engager juste au moment où les agents ont une hesogne

ui les bras, du fail des mesures de guet eau Canada.

<< AUtons des drames à emmpister, car Palin] mal distillé

«on violent. Les citoxens sages t'ont que l'alternative

4 leur boisson aux magasins de ia Commis mr de ne point

tr tout, D'une façon eu de autre, te ardent gouvernement,

parant la taxe aupplementane, soit en empéshant les
de vendre leurs mortule breuvages.
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Les sacrifices exigés
Trac sautemr l'effort esice par re paitiipation à la guerre,

demande aujourd'hut à tous les citovens des sacrifices auxquels
soumettre. Aprés avoir vote cent millions de dollars

sour fins de guerte, en cette session d'urgence,

le Pailement à du <e prononce sur plusieurs

nugmentalions de taxes qui pescront lourdement

aut tous lee Canadiens
L'impot sur le au individuel à ete accru

sueur cent sur le revenu taxahle: Vinpét sur le revenu des

“> atrus à ete augmenté dans des proportions variant de 1 a 20

ont, movant le cas; une nouvelle taxe d'accise frappe les

«ie tabac. les cugniettes, le the, le cafe, meme le gaz de

“vrattion domestique,

"+ prix de divers articles setont necessarement accrus, On

‘ "par là que le peuple canadien ne vessentia Vivement dus

de lu guerre emopeenne à luquelle il <e tronve mé Nul

que l'histoire de la guerre de 1914 xe repéters. En meme temps

ç + px augmenteront. les salaires seront accours, et hu périede

5 alu confht ne sera pas marquée par des difficultes financières

ve lement. il faut prevoir la fin du conflit et le dur rajuste-

wi s'imposers dans ce temps-la
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La taxe de vente

Ness apprenons que le consetl municipal, à su séance de fundt

ç Cindy, a adopté diverses résolutions dont l'une sen de nature

+ frire le publie en général.
Le maitre de Montréal, M. C

 

miltien Houde, a en

 

Len taxe effet déclaré que la iaxe de vente ne revait pas

* tuto ! portée À cipour cont tel qu'en l'avait revu v

ve A quelque temps de,a, M est imeme passible qu'elle

xoît reduite an pont de ve appl ques qu'aux Vonces

ents et plus, Cetle decision ne sera tou pis pitse qu'ajés le
W byrne de lu comminsion Rowell-Suuvis et le pp t de le Counnission

"petit Qui doivent êtes souttis au maire de Montréal,
crusie Sommes heureux du souligner ei cette résolution qui duit
andre aux dénics de In population, .

  

i

Nos Petites

Entrevue
ea AES

Le mert

de Hider

melirait-elle

fin a la

guerre?
—

   

Omer l'ratte,
1549 de fulhon,

Voilà une “ques-
tion à laquelle les

 

~ libré mental, com-

 

 

! me on l'a laissé
lentendre if pourrait bien se suici-

der. Ce serait là un acte de là- 
1 Non, la mort du

"M. H. Rrveat,

P pamphlet

cheté, et le peuple allemand serait!

alas eonvaincu que la partie est

irretnédiablement perdue.

    

Liu Orléans,

dictateur de Alle
mage he ett)
pas fin à la Quer-

il ne trouve
supren de [tier
des gera capable:
de le remplacer.
Le Fuiger ast
nue d'ailleurs déia désigne 1e fotd
ae al Herman Goeling nous
WORN Center au ces of tear a

tiadu imovcte
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du cute de x

magne car

Forgot peroctrast uni ped dde tenaps

paul se Ivoigutoses Les Aves

poutraient en profiter pour effec

te

  
  

tuer une avance de luguelie depen

drait l'issue de la presente gue +
On ne peut souhaiter la mort a ur

l'accurence..homme, mais en

 

[ER

Vireed
wulton,

Pwr Phasing df

co Dye, la met ae

M.

 

“Matter mettrait fu
à 'a quete, on

1e dirigeante de

magne, c'est
dictatrus Si

ce dernier dips
(Aisa, ce

la debandade dans les taugs nazis.
set le Reich riait vite à la ruine
Hitler est la cheville ouvrière du
nazisme.

  
  

  
wo.
dau * Desqantons,

Tout dépend. =
Hitler était In vie
Fine d'utie pertus
hation intestine, ce
serait la fin du pré-

tongettr,

nt conflit, ca:
CAngleterie ne
cherche t-elle pas.
par une campagne

a fomenter is revolte

dans le troisième Reich? Mais si le

dictateur mourait naturellement,
quelqu'un le remplacerait,

    

M. H. Dubue,
ass Violet.

l'issue du pre
sent conflit ne de
pend pas de Hitler,
puisque les Alliés
ont décidé de se
[hater jusqu'à
Vextermination du
regime allemand

l'actuel qui consti
tue une menace & ln vixinsation

maderne, Li est certain, cependant,
  

   

 

 

que la mort de Hitler con buerait

au ssement de l'équilibre

international. : 

Le microbe de la guerre { |

1 2 deja infecté des centarnes de miltions d étres humains.
Son isolement devient urgent
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LE PETIT Jour,

TANKS ALLEMANDS TRAVERSANT Unpilote
AISE moderne
         

 

  

  

Voici un aviateur

que tel qu'il appara:t …-
- n ts tout l'attiroil que con. ‘e

Les tanks des armées allemandes traversent la frontière polonaise alors que la guerre ‘ non déclarée’ à la Pologne con- celui d’un pilote fusil! -
tinue toujours. La boue, l'absence de ponts, ralentiront sûrement l'avance des armées du chancelier. Ces armées, escadrilles moder
motorisées, ont déjà fait une gronde brèche dans le territoire polonais. L'héroïsme des envahis les sauvera, espérons -

le, d'une défoite totale.

DESACSDESABLE | LE CAMOUFLAGE DU |i

MARY”
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rade

Alors que toute la ville de Londres prend toutes les pré- i AenLEcautions possibles pour w protection, on voit ici des tra-~ .voillants qui recouvrent les toits des édifices i tant . ;de sous de soble pour les protéger des E iT > ooreran Dès que le superpaquebot Queen Mary fit arrivé & New York, on se mit immcdiat
Le dôme de la Cathédrale Saint-Paul, tel qu’on le voit à ment à le recouvrir d'une couche de peinture grise. On croit que ce fomeux navire entre
l'arrière-plan, ferait une excellente cible pour les avia- prendra d'outres traversées. On peut voir, sur la photo, des ouvriers à l'ouvrage surloteurs ennemis, maisonverreàJe couvrir lui aussi de ces deuxième cheminée, en-dessous de la bonde noire supérieure. On peut voir que la pre-

- Mmière cheminée à été terminée.
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JE VAIS RESTER ICH;

M ALLEZ SECOURIR JULES! |
  

  

TOUT DE SUITE; SUR-
VEILLEZ BABETTE PEN-
DANT MON ABSENCE,LE SERGENT

ROY
DE LA POLICE

  

 

   

 

  
   
  

 

CALDINI. LE MEUR.
TRIER, ATTACHE
JULES À UN ARBRE
AFIN DE RETOUR.
NER AU CIRQUE
ACHEVER SA VEN-
GEANCE.

.….

  

   

  

S/ JE POUVAIS ENLEVER %®
CE MOUCHOIR POUR

 

    

 

  

DANS LES BOIS.
ENTEND

VENIR on CHEVAL.
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JULES! ES-TU SAUF? AIS IL VEUT ENCORE : I ALLONS-Y TOUT

Arest RETOUR. TUER BABETTE =. DE SUITE, JULES
NE AU CIRQUE‘ A ME Le— 
END.— - p 2

445 : EEE Wr
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re,or’ AA

| VOILA ROY ET JULES ‘ 7 CALDINI S'EST PRO- SEN
QUI ARRIVENT. B BABLEMENT

; ÉCHAPPÉ.

  
  

  MAINTENANT. JE VAIS ENTRER DANS
CETTE GRANGE EN ATTENDANT   

  

 
  

SUR L
TERRAIN OU
CIRQUE.

    
 

EF VOILA
BITSY: IL
SUREXCIT

ET VITE, TOUT LE MON- 7 f GJ] NOUS N'AVONS
DE: CALDINI EST NN €] QU'A CERNER LA
DANS LA GRANGE g7 // . GRANGE, ROY! cm     EN ARRIERE DE LA
GRANDE TENTE!
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QUAND L'HOMME
DOIT-IL PRENDRE
SA RETRAITE?

SUOSUUGNSCCHOCNININOGOODSHENINSLISSCDOOCNCOO LEA
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On se demande souvent si
l'hanme doit cesser de travailler
lorsqu'il & assez: d'argent pour
s'assurer une vie tranquille jus-

assez d'intérêts et d'eccnpations

naire, pour occuper les nombrens

loisirs qu'offrent les années de
retraite, il peut fort bien le fai-

re. Il est des yens qui après
être entrés en retraite, sont
rendus malheureux parce qu'ils
changent de vie, et cette nou-
velle existence est inactive; cela

 

 

 

   
 

           eltère leur santé. L'inactivité

lentement. Le fait qu'une per-
sonne se tient oceupée est prepre
à maintenir la jeunesse de
l’exprit.

 

Le croiriez-vous?
—

UNE FLEUR EXPLOSIVE 
 3         

Horizontal |
—_——

1—Changer -— Construire — An-
clenne mesure de capacité.

2—Brut — Grand fleuve d'Afrique
— Chef d'Etat.

3—Préfixe — Fils d'Apolion — Pe-
Lie pomme rouge — Venu au
monde

4—Débauche de tabie — Qui a rap-
port à l'anus.

8—Genre de lillacées — Nég. —
Art. esp. — Pommade.

6—Conjug. — Praude — Conjug.
‘Lettre grecque — Pron. dém. — -

Conifère — Trois fois.
®—Pourvu d'une armature de fer.
— Dieu de la mythologie grec-
que.

8—Carie à jouer — Tellement —
Calotte turque — Art. esp.
Art. simp.

16—Peigne du tisserand — Jeu de
cartes.

11—Pron. pers. — Qui vend des four-
rures — Pile d'Inachos.

12—Note — Du verbe avoir — Prép
— Adj. num:

13—Partie d'une poulie — Inter).
—Nég. — Particule affirmative.;

34—Pet:t ruisseau — Grand ton-
neau — Equerre.

15—Pron. pers. — Art. simp.
16—Aune faible distance — Ames

de sable.
17— Chef d'Etat — Sorte de ger-

mandrée — Liquide insipide —
Possédés.

1e …. PT
19—Art, contr. — Fleuve cotier de

France — Sans variétés — Li.
brement — Conjug.

20—De lTran — Celui qui verse. -
21—Note — Nég. — Saison — En

Jes — Pron. pers.

23—Percer — Placer,
ere
Qui invente la dynamo
électrique? 1

Cent ie belge Zénobe Gramme, né
en 1826. Collaborateur du célèbre
Rukmkorif. 1] construist une pre-
mière machine. produit de longues
années de recherches et d'efforts.

récit pratique deprennet
expérience tentée à l'aide de son
Appareil,

|\V

      
Vertica
—_——

1—Qui se meut — Partie d'un jar-
din —

corps — Adj. poss. — Mon -.|Pales,

ter).
6—Dit qu'une chose n'existe pas. —

Pr. dém. — Qui a de le laitan-
ce — Accueil — Pr. dém.

T—Vieillesse — Etui de métal —
Mesure chinoise — Pron. dém.
— Première.

8—Habitude ridicule — Note —
quide nourricier de certains vé.
Sétaux — Qui n'est pas véty —
Préfine — Adj. poss.

$—Pron. pers. — Mesure chinoise
— Régle double — Largeur d'une
étoffe — Sorte de germandrée.

10Animal solipède — Note — Que

!1—Bitume de Judée — Songe
Art. contr. — Volonté.

12—Pron. pers, — Pareil -- Petit

_À
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La flore exotique nous presente
de multiples sujets d'étonnement. À

, existe une singulière plan-
te qui ne paraît pas avoir sa pareil-
le dane le monde. Ce végétal êpa-
nouit, une à une, jamais deux à la
fois, ses quelque cinquante fleurs au

quelle dure trois mois. Dans chaqu-
ne d'elles, le jaune citron se mele

là n’est pas l'intérêt de la fleur.
Pendant la nuit, cette dernière

tord et enchevétre ses pétales et sé-
de manière à confectionner

une sorte de logette dont la porte
est la labelle qui, habituellement,
demeure abaixsée. Maix, qu'un pe-
tit insecte vienne, attiré par le nec-
tar, à toucher vette labelle, aussi-
tôt, celle-ci, avec une vivacité explo-
sive, se reforme et emprisonne l'im-
prudent visiteur! Ce dernier, en se

‘ débattant pour recouvrer sa liberté,
j se recouvre de pollen dont quelques
grains sont ainsi transportés sur
l'over. La fertilisation est ainsi as-
surée.
—

ruissteau — Chois Diplomate
français.

13—Ville de Chaïdée — Possédé —

pan atin

Conseils des

QUINTUPLEES
a leurs

qu'à sa mort. Ni une personne 6

en dehors de son travail ordi- ‘

engendre l'ennuie, et l'ennuia tue

cours de sa période de floraison, la- |

au vert jaunètre et au marron, mais |
= Papier, ne la lui refuses pas;

PETIT  S AMIS
 

 
 
Mème dans leurs jeux, vos ami
courtoisie. Vous voyez ci-haut

Annette, sn
I taut être bou envoru ious ses

amis et s'aider mutuelloment. Veo-
tre maman ne rous a-t-elle pas dit
déjà d'être gentils, par exemple,
envers vos petite frères et ves pe-
tites soeurs. Si vons avez une pou-

ée et que votre woeuretle veut

demain, peut-être, ça sera votre
tour à demander un joust qui fe-
rail votre bonheur, et vous ne pou-
rez espérer den faveurs ri veus re-
fusez vous-mêmes d'en accorder.

 1839, NEA -Copyright,

les petites LDionr-
vomne prétant son

petite soeur.

Ce sere la meme
vie. Votre bonté ne
lement les autres —. ‘
contribue ex même ‘
retre bonheur.
Regardez ci-haut } ‘

prétant à s& soeur A .
ourson que celts dr
demandé. N'est-ce pr ‘

voir ces deux petites - -
mutuellement ? Ne : +
pas les imiter Ÿ (à +
 

POURQUOI LE
LAIT BLEUIT ?

Cela est dû au bacille cyanique. À
la surface du lait, on voit apparal-
tre des taches bleues qui ne tardent
pas à se répandre dans la crème, au
‘fur et à mesure qu'elle “monte”; le
beurre que l'on fait avec clle eat ver-
dâtre et dégage une odeur rance dé-

ble. On peut, cependant fa-
bi r un bon beurre avec de la
crème bleue en y ajoutant 0 gr. 50 En les — Lac d'Afrique — An-

neau de fer. i
14—Petit-fils d'Hellen —-

veriébré dépourvu de mem-!
bres — Régie obligatoire — No-
te — Du verbe avoir — Possédés, |

13—Marquer d'un dièse — Traiter
une affaire — Bteindre. 
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d'acide acétique par litre. Pour évi-
ter la propagation de la maladie
dans lez étables, il suffit de laver
les vases avec de l'eau très chau-
de: le microbe est, en effet, tué per
une température de 60 Sa
présence est, d'ailleurs, inoffensive
pour l’homme et les animaux.
Au microscope, les bitonnets du

bacille de lait bleu se montrent
comme ayant une longueur de 2 a
4 milliémes de millimetres avec des
bouts arrondis. Hs sont lentement
mobiles, sauf dans le cus où ila for-
ment de petites masses a pelées
“zoogléea”, véunis alors qu'ils sont
par une capsule de gelée qui les en-
toure. Dans certaines solutions, les
hâtonnets présentent un as bi-

eux et ne renflent en ballon à l’une
de leurs extrémités. Le pigment est
insoluble,

POURQUOI DIT-ON
--6N perdre son latin?

Beaucoup de gens se servent de
cette expression. mais peu savent
que latin. dans l'esprit du temps ou
the 8 commence à devenir fami-

le, était aynonyme de ee
En effet, de nos jours où tant de
personnes n'entendent pas la lan-Bue latine. comment i
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qu'on ne Ja

zarre, Ils deviennent ru , sinu-

|

lai

t-on [avoir mangé trop de miel r!

expression serait doc cra
Iatinistes?
En réalité. cela veu

perds la parole” et on
un poème. intitulé je .-.
Héron” et composé en 13
significatifs: “C'est au m-
tembre où l'été tire à «a
cisilions gais ont perdu 5

C'est-à-dire Jeur la. -
tous les clercs de cette -:
laient Istin entre eux

LE MIEL
L'origine du miel est

fongtempa inconnue. I.
pour qui le moindre évc:-
turel était un miracle.
que le miel avait une =,
leste, que c'était une su:: +
sucrée qui s'abattait <
et qui était recueillie | ‘
ment dans les ruches.
Dans l'antiquité on

souvent le miel pour fu
vin d'Alicante, qui n°:
chose qu'un mélange
et de vin.
On le préparait en de!

partie de miel dans ti»
d'eau et de jus de Vn.
laissait reposer ce mélu: :
dant plusieurs années sf

inser prendre un ju”
pénétrant. ; j"
Cependant, dans lant at

miel, en tant que dense." de
apprécié par tout le +" i

Enistorien athénien Xénophu ve
fat aussi général et qui vie
la fameuse retraite des di ms
raconte que nes dix mille fromm
furent “frappés d'un dec "V0
et purgés abondamment ne
mangé du miel dans
rempli de ruches”.
Xénophon avait sans dots ©

Jour deu brûlures d'sstomi

«pete
Cd
The
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soul

Ï ee vengeait comme M pouvait
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JE MERCI, CHER CE SERA) [JE WAPPELLE MIMI YUE SUIS LE ŒLÈGRE
8 FacuicoeSR PA GALANT HOMME!) UNE JOE |BELBINETTE, ET os QAOEQUEPTE
TRE SEA NAGERUN PEU.) VEUX abs AU REVOIR/ sousGeTor3
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T'ES MIEUX DE REPONDRE J=
TOI- MEME, C'EST TON 5
CHEVAL QUI VEUT

TE PARLER /

JE SUIS BIEN
occu PE,
PEUR=-TU
PRENDRE LE
MESSAGE ©

 TU REPETES “MIMI, 21-3") num...HUM.
- C'EST LE NOM

TouT LE TEMPS. D'UN CHEVAL COTÉ
À 22 POUR. à DANS 4

+) LA TROISIÈME COURSE$

  

PACIFIQUE/ TU RÊVES!

L

HEUX_HEIN2
Eo

2TéCéruone.!
  Ei/

TU ES

VEUX-TU 0
MEXPLIQUER --

  

     

 

       

  
 
      
 

 m'APPORTEZ-NOUS VOUL, M'SIEU, vou Nex commis Cel
     

PORTy PARPORTELNG Tour MSIE CET

GROSSIÈRE JE CONNASWi

oY PSEOokiowr ENCHANTÉy 
MihlGe commane3

SAE)4;

meeteeFRA
OU AVEZ-SEAT| SREU
Pavre GRmPantE? |Est UNEno

 

    

  
  

   

 

 
   

 

  

ooo “4HABITE, Auwheat

 

 2saiEAN  

          GRIM /

ese 2 JHE
¢ 3 8

0

QG          
va

   



LE
P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,
M
O
N
T
R
E
A
L
,
17

S
E
P
T
E
M
B
R
E
1
9
3
9

P
a
g
e
1

 

  
  

  

 

Sogrted U. 8 Press Coen

ILN
REST
MOURIR!a

m

 

 

MANDRAKE{MAGIE
 

CAPTURES PAR LES GUERRIERS
DE LA VILLE D'OR, LES BANDITS
VONT ETRE PUNIS POUR LEUR
PHLLAGE...

   RO}
   

 

 
 
 

SI NOUS POUVIONSÉVITER CETTE
MORT HORRIBLE! ; ’    
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É “AANDRAKE--

ML ALDRAKE--S
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LE Dr COLE PROT
EST AUSSI CAPTURE!

 

 

  

 

VITE, LOTHAR,

NE PERDONS PAS

DE TEMPS!

 

   

   

J'AI
ENTENDU @
{A VOIX DE §

  

     
 

MAIS EN MÊME TEMPS L'IDOLE
DES GUERRIERS EST BRI-
SEE, CE QUI EST UN
OUTRAGE A LA
HORDE DES
SAUVAGES...

 a
py

po QM
PP Cope 1999, Korg Pontuens Syndicat for, World
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A SUIVRE

  



 
 
 

 
 

3PAS, MiNoU? p= ME:LES PA.
on = bt RENTS DE

SETA, [ILI ME REN-
Ce A DENTa . 3 VISITE., oe 15

 

OÙ VAS-TU DE CE ZARB sur LA FER
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- ON NOUS ENVER-
724 RA des OMELETTES!

A PARTIR WY nr TET €

POUR LA
FERME?

 

ALLO, LILI!
[ ES-TU PRÊTE

 
 

  

NOUS
AVOIR

 
C'EST GENTIL DE

INVITES! À

  

  

C'EST DROLE QUE MES PA.
RENTS N'ONT PAS VOULU

 
 

 

 

\g L _____VIVE LA VIE J'AI ÉTÉ DE- J
rs « POSA j Pi BOUT TOUTE

COR J» ; LA JOURNÉE!
SE ’ J EY
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C'EST DRÔLE QUE SES
PARENTS VEULENT

; VENDRE!

  

    

  

OUI, C'EST SI
PLAISANT DE VIVRE

j| our, C'EST MARTHE
ET CÉCILE AVEC
QUATRE ÉTUDIANTS. }

ICI, J'ADORE LE   
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LE BOSSU DE NOTRE-DAME
Tiré de l'oeuvre de VICTOR HUGO ----------<------ lilustré por Dick Briefer

 

  
 

 

        

  

   
I [ext ET-LES ESPIONS DE / MERCI! JE TE ;CLOPIN S'APER- 1 À REMERCIE, MEMECOIVENT QUE A SI TU ES SOURDPHOEBUS A TOUT ET QUE TU NE MEENTENDU, ET

COMPRENDS PAS!ILS SSAVANCENT
:

VERS LUI, MAIS
QUASIMODO
ARRIVE À

 

  

 

   
    

     
 

 0 :
PHOEBUS, ALLEZ VITE: Al 4 / 3 ARRETE,

5 ; = QUASIMODO,
C'EST UN TEMPLE

ESMÉRALDA VOUS ATTEND.

   

 

 

MAIS, PÈRE, IL Y

A DES BANDITS
  

ILY A CLOPIN, LE RÉVOLUTION

    

     
  

  

  

 

~!\{ 1 À DANS LA CHAMBRE NAIRE. LE ROI DE LA COUR DES
— Le | AUX TRÉSORS! MIRACLES"
ASL— =

a

  

 

JEHAN DOIT ETRE
MON AMI, PUI ‘IL
M'A LAISSÉ SORTIR
PAR UNE PORTE
DÉROBÉES!

  CLOPIN N'EST PAS LA;

J'ÉTAIS SEUL DANS

NOTRE DAME.

 

  

 

    

    
  
 



  

  

srmuror deux
ox vous sauT J
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i RAPRORTERA SUREMENT) ¥ VANTE
FtONSIEU

MONTREAL"
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SANT us Biol,
VOUS ASCILER' / SAN ooo

VE MORD PAS. 1/5 -

LUI; SE ees MAIS vous D
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1UTRE TEMPS
e temssarenne, Monsieur, où eat

Anolyse gremmaticale
la maîtresse. — Voyons, Zizi,

Économie

—Nuand je dis: La vache man
Me 5 li varitcrhe, «i est Te sujet?
Liz Dans un pré, mademoi-

belle.

ARAr |   
molen,

- Docteur, tmun mari est-il gra-
sez-vous bien compris la leçon ‘ |vement malade”

— Ah! tant mieux: j'ai encore |
des remèdes de l'an dernier.

Oh! Ces emoureux !
En chemin de fer, deux Jeunes

mariés montent dans un wagon de

! première classe.
! Derniers adieux aux parents qui
accompagnent. La locomotive siffle,
le train s'ébranie et le couple s'ins-
taile dans les fauteuils de droite.
Un monsieur, qui occupe le fau-

teuil de gauche, ne tarde pas à
s'endormir et ronfle.
Peu à peu. le couple se familira-

rise avec ce ronflement ei, sans
s'inquiéter de la présence du dor-
|meur, madame donne à son man
les noms Jes plus tendres. i
— Mon petit chat. mon petit loup.

mon petit bichon. mon petit rat.
{mon petit...
! Le monsieur. dans son fauteuil de
sauche!
— Appelez-le une fois pour toutes

mon arche de Noé, et lmissez-moi
dormir. mille tonnerres*
—————e

‘Un époux rusé
| Est-ce que votre sini Theodore est |
fou? Sa femme est absente et l'on
dirait qu'il à ailumé l'électricité dans
toutes les pièces de sa maison.
— Théodore n'est pas fou le moins

jdu monde, car si son épouse est
labeente ce soir, elle reviendra de-
:main, et comme ce bon camarade
s'est offert une série de permissions
de minuit. tout en écrivant à se
femme qu'il travalilait chaque soir,
en pensant à elle, {l faut bien. vous
comprenez. qu'il brûle en quelques
heures l'électricité d'une semaine!
————e-ranm—

Enfant terrible
- Quel Age & La maman?

— Je ne seis pax; tous les ais.
mamas rajeunit. je sergi bientôt ‘
l'aînée*

Opération inutile
John Bright vint à pesser quel-

ques jours à Paris. Sa prodigieuse

’

Madame, rassurez-vous:
‘une simple rechute.

 

  
 

 
= Quail Tu ne ens
-- Oh nen ! Jo vais

 
@ manger celte dinde. lA tout seu! P

manger Aves dos pommes de terre /

| fortune de milliardaire américain
ne l'empéchait pourtant pas de cir-
culer a pied. Mais un jour il est
brutalement renversé par une auto.
Ramassé évanoui, il est trans-

porté jusqu'à une clinique voisine.
Devant ses bijoux et ses papiers un
des chirurgiens décide de tenter une
“petite opération” pour que le sé-
jour du riche malade soit prolongé.
Toujours évanoul, il est amené à

ja salle d'opération et apprété. Mais
le chirurgien voit soudain ses aides
s'arrêter stupéfaits. M s'approche et
peut lire en tatousge sur le ventre
du millionnaire:

“Inutile de m'opérer encore de

Diagnostic

tro;
pro
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PAS DE DANGER
1" elle ws glisaera pas, chéri. Papa trent l'autre bout, m

y
e

 

r
hRaison d’ivrogne

— Vous devez avoir une vie — Tu rentres encore ivre, rt x
sédentaire. Un travail assis, (cette heure ?
blement ? — Ecoute chérie ! J'ai eté victi-

— Oui, docteur: je suis jockey. me d'un embouteillage.
  l'appendicite. Trois fois on me l'a

déjà enlevé, et je ne paierai pas le
quatrième.

Pas la peine de l'embrasser
Un commis-voyageur avait une

femme extrémement laide. Comme il
l'emmenait à chacune de sea tour-
nées, de ville en ville, de village en|
village, sans jamais qu'elle le quitte
un instant. ses clients, un jour.
l'interrogèrent, neez intrigués:
—Mais pourquoi emmenes-vous

une femme si laide durant tous vos
déplacements?
—Vous n'avez donc pas encore

compris que grâce à cet artifice. je
n'ai jamais besoin de l'embrasser
pour jui faire mes adieux ou lui
dire bonjour à mon retour?

Le petit déjeuner
Le fils de la maison. —J'espère,

Julie, que vous n'aves pas dit à
papa et à maman à quelle heure
J'étais rentré hier soir.
La bonne. - Non. M. Louis

quand votre mère me l'a demandé.

je Jul ai répondu que J'étais telle-

ment occupée à préparer Je petit  djermer que je ne l'ai pas remar-À

.
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L'homme avec Péchelle: — Mépêche:-voue, je viens fever les

vitres ! >
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RICHARD.
TÉMÉRAIRE

par

 

  

  

ARRETEE
DANS SA
RECHERCHE
DU FRESOR

PAR
L'APPARI-

TION D'UNE
MYSTERIEUSE
SILHOUETTE,
LA REINE

  

 

   

N
COUP DE FEU,

ET
L'ÉTRANGER
DISPARAIT
COMME PAR
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J'AI DU REVE
SUR LE BORD DE

L'ÉTANG. Un HOMME
NE PEUT DISPARAI-
TRE COMME CELA.
C'EST UNE HALLU-

CINATION.

 

 

 
  

ETRE ENTERRE IC);
JE SERAI IMMEN-
SÉMENT RICHE!

   
    

   

   

 

UN ROCHER
PORTANT UNE

FIGURE EN MAR
QUE _L'EMPLA-
CEMENT

    

 

  

   

  

  

    

  

  

NOUS
AVANCÇONS VITE
MAINTENANT

LE VOILA! °
NL FAUT MAINTE.

NANT MARCHER DANS
SA DIRECTION      

  

 

  
ALROOD, VOTRE SOEURCE RADEAU
AURA le TEMPS de TROU-N'AVANCEPA:

ASSEZ VITE $
  
  

 

 
 

  

  

LE RAPIDE
EST DE PLUS  

  

 

  

   

  
FANGEUSES

Se

A L'ENDROIT QU LA = SNRIVIERE SE JETTE DANS “ Re
LE LAC, DES CROCO- x BeDILES SE VAUDRENT a ;
SUR DES RIVES d “

> mt
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,TEMBRE 1939 æ

» Canada entraîne ses Une grange est transformée

jeunes aviateurs en bureau de compagnie
GE . » ” .

 

 

    

î À Lape TY TRY Dr WR La copitale anglaise a fait évocuer ses enfants; même quelques grosses com-

Cay Log 4 pagnies ont fait transporter leur personnel dans la compagne à l'abri des bom-
É :  bes. La photo ci-hout nous montre les employés de bureau d'une grosse com-

pagnie d'exportation prenant leur repas, pendantl'heure du diner, dans une gran-
ge en pleine campagne.

  
 

 

 x S mn

:Atlortique au Pacifique le Canada prépare et entraine ses jeunes

ronts-avtateurs pour toutes les éventualités. On voit ici un groupe
de la Royal Canadian Air F t à lire | t

FEfodrR En LA RUSSIE
ATTEND ET
SURVEILLE

2 EE a

et A. M. Cameron d'Holifax

&tel Ala Les Allemands se protègent

contre les raids aériens
      

~
~

 

Pendant que son partenaire
est en guerre la Russie ne
dit mot et surveille le dé-
ploiement de ses forces oé-
riennes, lors du jour de
l’Aviation. On voit ici le

25 Dx 2 a

«mary O'Reilly, ci-haut,
4 ans, croyait bien

[voir rester en vocances 
   
  

mo
leterre,Acapeen On voit ici sur la photo un détachement des forces onti-cériennes allemandes scrutant commissaire Molotow, en

comme elle est surprise le clel avec soin pour protéger leur pays contre les bombardiers français et anglais. uniforme blanc, et à ses

tevenir si tôt à bord du Cette photo fut cablée de New-York à Berlin et pour être permise, par le bureau de côtés, ; à Jextrimedroite,
ose taline.eam Washinaton, censure allemand. 0» «int iannrer l'emplacement de ce détachement de soldats.  
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ELLES ET NOUS
Si le renouvellement de notre garde-robe d'automne est [mur nous

ua aujet intéressant, il ne faut tout de même pas oublier non plus celui
de nas filles. C'est que ‘d'année en année, elles changent,
pronnes (beaucoup plus que nous) et nous sommes tout

€

nées, un
beau matin de voir que nous avens devant nous des jeunes filles, ou |
presque.

J'ai toujours fait mon possible
pour faire comprendre aux ma
mans que la côquetterie n’est blâ-
mable que lorsqu'elle est exagérée
et n'a pas, à sa base, la plus ex-:
quise propreté. 1! faut, de très.
bonne heuve que Jes petites filles
préparent leur avenir de femmes

faut donner aux fillettes le confort !
qui leur permet de faire de bon-
nes étudez et de se garder en bon-
ne santé, car il ne faut pas s'y
tramper: les bonnes écolières sont
celles qui ne souffrent d'aucune dé-
ficience. ;

Un manteau est un objet indis-
et elles ne peuvent le faire qu'en ensable. Pour la fillette qui va à |étant, dès leur jeune âge, très mé- l'école, une maman ingénieuse etticuleuses en ce qui concerne leur adroite peut le retailler dans l'un
apparence et le choix de leurs vé-ldes siens, à condition que le tiseu
trmentz, afin de former leur goût. n'en soit pas trop usé. Qu'il soit

ES ECOLIERES de tissu neuf ou usagé, le man-c LES EVOLI “ les ‘teæu de la fillette doit être confor-est entendu, au couvent les filiette
; : table, pas étriqué, assez long eansfillettes sont soumises au régime : cule, ot surtout, Diam enr

de l'uniforme, infiniment plus sen- tre "eu € 8! +
sé que la permission de porter 'tredoublé. ;
n'importe quoi. Mais il ne faudrait Car it faut que la fillette puisse ‘
pas que, les iours de congé et de hraver les pluies soudaines de
fêtes, elles ne puissent pas se dé- l'automne, qui n'avertissent pas et
faire un peu de cette robe noire les matinées froides et pleines de“ai, parfaites aux beures studieu- brouillard, plus malsaines de beau8, derendent à la longue dépri- scoup que les journées froides du;mante- il faut.de toute nécessit, {plein hiver.
‘use les petites filles trouvent, chez .elles, Frmpression qu'on les attend, Vous avez, dans le groups ere,
sn les accueille et qu'elles puis-
mnt changer d'atmosphère. L1 faut
done qu'elles aient quelques jolies
toilettes qu: n'ont pas besoin, je
Vous assure, d'être coûteuse pour
€ < charmantes. Et d'ailleurs,

 

  
  
  

battu et attaché au ras du cou. Des
couvertures pratiquées dans ja cs-
pe permettent aux bras de aortir
sans qu'elle soit relevée. Natare!-
lement, cet ensemble ne peut être
recommandé que r l'automne,
mais cela ne fait rien, il a bien de
l’alture quand même.

LES PLUS GRANDES

Bien des mamans se désolent de
ne pouvoir réussir à bien habiller
leurs fillettes, plus enfants, pas
encore jeunes filles, qui sont en
plein dans cette péri e qu'on ap-
pelle, non sans raison, l'âge ingrat.

C'est que souvent, à cette épo-
e, les fillettes sont, soit tro
ndes et trop mine-s, toutes dé-

ingandées et ne sachant quefaire
£ fours bras trop longs, soit pe-
tites et ai bouloties que rien ne
peut les allonger. 11 ne faut pas se
ésoler. Très souvent ce sont cel-

les qui ont eu une adolescence gau-
che qui font les plus belles jeunes
filles. 11 faut bien que le pavitlon,

 

  

 

 
6

d'aur vue Jeune 1ills,

ravissant costume d'automne,

On @ choier, pour sm router-
tian, du tweed quadrille. la
Jnpe est en forme vt la jaguer.
te clnaxique, léyoroment err

meron 
   

 

Vorrr dex ruher et des ensom- .
bles pour vas filletten, Furtay
votre choir. Aimez-rans le
manteau de lainage blew mn.
rive à jupe ample ou prétérez-
voue l'envemble à cape? Quant
eus petites robes, ellen nant

trée.à lu taille, em aonligne la
minceur, Remarque: los sovera

et les porbes,

æa\ant de déployer sea ailes brillan-
tes mit êté chrysalide.
Seulement, ce passage. cette mé-

tamoighose est pleine de trébu-
chets, Vies quelques conseris pour !
les mamans. Si votre fillette est
trop grande ot mince, faites lug
toujours des robes habillées fron-
cées du buste et de la taille, afin
d'étaffer sa silhouette. Elie porte-
la très bien aussi la pe en-forme
et le chandail. Les manteaux que
vous lui ferez devront aussi être |
étoffes. Ce qu'il faut, dans son cas,
c'est faire oublier 4a trop grandeminceur
Par contre, la fillette houlotte

dera choisir des robex aux lignes
‘traites, de préférence à rayures,

 

 
, Voser ne ngréahle hérêt, mi-valeurs,
| Wi-gres grain, Que pourrunt porter

anesi bien les jeunes filles que lonrs .
ainées, Le front eat entièrement -
décanvert et la yrosse heucle posée
en nerière semble setemir lea che.

veus, C'est vraiment très chic.

lonté, blouse ou chandail. Le cha-) jeunea filles 

 

coms
À eau est tout à fait dans la note.le'eet à leur mamai. 1 ‘ a

P c'est presque le bonnet écossais mettre — C'est qu'e +. Pre
tencore qu'il soit en feutre. me . ai fharmantes “ “i'd

x € FAUX es ont l'air d'avi se
LES CHAPEAUX qu'il est peu recoms - jiles chapeaux de seunes filles alien de ge maquii « vu

gagnent à être simples. Elles ont friser, de se dévat ioe
[beau avoit la grâce de leur jeu- des talons hauts, dre tropnesse, «qui est un charme inépuisa- (sombres, bref, de ane
ble, il vaut mieux qu'elles ne tà- avant le temps à —~

!chent pas, trop vite, d'imiter les Elles auront be, 048
stars fi ussunplement, leurs aj (tard. et cost am: J
nées. 11 y a d'ailleu:s, tout un as.
smitiment de bérêts, de canotiers, TON de se tueur -

feutres transforma. dans l'étre hums .
ifnire lo contin:

et de petits Lu)
bles qui sont rasisaanta.

Coe qu Tad a1 que wa tire

TU PARLES D'UN
VISAGE A DEUX FACES!

£5 aU
V QUE MASE ANT

Dans © um

TUE QueAE FATSUBELLE |
TAGOM- ALLE DURE A CFT1E
MAVUCURE QU'ELLE NES
PAS SURPRISE QUE JEAN
MU LAISSE S1 Souvent
POUR ALLER À
LA PÊCHE!

 

 

   
   CLAIRE DES EPREUVES DEMONTRENT GE LA MAUVAISE

HALEINE EST ORDIMAIREMENT CAUSÉE PAR DES
BTS D'ALIMENTS EN DECOMPOSITION DANS (ES

SNRSTICES DES DENTS MAL NEC IOTÉESJE RE COMMANDE
LA CRÊME À OEMTS COLGATE . SA MOUSSE
MENÉTRANTE SPÉCIALE FMIÈVE CES DEPOTS QUI
ENGENDRENT DÉS OOEURS,ET C'EST POUR CELA …

   

  

     

   

 

  

 

   
   

 

| LA CREME A DENTS PS TARD._GRACE A COiGALE! la AN! comes aixCOLGATE COMBAT LA ASAAQUE MOT Tks

  

| MAUVAISE HALEINE!
La mousse pérétrante apéciale
de Colgate pénètre dans ler
Mterstices cachés entre les +
dents. aude votre bronse à dents
à nettoyer les particules d'ai:-
Menta en décomposition et à
arrêter la sulive stagnante dont
les odeurs causent souvent
la mauvaise haleine. Ft puis le

HOMME QUE
' KER CLAIRE  
   

    

  

   
    

 

   

   

ance elmrmantes l'une que
‘isposées en long où à petits im- doux a i

r
posées

rent de polissage inoffen-
l'ontre, chacune dans lenr ! primés. Nes manteaux seront sim. sif de Colgate neeee

genre,
ples. Faites leur porter à toutes fait briller les dentavoulez-vous mon avis? Je détente,

pour une petite fille, les robes de
sos, Je trouve cela horriblement
prétentieux. Par contre, les jolis
ainages légers, nour l'automne et
l'hiver, avissantes cotonnades
four l'été leur composent des ro-
«8 charmantes et tout à fait dans
la note.

   

 

"AU P'UNE
TE

Tres que les jours frais sont dé-
“ailtremient arrivés et que nous
sutens l'hiver au coin, qu'il ne
manque jamais de tourner (ceweut pas comme la prospérité) il

senté iri un beau manteæu de fil-
lette, en drap bleu marine. I! est
a la fois simple et chic. la jupe
est très large, de façon à donner
à la petite toute aisance à is mar-

iche. Le col est peu volumineux et
tune rungée de boutons assure une
fermeture confortable,

Préférez-vous le petit ensemble
A cape? Vous auriez raison, car il
eat het: cha-mant. M ne Campos
dure abe de lainage où encored'une jupe, que l'on porta avec un

 

chandsil ou une blouse ot que re-'àcouvre la cape,
épaules, munie d'un petit col ra-

très emboitante des ; d’une

deux des souliers confortables, car
:à leur âge, des talons trop haut
‘risqueraient des déformations et
ides déplacements d'organes quipourraient influer sur toute leu:vie,
= J'ai mis aujourd'hui dans cespages un ensemble pour grandejt ette qui conviendra à une gran-de fille mince,

. Vous savez combien I'éconnain eat
& ln mode cette année, gins que
les tissus à Cs:reaux, plus où(noine grands, Voice done, en tweed‘A carreaux un ensemble composéJupe en forme et d'une ja-{quette sous laquelle on porte, à vo-

; loujours

 

gate—-régulièrement et
fréquemment. Hi nya
pas, d'autre dentifrice
exactement semblable.

 

es Employes
la Crème à Dents Col-
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Toute femme peut être
ravissante si elle prend

soin d'elle
os amis diautt l'autre

lant d'une Jeune Fille.

jour Sucqueline semble porter le

rintemps dans les plis de £8 l'O.

, Elle est toujours Fate je com-

¢ ntin de mal. ;

preit vrai que Jucqueline

merite un tel hommage. Cepen-

dant elle n’est pas tres jolie. Les

traite de son visage ne sont pus

gegutiers Sa silhouette n ent, pus

ter étancée, Muie il est certmin

je est fraiche et clatre comme

esse elle-même, que ses

cheveux sont toujours léxers et

bollants, nes dents toujours

blanches «t tonjours fraiche son

haleine, que toule sa personne

semble dexager un leger parfum

de sante, de netteté et de bonne

eur
.

hue aciet de Jacqueline est bien

pie. Ve n'est même pas un

et, mais tout simplement Une

d'hygiène qu'elle s'est done

“elle applique avec udies-

Yealive,

prend une douche «chaude

Loe Hating

€ pes He se dee le

« du tale pao fae ’que

er à tres bon mare

fumes, Elle a
min, lorsquiell

. de se tampe
aver un petit mm

te nntnbé du descitoe

vn de 8

qu'elle
bu jeun
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tn charmant

ensemble

¥ -

+

sé xur une vohe
rpg de laine mot

finse
ce ravise

sant manteau de Ininage noir
b yupe ample prénents Aen roeTera étroits, fort à la mode en
te moment, Le petit chapeau
* Unve toque de feutre ornés

 

 

dung plu ? .

rhensemble, ri d'un
superbe erchitée!Blanche

Couur mauve,

 

    

 ; queline

risant suivant, qu’elle fuit fuire
chez le pharmacien: 2 æ d'alun
de potussiam dissout dans 30 x.
d'eau, Àjoutez aix-gouttes de pare
fum ce qui empêche la transpirae
Lion et gon odeur désagresble,
Après s'être bien brossé les

dents elle se gurgarise et xe vine
ce la bouche avic de l'eau lice
aldditionnée de quelques gouttes
d'eau dentifrice, ce qui lui assure
une haleine toujours parfumée,

Elle re lave les cheveux toux
les quinze jours, afin qu'ils soient
toujours souples et flous et les
fiictionne avec son eau de toilet-
te hubituelle (eau de lavande ot
de Cologne),
On ne peut pas dire que Juc-

roit élégante, car sex
Moyens sont limes, mais clle
donne l'umpression d'être mie
avec soin, Elle ert presque tou.
jour habillée, au bureau, d'une
blouse cluite et d'une jupe tarte,
mais de bonne coupe, et trois où

quate blouses tou micaue
leusement fraiches, ducqueline
m'a confié qu'elle ne pre
mais une Woes ploy de dev

Jeane, après ques ele Ta lave le

   

     

  

 

  

  

 

   
  

 

  

  

soir et la pepusse de le dems nu
er l'amideontiant tree de 0e
pour qu'elle se 6 eve 07e
plo Tonctemps.

Et d'est tout, #28 1 a

comme vous Je ve, oa.
cut onnsisfe poe nu sen

neutiger, à Le Jane ee on
er puare-seuse is 1

t ne .

Procuita ma He no 1
+ cheveus à Cdn .
9 ge les Lave oa

i ‘ © sven dre cr
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de vs phevesx.

Et seta, Chat oo de ve 4 puit
fe cet e

Il est fameux pour notre peau—le

Nouveau Palmolive Amélioré

Il v a trois raisons qui vous feront aimer le nouveau

Palmolive améliore. Il possede une douceur nouvelle et un

nouveau parfum. Et comme il est plus ferme,il dure plus

 TIMBALE DE
HOMARD

Onne parle pas que chiffons dans
les réunions entre amies, On parle
aussi cuixine, Les deux sujets dane
nent lieu Aux mêmes piéoccupae
tione… financièrement parlant s'ene
tend. |

L'hiver ct un grand sujet ou un
grand pretexte: la morue une
grande penitence, Mais «i ta morue ;
a nes partisans, elle à aussi pes
détracteurs, alors on change de
quiet, c'est-à-dire de poisson,
— Si on parlait homard ?

; Homaid! mais il faut Être
pécheur ou millionnaire pour en!
pailer uvee détachement,

— Îlu-t! dit une amie futée, le
ne suis ni l'un ni l'autre, vues jui
une 1ecette… !
— Autant die un true. i

— Mais un true avantageux. |

— Voila, tr achetes une boite de!
homard, Une boite de crevettes, ‘2
lb de chaiopignens, 1 boite de
mensles tout cela à des prix shore
dables, La boite, tu l'euvres, Je
homasd tu le découpes en tronçons
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et qnnié Le as le ju< Les
Coveted on les “tique, on les‘
a eate Gt boo Avec lee éplu-i
nie. Et un prist fort de

  

ne s'epiachent
modes dave, on les

les avegr ampute< de

sahieu-é et puis on
t inanutes dies ah
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tu
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notes qu'on fait

ans perche le’
+ un roux blanc

. coat de beurre et de
Om aenlle petit a petit
Cen de coovettes le Qu
{et celui des moutes Si

a la maison, tw en mers
1 hit pas, tu
= eue quel-

i Jing aver des
of dv Ja «eme, et

1 Quelques gouttes
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TANIgue.
toh offer uf, Est-ce

longtemps et vous epargne de l'argent.

Procurez-vous trois morceaux du nouveau Palmolive

amclioré, demain, Employez-le et vous vous joindrez aux

milliers de Canadiennes qui disent le Palmolive est main- ,

tenant meilleur que jamais. Il est si bon ec si rafraichissant

pour toute notre peau.” C’est le nouveau mélange soigneux

de la douce huile d'olive qui rend le Palmolive si doux ec

si sûr. Vous serez enchantée de voir commeil gardera toute

votre peau douce ct belle.

  

 

  

  
“Je dois dire que j'aime le nouveau Palmolive ame-

lioré. Sa mousse semble encore plus douce qu'avant

Ec cependant, elle nettoie partaitement ma peau, sacs

la moindre icritacion.”

GrPorte

138 Brsemar Ave, Toroato, Ontario
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“Lg nouveau
Paimolive es: Sdorsat.

oon eeedebeauté

pe plus agréable que
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…, chaud, «

Un amour de chapeau
d'automne

 
ve quite ve LE Ce 616 diese re ee ans ct rieQue vont

pont d'apris-widi, fait de fortie clunas ruis et
plumes d'uutinehes déliccten ent ju  éts et acronrbées ? Ici,

des plus-sx sont noires jais et bleu pmudre, Mais imaginez le
7 7 3

vi € ve

  

 

; inating que Vous pe Paire de colle Wa,

Eitez 20, t p.ésque ou haul

tout? Non, ti ze tes ta sees ti Pour nettoyer ‘es ferrures

 

 

 

  Ja tectifie à ton = PS ges veux meubles
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Le Morceau

 

Essayez le

Nouveau Palmolive

Amélioré

Plus Doux .. . Nouveau Parfum … Plus Durable !
—
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délicieux et nouvon
     

Lapatrons dn“Petit Journal ”
Les expliostions pour la coups et la couture der patrons du = Petit

SJournal“ sont donnés en franguis aves chaque patron. Pour obtemirs
les patrons du “Petit Journal”, envoyer Is somme de 15 sous, en écrivents

S'iriblement nom, caresse, taille et No. du patron désiré, et adresser les
J tous su ‘Petit Journal”. Service des Patrons, 1242 Saint-Dents, Montréal i

ere)

LES FLEURS DE
MOUSSELINE

Pour remplacer les fleurs absen-

tes et chassées par la mauvaise
saison, nous ferons ces tites

fleuvs de mousseline, merveilles de|
légèreté, qui aideront à la décora-
tion de notre “home”.
Ces fleurs sont petites. Le grand ‘

pétale mesure 2'pouces de largeur.
On peut cependant les faire plus
grandes si l'on désire garnir wn |
grand vase. ;

| Pour commencer, tordre un luiton
pour lui donner la forme d'un an-!
neau et enrouler ensemble les brins |
pour constituer la tige. Plier un’
petit carré de mousseline de soie
en deux, recouvrir le laiton qui est
ainsi emprisonné dans une sorte de

tit sac une fois que l'on a francé‘
les quatre cotéx du carré au pied
i des laitons. Pour chaque fleur, faire
deux pétale~ en mousseline et deux
pétales idemtiques comme exécution,
mais moitié moins grands, en taf-
fetas ou mtou-seline de soie noire
!Les pistils sont en laiton fin; on
Rlisse à l'extrémité supérieure une

} perle or, on replie le laiton, on za: -
‘nit A l'aide d'ur gros brin de soie
noire le laiton au-dessous de la

, perle. sur enviton Nix à sept centi-
metres de long. Deux pistils sem-
blablement faits viennent se fixer

| Un plat
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Patron no 2990. — Voici une

folie robe, tout à fait habillée et
néanmoins facile à faire. Elle est
aussi chic en tissu uni qu'impri-

mé. Le corsage est drapé et
froncé au dos, les manches peu-

vent être. à volonté, longues ou

courtes. La taille montante en
pointe est très amineissante.
C'est un des plus jolis modèles

que l'on puisse conseiller pour

l'automne.
Le patron no 2990 est établi

pour 16 ans et 36.-38.-40.-42.-44.-

46.-48.-50.-52 et 54 pees de buste.
La taille 36 requiert 3.% vgs de
tissu en 39 pces de largeur.

!

I
t 

  
Patron no Zivd. Est-eile

charmante. vette robe de maison,
qu'on peut faire en cotonnade
imprimée ou unie. Très simple de
coupe, elle presente un corsage
vroisé et deux poches. L'encolure,
toutefois. peut être munie d'un
col rabattu ou taillé en biais. Le !
modèle le plus pratique est garni
de galon picot (braid ric-rac). Les
manches-capes sont extrêmement
pratiques. car elles laissent toute
liberté aux mouvements.
Le patron no 2104 est etabli

pour 16 ans et 36-38-40.-42.-44 -
46.-48 et 50 pces de buste. La
taille 36 requiert 3.% gvs de
tissu en 39 pces de largeur ©:
3.4 vge de braid,

 

 

Le décor de la maison

Les jolis petits lustres de cristal

dans le goût ancien eurentrautre-
fois des bougies électriques en
fausse cire, avec larmes, coiffées
d'abat-jour fanfreluchés. Notre
golt s'est épuré et, dorénavant, le
charmant lustre veintillant est
paré de longues bougies de vraie
cire, tandis que la lumière est

donnée par des ampoules tubulai-
res, dissimulées le plus possible
dans un godet de métal brillant
qui reflète la lumière.
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COMBATTEZle
RHUMATISM

 

 

 

   
TOUT INSECTE

Poële à goz
N'oubliez pas de passer a lnuwle. |

de temps en temps. apres le lavage !
les plaques de toles à pâtisseries Un
gros pinceau fera l'affaire. Brosser
dans une eau ou vous aurez mis soda
et savon. les petits tuyaux qui avoi-
xinnent la flamme Les passer aussi
à l'huile Les parties chromées se |
nettoient parfaitement à la craie”
étendue avec de l'esprit de vin ou de
l'alcool i

‘car le temps et la fumée lui ont |d ;avei ‘un blane pour 1

la couleu:.

roux faut: Quatre tranchec de pain: ‘« de goed,
tasses de tomates: ! petit ounen, finement hache

crevettes cuites el mettoyees: ! lanse de creveltes en vor

«t poivre, Mettre l'ougnon dans les tomates et larves +
minutes, Couper le pain en cubes d'un demi-poure «-
sauter au bewrve, Remuer tréquemment afin que le
“otent brumia sur tous les côtés. Les ajouter aur tomat.
rievetten. Chauffer jusqu'à ce que les crevettes soir
point, Serre chaud. C'est un plat rir:ple. fucile à pre,

vaut la peine d'être canapés.

à côté du premier, qui reste rigide.
alors que ces derniers sont un peu
courbés. Îlx mesurent également 4
pouces de long et «ont enroulés au
pied du premier. Après chaque pé-
tale de mousseline, un petit pétale !
noir; un etroit ruban noir est en-l
roulé autour du laiton formant tige |
depuis le pied des pétales jusqu'à
le de ce dernier. Ces fleurs!
peuvent être mauve et or, or et noir,
bleu et citron. violet et orange, ou
de toute couleur qui vous plaira

 

1 éponge humide

soigneusement
et laComment entretenir

  

memes = des cadres dorés?
L d Ensuite. recouvrez e- . --

€ nettoyage es Les cadres des glaces 1 ues ta- Ine couchede vus "ui
bieaux- même essuyés chaque jou! .|j'axpect du neuf an

ta bleaux bruniment et demandent un netto- 2°Pec! du
——— lyage particulier. au moins une fois -

Voies un veux portrait qui vous Per an. Utiliser d'abord. pour enle. RYFIN2

 

est cher, madame, car il évoque, Ye! toute trace de oussiere. une> LLIN PH

pour vous, les traits d'une lointa;- brosse À poils très doux Puis, pre-

se une

 

 

ne aieule, mais vous vous désolez, 1 des blancs d'oeufs et de l'eau

donné une patine qui altère même

|

d'eau Menge: eh Salant de faire
ousse lanc. et

passez sur tout
Gardez-vous bien de le nettoyer le cadre avec un pinceau-blaireeu |

te! qu'une lessive, Vous enlèveriez |tront Rincez trois foi
ia douche de crasse qui le recou-|
vre: mais ia peinture serait sur-

Le mayen à employer est auss: - e arpriequeconomique. de plus il a!
été expérimentée mien souvent et CIRE

sans frottage
Commencez par poser le tableau ! I

sorti de son cadre à plat sur une
table, Prenez un gros oignon que

tie fraichement coupée, frotter ps
doucement toute la surface du du tem
tableau. Dies que l'oignon est sale,

auez l'opération jusqu'à ce que la
chair de l'aignon demeure absolu-
ment blanche lorsque vous le pas-

d'une propreté parfaite. Terminer ;
le nettoyage en passant un chiffon
humide destiné à erflever le jus

#1 a peinture était un peu ter
ne, al ny aurait qu'à donner une
couche ti. « légirre de vernis ben

tasse

à l'aide d'un produit caustique, Taches et noircissures disparai- |

tout iiémédiah:ement détériorée

*cCUIOUTS AXec succés,

Pour épargner
vous coupez en deux: avec la par-

coupez-en une tranche, et conti-

sez sur le tableau. Celui-ci est alors

d'oignon et son ur.

blanc.
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_ POITRINE IDEALE
applications externes 61 massages |. :donc sacane abearption de médicoments

HAUTEMENT RECOMMANDE
par colle qui en ont fait neage. veils ro
eut explique l'augmentation constanie des

temont fl .men confléentioïies of can

   

 

   
  
    de recherches of dongs.

vous permettra d'acquérir on
avolques semaines ane

 

  

 

    Soulagement pour les maladies de la femme
Envoyez 18 pour un Traitement de 10 Jours.

Lee Nupponitoires Orange lily 4 !
D.M. Coonley sont un soulage ="
nasuré pour len maladies de la te»
la sont d'application locale et abs"

  ent Ineffensif ne renciste qu'en

   

   

bar voies digestives.

 

  
     

  

    

 

  
   ventes de es merveillees traitement, of on bés v les tisaus endoloris, enrau

REdanselec PREUVE CERTAL ber douleurs de la Comgention ¢! "=
* « Vos commandes nflam ion en cutieseront remplion avor sein, of air, lratian mationLenque hémormman  

me épuinantes, dévintion de da mate
meondirurs irrégulières, douleurs dans les rôtés, danr le dos ©
l'ahdumen; tous lesennuis propres à la femme et à ba jour: iTaute femme où jeune fille souffrante qui n'a pas encore fu! |ect de Orange Lily recevra œur envoi Je
de 10 jours. Ce remède soulage tout malaise féminin, demande” lr

Em vente dans toutes les principales pharmacies
Mme Lydia W. Ladd, (Dept. 13) Bex 151, Windsor, Ontario

“or réception de
12° prix de trans      

  

  
67 — Ballon N
RMACIF, MONTREAL,
ire puur la proviner de Québer.
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LLEUSE PREUVE D'AMITIE
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“ rente qui est trompée par son mart avec une personne

D- Jat une Poien. Cette même personne rend vistte & ma rente et

¢ connau (res Mats voila! Tut

Le
ro

 
 

 

enfants, Ma parente a reçu des lettr

fre des cadeauxàaent que f'étais au cuurant de ce qui se passait,

tant demande de lui dire la vérité et même ajoute qu'eils

ued hut,lieod si je ne lui dla pas ce que fe sats. Je ne sau que Joue,

me re/userdos d'apprendre que le mart, à cause de sa mautalse conduur,
us 1on emploi. 86 1a prends te ruqgue de lui dire la rérité elle pourra

rdre jaire comprendre à son mar qu'il 6 huit enfants et n'a pas le

peatettieLave SPmplot & cause de cele jemme? Dow-je plutôt me taire?
rot

— am SINCEREaération que vous apportez. en disant que ut-être cette

A urrais essayer de fare comprendre son mart qu'il « huit enfants et

Lee Du rois de les mettre dans la misère en perdant son emploi, € cause

0a pes andaieuse, arrête tous ma plume la phrase. “Mélez-vous de

uneer x la réfiesion, fe me dit que trop de personnes, soi

Lot aie de re mêler de leurs affaire. refusaient de rendre de grands

preteste 80 des martages qui, d'avance, à cause Be le mautatse conduite de

des parcsicipants, sont voués au malheur, au du et su de tout

;, monde excepté des intéressés, à qui personne n'ose rendre le service de

1 renseigner. J'at entendu une mere de famille faire ce reproche & set

- es Tout le monde, hors Nous, connatssatt la mauvaite conduite de mon

at ri personne n'a vouls nous evertir afin que nous pursstons détourner

foire ile da ce mariage qui 8 causé som malheur.

L'amitié comporte des risquer et je erou que certaines personnes sont

coupables lorequ'elles se dtspensent dr rendre service. C'est vite faut de dire:

Cela ne We regarde pes”. € c'est exact, mais ne pourons-nous. & certains

moments, SUMP! UR peu d'ennui pour donner une preuve d'amitié à ceux

ué HOUE pretendons aimer? Libre ensuite à eur de mettre à profit les ren-

. ements qu'on leur fournit. 11 faut évidemment, en tout cect, du lact,

du dénintéréstement, surtout beaucoup de réflerion pour ne pas agtr à 4

légère et cAUusET plus de tort que de bien.

Dane votre cas, cependant, te crois qu {! vaudrait mieux, puisque tout

connaissez éga:ement bien le mars et la femme, parler plutôt su mart qu'à

cesseci, jui erposer les risques personnels qu'il court par sa mautalse con-

duite et la musére dans laquelle (1 entraînera: Gusse famille. Rappelez-lui

auin que. par d'argent. la femme & qui i sacrifie tous ne lui sera probable-

ment per lomglemps dele. Que uf-on attendre d'une personne qui € ia |

bastessr ct la méchanceté de détruire la paix d'un foyer et d'inciter un

Avmime à manquer à ses serments* Son audace et son hypocrisle lorsqu'elle

1a donner des marquer d'affection & le femme de son ami et des cadeaux

a set enjonts, «uffirolent à elles seules, s°U réflfehtssatt un peu. à le détacher

d'une tells personne. St votre parente intiste trop, dites-lut qu'il vous répu-

wre de tous mêler de tout cect et de courir le ruque de certains ennais

mats gris pour lus rendre service vous tui donneres la périlleu<r preute da-

mitié de dire à “OR mart ¢¢ Que VOus croyez nécessaire — FRANÇOISE.

D — M y a un an et demi Je sortals

avec une jeune fille que J'ai du quitter

parce Qu'elle me mt en demeure de

choisir entre elle ou la boisson et la

danse. Indépendant et prompt. je par-

tla mals Je le regrette vsement et je

le

    

  

 

D - Ou puu-Je me procurer le re.

‘te de la parafine À cirer les par-

ote quempiolent lea religieusse dans

EEL LEWISTON

KR — Ymer cette recette. Fatre fon-

dir la paraîine, la couler. éjouter un

  

  

 

ire d'abesile (pour ia duretr) voudrais maintenant renoue: nas re-

me peu d'arkenson pour empé- lations Me pourrter-vcu me due

vhe- de coller) Au tout ajouter. comment amorcer une entente’ — LE

comme on désire, de le benmnme| SECRET I ;

ou de la oline Ou de la féréden- R. -- Atours que fous ry forts

thine Les proportions sant: 2-3 de sont de votre côte et Que crlie JEUTIÉ

liquide pone 1-3 de cure. Laisser, file @ bien tart de te par vous t'é-

 

pendre Grant de t'employer, rer pulsque vous n'atiez pas le cou-

mem rage de (vus corriger d'un des purs

Rep : VME AUG PELLETIER se] drfauts, Itrrognerie. St cile € que-

qu'afjrchion pour tous, Gé suppose

QU'iI suffira de iut czprinier tos ree

grete et de iut pruurer que Fous tes

corrige de la mauraiuse habitude de

tous enirrer pour qu'eie accep de

tous rfecetoir de noutrau pho-

nes-lui, éerives-lur ou suscitez une

remconire au cours de lagurie tous!

pourtes lui parier ét 10us fais par!

donner

ne put .« qu’ des demander de chan-

«as Peur casses

D - Je desirersia retracer. a°i1 vit,
sodat canadien francais. qui à pas-
pé à la guerre de 31934. B'12 était
t «on déréa aurait-il PLé enre-!

ænregistré
HA DE;

 

get SL
le
VOIR

R  Ecrirez au Minutére de ls D/-
« nat, nale Otfatre of l'on vous

tra eeesl désenu le vétéran Que

vit n'es li
veiéran® —

D — Je doux bientôt funser mon

amie et je voudrala “puisses rensel-

gnements à ce sujet u-je prévenir

 

 

tus re. ,rrcher
mon amie avant de a flance:” St out.

D Que: la rece dois-je l'emmener chosir sa bague

mer INTJEAN tte du catsup avoc moi” Sern-t-11 convenable Que mes

A renta acceptent l'inv.tation que leur

R  Veoicr cette receite. Une gros fera mon amie’ La bague se donne-t

  

M bite de fomates hachées en pe-, OL - '

fits + <crauz. Boutiltr suaQU'à amol. seu seu JE VOUS LIS!

et ser ensut rer: ;
une passerre enter 2 on Pr le R. — il rst bien evident Que tous  
nage ft paqu te. decez demander à tole amie A elle

pires iedueaut gel vousaccepie, comme époux Pt sé cile

iange: ‘e touf 6? laissez boullitr jus vousla Lianciez8

due -rduction de moitié. Latssex 1 d'entreprendre
 

consent à ce que
} telle date avant

 

fede. coules, emboutrillez et co-' Gune (mitianire dans ce sens. Vous

rheter’ Cs catwp Diem prépare peus

|

Pouce indifféremment choisir seul

se cons 1er deux ans. | ow avez elle la bague de hancaiiles

—- et le lui offrir seul à seui Ou en pré-

je signifient Jes noms: Oer-! dence des parents des deux tamtites,

 

peurent accepier une in.

leur sera faite par to-

ses parents,
ia célébration

Vos parents
ritetion qui
tre amie, du nom de
d'aller cher elle pour
des françaules.

. Dolores, Richard, Quy? —|

RK — Crt noms, nifsent: franche:
pre; tou'rur, raillant, chanceux.

D Depula un mois yal un am!’ — .

e du 4bientot emmener aîner teursnrpour.TA:

Corn le vi : i

te de ;Lebeor | frique ou pout le Pôle nord? — AVEN-

= NE QUI A HATE DE SAVOIR

 

R. — Je n'at rntendu parler d'au-
Rr Vous deccz tous rétir stm

d
rpeditiony Jeintaines,

Pevr: pour aprompagner coltre ami SAS, de ces ©. ;

n dun depart pro-

# 0 diver Rouge ox notre, la cou- organisées en vue epart p'

leur de votre robe n°4 aucune (mpore| "Ot
tance + vufftt quelle soit jolie.

Jen a HRUNSTTES QUEBECQUOI-
ES test à um libraire que rous de-

D - De quoi se compose une layette

complete Est-il vrai que le manteau

de baptéme n'est plus de mode” Qu'est-

 

 

 

tour du lit
maudrs tee adre vn cs que je mettrais bien autour du

an tres répandusdéne “fara 42, nepoureeeedeSapte:
Pa: de “4e! i 2

fourrmer “lame commerciale dans ce me? — AM

R. — Votct comment sc compose

» Que si oma- | une layette: Deux duusaines de cou-

met ON, ulfient les noaa? ches, 4 camiwles de lame cles ca-

misoles de laine ot sote sunt les plus
= JEUNE PI

= LLE DE IT ANS pratiques car elles ne rétrécissent pas
Ces nome ngnifient- rancu-

mr. : . iles sont lavées à l'eau plutôt

ISS celddre, courageus. pa froide ‘et rincées à l'rau froides, 4

im robes de nuit en flanriierte, 2 robes

MLLE DOLORES MENARD. ees ; Drodees, € autres robes, 6 bavours, 4

lanpes (deus de pinette ct deuz de

laine), 4 patres de chaussettes en

laine remontent sur ie geriou, ! ehd'e

de laine, 3 pelits bonnets, 2 jupons,

à chandails, urn enteloppe de buu-

pe Saint-Denis, Montréal, demande la
iuxen_ Je n'ai qu'une maman.
MLLE YOLANDE LEROUX. 8û-a,
fe Queen, Ottawa, Ontario, dé
"changer des poèmes

JACQUES LAURIN. 8140 feille en laine pour tewir le lait ou
Bourne Ne . . rue Uf ‘

! ttréal, l'eau du bébé à une donne tempéra

na itréal. désirent changer] [0à bandes en flanciie trés dou-

ce, 1 pantalon de caoutchouc, 2 pane

talons de laine, J, drop de finette

r le lat du bébé et Quart NA COUT

Fre-pied dlane, 4 tarte d'uresllers, 2

couvertures Je laine, 1 tole de ca-

ne MILE ALBERTINE LA!
fr. snt-Frangols- Xavier. Ville Batut-
. HePostée, demande la chan-

ue,
MLLEJEANNE MUOT, Prenette, Co.

RY, 10,

  

&
Portnent. P. Q. demand >

|

outchome pour protéger te matelas, ?

von ent Boas“ono chan-

|

heiter deplume. Le bébé doit por-
wiLE LUCIA AUGER. Lachute] fer wn manieau pour aller eu bapté-

me, La robe de Daptéme se fait en

rrépe Om en Me, Pour précerrer le

Né des courants d'au. on fend une

mousséliné ou Une foile autour de

eon lt.

A re. demande la chanson: C'é-
MLLL MARIE-ROS7 DELAGRAVEprie Bte-Marguerite, Trois-Rivières.

Ro? demande chanson: Mexicat!

MLLER DENISE BLAIS, 67.

ru
e

Sw-| —M. PIERRE POULIN 1-a. rue Vic-

me Québec, demande en. toria. Magog, P. Q. demande la chan-

-

Le

tango des fauvettes. son: 81 tu reviens

  

= au quaisnterun ana et de-
Quine ans suis mariée A up

la unique, trés gâté que J'ai malbeu-
reusement pâté davantage. TI a trente-
huit ans où sa inére eat veuve et trés
riche, I! devait hériter d'une partie de
la fortune laissée par son père mais 11
« résigné en faveur de sa mére. Je suis
orpheline et ai'hérité de piusieurs mil-
llers de dollars et tout mon argent est
bien placé, de sorte que je n'ai aucune
raison de me priver de quoi que ce soit
car je n'ai pas d'enfant. J'ai meublé ma
maison et ren Le m'embarranse Car
je sais tout fuire. Seulement Je aus
malade car il y & deux uns ON m'a
uptrée pour une tumeur au cerveau et
depuls ce temps j'ai des crises d'épi-
lepaie. Je continue à me faire traiter
et les médicaments de même que les
soins des inédecins me coûtent bien
cher. Bien Que j'aie acheté un belle
automobile Je Be m'en sers pas sou-
vent. Mon mari m'a uvoué, ce dont Je
me doutais depuis longtemps, qu'il
avait une amie car p'usieurs choses
disparalaaaient de La maison: radio, ba-

 

Bue, aeliler, etc. LI ne m'a épousée que
par intérêt. Vous devinez tuut ce que
Je souffre car il part avec mon auto-
nubile pour aller promener mes rivales.
Heureusement que je suis pleuss et que
Je zens l'aide de Dieu car je ne sais
Vraiment ce que je deviendrais. Mon
mari me dit: Amiuse-tol avec d'autres
et fais comme moi”, mais J'ai été blen
élevée et Je De veux pas devenir une
femme de sien. C'est moi qui l'ail ha-
bile comme un monsieur, de plus je
paie presque routes ies dépenses de la
maison. li me dis que Je auis folle mas
j'ai bien toute ma raison. Les rellgieu-
aen me vieitent souvent et je fais la
charité, Ce que mon mari n'aime pas.
Je suis toujours mal à l'aise et craln-
tive, Consolez-moi car 11 me semble
ue je suis bien abandonnée. — COEUR
AIGNANT.

R. — Votre maladie est une grande
epreuve et je roux admire de la sup-
portier courageusement. Vous fates
bien de ne rien négliger pour vous
jaire soigner et de consulter des mé-
dreins savants et conscvencieux qui
amélioreront votre état, Quant au
malheur dont Vous vous piaignez d'a-

cotr un mari infidéle, peu travailleur
et ingrat, il me sembie bien gue tous
seuie pouvez apporter remède à cet
état de chuse ef, 511 n'en est pas t'on
tard, refaire voire ire conjugale, Vous

avez commis la grande erreur de
dunner a rOtre Mar tout l'argent

les retementy qui porte et le con-
fors qu'il prouve dans sa matson.
Vous iut avez donc, du eçup, enlevé
toutes (#3 responsaduités* que dot
purr un komme marié dans la vie
famtiiale. Il s'est, par le fait même,
denntéressé de vous fournir l'argent
dant vous pourriez droir besoin pour
tous-meme et puur votre maison, Je
ne sais pas +1! à cu tort d'abandon-
ner son héritage à 6 mere Mails Je

œuts qsturee qu 4 a grand tort de ne
pas iravailier pour gagner sa Tie et
ta 10tre. De plus, puisque l'automo-
bir vous appartient, pourquoi ‘a iut
prete.-tous et couffrei-tous gud sy

i rie et cumpagnie dautics jema
me* Su tour eniéve des objets per-
sonnels bagur. radio, ets, Mériacez-
le de le poutsuitte et obligez-le à les
rappurier st (uns ponte: prouver qui
est !auteur de ces : Au Heu de
continuer à le gâter — ie mot est de
tous er ul est e — tfraitez-le en
homme et mettes-le en jace de sa
conduite et des obligations qu'il 6
Prises envers tous et uusquelies il a
futur. Vous Nctes pas obliger de ie
faire vivre, sul est en état de gagner
sa vie. et encore motns de le refir
des beaux hadits que 10us m'avez dé-
prints dans votre ceître pantalon de
Haneiie, parama, ete. Loin d'avour
pour tous de la eunsideration rt de
a recomnaisiance, totre mari va pa-
rade: devant d'autres femmes et s'a-
muser avec clies, à vo, dépens. Si
toys changez d'attitude envers lus,
U apprendra à vous respecter ef è
apprécier voire bon coeur. Une jem-
me, dans lev ronditions actueiles, @
toujours tort de duiner son argent

à un homme et de le faire vivre. Ré-
fléchissez un peu el 10us VOUS TER

rez compte quai nest Pas TGIIOANG-
die que Tout payrz UN fur pour al-

ler chez le médecin quand tous avez

une aufomobi'e au çarage ff ue va-
| tie mars pourrait vous p conduire, n

refuse de tous procaener mais 4 ne

se géne pas pour en promener d'au-
tres, cons le sites €t vous le subu-

St crite aulomodls ne vous est

d'aucun usage ne tous gênez pus pour

le trndre.

 

 

 

    

  

 

D. — Quand uti homme. séparé de sa

femme, a'enrôle dans l'armée. aa fem-

me recoit-elle une allocation du gou-

vernement, qu’elle at des rnfants ou

non' 81 la frmme de cet Homme mé-

ne une vie désordonnée. peut-il, dans

an déclaration au gouvernement, dire

qu'il n'est pas marié” Est-il vrai qu'u-

ne femme peut ag remarier lorsqu'elle

a été abandonnée par son mari et gu!

n'a pas donné de ses nouvelles pendant
sept ans! — MME A. D.

R. — Une femme ne peut recevoir

l'ailocation destinée aux épouses des

soldats que * le soldat lui-même si

gnifie son consentement cn ce Bent

en autorisant le gouvernement à ver-
ser à se femme une partic de sa soi-

de. Sa femme recoit aunst une partie

de la solde de son mart et l'alloca-

tion particultére qui est faite par IK.

‘tay &uz épousrs des soldais, Le sole

dat dott dire «il est marié, même 34
sa femme méne une rie décordonnée,

mais cette sample déclaration n'auto-

rise pas se femme à recevoir Uné al-

loratton Une femme ne peut se re-

marier à moine de prouter que so%

marl est mort, Dang le cas d'une dis-

parition prolongée et de forte pré-

scmption de mort du mari, le tribu-

nal, je crois, peut autorer le feme

me 2e temaricr en décrétang la

mort lépale du disparu.

—M. MARCEL BEAULIEU, 3081, rue
Rainte-Clothilde, Montréal, demande la

là chanson: J'attendrai
M. ARMAND QUAY. 1§ 1-2. rue

Burton. Québec demande In chanson

Mexicait Rire: 3 RAYMOND QUAY,

(même adrense) demande :a chanson

#1 tu reviens,
- = FLEURETTR FONTAINE.

1863, avenue  Amahet, New-Bedford

Mass, K-U., demande la chanson: Pale

dodo mon petit gas.

 

 
Qu'il désirait, de payer dc ros deniers.

LES BONNES
MANIERES

©

Dans un

escalier
Un nous demande

souvent wi
l'homme duit

précéder ou suivre lu

femme en descendant
un escalier. Voici done
la réponse. L'homme

doit toujours précéder
le femme loraque

tous deus descendent.
Ainsi, l'homme peut

protéger la personne
qui le suit au cas où

elle trébucherait. C'est
une règle emmuable,

et il ne faut pas
crainde de vous y

soumettre, même

si vous voyez le

contraire quelquefois.

 

  
 

D. — Nous sommes troia enfants mi-

neurs orphelina de mére. Notre père est

toujours de mauvaise humeur et bien

qu'il travaille 1i veut que je f'ailie ga-

gner ma vie. I! ma même dit: ‘Prends

tes guénilles et va t'en”, m Le

suis pas partie. Maintenant il veut dé-

ménager et nous exumener habiter dans

un endroit que nous détestons parce
que tout le monde s’y fabrique de la

bolsson et boit. Nous cralgnons que

notre pére ne recommence à boire eom-

me il le faiait du temps que ma mé-

re vIvall el ause: aprés aa Mort. I

est malade et ie médecin lui interdit

l'alcool Croyez-vous qu'en refusant

d'eller vivre dans cet endroit nous pour-

r:ons tout de même exiger de notre

re Qu'il nous fournisse l'argent néces-

saire à Dotre subsistance? Noua n'a-

vons pas. actuellement, la moitié de ce

qu'il nous faut et nous sommes bien

malheureu-es depuis la mort de notre

mére. Notre père cont:nue de sortir avec

des fe:
donne-t-i1 son argent.

PLEURE SOUVENT

R — Si votre père consent a Tous

emmener rire arec lus et veu! pour-

voir à 10s Ddesoins, vous N'acrz œu-

cun recours comire lui car ul a le

droi: da.er demeurer où bom iui

sembir. Et méme parce que Tous

êtes mineure, toire père

 

   

UNE QUI

‘wus Obliger à reventr ha-
sous son foit. Au lieu

de
biter er €

 

ment
 

ner rotre pére G de meilleurs senti-

ments et 6 lui faire comprendre qu'u

comprontet
l'aicool. Organisez-iui um  entérieur

agréable afin qu'il sy plaise, 1! saura

probablement apprécier cela et vous

donnera ce dont vous avez beso.

de plus, lorsqu'il est de mautaise hu-

me et qu'il critique ce que vous

faites, ne ‘ui reponñez de facon

4 augmenter ses griefs contre tous.

soyez patiente et arenante, vous tere

rez que les chotes tront mieur. Rap-

priez-vous que Tous ne derez pas ju-

er ‘otre père. Votre mêre avait sur

ur dev droits que vous n'avez pas et

4 rout mieuz lui lauxser ignorer cer-

 

 

  

tones choses que vous connaissez

Essayer de le détacher de ces jem-

mec qui lui font du tort et lui pren-

nent ton argent en vous fassant at-

mer de lut. Il sera alors Te premier à

ne pas tou O:° TOUR COUEET de chagrin

 

MILLE GERMAINE MALLETTE. Ri- gaud. P. @ demande la chanson: Tan-

go des Fauvette<: MLLE HORTENSE

BOILEAU, méme adresse}, demande ls

chanson: Quand on déjeune à deux.

—MLLE THERESE DAIGLE. 1866. nie
Muitréal 

veux noirs  

 

VOTRE BÉBE
PERCET-IL 0)
UNE DENT.

VOTRE BÉBÉ doit percer ses dents, mais il
n'a pas besoin d'avoir de la Gèvre. D d'en aurs
pas, si vous êtes avisée.

Voici ce que dit Mime Archie Begbie, une
perdumaman de L'unsecun

-

‘Nous n'avons pas

une nuit de sommeil pendant la dentitive de

nos enfants, cat j'ai toujours rmployé les Ta-

Blettes Baby's Own, Elles valent leur pesant
tah

Et ce que dit Mme B. A. Sebine. de Gait,

Out: “J'ai donné des Tablettes Baby's Own &

ma Élleite depuis l'âge de trois semaines. Mal-

gré qu'elle ait percé «es dents rapidement (les

quatre molaitre en méme temps), elle ne nou

à jamais tévriltés la vuit. Je ne suis jamais same

ces tablettes.” de des

Au premier «igne de le bèvre tition,

donned petites tablettes. Elles at facies

à dre, agiwent promplement et son!

priv. Cretificat d'analyse chaque

te,
Fiheaces dans les cos de Conctipatien. Fièvre

» Diarcher Derangement oKstamac,

Celiques, Crowp a Nervoutd. Achetes.

on une boîte loutBaila maladie frappe a

souvent la nuit.

3
9

eras. Votre argent rem.

boursd si vous # pas

—mom——mem

 

 

Ï

pe- am:.

i

es de vis et probablement leur:

aura droit.

mn vous le quiftez sans som consente-;

t
de vous deécouracer, essayez de rame-|

se santé en prenant de;

demande la chan-|

D — Je corresponds, depuls un an
avec un de mes cousins et dernièrement
1 m'a écrit de ne pas me faire d'illu-
sions au sujet de cette correspondance
afin de n'être pas désappolntée. IR ajou-
tait de ne pas me géner pour recevoit
d'autres amis. Je n'avais pas attendu
son avertissement Car déjà je recevais
un jeune homme: ce dernier aussi m'a
dit de recevoir d'autres Jeunes gens.
J'at beaucoup d'amitié pour mon cou-
sin et Je ne voud-als pas noû plus me
séparer de mon ami qui est pour moi
plein d'attention et me témoigne une
affection aincere |Dernièrement, mon
cousin est arrivé à l'improviste et a
paru contrarié de me voir avec mon

Ti y à de cela un mols et depuls
il ne m'a plus écrit. Que dois-je faire”
— INTRIGUE AMOUREUSE.

R. — Vous Navez Qu'a continuer
cette correspondance arec toire cou-
sin et aussi ros relations avec tcir

ami puitque vous n'arez aueur ©
gagemens sérieux Gtec ni l'un nt
l'autre. De plus. rappelez-vous que
les martages entre pareni« sont con-
damnss par j'egitse, C'ect au débu:
des {-equentations quil faut don-
ner cet Grertisrement & coeur qui
l'oubiient, Si rous croyez pourou
un our cu l'autre, considérer votre
cousin comme un mar: possible, iu
vaudrate mieux Masnienant rétablir
les relations au point où elles devronr

demeurer, es cesser cette correrpon-
dance.

 

  

D. — Je dois bientôt faire une visi-
te à l'occasion de la cjaueauce d'un bé-
bé. Suis-te tenue de féiiciter Ja ma-

man e* d'offrir un cadeau au bébé? —
UNE FUTURE MAMAN.

R — Vous pouvez apporter tn pe-
tit cadeau pour le bedé et vous 0°-
irez vos jélicitations & la maman

et lui terez des compisments au 5u-

jet de son bébé.

—MILE LISE GREGOIRE. 11. rie
Roy Thetford-Mines. P. Q. demande
la chanson: Le bateau des Îles: M.
JEAN GREGOIRE «même adresse) de-
mande la chanson: Viens au bal.

—MLLE CANDIDE RIVARD. 482, rue

Ste-C.therine. Grand'Meére, P. Q. de-

mande la chanson: $i tu reviens.
—MILLE ANNETTE LANDRY, 5016-a,

Séme avenue. Rocemont. Montréal. de-

mande :a nson: Sérérade sans ea-

pot

   

    
  

  

Pour Soulager

SUIS
LET

FAITES CECI:
Masser-lui la
gorge, lapoitrine
et le dos avec du
Vicks VapoRub,
et mettez-le au
lit. Ensuite, met-
tes une cuillerée

de VapoRub dans un bol d'eau
bouillante; poses un journal ou
un drap sur la tête de l'enfant,
comme unetente, de façon qu'elle

couvre aussi le bol, et que Bébé
puisse aspirer les vapeurs médt-

camentées pendant plusieurs mi-

nutes. Ce traitement détachera

   

 

les mucosités-d: les voies
nasales-enrayers is tendance à
ln toux—a ra la congestion

locaie, Longtemps après que Bébé
se ser& endormi d'un eommell
paisible, l'action cataplaame-et-
vapeurs du VepcRub continuers

à agir et À œu'ager le male
vous atures,
vous ~ aussi,sisi VJICKS
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La F
(1) RESUME DU ROMAN

Je daronne veneit de perdre

’ envoye oo garçon >
Paris yr terminer ses étu-

lui recommandent de veiller à

fout cs qu'il a. Bernard atmett besu-
coup sa maman €? lui promit de ve-
Mir souvent la voir. À Paris (! ren-

bal de la Légstion de
la Suède une blonds du nom de Fri-

que des promesses
devenu mé-

Fat d'espré
. Elle s'informa euprés de

son domes! , of : t tout de som

connue lorsqu'il était
transformation l'avait surpris. Elle
étais élancée, belle, bien découpés,
leste et souple comme un pepilion.
De plus elle chantait comme un ros-
signoi. Bernard opprit de la vieille
Tricand, que Susette devait se ma-
rier à uy colonel, qui devait l'amme-
wer dams un pays d'Afrique. ?! l'ac-
compagne jusqu'au village où elle
avait des commissions à faire et sur
le pe rs, s'informa de ses inten-

Lies he Sern intee lu e qu'el n'étatt ”
et lui regardait Surette aederbée.
l'aémirant. Etett-ce ie coup de fou-
drer

——

Les chevilles étaient fines, les
poignets minces.
Ses oreilles? Deux merveilles de

nacre rose.

Les yeux de Bernard s'attar-
daient sur sa nuque.

Il y avait là, entre le bord du
chapeau et le col un peu bas du
corsage, un coin de chair pâle
qu'ambrait un impalpable duvet
de blonde et qui était tentant
comme une pulpe fraiche pour
des lèvres altérées.

Bernard de Loygnes se secous
brusquement.

— Eh bien, Suzette. je te Bisse
aller au Breuil. Moi, j'ai affaire.
ailleurs. Au revoir.

11 avait déjà fait quelques pas.

II ss retourna et, sans respect
aucun pour la recommandation de
sa nourrice:

— Si j'ai un conseil à te don-
ner, c'est de ie marier bien vite
et de partir pour l'Argentine aus-
sitôt. Tu ne seras pas inalheureu-
se, là-bas: c'est un très beau pays,
et ton mari peut tres bien y faire
une très belle fortune.
disparut au tournant d'un raidil-

Intrdite. Suzette était demeu-
rée sur place.

Elle avait un peu plus penché
Is tite et, sous les grands bords
de son chapeau. l'on ne distin-
guait plus rien de son visage.

oI
Ame do glace, coeur de neige
Joseph achevait de raser son

maître.
{il apportait. à ce travail quoti-

dien, une dextérité et une légèreté
que lui eût enviées plus d'un ar-
Uste parisien.
L'appartement de Bernard de

Loygnes donnait sur la cœur
d'honneur.
La fenêtre du cabinet de toilet-

te était grande ouverte.
De temps à autre, le vieux do-

mestique jetait un coup d'oeil au
dehors.
Tout en repassant le biaireau

sur jes maxillaires où ia barbe
était particulièrement rebelle au
razoir, il dit, avec une grimace:
— Voici Mile Cuche une lettre

À la main; elle va la mettre dans
In boite du courrier. Est-ce qu'elle
couche tout habillée, qu'elle & dé-
Ja sa robe de soie feuille-morte.…
Quelle singulière allure! Elle a
tout à fait les actions d'une ju-
ment engagée dans un prix à ré-
clamer.
= Vous êtes devenu bien spor-

tif, monsieur Joseph... fit Ber-
nard qui étouffs un bhiliement.
— Que Monsieur me pardonne,

mais lorsque j'aperçois cette Cu-
che, j'ai tout de suite l'envie de
lui demander l'adresse du natu-
raliste qui l'a empaillée.
— Monsieur Joseph, vous deve-

nez indécent.
— Que Monsieur m'excuse, mais

la duesnede Mile ce Bures ne
me revient pas du t. De quel
suignol sort-elle? Elle est 3
comms une asperge; elle sst plate

ILLE DENEIGE
N

AOE,PAR RENE VINCYSHAHN

comme une limande; ells eat jau-
ne comme un coing; elle & des
cheveux comme un navel; des
yeux comme une basilic; un nez
comme un perroquet: une bouche
comme une tirelire; un menton
comme un sabot: je me la figure
méchante comme une vipérs ef
plus astucieuse qu'une belette!

— Es-tu bien certain, Joseph,
que les belettes sont astucleuses?

— Je n'en jurerais pas. mon-
sieur, mais pour les musarnignes
c'est certain.

— Eh bien, Joseph. il faudra
déjouer I'astuce de Mile Cuche.
Je la soupçonne d'être d'un nolr
complot ourdi contre ma person-
nelle sécurité. Kile doit tremper
là-dedans jusqu'au cou. H faut
lui arracher le secret de ls con-
Juration, Joseph; et pour cela, i
n'est qu'un moyen, c'est que tu
tombes amoureux d'elle.

Le valet de chambre fit un bond
sur place.
— Monsieur ne devrait pes fai-

re des plaisanteries pareilles
quand j'ai mon rasoir à la main!
Bernard de Loygnes »e leva,

barbotta dans sa cuvette, puis,
tout en s'épongesnt:

— Ce n'est pas une plaisante-
rie. Ah! ¢a, Joseph, pour qui
crois-tu que l'on ait fait venir
ma cousine Pernande de sa bon-
ne ville de Beauvais?
Joseph fixa intrépidement son

maitre bien en face.
— Ma foi, monsieur.

sais rien.
— Eh bien, mol. je pense gue

madame de Bures et ma mère
sont tombées d'accord pour me
faire renoncer au célibat. et que
c'est Pernande qui & été choisie
pour ma victime propritiatoire.
Joseph cligna de son oeil bleu.
T1 s'agissait de se montrer à la

hauteur de la confiance que lui
avait témoignée Mme la baronne.
—Et quand cela serait? fit-fi.

Mile Fernande est bien belle Mon-
sieur n’a que vingt-cinq ans. c'est

—Joseph. depuis quatre jours
que nous sommes ici. n'est-tu pas
allé dire bonjour à tes vieux Tri-
cand?
—Assurément. monsieur. Pour

en revenir à Mlle Fernande, quel-
le jeune fille accomplie! Son
maintien, sa façon de parler ….
—Elle se tent comme une pru-

de et parle comme une niaise. Au
chalet des Tricand, as-tu aperçu
le petite Suzanne?
—Oui, monsieur. Elle brodait

une coiffe pour sa tante. Ce qu'il
y & de charmant chez Mile Per-
nande, c’est son sourire; 1! est en-
chanteur...
—C’est le. sourire mystérieux de

la Joconde: lon n'y comprend
rien. D'ailleurs, elle ne sourit
qu'une fois par jour. Crois-tu
quelle est métamorphosée. cette
petite Suzannette?
—Je n'ai pes remarqué. mon

sleur que ce qui m'a frappé sur-
tout chez Mlle Fernande..
—C'est qu'elle joue trés bien du

plano? Je le sais. Par malheur,
Je n'aîme que l'ophicléide. Ecoute-
moi, Joseph. L'autre matin, je
ne sais ce qui m'est passé par la
tête. Enfin, bref! je voudrais lui
faire savoir, d'une manière détour-

née, que… je regrette. ou plutôt …
—Monsieur est trop bon de a'oc-

cuper de ça. Est-ce que Monsieur
ne sort pas ce matin? Je croyais
que Monsieur faisait une prome-
nade à cheval avec Mile Pernan-
e
-——Sapristi! c'est juste. Quelle

heure est-il? Neuf heures, et nous
montons à neuf heures et demie.
Vite! mon uniforme de centaure,
Joseph!
—Tout de suite. monsieur.
Le vieux domestique se précipi-

ta vers la penderie.
Allons, ça n'allait pas trop mal!

Pour un apprenti diplomate, ne
pouvait-il pas ss flatter d'avoir
habilement disposé ss jalons?
Encore deux ou trois petits sssauts
comme ça et la place se rendrait
À discrétion.
L'empressement que venait de

manifester son maître pour ne pas

manquer is partie arrbiée entre
Mile de Bures et lui n'était-il pes
d'un heureux augure? D'autre
part, depuls quatre jours, Li n'é-
tait plus du tout question de le
Ruéde; c'était bon signe,

fe n'en

I y avait bien cette petite Su-
M. Bernard bavardait

peu trop: mais ces idées-là, on
c'est: autant en em-

porte is brise.

11 se retourna, les bras chargés
de vêtements et resta confondu.
Bernard de Loygnes était non-

chalamment étendu aur le divan
et fumalt une cigarette tout en
examinant, dans la haute glace
qui lui faisait face. les reflets
chatoyants de son pyjama de soie
bleu paon.

—Oh! monsieur... fit Joseph.
Le jeune homme bâilia pour la

seconde fois et. languissant:

—Remporte tes frusques… J'ai
mal à la tête, j'ai des frissons. de
la courbature, ce doit être la grip-
pe. Tu iras m'excuser auprès de
Mile de Bures; je ne sortirei pas
de le journée et tu défendras ma
porte contre quiconque. Va, fidé-
le serviteur.

Mais le fidèle serviteur prit un
air sévère.

—Monsieur ne fera pas ça. Mon-
sieur ne peut pas faire ça. Mon-
sieur songera qu'il est ches lui =~¢
que Mlle de Bures est l'invitée de
la mère de Monsieur.
—Joseph. tu me rases.
—Je vous ai rasé. voulez-vous

dire: je vous ai même colffé;
vous n'avez plus qu'à passer vos
vêtements; c'est l'affaire de rien
du tout.
—Joseph.. tu m'embétes.
—Je suis au désespoir, mon-

aleur, mais Monsieur comprendre
les raisons de haute convenance
qui me font un devoir d'insister.
Et puis. l'on ne contracte pes la
grippe à la mi-mai: qui serait
dupe d'une pareille défaite? Mme
is baronne sers fâchée. Mile de
Bures sera froissée. Monsieur lul-
même sera.
—Joseph. tu mexcédes
—Je m'en rends compte, mon-

aleur. mals...
—Joseph. tu es un traitre!
—Monsieur
—Tu es du complot. Joseph! Tu

es ie stipdendié de mes ennemis
Bernard s'était aasis sur le di-

van.
—Ton aversion pour Mile Cu-

che est une frime destinée à me
donner le change!
Bernard s'était

pieds.
—Tu t'es laissé enjôler par cet-

te vestale: tu tes lnissé ensor-
celer par cette magicienne et pour
le prix de tes complaisances

remis sur ses

Bernard marcha lentement vers
le valet de chambre:
—Sans doute t'a-t-eile promis

les derniers abandons?
Horreur . murmura Joseph. Plu-

tôt tous ies supplices des bagnes
chinois!
—Habille-moi, Joseph. puisqu'il

je faut. Mais si je me décide c'est
bien plutôt à cause de toi que
pour ma cousine
—V'en suis bien reconnaissant à

Monsieur.
—D n'y a pas de quoi. c'est tout

simplement pour échapper à tes
discours, parce que. lorsque tu te
mets à me haranguer, ah! Joseph.

e(J
C'était un beau groupe équestre

que formaient Bernard de Loygnes
et Fernande de Bures; et les pay-
sans qu'ils crolsalent sur cette
route de Sauixy où ils trottaient
de compagnie. ne tmanquaient
point de se retourner pour les voir
plus longtemps.

Mme de Loygnes avait dit de
Pernande:
~Elle est
Et Joseph:
-Elle est bien belle.

I:1, le domestique avait vu plus
juste que son aristocratique mai-
tresse.
Mlle de Bures était plus belle

Que jolie. une statue est belle, et
ia jeune fille avait beaucoup d'un
marbre.

Kile en avait la pureté des
lignes et le noblesse des formes,
mais elle en avait aussi la roideur
et ln froideur.
Etait-ce bien du sang qui cou-

lait sous cette peau pâle et sans
reflet. comme du paper pas
slacé?

très beaux.

extrêmement Joite.

Les yeux étaient

ouvert, cenbragtsdeossSentou , of de cils re-

L'arc des lèvres était parfait,
mais le sourire le détendait rare-
ment.
—ÀA côté d'elle, pensait Ber-

naré, la polaire Frida serait une
femme de feu! Maman est bien

bonne d'avoir pensé à Fernande

pour moi, mais plus souvent que
Je me marierai avec uns banquise |
Et vous croyes qu'elle piperait?
Si je n'ouvre pas ia bouche, nous
en avons pour deux heures à nous
baiader tels des muets de nuls-
sance. Mais quoi lul dire? Posi-
tivement, elle mie gèle le cerveau.
81 je lui cherchais una petite que-
relle?
Comme une automobile passait

on trombe et que ls jument de la
Je-rne fille dansait. 11 dit, en met-
tant son cheval au pas:

—Tu tiens Rita de trop ‘ourt;
rends-lui un peu la main: elle 8
la bouche sensible.
Mile de Bures regards son cou-

sin: un imperceptible étonnement
avait, durant une seconde, altéré
la sérénité marmoréenne de sce
traits .

Il se mit à rire.

-Je te demande pardon de
m'être remis à le tutoyer sans
avis préalable, mais tu ne trouves
pas que c'est ridicule de se dire
“vous” quand on à jutlé jadis en-
semble, que l'on s'est volé des tar-
tines de confitures et plus d'une
fois empoigné aux cheveux? Bien
que j'eusse sept ans de plus que
toi, fe ne me tirais pas toujours

les grègues nettes de nos batail-
les! Tu étais plus vive qu'une
chatte en colère et, un jour en-
tr'autres, tu m'avais si bien graf-
figné la figure que javais la tête
comme un onagre!
—Je ne me souviens pas

rend

 

 

La mission de lafemme n’estpas de

souffrir, mais d'être HEUREUSE
la femme ex d'être heureuse, de répandre duLE rôle de

boabeur autour d'elle. Risa n'em
tence que ls souffrance éeutile.
esclaves des malaises particuliers à leur sexe, sont nerveuses,
icritables, incepables de remplir serginement leur mission?
» +. Sevent-elles que FEMOL leur apporterait sans doutel’aide
dont elles ont besoin pour franchir en souriant l'épreuve men:
sueile et les étapes pénibles de leur vie?

FEMOL n'est pas un simple calmant: ce concentré végual
trouve is source du mal, tonife les organes, les replace, les

us aptes à remplir leurs fonctions naturelles. FFMOS.

—Mol. je me souviens trèg
quand on est victime, on n
vient toujours. Depuis,

—Vous pouvez me tutoynard: je n'y vois aucun mal be.
M jous le dépit.
—Es-ce dédain, ou indif

Depuis quatre jours
Bordes, tu me trait
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isonoe autant l'exis-

bien de femmes,  
side Is oature sans ls cootraindrs. Chaque botte de FEMO!

pour ua traitement d'environ ua mois et renferme une
brochure médicale que seutes les femmes devraient lire. Des <
wn quart de siècle, des milliers et des milliers de femmes v
oat recours avec gratitude. Pourquoi pas sews”

FSEMOIL
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rtout? Du reste, ce

Prollement amusant, la

Beauvoisis! Et puis,

accepte avec

qui Tol vient de Dieu.

na! :

_—De Dieu... de Dieu...

“Vous ne croyes pas en Dieu.

cousin?

“st. Nécessairement. Mais de

à croire qu'il s'occupe de nos

tes joies et de nos petites dou-

15 compter les milliards d'autres

andes qui sont sans doute habi-

tes aussi. Car pourquet aurions-

eu ia préférence? Alors, ce

uvre bon Dieu. 1 aurait vrai-

ent trop de tintoin!

Mile de Bures avait légèrement

once le sourcil.

Berar de Loygnes se dit mail-

Ex #1 se poil
Je 1tls pas cela pour te con-

rater cans les rentiments reli-

peux car je me suis aperçu que

tu aa: beaucoup de religion:

toujours le Yoisinage de ta cathé-

drale sans doute? Du reste, tu

ferais une très belle nonne: ls

robe severe,

Mais tu ne penses pas à celn et.

bien hesreusement

Elle tia sur le jeune homme le

regard tieux de ses prunelies

(froides
—E1 ma mere venait à me man-

quer tout à coup. qui vous dit.
tard. Que Je ne songerais Jas

Rucide Qu'est-ce qu'un
mnon un tombeau volontairement
ehoiss*
M av uta en flattant l'encolure

dr sa béte qui n'énervait d'aller au

 Dailleurs, Dieu a fait la vie
bee à vivre. puisquil a créé
Tameur en mêtme qu'il nous don-
REC UN coeur

im côté, 11 guignait sa belle et
fiariaie cousine.
A re mot d'amour. quelle est la

Jeune fille qui ne s'émeut pas, si
pi que ce soit?

Ferande n'eut pas même un
Be''ement de cils,

| amour’... répéts - t - eile.
Ques:-ce que cela, 1 ‘en-
tend. a, l'amour? J'en

quelquefois prononcer ce
à je le trouve à toutes les

Mmes des livres que j'ouvre...
Ele fit une moue.
— Qie veut-il dire?
Linensibiliié de Pernande de

‘ait si peu feinte que Ber-
mordit la lèvre.

Etal:-ce cette petite are qui
slat Jul faire faire %* chemin
Ba: ou :i l'avait voulu embarquer.
aFe le piquait au jeu? On al-
voire ‘
pt une mine niétrée

commence donnent ne "
' Ce qu'il veut dire? Ah! en-
4h qui l'ignore encore. . Ce
IU veut dire? Tu le demandes?
- le sauras un four et tu seras
Xlasice .. Jamais plus beau mot

Ta tte inventé dans aucune lan-
que de l'univers... Vois ce ciel
EU. Voix ce nuage, vois cet ho-

Tizon. entends ces oiseaux dans
fn hates, écoute le frixson de ces
Tralles sens sur Les joues la ca-
ve de la brise qui passe... Eh
@ est cela, l'amour: c'est lout
au passe. tout ce qui caresse.

thant qui fissonne, tout ce qui
” te, tout ce qui est lointain.
w Lo Qui est impalpable et tont
fo est profond, tout ce qui est

Feu À peu. 11 w'était animé.
@ "71 dit qu'il voulait étoure
itera(0 et fulie vibrer june

Ebil x prenait piège
continua: à on ,

 

  

fini que chacun de nous porte en

- L'amour, c'est ce besoin d'in-

 —— pe

moi: west Bre deux et vouloir
n'atre plus qu'un: c'est deux âmes
qui se cherchaient et qui se ren-
contrent; deux coeurs qui nie aau-
ralent plus battre s'ils ne bat-
taient du méme battement; c'est
les mains qui se joignent, les re-
cards qui se mélent, les lèvres qui
se sourient; c'est is vie sans le

et sans l'avenir... Qu'im-

porte hier et qu'importe demain,

aujourd'hui, n'est-ce pas l'éter-

nité!
La voix de Bernard était deve-

nue chaude el passionnée.

Fernande regardait devant elle.

Il parut au jeune homme que,
sous

le

drap du corsage qui épou-

sait étroitement les formes plei-
nes de son buste. Je sein de la
jeune fille se gonfiait d'un émoi
intérieur.

T1 poursuivit, avec une chaleur

communicative, une flamme au
fond de ses yeux tendres:

—- Tout aime, dans la nature:
l'arbre qui dresse aa cime: le brin
d'herbe qui se piloie sous une gout-
te de rosée; la fleur qui s'ouvre:

l'insecte qui chemine sous la

mousse comme celui qui vole!

Aimer, c'est in loi du monde et
l'instinet de touies les espèces:

simer, c'est avoir le droit de vi-

vre; qui-n'aime point Usurpe sa

part d'air et de soleil... Voilà ce

que veut dire ce mot “amour”,

Fernande. Tu ne le comprends

pas maintenant, tu le compren-

dras plus tard.
Elle se tourna vers Bernard de

Loygnes.

Elle avait repris son ipassibi-

lité.
Le dit:
— Alors, }amour, cest je bon-

heur?
Un peu de mélancolie eteignit

1a flamme qui s'était aliumer dans

Jes prunelies du jeune homme et

ce fut un peu tristement quil re-

pliqua:

— Pas toujours... Mais quim-

porte... C'est un bonheur que

d'espérer et c'en est un encore

que de regretter D y à des lar-

mes qui sont plus dçuces que le

baiser.
La bouche de Mile de Bu:es

prit un pli amer.

— N'aime-t-on qu'une fos? de-

manda-t-eile
Bernard hésts une seconde.

Puis:
— 1} nest quun seul amour

dans une vie... Un seul vrai...

Mais la roule qu nous y mene

est quelque fois ténebreuse et...

— Lon s'égare en chemin°

— Sans doute .. et lon n'ar-

rive souvent su but que les pieds

saignants, le coeur déchiré, l'âme

meurtrie, les yeux arides. . Mau

dés que l'on arrive. les piales se

ferment et les yeux retrouvent

la sourre divine des Jarmes qui

Javent de toutes les souilures*

Pernande de Bures devint sar-

esstique

_- Mieux vaut ne pas faire ie

premier sur la voie doulou-

reuse, dit-elle. Jestime que. quoi

que vous prétendiez. monsieur

mon cousin, malgré toutes ces

larmes purificatrices. Ton doit se

trouver singulierement diminué

vis-à-vis de soi-même. surtout sl

l'on n fréquemment buté dans les

ténebres de ia route‘

Eile ajouta
— Du res:e. c'est une opinion

qui m'est personnelle et que je

ne chercherais certes pas à im-

poser à personne. d'autant plus

qu'une fille comme moi ne peut

chercher le bonheur que dans le

mariage et.
- Et...
- Que je le me marierui ja-

mais.

Bernard de Loygnes sourit.

— Berment d'enfant!

Elle redressa vivement la tête

et d'un ton âpre. quoique contenu:

à peine? Mais. Bernard, ne

croyez-vous pas que mon esprit

puisse être plus vieux que le vô-

tre? Parce que vous avez vécu?

D'ailleurs, avez-vous vécu? N'a-

ves-vous pes pris l'ombre pour la

proie et le reflet de la vie pour

ia vie elle-méme? Je n'ai peut-

être pas beaucoup vu. Bernard,

mais j'ai beaucoup lu, et de tout.

à tort et à travers Ce n'est pas

ma mère qui peut me survelller,

n'est-ce pas? Et pourquoi n'étu-

dierais-je pas la vie dans les Me

vres, dans tous les livres, même

dans les plus mauvais, puisque je

mtix résolue à Ne la regarder que

de loin, et de haut. Ce sont les

ignorants qui sont les dupes. Mon

ergueil ne consentirait pes à ce

que je fusse une dupe, J'ai donc

vould savoir et je sais et Je dis:

non, la vie he ‘ait pas d'ètie

vécue et l'amour est Un menson-

!
ai statue pétatt échauftée.

Moun le marbre, le sang eircu-

fait: dans cette face fout À Thettre
figée les yeux vivaient et ia bou-
che frémissait.

-- Parce que j'ai dix-neuf ans
Bernard de Loygnes la considé-

rait avec une espèce de curisioté.

Quoi que l'on en ait, l'on est
toujours troublé par la révélation
d'un être nouveau.

Il l'avait mal jugée, cette Fer-

nande de Bures.
Ni prude, ni naize.
Elle reprit, comme soulevée par

une sorte de rancune:
— Croyez-vous que je voudrais

vivre comme 8 vécu ma mère?
Qu'avait-elle fait pour être si ru-
dement frappée? Ne vous éton-
nez pas, Bernard, ai Je vous parle
librement du malheur qui m'& at-
teinte à travers elle. Du plus loin

que je me rappelle, cette tragé-
die a toujours pesé sur moi. J'é-
tals petite que lon en causait
tout haut: l'on s'imaginait que je
ne préiais pas attention sux pa-
roles des grandes personnes. De

vrai, je ne m'y intéressais pas,
mais ces paroles simprimalent à

mon insu dans mon cerveau et
elles me srevinrent plus tard.

D'ailleurs, par bribes, ma mère

me faisait quelquefois ses confi-

dences. Ce qu'elle me taisait ou

ce qu'elle voilait, je le reconsti-

tuais ou les paroles de jadis dé-

chiratent les voiles. Et je sais

pourquoi ma mere n'a pas quit-

té le deuil depuis vingt ans, pour-

quoi elle est vieille à l'âge où les

autres femmes sont Jeunes en-

core. pourquoi elle à versé toutes

Jes larmes et agonise de tous les

désespoirs! Et je me suis juré de

ne pas aimer.

La jeune fille s'exprimait sur

Un ton saccade.
Jamais elle ne s'é'ait confiée

À personne. *
Pourquoi était-ce à Bernard

quelle se confessait pour,la pre-

mière fois?
— Je hais les hommes. poursui-

vit-elle avec la méme Apreté. Ts

sont légers et frivoles lorsqu'ils

ne sont pas hypocrites et cruels.

Tous sont inconstants. et les ser-

ments ne leurs coltent rien dés

qu'il s'agit pour eux de satisfaire

un caprice. Parmi eux, mon père

n'a pas été une exception. Il s'est

mon‘ré atroce. mals combien

d autres sont pires! Et ce n'est

pas vrai que l'amour est éternel!

Peut-être Ia première ivresse est-

elle idéaie, mais de combien de

hontes et de rancoeurs ne la

pate-t-on pas? La coupe ne vaut

pas que l'on y porte les lèvres:

trop d'absinthe se méle à trop

d'ambroisie
— Peut-être n'est-ce pas bien

brave, Pernande. de reculer de-

vant le danger? fit Bernard de

Loygnes avec un peu d'ironie.

L'Je ne recule pas devant le

danger: je le décaigne.

11 se fit un silence.

IIs venaient de pénétrer dans

Je hameau des Croisettes.

Cest une coquette réunion de

maisons quasi-bourgeoises grou-

pées autour d'une ferme immense.

Point d'enfants déguenillés —

roulant dans la poussière de ia

route.
Seule. une vieille y tro:tinait,

courbee en deux, saidant dun

baton.
Eile se retourna au bruit des

chevaux; sa figure en casse-

noiscite grimaça un sourire.

— Ben le bonjour. monsieur le

baron! Ben le bonjour, ma belle

demoiselle! Un beau temps pour

les amoureux, pas vrai?

“Ah! si J'avais encore mes vingt

ans!”
Ils vous

Monpoix! jeta gaiement

— Duns l'Paradis, Je

ben!
Quand îls furent sortis du ha-

meau:

— Eh bien, Fernande, tu vois,

Jusqu'à cette miserable qui vegret-

te l'époque des amours... reprit

Bernard, Et qu'en a-t-elle connu?

Rien de ce qui en fait In noblesse

chez nous autres. Je crains, cou-

sine. que ta haine de l'amour ne

te réserve plus de déboires que si

tu en avais ls passion. Assuré-

ment, l'amour comporte parfots

de terribles lendemains, et l’on

nait qu'i:! les larmes suivent de

près les sourires... Mais lon y

va quand même.
= Pas mol.
— Comme les autres... Tu y

seras prise comme les autres.

— Fenez, Bernard. ne jouez pes

au plus fin. Vous aves voulu me

faire parier parce que vous Aves

comme moi deviné pourquoi l'on

mous = réunis aux Bordes.

Bernard de Loygnes ful un peu

démonte par 1a brusquerie de à at-

ta

reviendront. mère
Bernard.
l'espère

que.
Mais 11 fit donne contenance.
— C'est évident, dit-11 en riant.

NI y n complot: tort Se monde est
contre nous, jusqu'à J , jus-
qu'à cette Cuche, j'en jurerais!

À propos, cousine, quelle idée de
t'aflubler d’un pareil épouvantail?
Depuis qu'elle est aux Bordes,

tous les oiseaux ont déserté les
jardinst

Mile de Bures répliqua sèche-

ment.

— Quand ce ne serait que pour
moi, épargnez les railleries à cet-
te pauvre fille. Elle m'est dévouée;
c'est un modèle de piété et d'ab-
négation. Pour le complot dont

vous parlez, ne vous mettez pas

en peine, Du reste, ce que je vous

ai dit ce matin a dû vous rassu-
rer.

Et, plus sèchement encore:

— Je n'en veux pas à votre H-

berté. Lors même que je devrais
aliéner Ja mienne, ce qui est in-

vraisemblable, ce ne serait pas

vous qui seriez l'auteur du mi-

racle.
— Et pourquoi donc?
Elle sadoucit, pour que ses

phrases portassent mieux.

— Parce que vous n'avez rien

de ce qui pourrait me ‘plaire chez

un homme. Ne soyez pas mortifié

de ma franchise. Beaucoup d'au-

tres ont dû vous prouver et vous

prouveront longtemps encore que

vous êtes un charmant cavalier.

Là-dessus, «1 nous prenions un

temps de galop: à la fin, cette

aliure de manège devient mono-

tone et l'on dirait que nous pru-

menons des chevaux malades.

La première. elle lança sa ju-

ment sur ja déclivité d'une côte.

disparaissant dans un toutbilion

de poussiére.
Bernard de Loygnes se jeta à

sa poursuite.
— Singulière fille... se disait-

11. Est-elle sincère? Pourquoi pas?

se sont ses lectures quie lui ont

faussé l'esprit. Et puis, la {ré-

quentation quotidienne d'une mé-

Te que son malheur a rendue à

moitié folle a fait qu'elle s'est

repliée sur elle-méme. Comme si

l'on apprenait la vie dans les u-

vres et. ses enseignements, d'un

esprit aigri .. D'ailleurs, qui peut-

elle voir à Beauvais? Rien que

des vieilles femmes et des hom-

mes hors d'âge: des momies et

de vieux débris!
Il haussa les épaules

— Ame de glace. coeur de neige

qu'un rayon de soleil suffirait à

faire fondre, si je voulais
ww

La Fontaine-aux-Pertes

La Fontaine-aux-Perles est un

rav:ssant endroit.

Elle est située à mi-chemin en-

tre le château des Bordes et le

gros bourg de Breuil-le-Bel.

Imaginez. en plein bois. un

creux en pente douce entouré de

bouleaux et de chénes, ombragé

de saules pleureurs et cerné sur

la droite par une espèce d'ébou-

lis rocheux
L'herbe y est vivace. drue. d'un

vert sombre tout piqué de fleu-

rettes.
Quant à la fontaine. elle sort

de terre au sommet de l'éboulis

et. après avoir cascadé le long

des roches noirâtres et chevelues

d'herbes aquatiques, s'étale, en

une large nappe, sur un lit de

cailloux. pour se perdre ensuite

dans une fissure du sol.

L'eau en est limpide et claire,

sails aucune profondeur.

Quelques nénuphars y éploient

teurs larges feuilles sur lesquelles

se posent les libelluies et parfois

de petites raineites.

Là. c'est la solitude, le calme.

le silence.
On sy croirait

monde.
Le murmure de la source, le

frisson de la brise dans ies feuil-

les, le craquement des branches.

la fuite brusque d'un lapin peu-

reux. le glissement d'une bête syl-

vestre sont les seuls bruits qui

distraient la réverie du prome-

neur qui sy repose.

Cette après-midi-là, un couple

s'y tenait.
Bernard de Loygnes et la pe-

tite Suzette.
Tis ne sy étaient point donné-

rendez-vous.

C'était tout fortuitement qu'é-

tant passé par ici, Bernard avait

aperçu la jeune fille aise sur

Vherbe de ia pente et révant au

bord de la nappe d'eau.

Et c'était doucement qu'il s'é-

tait glissé jusqu'à elle. avait pris

place à son côté: doucement qu'il

lui avait pris les mains sans qu'el-

le s'en défendit, doucement qu'il

lui avait dit: -
— Suzon. 1! faut me pardonner.

mon pot enfant .. L'autre tour

je tai fait de la peine, du diable?

par exemple, si je sais pourquoi!

Depuis, ça me taquinait. et je suis

bien content de pouvoir te le dire.

au bout du

 

Ya mignonne avait sourl, tout
en devenant un peu trop

Pois, retirant ses mains:

— Mais, monsieur Bernard, Je
ne me rappelais seulement Das.

Bernard fronça imperceptible-
ment le sourcil.

Si elle disait vrai, c'était ben

mortifiant pour lui; mais elle de-
vait mentir, par générosité.

Et il se rasséréna,

— Tu es gentille... fit-iL. A
quoi révais-tu?

Ti ne lui laissa pas le temps

de répondre.
— Que je suis sot! A quoi ré-

vent les jeunes filles, lorsque c'est
Je printemps, que le éiel est bleu

et la nature en fête... Suzannet,

je sens que je redeviens stupide;

décidément, la campagne ne

m'inspire pes du tout... Quel

remède à cela, dis-le-moi? Re-

tourner à Paris bien vite, n'est-

ce pas?
Elle fit une petite moue.

— Ce n'est pas beau, Paris.

Il d'y à pas assez d'arbres et

Ton n'y rencontre que des indif-

férents.
— Tandis qu'ici les arbres ne

manquent pas, ça, c'est un fait.

Quant aux indifférents, 1 y en &

partout.
— Je ne m'en connais pes aux

Bordes.
— Veux-tu dire par là que je

ne te suis pas indifférent, Suzet-
2

Elle leva sur lui le candide re-

gard de ses yeux couleur des

bieuets.
— Assurément. monsieur Ber-

nard, vous me m'êtes pas indiffé-

rent… TI y % longtemps que je

vous connais… N'est-ce pas vous

qui m'avez appris à monter aux

arbres pour dénicher les nids’…

N'es:-ce pas vous qui m'avez ap-

pris à tendre les plèges pour pren-

dre les écureuils?… N'est-ce pas

vous...
A SUIVRE
pe
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Pouding au Chocolat

démouié.

soupe d'Amidon
avec ‘£ tasse de sucre granulé, 

‘ d'amidan. Retires du feu, ajoutes (4 cuillerée

i à thé de venille et laissez tiédir, Verses dene

des coupes à sorbet où des moules mouillés.

Serves froid avec dé la crème ordinaire Où

: fouettée. Ce dessert est délicieux avec des

Boix (grillées ni vous le désirez), de la noix de

| coco, et aussi avec des péches, des poiresca

des abricots de conserves.

| Employes des toesures standard ress.

L'AMIDON DURHAM

Epargne de l'Argent!
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Succulente Recette pour

Aris: Lersque bien refroidi, co doesent peut fre

de cacao et Lu cuillerte à thé de nel Verssa-y

doucement, et en remuant, 3 tasses de lait

chaud; remettez ou bain-marie. et continues
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LES FILMS
THEY SHALL HAVE MUSIC. (Orphéum). — Tout est pour

la musique et touts le musique est pourle grand violoniste Jascha

Heifets. Okf ous. Veus-on aurex de ld musique. Mais de la vraie

ot

de

le moine vrais. Mais le scénarie a élé monté intelligemment.

On a fout prévu pour un spectacle qui remuers intelligence et le

coeur. C'est du sentiment musical. & fait appel à tout ce qu'il y

a d'hitmain en vous. Certains trouveront quel'on a exa les

images pour le bénéfice du violoniste. Le musicien n'en n'est pos

res C’est un film a voir si vous êtes sentimental et vi

veus Gves wN certain goût pour la musique.

FIFTH AVENUE GIRL. (Palace). — Ginger Rogers ost

ravissante ot véritablement ensorcelleuse. C'est une ! ante

annonce vivante pour une compagnie tel que Lus Toilet Soap ou

autre. Elle emporte sûrement film ici quoique Walter Connoily

tire de touts ses forces de son côté. Mais l'histoire eat simple et

entille, pleine d' r et quel humour! Il y en € à profusion.

farceésodale devrait jeuer plus souvent et James Eilison de-

meure le “beau gars” qui finit par gagner le coeur de l'héroïne.

Il y a du métier dans tout cela, mais quand même vous en aurez

pour vos écus. À conseillerpeur une soirée agréable. surtout

vous vous avez le coeur à rire.

8
THE ADVENTURES OF SHERLOCK HOLMES. (Prin-

cess). — Naturellement, le grand détective nous étonns encore

r ses déductions étonnantes et ze conclusions encore plus

illantes qui amènent la mort du  criminel après un combat

palpitant sur le toit de la Tour de Londres. On ne peut pas dire

sans injustice que c'est enfantin, mais fout au moins suranné. Le

scénarie est pourtant bien fait, bien concu. Les images sont

rapides et claires. Il y « des moments émoutants, mais tout est on

a et factice. Pour le jeu: c'est parfgit. Basil Rathbeneest

absolument impeccable. Son fidèle Watson ‘est le drôlatique Nigel

Bruce. lds Lupine est toujours belle et nerveuse. (ieorges Zucce

ze fait remarquer et les autres sent bien. Ie deurième film est

emusant sans plus.

6
J'ETAIS UNE AVENTURIERE. (Sajnt-Denis). — Voilà

un des meilleurs film français de l'année. Son action et son intérêt

sont soutenus de la première -à la dernière scème. Il se déroule

dans ten décor naturel d'une splendeur inoubliable. Ses artistes y

ennent une part intense el jouent avec “ne déroutants franchise.

‘out est quelque chose et cha chose est une sorte de trouvaille

le long de cette aventure ns un monde brillant qui masque

cependant — d'une façon très habile — un demi-monde étonnant.

Vous découvrirez un nouveau Jean Murat: une lendide et

séduisante Edwidge Feuillère; un Jean Max + résitiblement

Mauvais garçon ef cynique: un Jean Tissier indispensable et

amusant comme toujours. Voyez-le pour votre propre plaisir. Et

l'autre aventure est la première Pas Mireille, le chansonmier si

connu par le disque au cinéma, avec Jean Sablon et autres. Un

grand programme pour toute la semaine.

Horaire des spectacles
—_—

CINEMA DE PARIS: “Louis”, à
h 50.1 h 3M. ER 18. TH 02 0h

Les vrais hommes de
métiers des studios

    

NOUVEAUX

à HOLLYWOOD, 16. — Il ya ,LoEw's: A ve bedy's Hobby, of
‘autres “artistes” qui ne sont pas |". #5. 29. . 53. . Lon

mo demande Jo ri| EEREEE ana 0- LACE: “Fifth 1°, a18
ack, et qui jouit d’une fort hon- allsA. 2 bta “ 19

néte aisance le fompteur, loy
sont en ne; tireur de préci- TL

sien, qui d'un coup revoi-| rw10124.51,3h.566
ver‘atieignit un jour une ciga-|-Adveniure of Sherlock
rette qui brûlait aux lèvres deh. 12.10.
Gary Cooper, abattit une noix| SAINT-DENIS

sur la d'Andy Devine etl "iepetit Chemin”, 612 02 90,3 A
massacra les boutons d’un véte-|s hn. 50.8 A20. PES
ment de Bill Boyd. Il y a enfin S|

employé |h. 10. “Merch of Timedh 562
4h 42 Th 149h 0

Holmes",

sculpteur cha d'exécuter tous
les et tous les piâtres néces- véritable artiste et il n'est

a

and Lore” 4
h. 189.9 N.02,

4h38. 7h 21, 19h04.
“J'étais une Arentu-

22. 9h 2
10,

grand salon; mais celui-là est un
pas

saires à une mise en scène, et le peu fier de rappeler que telles de
peintre réalisant les portraits de ses ouvres ont été exhibées à
famille qui pendent aux murs du: Royal Academy de Londres.

“C'EST PAS DES BLAGUES À FAIRE”

LSTSER
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Meredith Davis, la jolie blonde du Breadway, demande acturl-
lement à la Cour de UEtat ge New-York, ia petite somme do
850,000 à Clavenre Stroud (l'un des fomews jumeaux de la
radio) pour bris de promense de mariage. “Clarence, c'est pus
doe blagues à fuira”, aurait dit l'autre Streud. Cette phote-
“Renphle « été-prise alors que texs était eu mieux entre les

cmourtxz. :.2
T sorta: camps Lo a.

.  relte que nous arons vue ensemble :

LETTRE
au prince Said

Mon cher Saïd:

1 Pol quil¢ f'avous qui
trouve pas rid que je me plai-
gne du départ d'un ami sincère et
dévoué, Vraiment, il était pour
moi et pour tous ceux qui, de près
ou de loin, ont connu sa grandeur
d'âme et ses multiples qualités, un

homme dont l'amitié ne se rempla-
cs pas, Il quitte ses amis, son fo-

yer, son ministère (car à est pri-

tre) pour rejoindre son régiment.
Hier, soldat du Christ; aujeur-
d'hui, soldat du Roi. Tu vois que
la vie ne =6 gêne pas pour nous

impuser ses exigences. Mais je me
console car je le voia très bien

dans son nouveau réle. Je suis
tellement convaincu qu'il y mettra
toute son dme, son énergique vo-
lonté et ses spontanéités communi-

catives. Il s'attachera, j'en suis

certain, à son nouvel état qui com-
porte le risque d'un sacrifice qu'il
a fait d'avance. Nous aurons à re-
gretter chez mous tout ce que les
auires tronveront en lui. I est
parti! Pas de vains attendrisse-
ments, Sa volonté a dominé aon
émotion et les adieux se sont faits
sans défaillance. Ah! ces hommes
de devoir, Faut-il les admirer en
se résignant à ne point toujours
les comprendre ?
Mais les événements se précipi-

tent à wne telle allure que je n'ai
pas le temps de te tensr au cou-
rant de tout ce qui se passe ici.
Pourtant, il est des choses amu-
santes qui mérijent d'être racon-
téez. Tu sais que nous ricons dans
un des pays les plus pacifiques du
monde. ER! bien mon bon Naid,
nous voilà en guerre. Nous avions
— parait-il — des obligations mo-
rales à remplir et nous les rempli-
rons. J'en auis.
Tu comprends comme moi que

nous n'en sommes pas à une delle
de guerre près. Nous n'aurons qu'à
faire ce que l'ion à fait r l'au-
tre: me pas la payer. alors ta ne
changera rien et dans vingt ans
nous serons aussi pauvre per ca-
pita que mous ls sommes aujour-
d'hui en Fan de grdce (8 combien)
de 1939. Mais Monsieur l'Aminis-
trateur général du pays rrait
nous servir cette phrase de l'opé-

 

 

tour d'être triste.
« de quoi. Ne

 

 

 

— Né les administrés que j'ad-
ministre ne xont pas contents de
mon administration, ls se feront
administrer par des administra-
teura qui les admimetreront mieux
que je les administre.
Mats ne crains rien Said, il net

le dira pas: du moins pas pour lo)

|

 
moment. Mais voici wne anecdote
réridique en marge de la guerre.
Une sentinelle postée sur Fun de
ios grands ponts payants (ear rec
ce n'est pas comme dans ton pays
favorable aux touristes) il faut
payer pour passer sur nos ponts
et je nai pas besoin d'ajouter que
tout le monde y posse (sans ole
sion au pont d'Avignon) et que
parcenséquent tout le monde pare.
Done, ma sentinelle montait la
garde, car que fuire sur un pont
de fer, À moine que de mor-
ter la garde. Je ne sais pas vi
c'est par mégarde, mois le senti-
nelle laieun tomber son fumil d'une
hauteur de cent pieds. L'arme
éclata en mille miettes mais le ha-

aants pour re faire tuer. L'enquête
prouva qu'il s'agissait d'un ae
dent. N'empdche que cela pron
également que nos volontaires
manquent un peu d'entraînement.
Le rolorel & du eng... le pion-

pion an lui disant quece n'était
pas la manière de déposer les ar-

a.
Enfin ! Colle guerre mous en

aura fait voir de tontes lex cou
leurs. I'm met en terminant, mon |
bon Nasd. Ni jamais tu as une on!
rie terrible

de

“venir prendre un |
coup” par ici, je t'avous aves une
franchise un peu bête que re wert |
rraîment pas le moment. Pour te!
payer un coup — à cause de la!
courtoisie due à ton rang — dti
fandrait que je m'en passe.
Un autre volontaire montait ta|

garde, vue X, auprès d'un édifice
tmposant et nilencieux, Un pice
s'approche et lui dit d’un air insi-
gnifiant: “Pourquoi gardez-vous
cetédifice? Personne ne l'att .
ra.” — Le piou-piou répond: “ ai |
me sulant montsr le garde à
81.30 parjour que d'être our te‘
neroura direct eu aus prises grec
des mauvaires penañes qui né mè-
nent à rien”, À la semaine prochat-
ne, mon eapitaine. Pélisitations
pour le grade nouveau,
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sard voulut qu’il n'y eu pas de pas- |!

py yy WH TTY

ont mia Peter Lorre (1s M.Mote
dans de beaux drape.

situation.
Né en Hongrie

of momentanément neutre,

@ trente-cing ans, (26 juin 1904

étant eu date de naissance) et

il ae trouve done mobilisable.

   

Mais il a fait es études en

Autriche et s'es pris d'une

Autrichionne nom de Cécile

Tvovsky, qui n'e plus de pairie

Grats! rannerion à l'Allema-
gne. Îl n'est pss officia nt
Américain puisqu'il n'est

encore waturaliad. Il w'est mire-

ment pas joponsis quelque plu-

sieurs le connaissent aussi dian

sons le nom de M. Moto que
sur celui de Peter Lerre. Il
n'est pas Californien puisqu'il
s'est construit une ce

précisément à un endroit où les
autorités des Etats voisins de
la C'alifernie ent tracé une
frontière. Tout ira bien pourvu
qu'il seit sage ot paie à l'Onelu
Sam les $2,435. darvirages sur
ses impôts.

Que va devenir M. Moto?
Voild wn problème qui devait

On sait que l'artiste
thédtrale dans som pays, en Aut

Voiei comment il envisage

add

M. Moto est perplexe

La situation internationale et surtout la guerre eur
OMÉrres
[i

plus eanctement & Rosenbery. if ,

standardioé de l'écran

PETER LORD ©

aussitét facre lo quyet d'un film passionnat.
1 « eu Une man! ; -

riche, en Angleterre

France où il a tourné deus films parlants avant --
Etats-Unis. I! avait tourué un rôle
œut donner loute le mesurs de son

ert antipathique
t dans “STE 1: -

ares Danièle Parola, Jean Murat et autres. Ce faim :
dans la province de Quibse sous
quelques années.

A l'écran américain Peter

Le titre “LA PILI

lærre tourne |}
D'ORLACsous le titre "THE MAD LOVE” avec ve
et Leretta Young. Son réle d'halluciné fut si bien ter.
me, l'ayant reconnu dans un çestaurant &Hollyw
à ses pieds. Î! tourna deur ou trois autres filma wm.
débuta dans la série des M. Moto où il ercelle d'a:ll.
saurait reprocher aux commanditaires de sen film.
l'immobiliaer à
fort bien s'en
aussi perplere que M. Mote.

péturté dans ce rôle.
‘gager, Mau quand? En atiendant J’

Qu'adriendra-t-d es la :

Ou east que

forcée de défendre zen lerriterre envahi ou ei elle +.
dans le conflit un peu malgré elle
neutre dans un pays neutre.

? Pour le moment c'es

Se faire natureliser! Ii ne faut pas y senger po.
Aller chercher les quelques
Malgré son inquidtude le visque cat

peut-être et de plus lesopposerert
facilement.

parents qui lui reste «
a.

s'obr
très grand.
viens ne

M. Sete sat perplere et combien d'autres sent co:
Ernest PALI ASCH
 

LE PREMIER ROLE
DE LIONEL DAUNAIS
AUX VARIETES

C'est toujours sree plaisir que le
Dite voit revenir Lione! Deuneie eur

« ncène des Vartétés Lyrques, eu Ma-
wument Nationa! od auront lieu les
représentations de l'opére “Menon”, ley
21, 23. M. 26 ef 29 septembre en soirée,
et la 3 en matinée

Cette fereur constante dont jouit
Daunais auprès du public ont Que à Is
chaleur ef à la brauté de se voir. & son
feet scénique, à se personnalité sans
« t.

unals est un jong premier wm.
pathique. li n'a femais posé eu “bran
ténébreuz, son (nierpréiaiion et son
maintien Re rectient œueuns fatuité.
d'est naturellement feuns, ouvert et
plein de franchise. FI est aussi romé-
dien, | l'a prouvé à maintes reprises:
mais ais (1 ne s'est céonné à ie
farce boutfonne
Cette four Daunats trouve dang le

prrsonnage da Lescaut le cousin de
MaRON. UN rôle ingrat, en cé sens qu'il
est entipaihique à l'audiiotre, mais cela
prouve une lois de plus que Daunats
nhétite pes à vacriMér le redetie pur
le Dien collect(f, On connaît assez les
ressources de son 16lent
tout le parti qu'il saura ftrer de son rb.
e pour assurer le Ser Vartétés
Luriques, dont it ser @ le fois le co-
directeur et la redeite préférée

ras.“ Professeur Robert
Ciairveyani. Vous dira les imitialos de
rarçen que voue cimen Île plus ot de
velei qui voue aime le mieuz. Ktude
approfondie sur bou événements de votre
ee ne questionne jamais. ramène
tr d'ameur comme d'affaires.
Consaltation de 1 4 10 pm Pour
corres. cuveres arcssliranchie
(le) od Me pour frais tere.

PHOFFSSE! K ROBERT
1572 eme Mont-Royal Bot.

pour savoir

 

Moniréel.

AUJOUR-

 

PRENDRE NOTE

tr Le metteur »
plupart des filme <
du juge Hardy, tre .
un peintre de gran:
a fait un ports"
Rooney que celui-ci «
sement dans aon ‘
l'une de ses plus :-
sections.

e +

l'amusante périe M:
Mayer, Our gang. de©
pales vedettes sont de
enfants, on pourra
performances de “Fe
pre apprirarté,
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VENDREDI S«
te 29 septemb

. The. $1.00 $1.5
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le prete de LA
riz cie
reves “A QUI LE DERE *
Chester
BACK” ®
TAIN RYTHM".

ria dame

Jusqu's mardl JOAN BLONI

VIN DOUGLAS dans MU

dans “ROMANCE OF THE

“RROADWAY A
Rhiviey dame “GIRI. MHOC

Suequ'À mardi "DODGE CV
vis de

LouTan court avec
Comédie

are rn be 3
 

" wreJusqu'à macût. Arenal Teo tes
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“et
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ZY WILIY seront présent
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Tout passant oe .

°
rmets de paredier:

Tout pot jaillir d'un geste
, vousren pce 0

q

sats fort im .
els ules ondes, I
d'une guerre de cent ans.

…..À 3
tn bouton, 8 Tair inoffensif,
sur une table se tenait co ,
car, lorsqu'un bouton est inactif
om ee demande un peu pou

e oO

Mon ami l'apprit 8 ses dépens,
Ainsi que par ignerance
souvent l'on se pend
d'se perdit par erubérance.

{run gests frop empress
sur

RYembarvassda
cendivent multiples sons.

...À
Was le “fil” responsable
soulera toute la maison
ear il wot toujours détestable
qu'une cloche ait plus d'un son.

eo.
Vous comprendres done
us l'on fit enquête.
| une € te
« çà de bon

oe
ue le coupable, c'est béte,
vu jamais le bon,

oe 0
Morale
und houton est dangereux.
n le rend à jamais silencieux.

eo 0 0
RF-ROUM!
Les timetés du Pimanche
auront rarte blanche,
Tremilay, Mousseau, Goulet
auront programme re
pour distraire l'auditoire
de la salle Shamrock.
ear ics hlagues “amusstoires”
se en ont em stock,

°“%
ENVor:

Je laisse sei la rime trop facile,
car prendre des “verres” devient

difficile.
...

Mon camarade Jean-Louis La-
porte s1ent d'obtenir l'exclusivité
d'adaptation à le radio des
veuve deMme Marthe Ri-
thard. Que ate itera de
cette axbaine M. Ts Lang,
dhrrorteur littéraire des Editions
de France, autorise le eopain
Laporte et lui donne carte blan-
rte. Alone Messieurs des endes!

...
qe sruera Marakor, dans “BA-
ALUKAU 1 Secret des
drrus !

e ee

Pour manger dans certains res-
tavrante 4 faut ouvrir la bou-
the, our, mais fermer les yeux.

..À
Mireille me demande le secret
du bonheur, Le bonheur !
Cent le secret dun chacun Mi
toile. Et oi vous savies comme
Ÿyena qui font le leur
même celui des re, :

es 0
in “orrespondant me demande

ce que c'est l'exclusivité,
Cent une hoverare que l'on
sapproprie sans vergogne. Un
rhapenu exclusif, c'est un beau
chaprau, C’est tout,

Huguett de ndsrite dema ce que c'est
que l'amour du prochain. Pour
™ l'amour du prochain revient
mimoour de soi puisque nous

x, ROUE ide negafemmes le prochain

haut ses
Wo harles Harvey ot Ernest
allascio-Morin sont prête à dis-

outer tous les sujets de dincus-
ion qui leur arrive de toutes
E14 ITR prime “JAMAIS

, e nt, il
Teudra attendre aon,tour.at trictement confidentiel,

°.
Une guerre de cerveaux finit

Joure pur uneuerre de es-
le monde l'apprendre-t-ilnone,

femais
_ HELIOTROPÉ.

| eee
2 Ja jen favori de (ireucho

x, que eT avee Chico
! n jour au Ke,

jancer un défi, (high4 Mme Waren fous
mand dSpingpond”

out

J  

   
an

AU SAINT-DENIS ET AU CINEMA DE
115

y

  
a!

    

me

semaine au Cinéma de Paris.

PARIS

Jean Murat et kdwidge Feuillère dans “J'étais une aventurière” aujourd'hui au Saint-Denis en programme double avec Jean
Sablon st Mireille dans “Le Petit Chemin”, A droite, Ginette Leclerc et (ieoryes Thill dans “Louise”, avec (race Moore en £e

 

AUX VARIETES
LYRIQUES

 

Mme Eva Taacrell-Meuner,
soprano, qui chantera le rile
de Manon dans cet opéra de
Massenet, 1 inaugure la
saison des Variétés Lyrigues,
cette année. Le rôle de lies
Grieux sera tenu par Jacques
Gérard et celui de Lescaut

 
 

par Lionel Daunais.

Au St-Denis
Dés aujourd'hui l'on pourra vor eu

satni-Dente jun de medleurs films
français de la présente saison. II s'e-

es de “J'étais une srenturiére”, avec
auige Fewillère. Jean Muret, Jean Tis.

ster, Sean Mar ei Marguerite Moréno
Edwige tdée par ses Ames domnées

aventures ef se sert de sa beauté pour

amener certatnes gens dans un guel-
apens. Mass un jour ellé derient amou-

reuse de Jean Murat et elie veut aban.

taille. Les rouler n'est 3 chose jectie.

Or. c'est 8 cela qu'Edwige ot Jean Mu-
ref vont s'aftaquer avec un [4

tiques du ftim sont nombreuses, ef per.

méttent à fous les acteurs de donner

le pleine mesure de leurs talents. Ce

Nim a de tout’ de l'amour, du drame,
des surprises et de l'aventure Le cou-

fie Edwige Fruilière et Jean Murat est
‘un des plus symparhkiques que l'on

ape wot”.
mie second film à l'affiche sere "Le

Petis Chemin”. avec Jean Sablon et
Mireille, vedeltes de le radio française

nous n'avons pas Desoin de présen.
faeu public. Ce (im plaisant est aus-

of défendu per Robert Arnour. qui rou-

tiene les . On cimers

que tout ie monde à fredonnée et qu'il
| teur entendre, au cinéma, avec tes

créateurs,

  

  

t
ea) SCH

Mas et Tismer. roule d'aventures en,

donner se ve é'oren:iurtére, Les deux)
comparses la tiennent bien et son: de.

Les situations amusantes et drame-,

oette folle fantaisie sur un air connu,

GEORGES

. 5 ANDRÉ DERNET/

Quelques films que
présentera France-Film
cette saison

—_——
TROIS DE ST-CYR, production Ca-

lamy, avec Jean Chevrier. Roland Tou-
tain, Hélène Perdriére et Jean Mercan-

TROIS VALSES. production Sofror,
avec Yronne Printemps, Pierre Pres-
Bay. Henri Guuol et Jeanne Helbling.
TOURBILLON DE PARIS. avec Ray

Ventura et aes Coliégiens, Sameon
Fainsiibert, Marce: Vallée et Charpin
TRAIN POUR VENISE (LE), de Louis

Verneuil, avec Huguette Duflos, Victor
Boucher et Max Dearly.
UNE MAIN A FRAPPEE, production

Klectra, avec Pierre Larquez et Jeanne
Boite:
VEAU GRAS :LEs. de Bernard Zim-

mer. production Mimeco, avec André
Letaur, Kivire Popescu, François Per-
rier.
VIE EST MAGNIFIQUE (LA), produc-

tion Albatros, avec Jean Bervala, Katls
Lova, Germaine Dermos, Hé:ene Das-
sonville,
VIERGE FOLLE (LA) _production

Piima d'Art, avec Victor Francen, An-
nie Ducaux. Juliette Faber
VOLEUR DE FEMMES (LE), de Pier-

re Frondaie. production Gallia-Cinél,
avec Jules Berry. Annie Ducaux et Sa-
turnin Pabre
VOUS SEULE QUE J'AIME, produc-

tion Méric, avec a-Caire, Mons Go-
ya, Gurlett.
YAMILE SOUS LES CENDRES, d'a-

prés l'œuvre d'Hen:y Bordeaux. avec
Charles Vane:, Denise Bosc, José No-
muero et Jacques Dumesnil.

Un admirateur cause des

ennuis à Françoise Rosay
037

| PARIS, 16—Un groupe de ba-|
|dauds s'arrête autour d'un homme

qui, aecroupi sur le trottoir, des-

sine.

  On attend avec curiosité ce que
vont produire les bouts de craie
blanche, rose et bleue. Un profi
‘de femme surgit petit & petit ins-

crit en grande lettres: “Françoi-
se Rosay dans.”
A ce moment, un

troubler la féte:
— Allons! circulez !...
—Une minute, M'sieur I'agent!...

Et le dessinateur ajoute:.. dans|

“Serge Panine”.
Cela lui vaut d'être emmené au

poste, et sévèrement tancé par le

commissaire de police. |

agent vient

 

—J'y peux rien l... déciare le
dessinateur. C'est un admirateur
de Françoise Rosay qui me paye

ur rendre hommage de cette

façon à notre grande vedette ! |
—<—

© Jean Stelli pourswit la réali-|
sation de Pour le maillot jaune avee

| Albert Préjean et Meg Lemonnier.

LL

  DEUXIEME SEMAINE

NOTRE THEATRE EST PRIS D'ASSAUT  

A ST-ANDRE ET ST-PAUL

  

  
M. Marcel Dupré, célébre or-

ganiste francais, que l’on en-

tendra en récital, le 24 octo-

bre prochain, à l'église St-

André et St-Paul, rue Sher-
brooke ouest.

@ John Garfield sera le parte-
naire de la sensible Betts Davis
dans We shall meet again (Nous
nous retrouverons).

Ramon Novarro va
tourner en France

tr
PARIS, 16. — Ramon Navarro

va bientôt tourner son premier
film français. Qui eût dit, il y a
quelques années, que Ben Hurtra-
vaillerait un jour dans les studios
français? Ramon Navarro est ar-
rivé en France, le 22 août, et im-
médiatement Marcel L‘Herbier
commencé “LA COMEDIE D
BONHEUR”.
Parmi les artistes engagés dans

cette production, nous relevons les
noms de Michel Simon, Micheline
Presle, Jules Berry et JACQUE-
LINE DELUBAC.
—_—————-——————

Yr On vient de commencer la
réalisation de “NADIA”, l'Ombre
du Deuxième Bureau”, avec Pierre
Renoir, Mireille Perrey, Roger
Duchesne, Pierre Stephen, Lucas-
Gridour et Jean Galland.

fe Le passe-temps préféré d'He-
dy Lamarr, que l'on verra aux
côtés de Robert Taylor dans Lady
of the tropics est de faire de lon-
ques croisières sur le Pacifique à
ord de petits voiliers. 

Le plus fert
méidinmMme Laure d'Europe

Vient de recevoir le grand tarot. Tu-
nisten. ‘oeil qui voit tout, vous dira
votre mem. votre Âge, réunit les sépa-
rés, facilite les affaires, raméme les
amitiés perdues: 9 hrs. AM. à 9 P.M.

513 DULUTH EST CH. 2469

 

 

VARIETES LYRIQUES
Direction: DAUNAIS-GOULET

i

i

Opéra comique en 5 acts ot 6
tableaux de Jules Mamenet avec

JACQUES GERARD
dans le réle Des Grieux

21, 23, 24, 26. 29 sept. en soirée. —
Matinée le 30. Prix des places :
SOIRN: $1.40, L115, 1.60 et 76.
MATINEE: $1.25, 1.06. 6.85 et 6tc.

Taxe ineluse.
En vente MONUMENT NATIONAL
de 16 h. à 6 k P.M. Téléphones :
LA. 3053 — HA 6747 — PL 6464
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ae

Shericek Moimes”. BRathbons dons Houng o AyAV. LOEW'S DANS roe of presfeut_ aout nS,:
fous dans es Mim ls rôle du méme Gens "The Adventurepeer ere . - : NOS détective . On connela,ma: losk Holmes, of* Ë GRANDS nière de Balhions Heutainetfmpd

|

Com: adPlsmanieà
) iatoes” pas 6e ueaa. Ln

|

Jean Hopio Rober! (Love3 Au Capitol dans quelque rileau glen‘Marshall

|

actualités sur ‘las dennis,S000$ — Kilburn, EE. Clive et Alfred

|

internatmaux ompléteron( à3] sons Garrielé et Prisoule Lene. deus erker sont de la éttribution. -_ gresasse.
 ont fait des débute sense-

finale2oven eu cours de Is sats
son dernière, nous reviennent Sansus
film qui consacrera définitivement Ci
talents dramatiques. Le Capitol les pes
sentera cette émaneea rh Leny". d'après >
portCain. d'auteur Ge "Eêch Dawn

ditrm=##2;| H SUCCES DE 1939:
heur, Voguant sens dul dans une er-
istence sans espoir, ls se heurtent sens “Un des films les plus réalité. Garfield joue Le rê- ines gy
piuns nomme dsempgré par i. lea plus prenants qui soit \-nu àles conditions actuelles de ta viè. Arré- = l'écran”.
té pour vagabondage, on lui confie un By —&8. Morgan Poweemploi dans une ferme.Leets de

dior jones oes que le plupart “Stanley and Livingstone’ rq =

’ ue. On cherche Gar-
fear od rari. Alan Hale, FrankEp Leda Billy Helop. Bobby Jorden,
Henry Armette, John Litel,MoroniOI- I

hari PEWINSpencer Ti et Naney Kelly, dans une scène de CNTAN- ont Cas To distribution, Le second | I andLEY AND LIVINGSTONE” qui prend ea deurième semaine Him wre Foerybody'sNobby . a
consécutive à l'écran du Loew's, cette semaine. Irene ° + + + : ;

A l'impérial

~ 18 Pray

 

cherchent à s'enfuir. Le régisseur meurt 2 =3 des films que vous devez voir'

AU PRINCESS
; .4 compter d'ajourd'us pour la fin TRACY: NANCY KELLY

-

ROWARD hip= de semaine seulement, ta direction de
l'Impériai préseniers On °B .
Time", avec Lionel Barrymore et Str DEUXIEME A

   

 
   

Cedric Hardwick. et ‘For Love and SEMAINEMNonew' | grec June lang er Robert
Kent.
‘On Borrowed Time“ est un Jum
ondement humain qui ne meanque-

moe d'intéresser tous les cimgphiier.
L'autre film. rempli d'incidents inat-
tendus et amusants, déridera les spec-
teteurs Comme à l'ordinatre des nou-
velles d'actualité de a semaine comp'e.
reont le programme $ l'impériai.

Au Loew's

Te: ent ie succts du ‘um “Stanie,
and Lirtngsione" Que la direction du
Loew's « décide de le garder à l'affiche
Pour une deurième semaine. Cette od-
miradle production. ! une des plus del.
les du genre que l'on etc tadey 8
Hollywood. s'impose par 20m intérêt dra-
matique, per son nférêt Ristorigue ex.CEPHIONRNE! et pur som sOU/fie Mission-
natre,

 

 

CU te sou — make an
entrain volaien(

des millions pour
l'homme qui s-
dopis afin dem
nuyer sa (am
de collets mentee...

SFIFTH AVENUE:
wb WALTER CONNOLLY GIRlY

VERREE TEASDALE »
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Basil Rathbone dans une scène de “THE ADVENTURES era

e

y and Livingstone costOF SHERLOCK HOLMES" que l'on verra, cette semaine. ax |eamlianion Sree Priv radii JAMES ELLISONPrincess. d'apque, Cer sdéai missonnare 1
est On ne pen! mieur souligner mes LATHER ,le rencontre Atsfonque de Stanley et Prodoced ond Directed by GRECO: 1 LAVAde FRANKLIN PANGOORN -

AU PALACE deList prone,Stomies vmbud'unlacet fuwunmaces TuneMR Cos Pee rs
Lirragetone 4 ig c11uialion et à luifevre faire de- l'argent en Prplostent
ton Grenfure en Afrique Le célèbremissionnaire anglais se contente der-primer son désappointement de ce queStanley n'ait pas songé plutôt à lutepporter les médicements et le matsréel nécessaires à le poursute de ron
Deurre chez les novs A la grande sur-Prise de Stanley, Livingstone veut pas-ser le reste de ses jours aver cous 4
quf tl a offert son derouemen:

 

 

Au Paloce

La decom axPoser présenters UNE SIMPLE HIS.Celle semaine une désopiiente comé- R TOIRE D'AMOURFr Qui @ pour titre Pisth Avenue

il sept d ung jeune fdle qu'atopte“om naire au grand scendaie de2 famille. Le siour de | (niruse danscette femule collet-monté de la ctn-quiéme avenue. à New-York, n'est passens provoquer une série d'incidentscomiques. 1neidents Qu SOCOM, entdes drspicuités ineximeabies dont afemtle du milllonnaire et la jeune llesont les rictimes.
“Pith Arenue Gt: passe 4 justetire pour l'une der comédies les mieuxréussies et les plus amusantes del'année. Ginger Rogers y révéle pour+ Bins dire son talent de comédienne.: Verree Teasdale. Tim Hoi KathrynAdams of Prenkiin Pangborn sont dels distribution, ainsi que Waiter Con.nelly. Le tim a ste dr"igé par GregoryLeCave.‘singer Rogers. James Ellison et Kathryn Adams dane rt +“FIFTH AVENUE GIRLS” que l'on verra à l'écran du Au PrincessPalace. cette semaine. _—_
Beni Rethbons te prestigiens ac-A L'IMPERIAL

 

 

 

 

Mae West avec
Laurel et Hardy

———
HOLLYWOOD, 16.—Stan Lau-

rel propose, après sa réconcilia-
tion avec Hardy: A
“Pourquoi Mae West ne tourne-

raitelle pas avec nous? Elle trou-
verait en moi un gai compagnon
et formerait avec Diver ardy lecouple le plus romantique de l'é-
eran américain.”
Un drôle de ménage à trois |

IMPERIAL
Jione! Berrymere dans

"On borrowed time’
DEUXIFME PILM
JUNE LANG

“For love or meney”
LUNOI à SK1DS

Michor Rooney — Lente Mone

spring fever”
As méme programme

‘News is made et night’

 
 

 

  
   

   
  
  

 

   
 

      

        

    

Micken dans “ANDY HARDY GETS SPRINGFEVER" que Fon verre 4 l'écrande l'Impérial § compterde    
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LILY PONS AU FORUM

Wer-opotstan Open dou +,

hl

que Vas
nan sécital, rendredt noir, le 29 septembre, an Foran,

UN NOUVEAU POSTE,
POUR M. E. BEAULAC|
L'ancien président du Bu-

reau de Censure provinciale

devient secrétaire et direc-

teur-administrateur de l'As-

wciation des Industries
Cinématographiques de

Québec.
——

Lora do ln réunion annuelle 4e l'Ass0-

tion dee Industries Cinématugraphis

xs de Québec. tenue à l'hôtel Mont-
oyal. le directeurs ont nommé M.

ne Boaulac, secrétaire et directeur
éminist-ateur de leur sasocistion. |

Pbauise ent entré en fonctions îm-
diatement
dix élections qui ont précédé 16 no-'
nation du pouvesu secrétaire. M B.-
Norrish de "Associated Screen News

+14 élu président, M. J -A DeSdve de
nes Pim, ler vice-président, M.
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Ganetakos de United Amuse-

LRSomsmd, H ' ederstion Amu-

a membres du comité exécutif sont
ja Arthar Mirsch, George Geuetakos.
èreegJrow desTrouRi

. N.-N, Lawand a ue
teinnt, trésorier et secrétaire.

    
directeurs élus sont: D.

Piva, Brook, William Lester,
t ; Rovart,©. Thudt,dn © uette,

y ot B.C. semis roe

 

Las membres ont auset arrêté te
oo de leurs travaus durant
roms de année et des discours furent
ooia, M. AlbanJanin. Jeh,

. Loublin, Devaney,
il Masters, L. ate! ATABUE

TROIS VEDETTES DE LA SCENE

DANS “I MARRIED AN ANGEL"

Dennis King, Vivian Segalet
die musicale qui réjouira le tout Montréal. — Une oeuvre

de Hart

~1 Married an Angel” est une comé-

die musica. qui à remporté des succés

trés vifs dans les pus grandes viles

américaines, à New-York, Chirago Bos-

ton et Philadelphie Cette œuvre de Ri-

chard Rogers et Lorens Hart inaumirera

1a saison des spectacles au théâtre His

Majesty's le lundi soir 25 septembre hl

y aure des représentations tous les aoîre

Jusqu'au aamed: suivant inclusivement.

avec matinées le mercredi et le samedi

La troupe comprend 00 personnes,

rip lesquelles brilieront Dennis King

ivienne Begal et label Kimpal.

“1 Married an Angel” eat l'une des

poquerons les mirux Téusies de M.

iman impresario américain bien con-

nu. Un orchestre et un choeur nom-

breux feront les frais de la partie mu-

stoale du spectacle. Inutile de dire que

jes repréerntations de ‘1 Marned an

Angel” seront données au milieu de

Gécors magnifiques Mais ce qui compte

surtout. c'est fond de ia comédie

Avec “! Married an Angel" on peut être

m
r

r
e
r

rrr

e
e
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DEUX FUTURES

ETOILES DU CINEMA

DE FRANCE
—

PARIS, 16. — Aurons-nous, la

rochaine, deux nouvellessaison
étoiles françaises ? Peut-être. La

chance est donnée à deux jeunes

artistes de devenir vedettes...

Elles s'appellent Marie Déa et

Micheline Francey. La première

a été engai pour être la parte-

naire de Maurice Chevalier dans

Pièges. N'est pa qui veut la par-

tensire de Chevalier! C'est une

par où d'autres voudraient finie.

La deuxième vient de we voir

confier par Duvivier le prineipal

tôme. Autre chance rare, ce

ayant été tout d'abord destiné à

Luise Rainer! Rien que ca.

Mais Micheline Francey est mo-

deste et ravie. Il y à de quoi, I!

‘y a pas si lon; ps, Michèle

organ, et Corinne Luchaire

étaient parfaitement inconnues.

Souhnitons à Marie Déa et à Mi-
cheline Francey — pour elles et

pour le cinéma français -- de sui-

vre la trace de ces deux-là

Toutefois on ne peut dire de Ma-

ria Déa ni de Miawline Francey

qu'elles vont face leurs débuta.

Micheline Francey fit ie sien dans

le Joueur a, ot Maris ad ste di HN, Laws,
débutera dane Nord-Atlontique.

“e ‘
ve GALeaBbs

et Rogers.
—

consécration. Marie Déa commence

rôle féminin de la Charrette jan-
rôle

Déa

LEONIDE MOGUY
TOURNE A BURGES
“L’EMPREINTE DU DIEU”
PARIS, 16. — C'est en Belgique,
Bruges qu’a commencé la réali-

sation de l'Empreinte du Dieu,
Léonide Moguy et la troupe sont
en effet arrivés sur place et ils se
rendront ensuite à Anvers et Zee-
bruge. Les premières scènes tour:
nées l’ont été avec Larquey qui
campe avec un brio remarquable
le personnage de Mosseman, mar-
chand de moules et ancien pécheur.
Rappelons que l'Empreinte du
Dieu serm interprété par: Pierre
Blanchar, Dita Parlo, Blanchette
Brunoy, Jacques Dumesnil, Mila
Parely, Helena Manson, Arthur
Devère, Marguerite Pierry et Pier-
re Larquey. le scénario et l'adap-
tation ont été faits par Charles
Spaak et Léonide Mogu, après
le roman de Maxence Van Der
Meersch. Les dislogues ont. été
écrits par Charles Spaak et c'est
Louise d’Hée qui a fait le décou-
page.

l'annonce de la réalisation de
ce film a soulevé un très vif in-
térêt en Belgique, et Ja presse ci-
nématographique bruxelloise n fêté
les artistes et le metteur en scène
au cours d'une réunion fort amiea-
le. Plusieurs journalistes ont tenu
À assister aux prises de vues et
ont rejoint la troupe à Bruges.

treeetlAer eee

‘vauche à Ÿr On reverra bientôt le couple
fantaisiste forment Joan:
Blondell et Melvyn Douglas dans!
Good Girls go to Paris. Ce film
narre les aventures d'une jeune |

serveuse de restau-
rant, ot dont la plus grande am-
|bition est d'aller à Paris.

| <r La petit Johnny Sheffield
que l'on verra vivre dans un arbre
avec Juhnny Weiremuller et Mau-
"reen O'Sullivan dans “Tarzan trou-
‘ve un file”, très impressionné par
l'histoire de Peter Pan que Judy
tiarland lui a lue sur le plateau
de “Babes in arma” s'est mis 4 se
creuser une habitation souterraine
dana le jordin de ses parents.

 

 

Isabel! Kimpal. — Une comé-

ar de s'amuser ot de rire Cette comé-

die contient en effet de nombreuses et

heureuses trouvailles. On peut retenir

des fauteuils par la poste dés main-
tenant. au His Majesty's.

DENNIS KING

On «ait l'irrésistibie attrait de Den-

nis King Beaucoup l'ont vu à l'écran

dans “The Vagabond King” où 11 em-

porta d'assaut tous les coeurs et la fa-

veur du publie en général, Cet artiste

possède une magnifique carrière à la

acéne. Après un auc sans précédent

dans ia reprise du ’ameux rôle tra-

ique de Thorwald Heimar de “A Doll's

couse”, 1) saritait dans la comédie mu-

sicale “1 Married an Angel”, où Li ti-

ompha.
Il est aust A l'aise dans je moderne

ue dans le classique. ll a joud Ibeen.

haw, Shakesprare. et Chekbov avant de venir en Amérique en 1920 pour dé-

buter sur ie Brosdwsy. Ii obtint ud

immense succes dans ‘Roméo et Ju-

Jiette”, “Aa You Like It” et Antoine et

Cléopâtre”. Il décrocha le rôle de Pran-

cols Vlilon dans ‘The V bond King”. ;

qu'il a repris plus tard

le même succès Il jous d'Artagnan

dans "Les Trois Mousquetaires. n

aa ensuite à ‘Rose Marie” et

Boat”. On peut encore mentionné “Back

to Mathuselah”, “The Lucky One”. Pe-

ter !bb-taon”: “Richard Bordeaux":

“Petticoat Fever”, un immense succés:

ot enfin “Parnell”,
Nul doute que le succès attend Den-

nis King à Montréal et qu'il viendra le

cueillir en nous communiquant toute

aa personnalité charmante. Ne manquez

pas *! Married an Angel’, un des sue-

ods les plus écintants du Broadway.

DANSE
PALAISD’OR

RUE STANLEY

Tous les mercredi et samedi

Admission 45e. Taxe incluse
commençant le 23 septembre

STAN. WOOD
ET SUN ORCHESTRE

 

  
  

   DANGER d'EXPLOSION!
Lundi et tous les soirs, sauf le
samedi st le dimanche dans

“JAMAIS D'LA VIE”
Ecoutez Jean-Charles Harvey et
Ernest Palisscio Morin Lençant

  

  

Présent de Max Dearly
à M. Sacha Guitry

PARIE, 16. — Max Dearlytout.
na dans “ILS ETAIENT NEUP
CELIBATAIRES"”avec une petite
eanne qui fut celle de Little Tich,
et que le grand clown donna en
souvenir, autrefois à Max Dearly.

Sacha Guitry ne eacha pas à plu-
sieurs reprises, l'envie que lui fai-
sait ce vénérable accessoire.
jour des dernières prises, de vues,

aimable Max Dearly la lui offrit.

Ceci se passait quelques jours
avant son mariage avec
de Serreville.

C’est le souvenir d’un monsieur

qui a été l'un des “célibataires” à
quelqu'un qui ne l'est plus
longtemps, risqua quelqu'un.
tout doucement.

Marlène dons un film
‘’restern” à Hollywood

—_—

HOLLYWOOD, 18. — Joë Pas-

ternak n'est autre que le produe-

teur qui misa sa chance tout en-

semble sur Deanna Durbin et sur

Henry Koster. Il a décidé de lan-

cer à nouveau Marlène aux U. 8. A.

Marlène er riaIntitadan m cow-boys, in

estry ride again. (Destry che-

nouveau) dans un rôle

proche de celui qui fit sa gloire

dans l'Ange Bleu.

Fille de saloon le soir, ecow-girl,

c’est-à-dire gardeuse de troupeaux
le jour, Lois connaîtra À

à nouveau l'immense succès qui

accueillit sa découverte par Josef
Sternberg.
een

e
r

AU HIS MAJESTY'S
FT - 77700
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Bobby ARNSTque l'on verra

dans “I MARRIED AN AN-

GEL”, le 35 septembre pro-

chain, au théâtre His Majes-

ty's.
-

MADAME PRINTEMPS
Pourquoi souffrir? J'al rie à gué-
rir lee cours brisé. J'ai fait de fortes

études avec les professeurs himdeus.

Je sais la seule qui peut asnécher vos

‘armes. Consultations gretuites. Heures

de bureou: Ÿ hrs am à 9 hrs pm:

  

  

 

UNE SEMAINE DE GALA

COMMENÇANT, LUNDI

25 SEPTEMBRE
Puight Deere Wiman présente

SEGAL, ISABELLE KIMPAL.
Dens la plus grande production

musicale de Rodgers of Hart.

NORMAN
avec ARNST,
ROLAND st DAN DAILEY. Je.

aussi 50 Danseuses 
  

des fusées de mots

à CAC, à 6h. 30 du soir
au lundi es |

Préounté par VROMO-SILTEER, LINTID       
LP TEMRE.Sut ayEL

 
10.

i

1894 Rachel Est. FA. 1302]

DENNIS KING, VIVIENNE [|

   
Jeannette MacDonald que l'on

verra dans “ROSE-MARIE”,

cette semaine, à l'écran du

System.

 

Une reprise du film

20,000 ans en prison”
——

HOLLWOOD, 18. — George

Raft, qui vient de terminer Cha-
ue matin je meurs, sera le héros

20.000 Ans sous les verrous.
La grande firme Warner Bros a

décidé, en effet, de porter pour

une seconde fois à l'écran cet ad-
mirable récit dû à la plume de

l'ex-directeur de la prison Sing-
Sing: Lewis E. Lawes.
La première version du film

était interprétée par Spencer Tra-
cy et Bette Davis.
La seconde réunira George Raft,

Ann Sheridan et Pat O’Brien, ce

dernier dans le role difficile et

pathétique du directeur de ja pri-
son.

20.000 Ans sous les verrous, se-

conde manière, sera mis en scène

par Raoul Walsh qui réalisa au-
trefois, avec Douglas Fairbanks,

Le Voleur de Bagdad.
—2—dame

Valentine Tessier a loué

l'appartement de
Chateaubriand

PARIS, 16. — Mary Marquet, à

la recherche d'un appartement,

avait renoncé à cœiui qu'occupa

Chateaubriand rue de Beaune,

parce qu'il n'avait pas de salle de
ins. Cet appartement. histori-

que n’est pas perdu pour le théâ-
tre. Valentine Tessier l'a redécou-

vert après Mary Marquet et I's

loué.
11 est vrai que ce n'est pas pour

| elle, mais pour sa fille, qui épou-

sera sous peu un jeune étudi
en médecine.

NOUVELLE
Salle de Bol Auditorium

Rues Ontarie et Bleury
ner

 

  
 

|] eu
! parce que vous en êtes le réniies-

teur.
| SUTREME, DANSE
| parce que vous denser eur leo

parquet de danse le plus veste, le
plus doux au Canada
UPREME MUSIQUE
parce qu'il n'y à pes de meilleure

| musique de danse que soute
par

IRVING LAING et sen Orchestre

BIÈRE — REPAS — VIN

mrAaA

LD

PAPE

Cette annonce vous deune droit à une

réduction spéciale le dimanche

midi de 2.30 à 5.30   

  Siège en vente Lundi  
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TIENS ! MON BEAU TFIDO
TU VAS SAUVER LA
Vik DE ToN MAITRE {/’

  

 

 

 

 

 

NONCES
Classées

© Agents demondés !e Cartomanciennes
FFRE SANS PARKILLE-COM-LET VOUS TROUVEREZ une bonne certo-
RATUIT. Vous pouves gagner ub|mancienne privée en téléphonant à

complet fait sur mesure d'une vaigur| CHerrier Lo
garantie de $35.00, prix du détail. pen-| YADAMEPLORK. le thé.
dant vos moments de loisirs. Pour ren-| (ae; Si-André, 3éme # 3
seignements. écrivez aufourd'hui mé- -

COMP, HELIEU -

|

MADAME ADELA, cartomancintie me

A AQNIE RIC ar l nommée. le plus fort médium spirite.
ice Labelle. Montréal vous fera réuastr en tout. 1662 Seint-

à loue Hubert. Apt. 17. MA. 293:
* Appartements al ’ MADAME ALINE. bonne cartomancleB-

MAGNIFIQUE,75 2 | RAPTUSS: das * burs. 168 Bhs
©es. Taxe d'eau payée. frigidaire. eau MA 8390.
thaude à l’année Remodelé à neuf t

.x_raisonbable. Occupation immeédia.
S'adresser su concierge. 1242 Salnt-

Denis, Montréal

© Clairvoyantes
———ere
MADAME ANTOINETTE ROWLAND. STRICTEMENT CONFIDENTIEL. carto-

irvoyante mentaliste, 30 d'expérience. maucie. thé. café. Mme Besuchamps.
tude mentale. approfondie. sur les | 538 Frontenac

événements de votre destinde Dar 808 CARTOMANCIENNERENOMMER DIT
conseils sérieux, vous eerez éclairés Pn'i passé. l'avenir. réunit :es séparés. ra-
amour comme en affaires. Ne question- | mène les amours perdues. Troubles d'af-
fabr strictement confidentie!. de raires iit :e thé. médium. Mme Saint-

 cari.

   EE
VOUS TROUVEREZ une Donne carto-
mancienae. Mme Renaud. de 1 b. à 5
hra 5120 Pap:neau_ excepté dimanche

| MADAME MARIE ALICE, médium car-
tomancienne. reçoit tous les jours. Pour
gppointement PI. 5183 6503 Boulevard
onk

  

 

 

 

b…. dimanche Jusqu'à 5 h. -- Luc. 165: St-Germain, CH. 5575. Dames
1 Delaroche. entre Marie-Anne et! seulement

Mont-Royal. tramway Amherst
AITRE | : MADAME CARO. recev:a as cilentèle

Foor Cony javenir Madame, ,,"lund! mercred! et vendred! commeA Legent 20 ans d'ecpérience "
l'art de découvrir les 0 ystères de ‘a. d'habitude àasnouvelle ndrossé 1191
venir, elle vous dira vus! bien en
@mour qu'en affaire ce que l'avenir| MADAME BASTIEN. cartomancænne,
Vous réserve. 1466 St.-Urba:n. MArquet- anciennement à 4422 Papineau est dé-
te 9033 ménagée à 5310 Bordeaux.
MADAME GABT. clairvoyante célébre, TIREZ 23 CARTES. date nalssance. cou-
médium. vous fera connalire le passé, leur cheveux. poses § questions. 20c..
Je présent et l'avenir. Vous guidera enveloppe affranchie

 

 

8! vous désirez
dans vos affaires personnelles. Carto-'avoir mon sec-et pour réussir dans la

ancienne. étude du miroir hindou. vie. obtenir position. etc 20c.. envel
32 Ste-Catherine ouestLAncaster 8534 PR affranchie. Mme Latour, casier 78.

NEIL. cartomanclenne. grephoio- L'Annonciation CoLabellePQ
Que. ratmmêne amours perdues. raccorde MADAME ROSA. 1733-a St-Hubert. thé.
ménage brisé. éloigne rivale. Quérit cartes. crystal
Irrognerte. gine, ou cigarette: coneroondoncs

ultat rapide, durable. garant:. con- DORN
fidentiel roger enve pe affranchie ! “ corres nce
u venez me Voir. Consultations . CERCLE LITTERAIRE UNIVERSEL

Duluthsst.Montréal { Pourquoi vous ennuyer, rester seul in-
MADAME DECOURSELLE, ‘clairvoyan- actif. cherchez votre !déal par corres.
te médium Bureau de 1 9 bre. 192 pondance. Faites de nouvelles connals-
@e-Christophe. AM. 0751. ‘sances. Avons des centaines de deman-

- des quotidiennes et des centaines d'a-
© Clairvoyants bonnés antisfaits soit pour nouvelles

Frorzsstcn RAYMARD ASTROLO-
UE MENTALISTE. Infirme de nals-

connaissances, soit pour passe-temps
ou pour: \ntentlon matrimoniale Suc-

dezSance par don naturel, réunit les sb Céralie Jensen ; |
Daréa. Ses prédictions sur les questions (28 Te Un'versel. casier ta
d'amour, mariage, nombre d'entente | brpour (Place d'Armes: Înc'ure Um-

béritage, santé, affaires. ont émerveil TET
; “ens, Cont |VOULEZ-VOUS VOUS MA Lite

 

 

bien des gens. Conflez-lul vos trou-
bles. 1] vous dirs ce que vous réserve de 12 noms et description 25¢ et enve-
l'avenir et quoi faire pour arriver à |loppe affranchie. 82. Station Délort-
otre but. Répond à 5 questions par'mier Montréal
rrespondance seulement 256. Envoy- ATTENTION

ee enve:onne affranchie. âge. date da
Bataance. 5253 Delansudiére, Mont- :

al.

PERSONNES  BEULKS.
Pourquoi vous ennuyer. Faites par core

Al- i respondance des nouvelles connalasas-
! ces, des amis; rencontrez votre idésl.

Ol T, ciairvoyant. marlez-vous A votre choix. Avons des
Yous dira initlales du garçon que vous: correapondants-ten pariout, des rental-
dimes le pius et de cesui qui vous sinus anttsfaits. POI UOI PAS VOUS?
me le mieux. Ramène troubles amour‘ Quels que soient votre Age. position,
somme affaire. Envoyeu date de nais- situation. succés amuré Demandez
éance. Correspondance. enveloppe sf- | renseignements. D.-P. Poyer Canadien.
franchie 03 sous et 25 sous frais d'é- casier No 2 St-Jean. P. Q, tnciireeriture.1572Mt-Roya! est. Montréal | timbre pour Spe
fous Vos TROUBL! consuilez M.

:

FAÎTES NO LRS CONNAIBBANCES.
'ournier, 7éme, vous aidera en amour. |listes de 12 noma avec leurs desc:ip-

affaires, réunit les séparés. ayant /tions. 15e plus timbre pou: réponse.
i ans d'expérience. Vous serez émer- Agence Moderne Granby Qué

81 VOUS VOULEZ connaitre vitre idylle
velités du résultat. Consultation pri-

Yee Heures 1 3 10 p. m. 2014 Bt-Timo- B correspondance, venez ou écrivez àhée. Montréal

 

 

ME DOLORES. 1571, rue Mont-Royal
R A. BORIS. confiss-vous|est. Montréal J ‘ste 28e nremnols!

& moi et vous verrez vos peines et trou-
Lies disparaitre. Je vous garantis que
vous retrouverez le bonbeur avec Ia
Personne que vous aimes et que cette

rsonne vous sera fidéle et généreuse.
"amélioreral votre avenir. j'éloignersi

Les rivales, je banni l'ivrognerie. mé-
thode Infalllible. Kerives en envoyant
for pour frais d'écriture et enveloppe
affranchie où venez me voir de 1 h.
é 9 h. p. m. 1699 Parc Lafontaine. près

franchie Donn ription
Nouvelle sdreme: Cercle MATRIMO-
NIAL. casler SI. Station Postale T..
Montréal,
———

© Divers
EE——————————————————

NE PERDEZ PAS FSPERANCE dane vos
troubles d'amour, Fallen venir es vé:ile-
ble secret peur faire enmuyer, revenir,

 

   

Papineau. Montréal te. [aimer. 28e et enveloppe affranchie. Pre.
PentTN:AM,en Pour  appoln er Reymard, $288  Delansuditre.

 

PAUL BALACROULX enseigne hypno-
time. lame, vous aidera ravoir
Rsonne chère, écisireit troubles. etc.

oit de 2 à 4 heures. 231 Ste-Margue-
te _Montréa! Jot timbre

PROFREBSEUR JEAN. cisirvoyant, es-
Sri wue, cartomsncien Passé. présent.
Sienir. Méthode Infaillible. ree 21
@es hautes cartes au hasard. Couleur
des yeux, dete de nelmanoe. Corres-
pondance seulement. Envel
hie, 23 cents. 984 Laurier eat, Montréal.

FUTÜR FOYER aux deux sexes Le cief
du bonheur dévotlern l'idéal désiré, in-
troduction personnelle ou correspon-

| dance Méthode unique Renseignements
Per male seulement Incl is timbres
Jercie d'introduction. 2004 $t-H.bert,
se 1 SUP

voi irrésiatiblement at-
mer, aves ia fame: hull
Rindoue: mabaatilonie rascarrer

ace lement. land,
TS Montréal ort Lafond, ise 

 

cde amuré correspondants partout. De- |
renseignements — Cercle Lit.

2704. nis, Mont-éa;

       

    

  

© Divers
—mm
POUR GAGNER L'AMOUR. améliorer
aanté. vue, déve: muscles. gran-
dir, maigrir, réuse! renes hypno-
tisme-magnétisme. pathie. carto-

mancie. culture
Borcier Blsnc. 1
réal

|e Femmes demandées
————————————————
FEMMES, copier nome, adresses pour

| distributeurs. manon. travail faclie,
bon aslaire. expérience oi nécesssire
Ecrite, ACME ADVERTIBING Journal
8q. P. O. Box 803. Jersey-City, N.-J

EE——————————————

© Hommes demandés
— ES
VOICI VOTRE CHANCE de faire plus
d'argent -- en Drenant commandes de
paletots et completa falls sur mesure
et vendus À prix popu.aires. Exspérien-
ce noû requise — Nous vous Initions —
Notre nouvelle collection De L. d'é-
ehantliions pour ‘automne et ‘hirer

hysique Envores 100
à Demontigny. Mont-

  
 

est maintenant prête Nous payons les
plus fortes commissions et accordons
complets comme bon: aux vendeurs ac-
tifs. Ecrivez aujourd'hui: “Tailleur La
Payette” caster postal 1404. Place d'A:-

réal

 

demandés partout pour deven:r détec-
tives Salaires. Récompenses. Cours d'en.
trainement par correspondance Prix
modique Informations gratuites Boo‘
ver & Maurice Julten. Botte 25. Bureau
“T Montréal

® Horoscope
 

 

MAY'S TEA ROOM. horos:cpe de thé.
grande swatufsction. de 1 A 11 heures

 

CLAIRVOYANTE la “13” carts. Au thé
25c_Batufaction HA. 1070

ROSE-MARIE CABORAIN. ::seuse dans
à main et len cartes Satisfaction ga-
atle HA:br :- 9837. 3930 8:-Denis

 

 

 

Hypnotisme - Magnétisme
OGESTION AUTOSUGGESTION en-
xnée pa: un professeur de 32 années

d'expériences Venez me voir ou «ri.
vez avent de vous décider d'aller ai-
eurs et vous rres juger par vous-

Ma nouvelle méthode et
Voulez-vous améliorer votre

me vou désirez.
r les autres comme

. obtenir une position.
ugmentation de aalaire. avoir le

lement ce

. ? Quel
que soit votre ma:adie. trouble. be:ne.
mauvaises habitudes. \vrognerie. c'ka-
rette gêne. tim'dité. ete , guéris eans
remêdes. PROP FORTIER. 18 St-De-

‘prés du théâtre Stel:a)

     

   
   
  

  

     

 
———————
© Hypnotisme - Magnétisme
——————————————

GARE AUX IMITATEURS
: DESIREZ-VOUS REUSSIRM en affaires
et conquér:: l'affection des personnes
qui yous sont chéren® Apprenez la

| ctatrvoyanre, t:épathle, Influence per-
sonnelle d’un profeme:r aranisgeuse-
ment connu. ayant une méthode en-
rexistrée infaillible. Plus de 900 élèves
astlsfaits. Nos cours par cofrespondan-
ce s'apprennent trés facilement et ne
demandent pss une instruction apécs
le Professeur J-A Lenoir. 263 fte-C

 

  

 

‘acute un timbre
vous-piait

© Librairie

NKUFS ET OCCASIONS. Tous genres
livres. revues, divtionnaires et s'bums
d'images pour enfants. Cartes posta-
les pour toutes cirenpatances. Pris mo-
dérés. LIBRAIRIE AMHERST, coin
Amherst-Demontigny, Montréa!

© Massages

ACADIEN STUDIO, service coutuis, mas-
sage bienfaisant, bain et douche & friction.
à l'alcool, traitement à l'huile @t à l'éleetri-
cité. nouvel établissement hygiénique of
tranquille. asounes expérimentées et
plaisanies. Dimanche inclus, Fermeture
minult, 151 Mille, près de SieFamille.
Tiemmeis

pour réponse. alle

  

neo

 

“Be est. Apt 2, MA. 4351 Veullies,

ÎLa survivante devra
irefaire sesempleftes
'

' Au nombre des heureux rescapés

de l'Athenia se trouvait Mme Mar-

garet Taylor, de Brockrille. Ont.
, Mme Taylor n'en veut pas trop aux

‘Allemands mais elle ne leur per-
donne pas d'avoir coulé toutes ses
malles et les toilettes qu'elle avait
achetées en Europe. De toutes les
empleties qu'elie a faites en Angle-
terre. Mme Tayior n'a comme sou-
venir qu'une paire de souliers as.
sez endommagés le reste de ses
costumes et de ses robes repose au
fond de l'océan

Mme Taylor est descenue du “City
of Plint”, vêtue d'un vieux chan-
dai! de marin et d'une couverte
fournie gracieusement par ls gou-

vernement Américatn*

 

'

 

 

Un avion de la Croix-

Rouge est abattu par

les Allemands

MORAGA. 16 la doctoresse
Plorence Newson à été :uée en sé
rendant au secours de biessés poio-
nais. Cette nouvelle est parvenue,
hier. à son frère. le docteur Hinry
Newson. La doctoresse qui etait
membre de la Croix-Rouge. se ren-
dait sur le front dans un avion de
ia Croix-Rouge qui a été abattu
près des lignes allemandes Tous les
passagers auraient été tués d'après
une nouvelle confirmée.

 

 

© Messeges

CEST AU MODE ue rat
‘sr - pour vous aures dro!
ban douche friction alcoo:. opération

heure pou: massage aus‘ je
tement de le colonne vertébrale. à
ie de pétroiatum pétrisage com-

ple: du dos donné avec grande atten.
tion. Plusieurs Jeunes masseuses for-
tes connalmantes Soyez amurés d'un

vo: aufvé un

 

   

service incomparable Cabine rhaude.
propre. pacs de sûreté 10 à 11: Diman-
che 12 11 1129 Amherst licencié
STUDIO DERNE licencié, nouvelle
masse: Etadude Spécial, frictions.
huile ruse. a:cool camphré Tie, bain

«el de mer pour rafralchir. traite-

 

! Andeé

© Philatelistes
—emmns
COLLECTIONNEURS DE TIMBRES.

: Faites partie du Cercle Echange Luse.
de MASCOUCHE. Qué — Achète et
rend timbresde tout pays

; CATALOGUE DE TIMBRES gratuit
Nouvelle édition revieée. gros albums
de 50 pages, renfermant des timbres du
Canada. Terreneuve, Etats-Unis, nou-
veaux, étrangers et pittoresques. Flu

: (rations en abondance. Correspondance
en angan seulement Empire Stamp
Co. Dépt PA Toronto. Cansda

| © Photographie
| GRATIS,
mahde de

; a remston

 

agrandissement avec
vit éme d op

de films No. 120, 2e, No.
16. 2 pour Se. toclure Je pour frais

de malle Bervice de 3 heures. Service
PHOTOORAPHIQUX "MONTREAL", 3428
Jaatine-Manre, Montréal

je Remèdes

REMEDES TETRAULT. Vous
vous procurer ces fameux rei
Ia Pharmacie Gsreau,
Moritréal. AM 8770

 

uves
es à

1887, Laurier est,

 

tout genre massages. huile. alcool, batn,
Jeunes masseuses d'expérience. Tou.
jours ouvert 213 Ontario ouest. Appt
11-12. Lirencis.

TANDE ny ARBAC ah
frictions. <ibraleur, bans. mameuses
expérimentsss Ouvert dimanche 9 à
12. Prix 91.00. 1426 City Coumellior prés
8 atherine Pas MEAsUse expé-
rimentée, hulle, bain, aloooi. 2000 St-
Denis. ttoencié ® a

STUDIO SRIKLEY. piace exceliente =!

) rT, ten emitiée
mordues. fariiite 1 sires Mores
" we Fash, ed
aire e fa ren!
Holanda faire grosses hosts,sale
ver les polls I , 180 chague 0

affranchie Casies 03
Montréal.

 
 

 

La femme-
poisson

 
"La plus magnifique nay: ¢

voilà con

les experts Je
d'Amérique”:
ment tous

nage qualifient la jolie I:

cy Merki, championne du

500-verges. A l'aise durs
l'élément liquide presqu 0:

tant qu’un poisson, elle prit

nager pendant des heures le

sourire aux lèvres, sans \a

moindre fatigue. Le plu. e*-

traordinaire, c'est que N:"-

cy fut un temps une intirme.
victime de la poralys:e

fontile.

 

Un avion noxi viole le
territoire russe ot est
forcé d'atterrir
—

MOSCOU, 16 Lagon e 80

presse officielle Tass, de is Hi -

voviétique. annonce qu'un avion «

guerre nast a été force d'atterne

par des mitrailleurs ruses oo

avion nazi avait violé le front

russo-polonaise
.



   
  

  

 

    
   

  
  

      

     

    

 

 

  

  

  

 

   

 

   

    

   

 

     

           

  

   

  

          

  

   
  

 

   

 

  
  
   

 

   

      

  
 

   
     

   

 

 
    

   

        
   

    
         

   
  

  

  

Muse: -Maris A 87.; 25 à 90%, 549%2540,  

   

  

50 D804 9; 23 à 9',, 30 6 9;
we S43 EAR25 à 9;
Copi g IA, 0a,

ypsum 30 à 34 28 à Va: 16 à

109 à 44. 300 à 63, 200 A1 30 GS 370. 308 3
! Ham

  

25 à 100
106 à 1.
28 à 175.
23 à 17:

20. 100 à 179
Hollinger — 23
13
Howard Smith 10 à ‘4
Imperial Of 78 à 187,
à 15°, ie Palo à 1574 s*

1 . se 15°1: 1278 18 4 . « 154

rial obscco — 200 à 11;
13; a1 Pe

int Nickel of Can 10 à 46: 40 à
: 9 à 66: 25 à 46. 25 à 4. 100 à 46:

. 25 à 46. 25 à 46. 5 à 46 254
+6. 25 à 46. 15 à 46, 50 à 46. 10
à 46.23 à 46. 23 6 66. 10 à 431,

   

   

à 27e: 10 À J7: 16 à 27; 10 à 27: X à
; ê2 0 à 27: 3 7. 128 à

    

  
 

mn.» EX) 77:
38'à 27; 10 à 27; 9 À 27: 10à 274. 2 à

Las. 27: 28 à 27: 100 4 2710. 130 à 77.
Bhidaron Mont Tramways 3B he
FATE NatBroweries 28 à 31: 38 à 34.

à X
»; Nau Susi car
» ;
ne Norands -

n 70; 38 A 70: 100 0.)
à 70; 30 à 70.
To: 20 à 70: 100 à 70; 20
48 à 70; 137 à 70.

Ogilvie Flour Mills — 7

Teckkha -Wood Cao 100%bi

, ~~

Le récolte de pommes
 

Nig BAW
couse un problème QuavsPoor

pai aies 6 à
ns pement aepee
ducteurs de ne et Jee pro- lieu 16 à   lement le pommes étudient actuel-

 

   

  

  

 

  

   

          

 

 

 

 

vous demandons de le faire mettre industries de consommation ont tou-

a mort humainement avant de par- ché un niveau satisfaisant d'activi-

[ir plutôt que de le laisser entre té. La production d'énergie électri-

les mains je porsonnet qui ne sau- que a continué d'établir de nou-

raient en prendre soin. . veaux records et les ventes de ma-

LasLLPCAniedieme7 ouest, rue St- , e 18°: sur

la

même pé-

mis à mortgratuitement. S'il vous ‘rlode l'an dernier. Les chargements

fest impossible de venir le porter ferroviaires en juillet ont été bien

| vous-même, téléphonez à WI, 2109‘ au-dessus dit y & un an. D'après

et une ambulance rouge, qui va-[l'état de ie récolte au ler août, le

masse les animaux malades Où dernier pronostic officiel fixe la

blessés sur appel du propriétaire | production de cotor à 11.412.000 bal-

lou d'une personne intéressée ira le les pour l'année 1939. à rapprocher

chercher. line somme volontaire de d'une récolte effective de 11.943.000

25 sous eat demaniée pour ser-' balles en 1938. Le report de coton

(vice. Comme nos ambulances sont ! 13.438.000 balles au 31 juillet est

toujours très occupées, nous Vous le plus fort qu'on ait vu depuis des

demanderions de faire votre possi- | années. On estime la récolte de

ble pour nous l'apporter. mais à 2.459888.000 boisseaux con-

—<— tre 2.542.238,000 boisseaux l'an der-
nier. Au ler aolt, on prévoiait une
récolte de bié de 731,432,000 bois-
seaux (blé d'hiver et de printemps}.
au leu de 930.801.000 boisseaux

 

 
FIXATION DES PRIX
LONDRES, 16. — Le Bureau de

   

2. 18 à 454 16 à 454, 3 à 43.
Xe Bas 0 à 4 .

Now Hirer troleum 30 à 74. 28

À

My

pce À 415000 :of We Woods sé 20: 13 4
à 23. 16 à Ÿ. 10 à 22. 50 à 22.

and Bons -- 28 à 15°;
-Mairie 20 46 30

à GP: 286 672: 194 04. #34
; 215600! Prontenac 2 à 6;. 108

font. Power — 70 à 274. 3 6 27/4: 5

Contrôle des Métaux en Angleterre

: vient de fixer les prix de vente du

cuivre aux consommateurs britanni-

ques et cette décision porte à croire

que Londres entend poursuivre une
en ce qui concerne

 

même politique.
tous les produits nécessaires à la

guerre.

United Stes] 16 461438 à 6%.
Wabemo — 1 LEN .

Praia Dividend Fractions in 100%
— 10 à art ;

PRtated Brew — 8 à 110: 21 À 110;
1 à 110.

. Cement — 38.4 83.
an Stenmanip — @ à 13e: 10 à

1314: 23 8 13%.
Candn. Car and Py. — 33 & 233: 100

à 28t6: 15 B28: y 2h, 5 A 29%:

100 & 3505: 33 & 96%.
Gatineau Power — 8 & 8.

re Limitée — 28 à 62; 30 à 03:
; à 7,

MAS Pour Mille — 2 à 109.
. Pour —

3

& 113.
Stan. Comp : 130; 25 àw. Corp A. — 3 &

5 à 10: Rain à:

 

 ’ s PER Late, Paper — 35

née1Table de pommes cette Rie pretseT10 6 Wh 4
“* la fermeture du marché|® “a: 218 6 ; .

Sais

à

cause de la guerre. Les snwinies ’ 2 I T8 7, 10 8 7%

We de Ontario, de Québec, SUNba “| Canadienne 0,300; 8 81%.

de Nouvelle:BroanJomo ay

|

Sherwin Gm ite OT
mb Poeront re

|

gaat of Nove 20.

: 3 à 79; 19 à 7: 3 Royal — Ÿ

 

l'an dernier et dune moyenne de-
cennale de 752952.000 Dbolsseaux.
Les marchés des obligations ont
continué à subir dans une grande
l'influence de ln situation ont-elles
été lentes et les variations des cours
peu marquées.

merat… eee

Le pourvoyeur
des vêtements militaires

——
Dominion Woollens and Worsteds

Limited s'attend à recevoir.sous peu
d'importantes commandes de vête-
ments militaires.
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E BOURSE DE rsrnetent BOURSE DE
= .

MONTRÉAL |'aise commune NEW- CRITE
| oe une —

Algoma Steel — 35 & 1415; 10 à 1415; —_— 3,| Sock © DP. Bwex OD
Baise 8 à 1485; 10 à 1415; 30 à 14;

|

Les compagnies d'affaires de la AlfredChemical Ln ; "1 Abbeville 5 4 MLL 8 10

äAsheutge — 28 à 19%,: 20 à 101:

«|

Cité exercent une coopération com-

|

Americas draign Power: Anny on, Ream 113
ors Soot tiore. %'h ort?

|

plete entre le gouvernement et leurs

|

Amer.

&

ForeignPower are. . 3 4 Noeke 1% 2%

OLsod 10, employés, a-t-on appris. Plusicurs| Amer. Smelting … … «0 +0 Argosy . t'a à Obaleki 4 8

3% ne des plus grosses girmes de Montréal

|

Amer, Water Worms _! Ath od 1 Tu ones: i :

Bena ont encouragé leurs employés à s'en-

|

AmerTel. & Tel... . $ 9 OpeCo 6 $
one 4h 141.

3

à 141: 16! @Ager dans les armées de terre, d'air

|

Atchison J 20 272 Oriole. 1's 3

H à M LE ui, i 4,141 jou de mer ou verront à le faire. Atlantic Refining : ™ Orpit . 2 ¢

SaaS 10 Les employés des maisons Eston Baldwin & Oho 4 panSs +

73,85% 1%. 23 à ©L Simpson qui font actuellement Bethiohem Steel. : 4 6 Poyars 1% 1

Lu Anea du service militaire verront leur Commarcial Solvents... - ; lu Ft E + =

ruck Six — § v ‘salaire demeurer fixe, leurs employ- rysler Motor ae es °

aiidiog Pre” $45 3 504 10s a curs remboursant le différence en- ColumbiaGas & Beckie .. .. -- 2, by pore 88

12%: 80 À 13; 125 à 10!4 itre leur solde et leur salaire régu-!CornProducta TOUS 1 72  Proprie 170 176

2 Sab. Fay and Porg. Claas A. — J0 |lier. Commonwealth Southers . : : que =: . 3

ea North. Power - 20

à

1 Ces deux maisons d'affaires nains

|

Curtiss Wright .. a Te Han 1
4: 25 QUE les maisons J. B. Baillargeon et

|

Douglass Aircraft |. 1 2 RdG 8 8

. 10 & Jas. O. Olivte ont déclaré que ces Elscirie Power & Light .. — RH Ri Xe Ju ps

, mesures n'étaient que temporaires et Gene tor : rer ce — 8
* qu'ils verraient à s'organiser défini- |Génerct Bésute1 2 II Wei Rom 101

Candn. Alcohol 3. , ltivement en cas de conflit général. [Hudson Motor .. LL LL .. Lo 1817 Rubee 1%

Canes. Bronse“1843 La compagnie du Bell Telephone et

|

Int Tel & Tel... . 1 1 Bax ne wl

n a 100 à 16: 20 à 16. 25 à 56. 28 à 16. 13% I» Montréal Light, Heat and Power Fennecopt 625 678 Shens.

|

8 SW

A à 7: 16: 18 h°16: 25 à 16: 10h 16, 75 €15',, Ont aussi annoncé des plans de co-

|

Montgomery Ward LS, 24 se 3EQ 2

4 7: 67 ht IE 15 & 157, 35 à 150, 20 8 opération avec le gouvernement New:Fork Central - , 4 € Bme G. 14 2%

; à 1. Je: 4156 1512; 175 à 38% adi National Power & Light s[Hutehi L 9 34 Sout M — 7

8 7 ça Canan. Conve - 015 à 15 canadien. ; North American Kenricia 16 18 Spri 8 6 8

se fu. $0 Candn. Locomotive -- 100 à 16. 79 à

|

D'Autres maisons d'affaires sont Packard Motor Kewagam

|

l'a 2's Sun B. 1

WY 14. 0. Pacific Ry 585 2a à prendre des arrangements pour Pennayivanta Ry. 7 aroms » ä Suarer 3 #

Ba She; 25650, 238 3,388 31) 3 Lr les autorités militaires. PubicService.of New-Jeray a lake Go 14 if TIUs 3 4

- . Ol a n .- *

mis :

Les

réserves de papier |SismemTL 17 4 9e à 6
:

rs uel
Ca,

s'écouleront on Breads |. iowa Fei
…. an rat Cee aa t -

PAome A - : —_— Standard Gua & Electric ss 8 War M — 3
Suivant Green, Ellis and Ander- [Standard0:of Now-Jerses ROW on à

uum “

eecompagnies

|

FoieCorporation Pol Wee 4° 4"
nion 111

25 à 44 5 à 48 30 de papier sont cause du fait que ces

|

United Atreraft ; + : Wooo© o 0

Jobla2a4entreprises reçoivent plus mainte UnitedGasImprovements .. .. 14's

obit

pero

ta

: PL nant pour leurs produits expédiés|y’ 8 Industrial Alcobol LL 11 38 A
sai, 10 aux Etats-Unis et comme la con-|U. 8. Steel r “ Ce . 182, Un représentant de

“20'S à 16% ; sommation du papier n'ira qu'en Samedipion a . .

0.4 M. 10/4 36° 9 augmentent et comme les fonds

|

yertiupnoues la Pepsi-Cola écrit
1200 3, SAT) Américains pourraient bien faire

|

Woolworth mr

Stee! and Cos! B 28 151, 25, prime davantage sur le nôtre. c'est — “Londres est très me en de

nosy J 9% 5% 34 Iie [wre que notre industrie du papier)E¢ AEEAIRES AUX ° des ténebres “au coursdes nuits où

wrt Tom EeLTRomuraêtre taxéede LEratsue DE some
i, : - 5 ? es affaires se ui: run

Be Bh Be a Bt SA 13e: ; 154 11%RN profiteurs de guerre”. puisque Poe ETATS-UNIS en temps normal. Mame le dépars

hin, 10812%, 60 à 14 “Ja 18:28 à 15: 0's 0s NAN produit n'est pes n ire à la! —_— des troupes n'a donnélieu à aucune

M S:-Jonn — 10 à 17, 35 & 17; 10 13 aAR as a à ibe, gue - La plupart des branches des af- Sens de sentimentalismeexces .

13 , 3 a 1554 —— —— faires ont manifesté une légère ten-

|

Voilà ce que déclare M. W.-B. For-
Miclaren Pow and P. — 10 à 16: vo| 15: 18, 25 813 250 15 308 15 23) 00s .

0 15. 10 à 13 à 15. 10

à

J4'e: 23 à 15,25 à 15 dance à l'expansion et plus de résis- (Sythe. représentant anglais de la

A vache 15 413 140 à 15 25 dre ae ee, 5 iN abandonnez pas tance aux mauvaises nouvelles, Les

|

Pepsi-Cola. Lid. dans une lettre en

y Ba . 130à 13, 100 & ‘4°. ‘eS à vos animaux ‘opérations des aciéries sont demeu- [date du 5 septembre, el reçue à

Dom. Tar 25 à 3°, 25 & 33. j00 rées stables à 62‘: de Ia capacité. LongIsiand par MaeC Mack,

85 ’ . Les magasins à succursales multi- |Président de la si- Compa-

|” Dom. Teste = 3 a 88 sa 9, 20) la Societé protectrice des ani- ples accusent de bonne augmenta- |NY. Il ajoute que ia Pepsi-Cola a

. Divden — 90 à 0% 384 05, 3a es, PEUR PRE tous reux qui ont eu des : tions sur l'an dernier: les ventes des [perdu aix de ses camions parce que

25 à 6% * . « (chiens ou des chats durant l'été magasins à rayons, en juillet, ont[le gouvernement les a requisition-

Enstern Dai:.ës — § 3 38 de ne pas les délaisser lorsqu'ils enregistré une accroissement de 3": nés. La livraison, dit-il aussi. se fait

1olEvndstion Ce — 73 à; % 6 -  reviendront a 'a ville. C’est un acte par rapport au mois correspondant |&véc un peu plus de difficultés,

Gâtineau peer! cor, barbare que de fermer la maison de l'an dernier. Le commerce de [Rais les affaires vont quand même,

en Steel Wass

|

25 44%, 25 à d'eté et d'abandonner son chien gros constate une augmentation des|

7,

ESS

ee

sie 25 4 $3. 15 A 82.3 à 9°, 25 àJOU BON chat, le laissant mourir de commandes de ls part des acheteurs| L'avenir de Turner Valley

93e. 125 à 9%, 334 9%, 25 à 9", 25 Alpeur, de faim ou de soif. Nous de marchandises d'automne et les| Dans les milieux boursiers on fair
remarquer que si la guerre se pro-
longe le moindrement, les pétroles

de la Valley Turner en profiteront,

vu une demande de plus en plus
forte pour le pétrole canadien.

eA-————————=

On augmente le prix .
des viondes

Les magasins & chaine augmen-

tent le prix des viandes. On motive

cette hausse en disant que les prix

ont augmenté sur le marché du

bétail à Montréal depuis le début

du mois
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Jarques Farget
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FORGET
Membres de la Bourse de Montréal

Membres du Montréal Curb
Market.

Facilités d'exceution à Toronto.

51 oueet, St-Jocques, Montréel
‘ BE air  3061
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n but… à l’autre dans les sports
avec 

 

LE BASEBALL?

tance tous les jours. Il

LA BOXE?

A LIGUE INTERNATIONALE proud de l'impor-
; s um an ou deux, Jes grands

rnaux américains men t
aintenant, il n'est pas rare de lire un compte rendu de

certaines parties ainsi que le “box score”.
nant que le journaliste bien connu Jimmy Powers vient de
suggérer aux propriétaires des parcs des Majeures un
tableau qui donnerait les résultate den joutes
nationale... A notre avis, c'est surtout avee Frank
messy que la Ligue a pris de l'importance et a provoqué
de Tintérêt Shaughnessy efft certainement habile et il
à su faire donner beaucoup de publicité à sen circuit par
Ernest Lanigan. statisticien émérite.

C'est mercredi, à Detroit, que Joe Louis défendra son
titre de champion mondial des poids lou
quatrième fois, depuis le débat de la présente année… Joe
rencontre Bob Pastor qui lui a déjà résisté pendant dix
rendes en courant constamment dans l'arène. Cette fois,
la durée du combat a été portée à vingt rondes afin d'em-
pêcher un combat dans le genre du premier où l'action
manquait complètement. Louis, on le comprend, est faveri
A quelque 5 contre 1 pour l'emporter et pour mettre here
de combat son opposant. C'est une des rares fois où Lonis
n'est pas gros favori.. Om ne donne pas beaucoup de
chances i Pastor de l'emporter ei ce n'est par décision.

QU°EST-CE QUI VOUS INTERESSE?

Louis, em effet, est le meilleur comme cogneur et il t
agner un coup de poing bien placé, comme il I's
mentrdsouvent dans le Lovet Pastor ne posside pas de

coup de poing et il devra se fier entièrement à son habileté
ot à aa vitense pour gagner par décision. Mais, il faudre

r cela que le combat dure plusieurs rondes et que
oilà mainte- Pantor réussisse à éviter les gros coupe… Pastor n'est

éparé en conséquence et il « fait travailler ses jambes à
Femtrainement.r A notre avis, toutefois, Louis à une ex;
rience beaucoup plus grande que la première fois qu'il a
rencontré Pantor et il ne devrait pas avoir de difficulté à
se débarrasser de ce dernier en quelques rondes, probable-

à peine les résultats.

e l'Inter-
Shaugh-

ment avant la 7ème… C
livre um combat important dane la ville où il a eu des
succès comme amateur… A cause de cela, on prévoit que
la recette atteindra quelque $500,000, ce qui est beaucoup

 

‘est la première fois

et ce que l'on n'aurait pas réalisé à New-York...

rds, pour une

Jean-Charles
“Jamais de la vie”.

LES COURSES?
LA SAISON DE COURSES est terminée dans notre

province... La piste de Blue Bonnets n'a pas eu le succès

 

ON A PARLE DE L'HONNETETE DE LA BOXE,
cette semaine, au cours
Notre confrère Ernest Pallascio-
d'excellents arguments cette honnêteté et il a prouvé à
ses auditeurs eu avait raison bien que sem

arvey ait terminé la radiodiffusion par

d'un programme à

 

vient de

L—Quel boxeur est reconnu comme
le père de In boxe en Angle
terre?

3—Qui était Sydney Cornstak?
3—Quand in coupe Davis fut-elle

mise en compétition et qui la

plus haste
moyenne au bâton dans les
Majeures, dans Je baseball me-
derne, quand et où?

&—Qui détient le record de La
Ligue Natienale pour les ecir-
cuits dans une saisen? Quel
est ce record et quand a-t-il
été étabM?

&—Quelle famille a fourni ctaq
frères aux Ligues majeures et
qui étaient-ils?

Y—Cemblen de parties sans peint

ni coup sûr ont-elles été lancées
dans les séries mondiales.

&—Quel ancien boxeur poids lourd
américain a été connu sous le
Bem de Benicia Roy?

9—Dennez les véritables noms des
bexeurs suivants: Al Rudolph.
Geary Steffen, John J. Kilien,
Louis C. Wallach, Ames Smith
et Edward Smythe?

10.—Quels furent les deux lanceurs
des Ligues Majeures qui farent
nommés d'après Grever Cleve-
land?

Ml.—Quel combat détient le record
peur (a) l'assistance, (bi pour
les recettes?

12.—Qui a gagné le premier cham-
piennat

13—Quels étrangers ent détenu le
champéeanai mondial poids
lourd?

14—Qui a reçu la plus grosse bour-
se dans l'histoire de la boxe et
quel à été le montant?

18.—Que! est le seul club des Ma-
Jeures qui n'a jamais gagné un
championnat?

16—Quel club détient le record
pour la victoire dans les séries
mondiales consécatives et quel
est ce record?

17—Quelle est la distance pour le
Derby du Kentucky?

18.—Qui a eu is plus haute moyenne
de tous Jes temps dans les Ma-
Jeures, Ruth ou Cobb?

19—Quel marchand de charben de
Harem a réusal trols “touch-
downs” contre le Yale et le
Harvard, dans la même saison?

en hs duneIvre eux me-
dernes?

Mi—Comblen de fois les Jeux Olym.
Bienomlis été tenus aux
tate- Quand et où?

12—Quel fui le premier champlen-

réglements

 

questions

 

23.—Quel joueur de bavebalt a frap-
pé deux cireuits alors que les
buts étaient remplis dans une

*

cuits dans une méme joute?
25.—Combien de frires Delehanty

ent joué dame les Majeures?
Nommez-les.

26—Quel record les Yankees égall-
seront-ils s'ils gagnent le char-
Mennat de l'Américaine, cette
saison?

21.—Quand edt Mew ln série meu-
diale dite des Black Sox et
quels furent jes clabe qui y pri-
rent part?

78—En quelles années à fonctionné
Is Ligue Fédérale?

19.—Quand 2 commencé à fonetien-

3l—Dans quelles sections du pert
‘les athlites suivants:

= Walter Kinsella: (b) Char-
Brickley; (¢) George Le-

Blanche; of (4) Leslie Mann?
33—A quelle institution d'emscigne-

ment Jim Therpe a-c-l1 été fa-
meuE comme jeueur de feot-

33.—Qui est président de le Ligue
Nations! de hockey of dans
quel pays est-il né?

34—Les céduies des Ligues majeures
furent-elles écourtées pendant
la Grande Guerre?

38—Quei était le véritable nom de
Kid McCoy?

3.—~Quel bexeur fut conne sews te
nem de Nenparell?

37—Donnez les véritables noms de
Little Chocolate et de Kid Che-
colate? .

38.—Apris les Etats-Unis, quel est
le pays qui n fourni le plus de
joueurs aux Ligues majeures de
baseball?

39—Quel poids lourd a été élu mem-

 net mondial poids lourd erga-
died d'après les de
marquis de  

connu,

|

pour vous donner l’occasion d'éprouver vos connais-
sport. sances sportives. Tentez de répondre avant de con-

sulter les réponses en page 55.

[ QUELLES SONT VOS CONNAISSANCES SUR LES SPORTS ! |
Une intéressante série de cinquante questions posées
Dan Parker, journaliste sportif bien

poser une série de questions sur le
Nous avons jugé bon de mentionner ces

bre du Congrès et a fondé une
piste de courses fameuses®?

41.—Quels bereurs ont détenu he
champéennst mi-moyen deux
fois?

2

—Cemblen de championnats de
Ligue Jee MeCarthy a-4-i1 ga-
més?

porté le champiennat de on
Ligue et qui était le gérant?

46—

Quelle ville des Ligues Majeures
avait deux clubs em dernière
position. em 1936 et en 1928?

orin à soutenu avec

premiers jours de la
Dugal ot do H.-A.

amélieration sue l'an
que les nouvelles de

que Louis

 

il se pourrait

   

  

Is radie...

a pas de
dernier
… Jules

adversaire

u de semaine et nous n
croyona qu'il ent bien d'avis qu'il sera
bien, I'an prochain... Il s'est déclaré aatinfait de la réunig
de Blue Bonnets dans

PHILADELPHIE. 16. (Bpicial ou “Po
th Jeurnai”:. — La majorité des sper
loteurs on combat qui n'est Nvré bei, ce
soir, ent on le surprise de lens vie quand
le Bouffen de FArime. “Twe Tea” Teay
Galente. d'Orange. N. J. le tavernier ot
buvear do bière par excellence. posant plus
de 124 Fha à pratiquement taillé em pidess
nou jeune adversaire Lou Nova peur rem-

ume victoire per mixe bors do com.
t la lime reads d'un

[oma ani devel am durer 14
L'arbitre Coer; Blake été de

«tuPut he pw fameux ud oumt aptie 1.40. minvies de cute 16

combat lai-méme fot 4 pou pris ce qu'en
« va de plus songient à o

avrune autre srime dopuie --

i 

#4.

—Quel fut le premier ur de
baseball choisi Pa
Ina Renommée?

4T—Est-ce que le point compte |
quand un joueur, au baseball,

49—Identifiez William J. Breslin?
50—Quel fut lo premier président

de la Ligue Nationale? =
> 7

Que voulez-vous savoir |
cette drique nous ‘épon-

questions d'incérèt oénéres
2—A cause de l'espace, nous

pendrons pas à'olus da deus questions

nou:
ces diversys éljermations*eumaille y deagieeconnaissance après

Founas

de

roérgrementdevra porter …
l'envoyeur Pon ob

!-Lous
drone aux
seulement

ements
Tess de

Question. — Un joueur est eu trois-i¢me but, le frappeur suivant
“bunt” au 3éme but. le a3
me cours. le Mme but lance au mar-bre. le coureur est sauf et la frappeureat sauf au premier. Oe coup compte-

t-t pour un Joursor ou un “fleider'a
chotos”*? — M bert Lac
Saint-Denis. cate. 8113, Réponse—C'eat un "fielders che”

pour le Hall de’!

t H

£ i i 1 :
4
H

¥
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i

F
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i
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32.000 spertatonrs aanistèrent à celte rem-
contre inoubliable qui prouvs une foie de
plus que Calente, malgré son peu d'appe-
Tones comme boncur doit tout de méme
être cenaidéré um aeplrant béclous au titre
de Joe Locis ot n'a+- pas prouvé ee
soir qu'il pourrait cancer one dése-
greable surprise À Jeu tout comme M l'a
fait à Leu Nava. (iclonte pessit 226% Whe
+ Nove, 107,

APRES LA RENCONTRE
M nous fui donné d'interroger les doux

combatients, valnqueur of vaines, densleur chambre resportive après le bataille.
Galente peus se part était eshébarant de

  
      

    
    

        

  
     
   

 

  
  
  
  

  

   

  

 

  

    

  

  

 

   

  
atiende, cola probablement uniquement } yuo, de
vellos do guerre qui ont alarmé les aportsmen, à Party

semaine dernière, nous étions d'opinion qu'il n'y py
peut-être pas de courses, l'an prochain, nous avons
d depuis... A Thorneliffe, en Ontario,
davis,debra le maintion du niveau des aie fo

la même gravité qu'au début qu'il se peut furt biey
les turfmen sncient susal bien disposé
aller parier sux courses... El y a
affaires sont meilleures, l'an
de l'emploi et moins de ch
avec la fabrication des munitions et des

aise affaire. La piste de Mont-Royal à ve
au succès, l'été dernier,
in qu'il y aura des

avec raison, qu'il à réuesi à gatisfaire les parieurs en "3
sentant d'excellents programmes...

Galento causeune surpris

réunion, sous la direction de lig
(Louis) Letourneau... Alors “yy

pari:
dernier... C'est dire que ees
Serre We sont pas considérée ve

posés qu'auparay
ausai le fait que die

rochain, c'eat-i-dire s°] "n
eurs. chose fort

materi
bien que les côurses ne unseat pa

ot Lou Carus, pop
courses l'an prochain ¢

pertes. À Ottawa, il » à ea dinies
mais la aituation à ete satief
Dugal était absent de Montréal @

‘avons l'interroger male
wible de faim

les circomatances et il est cons

Sole mime oll était coupe =‘ oil solçat
un Peu partout. Toui ce += 1] pet da
fat: “Je vais gagner le 1:10 par Kae
sat: Jo vais faire l'affaire 6 ce “tag?
Louis on deux rondes. “Sen goremt, Jn
Juroho doit tout souriant oi partait dif
lui nuesi d'en mateh Galerie: | oma
Quant à Nova, Ul ae contents de lip

Beriar com gérant à we place Vaid un ol
dit. “Galenie ne 00 bat pus Cops Je Bb

oe me creole pas qu'on dev
Le laisser oe botrs Quemt à

Nava-lalals,

 

i É i

match
Jamais. car Tear me wait ov w baw
d'aprés ben règlements of je out doviet
tnjuste".
 =

POURSUITE À
NOM D'UN CHEVAL

   

 

  

   

  

   

  

   

  

————

On vient d'inter*.- um
reuite, au mon‘. > d&

“yy à James RH Jr,
pour libelle à l'égart d'un
cheval. Madame F. A are
reaud, propriétaire + War
Glory, prétend que Ro
tort de dire que cette »ntu-
re n'était pas saine +! @
bonne santé.

 
 

 

 Club Rin Tin Tin

te le Rin-Tin-Tin perdit le
5 à 1 Aujourd'hui, Je Ru-

; rencontrers ‘6 club Yvon Rhett vu
la Zéme et Jéme joute du bt :"n0

|éépendant du Nord, Les o |
jelub Rin-Tin-Tia prient is direct
‘du club Lachine Ind.… de se mettre
communication avec M

, 208 Beaublen est ou CR 8461 te
*P. 6. Le direction du club Rin-
Tin remercie saincérement la trectid

‘eportive du “Petit Journal”. pi
magnifique publicité accerdée au

depuis le début de la mater

  

—

PRENSZ LESPILULES MORO
MIDAS MORO 1399, Sent, Méonvest



  

 

   

  
  
  

 

   

    
    

   

  
  

     

   

   
  

   
  
    

    

    

    

   

    

   

   
  
  
   

  
    

   
    

   

    

    

    

  
    

  

    
      

    
   

sport bref,colSt.-Denis
et Ste.-Catherine

Toutes les nouvelles en un clin d'oeil
recueillies eu coin de le rue

por Paul LANDRY

HOCKEY
joueur du Boston, qui à aoketd le franchies gu Spring/icid,

1e Shore, Le TalesAmdricaing, tie dans noîre cille Oeite aementn

Le marathon a relais pour cou-
reurs professionnels, lequel sera
couru per équipes de 2 hommes aura
Leu comme on Je sait dimanche 17
septembre avec départ de l’Hôtel
Victoria de Joliette à 1 heure (heure
d'été) et arrivée à Montréal-Nord
au Manoir du Repos.
Comme nous l'avons déjà dit ce

marathon réunira la crême de nos
coureurs professionnels. Ceux qui le
pourront se rendront à Joliette
pour le départ. lequel! aura leu à
l'Hôtel Victoris. Les coureurs de-
vront être rendus à Joliette, à
l'Hôtel Victoria, pas plus tard que;

  

 

bos liant joueur ot ftomdir tle nomina, l'examen médical avant le départ.
oujours crée ur ef son ge ‘a fama at " me! ‘

on 4nrendd'Ottavs e Bill Cowley s'est enrôlé dans l'arfation bri- Loxamenapar Je Dx Rey
Ne tel est le eus. c'est Le premier joueur du otroult mateur, & queiter | © seul

du hockey r une autre. cidera si le coureur est en condition:
querre kh nom aies Monahan othrHorii duCanadien physique assez bonne pour pren-

Manghan, lg gérant du Port- r, enteur la coupe
ereit, toutejots, que d'une rumeur, le président Saverd ayant dé. °C PAIE À ce marathon.

r/, pour :« 100éme fois. gud n'y avait rien & décider au sufe du Canadien
nt que l'on ne serait pes quoi
rneurs dr ie LiousNationale à Détroit, le 20 sa,
Maintenant Qu

Jeux Olym , plusieurs des joueurs de retle équipe qui à
radePepeAlta ont Tele Be le ssut comme proféseionels … Les deux

mens frére+ Tuprade seront mis

À

l'essai par les Rangers.

tamement des efforts pour obrentr Hugh O'Leary of peut-¢ire MacArthur.
a drur sont excellents.
Johnny Carr-Harris, un allier droit, a quitté Kingston pour «e rapporter à

on ti rouere pour les As, U'Alver prochain... Alcide Gagnon, «portsman
connu, ‘urfous dans la crosse et dant le hockey, s'est remis d'un empotson-
£ su "ex qui à nécessité une ton. On parle de Bert Corbeau, an-

que défenre du Canadien, comme instructeur & Aflantie City...

BASEBALL
parier d'un propriétaire de ciub qui ne tou.arl Par
‘augmentation de salaire que ne manqueraient pas

208 re? C'est la question que pose Harry Forbes
Wy répond en disent que fel semble être le cas de Sam Breadon des Cerds|
st-Lour:
On parie souvent dés paurres aséstances à St.-Louls… L'autre jour. on
n'ionnett a présenceds re personnesseulement & St Louts . D'autre part.

7,001 à la toute ngton-Yankes, proportion était à peu près la mêm .
ete compte de la population à Elmore. on a cnreguitré une asnatane dises. devant être donnés aux 10
de pus de 100.008 n omnes, aus joules dr la smison, ce qus est le double premieres équipes arrivées au Ma-
i popu afton de cefte plie noir du Repos à Montréal-Nord.
Joe DiMaggio a ddelard, dons une entrevue, pelle semaine, qu'il avait gran.

ment protité des conseds du femeus Ty Codb.. Jor @ dit qu'il avait rucvsà la 1#5 équipes suivaites prendront
“ire les inatructions de Ty pour se mettre en conditions dont l’une constat part à ce marathon, avec en plus
rourtr le plus possible. au came d'entrainement. L'organisation des rermet les équipes qui se seront inacrites
» Tenirrs ont terminé la saisou. en lêre place. dans leur Cucut! re‘pectif

embre

E
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E
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re sont disqualifiés, le

5
-

Arrivées au Manoir du Repos à Mon-,;
tréal-Nord à 8 heures précises
«heure d'été» le soir du dimanche
17 septembre 1930 seront automati-
quement en dehors du marathon.
Le départ da Joliette ayant leu à !
heure, ce qui donne aux équipes 7
heures pour faire le trajet de 50
milles à relais.
Comme on le sait. le marathon

sers pour une bourse de $150.00, 2
coupes et s:ttres prix en marchan-

Avez-vous déyé entendu
championnat à cause à
demande: plusieurs de

T
T
S
e
a
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1 apres ce communique:1 (nator:. disque quatre gutres ONL #ris part aus #limin. ra qui ne sont pes encore. Equipe No 1 Mauri Therrien et

A Larry MacPhail « di qu'il ne rongeur!pasà vaner le Jenceur Dick Cotman | Frank Kelly.
Hen? dr Tecevair SOM CORGE SORA CO! des Grants timmy Forr qui a - - euni

; ptpour l'eppendicite. pa miens mats Hine pourra jouer. d'ici la fin de a 3 Jacunierot Anto-
wn Goody Rosen, le seul Cenadien ches les urs du Ropel, ett retourné -

. : ui à Toronto - = 3--"Peanut” Rheaume
| Les Grur.:1 tont acheter la lanoenr Lefty Joiner qui @ gegné plus de tingt et Alfred Daunais.
. tes pou: 'e Jerpey-City.., BU Terry @ dut que ‘ee Giants aicient Dien fail’ - ~ 4 Ernest Harnols et
. point dr ue financier, ‘Us n'sient pas 416 Den près de a premiere

+ Ter-, u dit également que trots des cing ciubs-fermes de» Grants grater: Adrien Cardinal.‘ ae a-prnt - * Paul E Cyr et Aus.; Ven Mo some ere pas vendy A Acland Larry Mecha Le gérant data Galarneau
‘yn est tou ‘echet du ianceur Gaucher Mor Macon des . ;J - a somme de $6900 Jl ¢ dit que Rickey areil ‘esusé de sanciionner = - 6& Camille Dauost et

ér 550000 puur ce tourur, U y & dens ane MacPho(; rat gun ner Alfred Daoust.

 

not Jim Ripple des Chants pour 6000. 1 a cing ans. 4! aratt tier: - >”
000 rt de ur 1ournry an Montréal pour Rippie mais Ba Terp arcs: of'ert pine
nom ‘+. Mantes … Si MaePhali espérait pouvoir se débarrasse de Lro Duru-

Eugene Clouette et
Fred. Desroches.

ou M: 'e son auimire, 11 doit être Den embarreseé maintenant qui et, = 8—"Tis-Bis" et “Plu-
rique cram gue le club fimiurg en premiére division et peul-être en che
Pu …

Guy 4 ou le gérant d'ajatres'dien connu du club de baseball Montres. a | 9. Armand Perreault etdou: » baseball pour rejoindre son régiment, le Esème de Maisonneuve. Joe Caiucei.
ne of U remplit actuellement le rôle d'adjudaut A-thur Norman-
"rs populaire sportsman, remplace ectuellemen: Guy Mo-cou. Tomy ; “
…# prête, à HERé SON CONtreS COMME gérant der Lra's de Joronto. Maisonneuve vs Ville Emard

BOXE

  

Le Ville Emard reces-a sur son ter-
rein. situé coin Hadiey et LeCaron, la
visite du Malnonneuve. dimanche. à 2

Dere Ca iouz le Britiant jeune bageur local rient d'être cassé om Jéme|D. 3 Cette joutr mettra aux prises
. 0° "1 es acptrents la couronne des poids plumes deienu 7 deux clubs qui ont fait partie au cours
Arc<15114 dans le récent Slassement da ia NB A Mana BergerEr= Les Gh

heet con parmi led aepirenis ches las mi-moyens.. Masts mérilais mienr Ge sora is première sous qu'ils » te

la N B À s'en est (enu 4 ss tique lorsqu'elle @ proiesté contre te TON! face et. comme la ont sal-
ich proicte entre Lou Amber st 5 strong pour le titre mi-moyen; la 20N régulière sur un pied d'égaliré.
3 0 t oute ers 18 question de eu-A rn consequence @ déclaré que l'on ne devrait jamais permettre & un six regis

————

Club Carrière
——

Le club de balle molle Carrière rece-
vait cës Jours derniers ie club Lachine
Ind. dans un programme double. Le
Lachine Ind. à remporté les honneurs

ï une catégorie plus lourde à motns qu'ti n'ait
‘est Tous va adrersatres logiques de sa propre catégorieSemms Luttepring. de Toronto, champion mi-m

“
" n du Cansda. 64 unejaile qui lue fers tort. aux mains da Vietor Deltieurtt, à New-York, cette

de lui, d'ict quelque temps. comme adperssire

Marie Be‘ger a remporid, une autre victoire. mardi, %
ries. dr Richmond, & New-York... La N. B. 4 a décidé
“pion mondial poids-mouche je vain
xe Urbenui, M celte rencontre se fait .

‘d a défait Norman
reconnaitre comme

de le rencontre Little Dado-
La N B A a donné fusqu'ou !

  

de Ja première Joute. par 8 à 3 etube & Sizto Escodar r Gdfendre son titre ds champion pouls cog rontre la deuxième
EO Pace de Cleveland.#1 Etcober “efuse de rencontrer Pace. le champion CIUDCarriere remporta1a éssème.
JI ton 7e vainqueur du combat entre Pace et Peter Kane, d'Angleterre] PE ;mercier le club Lachine pour son es-

prit sportif. Aujourd'hui. le club Can
équipe. Le club

bon club de
ms

rr L « évalement décidé que le mise hors
onde 4 isquelle le boxeur n'aura per
oy hampion potds-léger, ne mariere lerd rntance
Jeno Gare a commencé son entrainement. à Pompfon Lakes pour son

“bei du 2 novembre conteFred ?
veà New-York. Orville Drouil-
ee borrur “canadien  framcets de \a test enrOly dems l'armée “; .

TENNIS !
#0 fouenrs Sustralion, que

‘a cou rte ont trou
MenBerelonser leur wou,

. pprong er-nna. père du“jeune|
'ats-Unts pour ten £ ps los

T1 un des généraux à
e, Meginor . Dish. deus famous fou-
ao. Joie francais Pelizes st Petra

“00 les armes.

SPORT
On à er-vié tes travaua d'aménegs-
Wt! POUT les Jeux Olympiques à Hel-

1 eet compréhensible avec la
Lee 11 est vraiment moi-
mue Pour je Finlande é'evoir fait |

Fraser dépenses. Âu Canada, le
40 qui a rommenos 4 reewsitlir

y Memes pour l'envot de nos athié- |La Je. 1 Olumpiques, « Géeidé de
* ‘onde pour l'achat d'arft-

Pour les soldats; o'act un

de dec serait enregisîré à
= oxecm de la cloche. Lou

octobre avec Margaret Celio, wne Tire recevra une forterecevoir toutt prêt à
Monk PaulInt: Thibault.
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10 onces $1.15 25 onces $2.73

40 onces $4.13

oANe,

  

  

   

 

4 Mondarma Mondou comme joueur-pérant à New-Haven ui pi | Midi (heure d'été), ce pour y SUbir Lette et St-Jacques soit la distan-

|

pas
ce de 88 milles: La 2ème étape; en-

|

en dehors de la course et son perte-
te Bt.Jacques et l'Epiphanie, soit‘ Te
126 milles; La 3ème étape entre, thon
l'Epiphanie et mn %
52 milles: La 4ème étape entre. déterminés à l'avance soit aux en-
Assomption el Charlemagne, | 'Comme dans chaque marathon 1} 94 mile raie soil|drotts ci-haut mentionnés, l'équipe

ren tenir, soit pes avant l'assemblée des pou- doit y avoir une clause disant que le Charlemagne et Rivière des Pral-
0 r ou les concurrents qui n'ont pas ter- vies au Restaurant “Chez Jos”, soitdécidé que le Port-Arthur n'ire pas en Kurnpe ula | minds le marathon a tel ou tel heu- 120 milles:

promoteur . fera du Restaurant “Ches'Le Canadien fea! Poucreau tient à avertir les équipes ape se fera du départ à l'Hôtel Victoria à Joliette,
prenant part au présent marathon tréal-Nord au
que ‘’les équipes qui ne seront pes soit 3.0 milles.

“ = 10Armand Letang et Per Son Honneur le Matre de J-B. À
Paul Martin, Panteine, lequel sers accompagné

v ” 11-Cenrad Latour et Z.|de quelques membres de son Con- ge
Prevost. del], et les juges sur lo parcours

» *” 32—P. Petit et Jon. Poi-'seront Messieurs Maurice Millette,
tras. Bruno St-Denis, A. Duval et le pro-

» * 14-140 Marin et Per- moteur Poucreau 4 qui les juges
nand Sicotte. rapporteront ce qui leur paraîtra

 

- * 15—Emile Gareau et 8. anormal durant ce marathon. Ceci
Smith. | applique aux pisintes qu'surajent

v * J6—Josaphai Glroux ot’ À faire quelques coureurs, aux soins
Arthur Bouvier. | que ne recevralent pas certains cou-

La première étape sera entre Jo-
reurs, et surtout à ce qui aura trait
aux relais car un coureur ne faisant

le relais sera automatiquement

naire devra courir seul le reste du
«] une équipe faisait

I'Assomption, soit|un relais ailleurs qu'aux endroits

milles; La 5ème étape entre gery forcée d'abandonnée le mara-
thon

i Allons en foule acclamer les parti-
La éème et dernière. cipants de ce marathon soit au

Rivière des Prairies à Mon-|soit je long du parcours, soit à l'ar-
"Manoir du Repos. rivée 4 Montréal Nord, su Manoir

{du Repos, sis Blv. Gouin près Pont
Le départ de Jolietie sera donné pie IX,
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H y a plus de trente ans que Black Cat a fait son apparition

en Angleterre et depuis ce temps-là elle fait le bonheur des
Anglais. Il faut qu’une cigarette soit réellement bonne

pour plaire si longtemps.

Black Cat est, aujourd'hui, meilleure que jamais. Vous

conviendrez vous-même que Black Cat est une excellente

cigarette. Vous avez également son assurance qu'elle est
invariable en prix et qualité. Et, entre nous, vous êtes
sûre d’avoir du bonheur, quand vous...

Fum3

Black Cat
—Elles ont meilleur goit/

NOUS VOUS OFFRONS
LA CIGARETTE LONDONIENNE
1 Tabac de Virginie, pur et naturel.

2 Fermement roulée=à la mode anglaises.

8 Fia papier de ris blanc comme neige.

À Procédé d'extraction supprimant
Les débris.

Bouts de liège ex wuis

25 POUR 25°
10 Peur 10°

dvesti, tabac Biack Cat haché fin pous
ns renier vous-même, 104 le paquet.
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 jJoe.DiMaggio, le meilleur joueur de tousles tem
du fameux joueur des Yankees comme possidant foutes les

 

    

    

   
    
    

  

 

DIMAGGIO, LE CHOIX DE CONNIEMAGIE
ve los qui fontles éteiles. — Comparaison avec Tris Speaker, L'opinionque,vient,d'ez. wade, vous lass yy Ml

’ ac a
= Bebe Ruth. — On croit qu'il continuera à frapper dons les 400 eves n du baseball, péraus des Maggio eet un den

40 circuits. [ Athleties de Philadelphie, fameux Joueurs de ho,g [I
Chouve Cortaine vétérans “bien do Foe APiaggio. dans marque densalanA — v ent vu Quant au coup Ton dit de aggio, jue dans l'histoire dy

Dee he fait sa vie Speaker à con moilleurns DiMag, les poonibilités sont l'article ci-contre, quant à le ptrite connais
mouvement qui sans of- tendent que “l’Aigle Gris” sans limite. Pou sont d'avis qu'il valeur du fameux voltigeur fe € ose. Depuis 8) yp,
fort ae ou chaque fela meilleur pour aller att une à les 400, des Yankees. Je resarde oluerles joueur ,

‘tl recule en courant vers la balle, mais la chose semble dif- Be frappers pas dans , Interrogé su aujet de celui baseball. Je vais vous dire
vs re enlever un triple ou ficilement possible. Speaker, di- presque chaque saison, avec 46 qu'il croyait être le plus oe qui rendra ce joueur fu" "
=! wm t à l'adversaire, vous ne sent ces vétérans, em conmaissait circuits environ. Il n'y à pas de grand joueur actuel, Connie mouxe Il fait les choses gif,

pouvez vous empêcher de pouser

|

plus long que DiMag, au même

|

deute que les lancours le passe- ack n'hésita pas un seul- n en de façon gracieuse «

que ce joueur est peut-être stage, quant à la position à eceu- pont aur des balles, cotte naisen, instant à nommer Jee Di. les fait souvent. D sem
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moilleur de tous los temps,
Tea oat compte des qualités

Nyse certainement des
joucurs qui avaient ce an
appelle on lang populaire p!
de “couleur”. À 7 s ou des

rs souraient auteur des

i

dans tout ce qu'il fait.

Frank Pytlak, le seul
receveur en fèle de
l'alignement au bâton

 

       

   

  

 

Prankie
Pytlak, des
Indians ge
Cleveland. est
le seul rece-
veur des Ma-
Jeures qui
soit le pre-
mier à venir
au bâton
dans une
partie. On
fait remar-

FRANK PYTLAK as de Pytlak
est unique

Actuellement mais qu'on n'en trou-
ve pas d'autre exemple depuis une
génération. au moins.
On signale l'exemple de Roger

Breshanan. receveur des Giants. en
1904, qui menait l'alignement au bé-
ton. Mais 1 y à signaler, au sujet
de Bresnahan, que celui-ci, dans le
temps. venait de passer du thamp à
l'arrière du bâton et qu’il était en-
core considéré comme une rapide
joueur et un très bon frappeur.
I y a aussi ceci de différent à

doter au sujet de Pytlak. Contrai-
rement aux autres receveurs qui
sont gros et plutôt lents, Pytlak est
petit et aussi “grouillant” que n'im-
porte quel joueur d'intérieur.

Inutile de vous dire pourquoi un
receveur n'est jamais dans les pre-
miers hommes au bâton. Il est çan-
sidéré comme un lanceur, c’est-à-
dire un joueur qu'il faut ménager à
cause de son dur labeur. C'est pro-
babiement parce que Je fait est
acquis que le receveur ne s'en fait
pas trop quand il est faible au bé-
ton.

Cependant. dans les Majeures. ac-
tuellement. outre Pytiak, deux re-
ceveurs sont considérés parmi les
meilleurs cogneurs. Ce sont Ernie
Lombardi des Reds de Cincinnati et
Bill Dickey des Yankees. Mais les
deux, à cause de leur lenteur, n'ont
pas mérité la distinction de com-
Mencer l'ordre des frappeurs au
bâton comme Pytiak.

Festival à Ahuntsic
—

Le club de balls molle Ahuntsic ent
À organiser un festival qui durers trols
Jours. Dimanche après-midi une partie
de balle moile aura ileu et sera suivie

différentes attractions. telles “que
ingo, Kiosque à 1 sou pour les enfants,

concours d'amateurs, etc. Le soir un
programme de vues enimées sera pré-

rité. Cette organisation est faite dans
but de combler le déficit de la bel-
molle à Abunteic cette saison et 1!

wat À espérer que les citoyens et leurs
is encouragerons ostte organiastion.

‘on peut être certain d'une chose c'est
Que les joueum qui feront partie de l'é-
quips ntsie l'an prochain intéresse-
font les amateurs de dalle molle. Le 4i-
fection du Abuntsic tient & remercier

ceux qui ont bien voulu jen en-
Sourager durant cette sslson et leur
demande 9nl Jou eacoursger encore
Sue A festival aura lieu suc lo
rein aftué à ia gare. che après-

Midi, 82 200 ot lon soirs 8 4.  

          
      

       

   
   

   

sdversaires. Il pouvait denc faire autrefois, svec Ruth et Gehrig.
à née enreyietrant 3 acids \un mouvement plus rapide pour On ne lui donnera vraisembla- Balle molle & Lachine Moaspeti, nus aurvensMU

saisir une balle. biement pas de chances de frap- Dimanche dernier. 1e t Francie Gien ot poesiemace, ol
C'est possible. Mals DiMaggio

part à courir el rapidement, au
contact de la balle avec le bâten
ot il se rend si bien à l'endroit

dane a tionné l'équipe de bal-
ar les dessituationsdifficilon BeetieLachine Ind. championne de | fait savoir que son recereur, à Mn,

Jacques-Cartier pour allier rencontrer 14. à où lo nes fracture, lors gp
perdre DiMaggio, sujourd’hul 550line, de Montréal. La 1ère équi ère Persie à 8L-Menri et Lu

per pour les différents frappeurs | aussi souvent qu'ils le faisaient, Maggio. bon jusqu'en 1950."

| otis asleon Dimasche atr demain, on ne parierait pas [ains! formée, perdit su Rin-Tin- rit dans la 3éme midi, lo Lachine ud :eprengpropice pour saisie la balle qu'il ucosp sur leurs chances jper 5 à 3 mis as tiie - vités à Lechine | acte
ne peut exister une grande dif- qu'ils pourraient l'emporter sur : es = 3 ctatre oa nuaecordani dans un ie una $1)| ed contérence entre les deux, Il couvre | Reds Cincinnati pour le qu'un seul coup sûr La Zéme équipe fortes équipes de Montréal Le
io Immense étendue au contre ' eee. Voilà vraiment {oats ioCarrière de8 -Meurl. ue at mans QuLachineInd. . prs.

du champ tandis que son lancer comment on apprécie Joe Dic les par 8 à 1. Le club Lachine fut| qui ont 39 victoires conà guet
du champ est extraordinaire. * Maggie. des plus malchanceus durant la jour-! cette saison iy

  
LA BIERE DE BON GOÛT

Rafraichissante . . .morie à point , , . pure of saine



HAMEOSÉ NAGEUSE POORRA-T-ELLEPRENDREPARTAUX 10.3:

—— 2 .

SON PERE REFUSE UNE FORTE SOMME AFIN dû ie ue OT : - 4
QU'ELLE DEMEURE À L'AMATEURISME- ; mu A

——

Ragnhild Hveger prendra-i.elle demande of elle pourra prendre
part aux épreuves de natation des] part aux Jeux. 11 se peut bien que les
Jeux Olympiques de 1940, en Pin-|autorités des Olympiades ne puls-
lande? C'est la question que l'on|sent refuser son inscription mais.
se pose anxieusement su Denemark.{ dans ce cas. ii se peut bien auss!,
‘pays originaire de ie fameuse na-|que le Danemark soit le seul pays

 

  

  

  

  

   

  

   

 

     

 

y( geuss. représenté pour les épreuves de na-
la jeune Hveger -- elle n'a que| tation. les autres refusant de s'ins-

nt 17 ans — a remporté, depuis quel-[crire ou d'envoyer des concurrentes.
que 3 ans, victoires sur victoires. Le

ni fait est qu'elle est tellement supé- 28 RECORDS MONDIAUX

leurs que presque tous les pays| L'histoire des faits et gestes de la

refusent de la laisser concourir | Jeune Hveger est vraiment fantast.
C'est pour cette raison que lan se) Que. Cette jeune ondine, en effet,

x i ne détient pas moins de vingt-huit

wnpomMA {18334m 1030 rapspoe 31 em 102} OREépreuves auxquelleselle
J rm -

ex lun des raresJu = 1 ua st wi 1 parties, "hou. prend part elle établit presque tou-

eis Ligue Nationale. ene & Yestérieur une bonne partis de| jours des records du monde.

actuellement 1a Lorem LeatomComeeAles Le81. Son dernier exploit fut d'établir
lace ches les frappeurs du ee [6m oluD Maseiton. ou en 1936 el 1936,|UR record mondial pour les deux

. et 1] est bien avan 4 réussit respectitement JS ef 127. À| cents mètres qu'elle & parcourus en

ritaux. En effet, Moe, comme OG le fin da 1936, 4 prit part à 13 partit! 2 minutes et 17 secondes.

communément 1n-bus, Irnp-

|

des Phuültes. et jrappe V2. En 1937 e(
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 1938, eprés de beaux deduts comme if RECORDS MASCULINS
A

l'excellente moyenne de 400 | tonné heut. U perdit
youresture de la saison, et si anewende 12forme de dévuide) OM compere facilement les tempe : cela n° diffi-

|

saison. el termina arec seulement des

|

élabiis par Mile Hveger à ceux éta-

croyez a LaDeoes dans

|

Moyennes respeciivre de 290 et 275 ‘blis par des hommes et presque

o bien alles Cétait les dens premieres annses 80, 000000 la marge nest pas grande
et voyez ce Que YOUS La carrière de baseball, qu tf ne poutalf WIE

atteindre La marque de 300 | quand elle n'est pas en faveur du
sexe faible représentée par la Da-

club majeur.   
  

 

  

 

4 Ceti nés, au début 11 à freppé

Tout ça noussmaeswire pour plusde we ot se mopenne a date

L

4 t

5 de rendre leur étoilefree Ans uousdechamp til Vole deux de ses autres records ‘

rt pue

dei

phiacopendani merure cinq pieds ef meu! powces of qui sont mondiaux: 400 metres en

par trop cele ot tis ont |pêse 170 livres. Hi rat encore eftibatet- § minutes et 061 secondes; 31.500 TROP BONNE?

lorsque Je gérant des|re. et un de sen DNCies ef deus de arr Ler en 21 minules et 457 me-

Brothro, Qui arets déid 2ousing sont des rabbin rondes - id H ; a

- n'échens par ArRO-

|

SRE - | LI Ragnhi veger, nageuse prodige du

;, Meéwick, 6 N= ° Au point de vue comparaison avec Ê procus

‘ ereonetque ne puissant Aurelien Lomothe le sexe fort, disons que pas un hom- / Danemark, semble devenze indésirable
= : . ; ~ ;

aAreue auben bou: de 8€ moriero, le 30 meaeDune|wepy même f ; partout parce qu'elle çagne toujours ;
. ———— er le eger. JF ; . étiti 5

FAvORi DU PUBLIC Le champion canadien qui + asten- Faisons. maintenant. un peu ! chaque fois qu'elle entre en compétition.

faire. €" . 2 b iivent qu ll ne - 7 .

preAdu venait La CAoBlius. méritecertainement tone dimersacone E , Lire notre article à ce sujet.

ru réros mal- [1 11 lan lui atizibue -, -

eA rsqu ereeut| Lassen depuisqu'il est sous Is tute ville. on ne parie que de la jeune

0 Dimibe Park pour seulement de l'hablie et "use Gene létourneas ondine et de ses exploits. D'autre o frrait e somme prau-

le fameus Mor à l'oeuvre, fl v8 est un hoTeur des merit égutiidrés part. on est furieux chaque fois

|

tous les détails etaient pratiquement gure. On offrait un p

dre que Blassem| do cree Doen Heouronne Qu'un pays refuse linscription de

|

régiés quement fabuleuse pour lespautres

1 tique, ArMOWIicA & fEM-|depuls

3

ans et a endu se - y Ce

EureKiem. Saws l'estime des isfou avec succes li n declasst Des- (la Danoise. Dernierement. is Suéde| Au Danemark. on proteste partout oeacer Befiede an pas

Ge Fhiadoiphie. er Dieu seft *' mand Green à Québec devant une foule faisait savoir qu'elle n'enverrait'et on déclare hautement que pe

ier était aimé Gu’ public 43 Go 3300 persoanesGreen vint pres d b=) SL DUALTy Copenhague seule raison pour laquelle Mile nuire À l'amateurisme de fille et

itis tre mis ors tie of AT MMile Hveger était inscrite. Un peü Hveger est indésirable ailleurs c'est afin de donner à son pays fa gloire
L'UTIFITE D'UN VIEUX BATON alors que la cloche le sat : ; r- de victoires nombreuses aux Olym- a

Ler Phu cs avatent un asses bow !meimens & ua lel point aue son oeil apres. la Finlande envoyait aujque ls victoire lui est assurée pe Prades.
. 1 tement fe-mé. Cepen- = 1 du . ‘

eineLe Cane Pagpres 11 pagra diet l'a unprnéaue 1817 rondes eereorrègefaisait te!"OFPRE DES ETATS-UNIS | Mais on se demande maintenant

Toutes rn deux Nue Qui est] Lamothe annonce à son gérant «près M genre. Les lenpioits de Mlle Hveger ont si le sacrifice vaudra en ce sens que
‘

air ‘mais les PRilties

lo

pen:

|

1a batailie QU'EN0e MERE ' du monde entier. Mlle Hveger sera peut-être seule

Foee Herveilet are “on ce sknn“at“aepeBRIOfv comea ce daomprendfacilement que l’'Amé- sans concurrente aux Jeux Olympi-

u'erpendunt que l'aras Armoouen

|

demouvenirecMONNSemplain tut l'Angleterre. Ce pays refusait l'ad- |rique fut la plus intéressée. Le Foi ande Finlande x.dumoineles

al oArn Seiiant, “Gu offriront sans doute re mach. el suse! | mission de Mile Hveger dans une|est qu'une offre vint de ce pays au pas

ua au début de chaque setson, alors! Lamothe recevrs de ca messieurs “NP ‘compétition anglo-danoise. alors que! pour une tournée de grande enver- ‘décisions actuelles.

pondant un mol ou un mole st osinture emblématique du champion.

Lu cteit toujours la terfeur des

|

nat promise par MM. Bie “Martie. Lan-

cermgires Mais pomme les ohalewri|tier et Cantin Le champion nous 8

aient af que les lanéeurs séver- aré. son gérant. à refusé un offre

res rez-ouraiént leur meuleure for- r an battre à Toronto. ca: 11 8 une

4 botrsatt graduelirment su moy- coupure à locii et Létournesu

ne, en ne frappant plus œuest réfu-1ne veut pas prendre de rhance n est

ciment Cette saison cependant, Hiausst grandement question d'une ren-

contre entre Lefty Gynn champion on-

que, (ef 11 na doit pes être féché)… |nadien et Lamothe Bonne chance à

It pretend que :@ merveilleuse terre

|

Lamothe et à eon gérant §

¢ cefte sande provient des détons| ——---—- ——< "4

Wi empinte et le t propient .

wn incident ‘querade bo ~, Us Le pomme d'amour

x d'entrainement, Arno- . ,

are ioe

|

réservée aux dieux

rue Quit repost: ards ov stews On donnait ce nom autrefois à Te

dernu over “op mieus ltomate, ce fruit succulent que
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a Qu'U sen ferait ges

|

quelques-uns font parfois l'erreur,

pfu len em régultére-

|

de considérer comme un légume. Et
n 1" mi d'amour était unique-
UNE BELLE CARRIERE A DATE cette nerve aux dieux. Mais de

14 qu'il sess fount ens mapen. MEN i i énormere Arnoriich a toufours frappé prés|non jours, il se fait une én
de 200 1 ext né à rerio dens le consommation de tomates et avec
w

a ' ,

'urér-coûrtes nes position grand profit pour l'estomac hu

nbSuperior Ge la Ligue Northern en main. 
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LONDON DRY GIN
25 ences $2.55
40 ences 33.08

  L 6. CROTNÉ, LIMITÉE ENTREPRISE CANADIENNE ET INDÉPENDANTE 
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S'il gagne, Robertdevra renc
la dernière minute, les détails d'une cleuse DURE EPREUVE POUR

importante dens lo contrat pour le dispute du titre, mardi, au

Maintenant pourquoi le match, qui
avait été contremandé la semaine
précédente, aura lieu la semaine
prochaine. Il appert que Robert
aurait refusé d'accepter une telle
clause dans son contrat et que Du-
sek aurait refusé de venir en dépit
du fait qu’il était déjà sous con-
trat. Le champion aurait déclaré
que peu lui importait s'il était
suspendu par la commisison de
Montréal, il ne monterait jamais
dans l'arène locale contre Robert
zans être assuré d'avoir la chance
de reprendre son titre au cas ou il
serait battu.

Dusek ne voulait pas venir ren-
contrer le favori des amateurs de
Montréal dans une arène locale
avec un arbitre local sans être as-
suré de pouvoir obtenir une re-
vanche au cas où il serait vaincu.
Un accident est toujours possi-

ble. Dusek se rappelle aussi que
Strangler Lewis perdit le titre de
champion du monde à Henri De-
glane à l’Aréna Mont-Royal sur
June question douteuse. Alors il
désire se protéger.

“Si Robert venait à remporter
le championnat, vous ne pourriez
le décider à sortir de Montréai”,
a déclaré Dusek à Quinn. “J'insis-
te alors pour obtenir dans le con-
trat de rt une clause par la-
uelle il s'engage à rencontrer
ux des frères Dusek dans les

ins six mois”, dit Dusek.
Voyant que le match aliait lui

échapper, Robert se ravisa et ac-
cris de signer un nouveau con-

DUSEK AU CAMP MAUPAS

Dusek sera à Montréal diman-
che et il a fait réserver une cham-
bre au camp Maupas où Robert
doit aller faire son entraînement.
Mais Yvon a déclaré qu'il verra
que ce sera peine perdu pour Du-

   
 

. — Ernie veut so protéger
ic. — Robert n'acceptera pas que Dusek

le voir entrainer au comp Moupos.

 

contre l'arbitre locel, le

wek car il verra à lui ordonner de
retourner à Montréal ausai rapide-
ment qu'il est arrivé.

Ernie à annoncé qu'il viendrait
ici en compagnie son frère
Emil qui à déjà rencontré Robert
et qui par conséquent connait son
style.

11 a également décicré que tous
ses plans du combat ont été tra-
cés et qu'on sera surpris de sa
façon de lutter. Mais des experts
tels que Frank Judson et George
Linnehan prétendent que la tacti-
que de Dusek consistera à livrer
un combat extrêmement rude et à
amener Yvon à faire de même.
Dans ce cas, ce serait, à leur avis,
fatal à Robert car Dusek est trop
rude pour le jeune athlète local.

Le programme complet de la
séance de mardi soir sera le sui-
vant:

FINALE
Yvon Robert vs Ernie Dusek

pour le championnat du monde des
poids lourds, 2 dans 8 à finir.

DEMI-FINALE
Marven Westenberg vs Rebeli

Bob Russell, 1 chute, 30 minutes.
PRELIMINATOIRES

Léo Lefebvre va Frank Judson,
1 chute, 30 minutes, George Lin-
nehan vs Steve Casey, 1 chute, 30
minutes.
—_————e——

Tournoi mixte de quilles

TI y sura tournoi mixte de quilies. en
Ia Masson Bowling Académie. dimanche
ler octobre. De magnifiques prix de va-
leur seront distribués aux gagnants. Un
superbe prix de présence en argent ae-
ra tiré au sort. M. L-O. David et les
organisateurs souhaitent ls bienvenue À
papcionne et la nouvelle clientéle. Inf.

 

Ligue de balle molle
Provinciale
Le club Breuvages Jumbo & remporté

le championnat de la Ligue Provin-
clale, n'ayant subi qu'une défaite dans
ia cédule réguliére. Samed! aprés-midi,
le 9, 11 a défait, dans la finale du dé-
tail, je Gariépy Tailleur par 8 A 5, de-
vant une trés petite assistance au
pare Laurier. Félicitations aux 2 clubs
pour leur esprit combattif

. ry Baltin. populaire poids mi-moren

 

JOE GAGNON, LUNDI

Il sera opposé à Jerry Blanchard

de Cornwall. — Autres matches
enlevants.

… le popuisire boxeur bocal,
soreve à une dure éprouve lundi cuir,

an stéde Exchange, alors qu'il renecatrers
Jerry Blanchard, de Cornwall, dans va
combat de cine randos
Ces deux champions amateurs du Cans-

— Gsgnon détient le titre des poids

et Blanchard colui des poids mouche

nant gauchers ot sont de durs cogneurs.

pugiliste de Cornwall ent devenu trop

pesant pour demenrer dans a classe ol

eroit qu'il dommors beaucoup de fil à

reterdre à sea adversaire lundi.

Blanchard s'est entrainé sérieusement

en vue de ce match et il espère se lan-
cer à l'attaque dés le son de la cloche,
Bes principaux coups sont surtout por-

tés au menton de son vis-b-vis, tandis
que Gagnon dirige généralement les
siens au corps de son adversaire. Le

poing gauche de ces deux pui listes co-

foe avec une force Incroyable. Ce sera

a p
dore

ds
coq

Le

-

remidre fois dans l'histoire de Ia
Canada que deus

champions se rencontreront dens la

méme aréne
Le matchmaker Sylvio Mireault. du

elub athlétique Champêtre. a Dbiclé

d'intéresmants combats pour supporter

le finale.
La demi-finale mettra en présence

deux des meilleurs mi-lourds de Mont-
réal et des environs. alors qu'Arnold
Hayes, de 1'University Settiement. se
battra contre Al Evans, champion dea
Golden Gloves. Des deux pugilistes
sont agressifs au possible et ils frap-
pat avec force. Ce combat devrait
tre l'un des pius passionnanta de ls

soirée. Un autre match enlevant est
on perspective, car “Buteher Boy” Har-

amateur su

Juif. fers face A Roland Briault. du
Champêtre. Celui-ci fers ss rentrée
dans l'arène aprée tune abrence de deux
ans. Il est confiant de remporter une
éclatante victoire. |
D y a trols semaines au stade ’ix-

echange. Marcel Fournier. du Chamoë-
tre, et Gérard Ferland. de l'University
SBettirment, se sont rencontrés dans un
combat de cinq rotides Les Juges n'ont!
pas été d'accord et 1! a fallu une ronde’
supplémentaire. Perland a été proclamé
vainqueu?. |
Depuis, Pournier n'a cewsd de récla-

mer un mateh-revanche et maintenant
qu'il l'a obtenu {I est confiant de bat-
tre Ferland de façon décuire Les offl-
ciers du club Champêtre ont pris tous
les arrangements voulus pour pouroir
accomoder les mililers de personnes dé-
sireuses d'assister à la séance de lun-
di et surtout au combat Oagnca-Blsn-.
chard.
Harry Raynor, fnstructeur de boxe  de Cornwall. emmèéners une équipe de

boxeurs qui se battront dans des cem-
bats de trois rondes lundi soir
Tout lntsse prévoir que cette séance

sera la meilleure de la présente asison

ontrêr 2 des Duse{
Zelis Amhare vs Bob
Steele, à Verdun, cet

après-midi
A le demande minérale des adeptes

de lutte de Verdun, le promoteur Adri-
en Valiquette « décidé de donner son
Programme de lutte, le dimanche sprés-
midi au lieu du lundi soir, vu que les
soirées sont froluss st que ls tempéra-
ture n'est Jamais certaine. Pour faire

le début dg cette Innorationle promo-
teur Valiquette à préparé u program

me de tout premier ordre ot les adeptes

de lutte seront servis à souhait. Le

combat principal mettra sux prises 26.

la Ambars, le champion noir et Bob
Btocle. l'idoie de Verdun. Ce combat

sera de 2.Ge J, limité à 80 minutes.
Dans le spécial de 30 minutes, le
de lutteur Jim “Tiger” Déllsle ren-
contrera Charles Layden de Dallas, Tu-
xas Ce dernier est trés connu des
adeptes de lutte de Verdun.
Dens je 30 minutes, Larry Raymond.

l'un des lutteurs les plus scientifiques

qui soit passé à Verdun fera face au
redoutable Jack Rémi'lard Dens Je 20
minutes. Robert Orouls fers les ‘ral
du premier combat de l'après-midi
contre Henry Levesque. surnommé
“Flash Cordon”. Le premier combat
commencera à 2 h. 30 prérises Le sta-

de eat sltué angle des rues Hickson et!
Bannantyne, à Verdun
—

Club de secsdesable

Une grande assemble sern tenue je
13 septembd-e 1939 à 8 heurme du solr.
au local du ce:rie Paroisala! de Lechi-
ne Inc. coin 15eme avenue et St -Louls.
à jaquelle tous les clubs de sacs de
sable du comté Jacuses-Cartier sont
invités à naststr dans Je but de for-
mer ube ligue du comté pour La aal-
son 1939-40 La direction de “Am
Cholsis de Larhine” espére que tous les

août- ià

  
   

    

   

     

   
  

   

   

   

  

   

Le gagnant ent
Amharo et Raymond
recevre 35 pour cent
Le champion éhiupien ;accepté los conditions de 10% Ameypour URE BULre rencuntre Pisoir nu Bt.-Juogues. Mais 1p haar,a demandé le wagnau| gy
Gino eut afin d'auter © —

plus Amba,Bbuta’ 10 heures “yr nes Vu {
finale n'est pas termine à 1e hy ’-match devra être ariéle afin oon juot Amhara pulsssnt continuer he ’

aù lie l'avaient lave Colin
Jutte. Le se an
une heirs ot 1 minumusb Cull
chutes sur trols Jusau's oe
sutre heure additinnn. moc (0
suite une seule chute de dr
<queur.

Le apécial de to
prises Jack Rémilla
dine. Dans un autre
durée do temps, (|
nes Ture Samm on
vingt minute ol ‘à
Te
———————EPSe

Lutte à lo salle
$t.-Thomes d'Aquin
Le programine de . . ,.

ileu. mercredi. à la .
d'Aquin, 4060 St -An:.
Christie 133 va Nea:
2% min: Lutteur mas + 4
Ractcot 143 48 min =:
180, va Léo Mamé 1°.»
ou 9 min Claude - 3
Young Lebel 133 clubs ss ferant un devoir d'être repré-

senté afin de faire un succés de cette,
organisation Inf M Pilatrauit, 163,
sème avenue Lachine

-—- ——<
St.-Henri AAÀ. '

* |Dimanche dernier dans le première
parte dus pcycremme-double soute 8°
Re Howmet les lriandsw dy Re -Wilithened |
ont defait Je St -Henri par 4 À 1, tands‘
que Brown Stadium de Vordun, les Irian.
date furent battus par 8 & $.

Coa deux cite avant gegné chacun
deux parties dans la <étie vluminaioire de
« dane 7 pour le rhampiuanat de je ligue
Verdun-8t -Mrori. se rencontrerunt auseur-
d'hui à $ mwurce, à St-Hears + à 4 how
res, & Verdun

arée————

Défi eu ‘’Photo-Jeurnel” |
Le -lub Serole lanes un défi au riub

de bale mo ie “Photo-Journal®. pour
une joute. pour un merrredi ou un
Jeudi ou dimanche prochain. le 34. aù
possible. Pour tous recerighaments |
supplémentaires" J Larerte. ce

Mereredi le 19 or tomb
aslery

Combat pour le
championnat du monde

Ernie Dusek
(CHAMPION

Yvon Robert
LASPIRAN

4 autres bons :.mbau
Prix populair-

86e à 81,50, taxe incluse

UEEMERTLTA ON

 

   

  

Black Horse
La meilleure bière du Canada

1.9
LA BRASSERIE DAWES, MONTREAL  



 

   
joueur du Ahuntsic n'est battu qu’en finele, contre Bob Wott,

ts. — Le voile À evait livré un match de cinq heures à MecSrewertdequ
Watt en est à son 5ème chempiennat consécutif du club Stuart. Hunt ot Kre-

aurice Roch se distingue au tournoi Junior

ville. — ä °
à former sous pou, le meilleur double de l'univers. — Netes 1 i

mer appalés de le coupe Davis. sur fes séries
(Por A. VANTAGE)

de décrocher la championnat,
bien des années.
LAIRD WATT TERMINE UNE SAISON

PARFAITE
Leire Watt, le matileur tannisman du

Pays cette année et depuis da longues
an , vient de terminer une selson

fot parjaite à tous points de vue, Laird n'a
| pas connu le défaite une seule fois en

1039, ot ( mn remporté champtonnat par-
dessus champlonnat en simples, en
doubles et en aoubles-miztes, Mardi
soir dernier, avec Gordte Robinson
comme partenaire, 6! eniepait le cham-
pionnact en doubles, du club Stuart,
dans le fourmnoi par tnsitation de ce
club. Pour sous que la chose pourrait
intéresser, c'était la Séme année con-
séculive que ce championnat était pe-
ond att. A iui done, nous offrons
at rement wos félicitations, Nous ne
lui demandons qu'une chose, & savotr
d'incuiquer sa merveilleuse science,
aus jeunes QUI poussent, afin d'en fai-
re des vrais joueurs pour ie ooupe Da-

  

  
    

 

  
  
  

  
  

  

 

  
   

  

 

 

rer

avant

fier de l'edmetire,

    

     

  
   

   
     

  

onneur qu'autre chose.

x MATCH QUI DURE 4 NM. X MIN.

d'escuser ie défaite

|

TH plus tard,

hey fri da Watt, mou #| HUNT ET KRAMER DEVIENDRONT

" con le foit que FAMEUX

end 77

 

Nous vous avtons promis la semaine
derntère de vous apporter queiques no-
tes personnelles vus les récents matches
de finale La coupe Doris qui
furent joués & Philadeiphic, ef mettang
aux prises Australie ef Les Etote-Unu
Nous voulons tentr parole, et, trés brid.
vemen!, nous fenférons de passer on
revue, en les détaillant autant que poe-

 

veille, an demi-finale,

bout de Mac Stewart,
répon-

re heures, Le

de tenir

Vecanrile, va aura da suits le
a cette defaste Néanmoins, malgré

ste fatigue ef WA mai de 0eSous

us terribiement oou/frte,

11 14 nn Roch donne {oni ce aq
i
s
G
E
R

» près cing longe mat-; mdle, les cinq matches qui furent jours
— reineu par les sco-| Le premier mater de la série oppo.

, 1-6, 6-1, Préce-| sit Riggs à John Bromuwh, Boddy.

ce match de finale, Roch las de Chicago l'a emporté, et u le

rucersmipement, A Lt méritau Dien On re rappeile en efiet

pus O. erisnguette,

|

qu ii me lui sailut ue trots sels pour
du er de "Australien. Riggs tut trop

+, match dans lequel no-
Puissant et trop rapide et (1 sut gaiter

Dleds tous les deux, et âgés re tive-
ment de 30 et 18 ana, démontrérent à
plus de 8,000 personnes que d'iet deux
ou trois ane, ile formerdient certes le
duo de tennis du monde entier. De l’e-
Dis des connatsseurs présents, Hunt et
Kramer ont un service éclair, des
mashes” et des rives” formidables

et enfin un jeu presque comparable
celui de Vines et de Budge.
Ce qui leur manque cependant, con-

tre ces vieux renards, Quist et Brom-
wich, fut bien la régularité, et disons
le aussi, l'expérience, Les Australiens
perdirent le premier set mais aprés cela,
ins curpiv de Coute quant à qui
l'emporterait. Quist et Bromwich, le
metlieur double mondial actuellement,
surent se servir de leur jugement, et Us
triomphérent finalement, mais n'empé-
che que Hunt et Kramer peuvent être
fiers de leur tenue, et comme {I Lest
dit plus haut, 4! faudra les survetiler
de très PE dans deuz 0 utrots ans,

UN MATCH MEMORABLE:
RIGGS-QUIST

La dernière journée de la série offrit
le pius beau jeu. Le premier match
principalement, le, plus Important, et
mettant en vedette Rigos contre Quist,
offrit du seu dur des deux côtés. Les
Etats-Unis n'avaient besoin que d'une
rictoire mais Quist répondit à l'alerte
£1 triompha finalement de Riggs pour
porter le compte de la série, & 2 À 2.
Quist joua en ouragan durent deuz
sets, et Riggs ne put rten foire. Bob-

by déciancha cependant un reliiement
ul le vit lui oussi remporter deux sets
‘affiliés, mau Quest se rescisit & temps.

et triomphe. non pas sans misère, du

foupueux Riggs. À notre idée, c'est sur-
tout le fameux service de Quist, qui Iw
valut la rictoire
Le dernier match oppossnt Bromwich

à Frankie Parker, et celui qui décida de

  

 re kéros quuie ia gesate de prés. puts

ace Gautin, dw twerd, le vain-

srur 4 Hire Rochon, et enfin en ée-|
nse ce fameux Mee Etewart, 6

dans le mateh de près

et dont les scores furent

en tout temps le femrus terers à deus
mains du géant sustraisen. qui
leurs, ne semdiait pas rowioir jouer
orale partie habituelle
Le second match mit en présence

Parker contre Quist. Parker, inspiré par
le teu de Riggs ne touiut
l'arrière et lon sail qu ll
en $ sets
qua l'eltaque td pourait réaitser avec

   
  

  

  

  

 

  

     

      

  

 

ttir Quest ane vema:-r de beau jeu. fl la méri-

den car ul a foufours donné le

nilewr de : #. Durant tout ce,

“nn cuau0” U à cherché à s'eppii- mu

“en tête le seule wie de fri- |
parc »: d'apporter le Cham nat | de Parker.

»+4 cd ain qu'à se rece, 11 a £14 cette série du mount

a . soueur Encore metiieur

|

son

wroup d'erreurs cela lus faeûi-

 

1, mais une choss dt-
que ce vont desogart Pher, contre cet Australien Teconnut

3“ font que nos jeunes | comme je No J ou 3 du monde ratier

l'orurre, ORL ens ews Las Geni edrerraires aréichérent um 1CU

 

    

 

  

 

   

  

    

  

 

tafeurs en Kaleine,
durée du match

LES AUSTRALIENS ONY FINALEMENT
IE MEILLEUR

iendemain. dimanche

ux
« Maurice, téches de com-

“us fatre connaître ce beau
aches Tu ne peur plus

concourtr pour ie cham-
mais chose Oe.

an prox ches loo inter
tu confinuss 4 tamdéiiorer.

+ rectes d'excellentes chances | Jock

AUX PARTIES DE BALLE MOLLE AU STADE

Le deus des

   

amer, merurant pus de

 

-

  
te recevra. fous les Seri ices munici

  

   

 

seront représentés ainsi que 1 Union

NM Georges Latulippe. président du International. maison Kik

vb currier Pagineau, et W. Duquette
tent d'erfaires de l'AC. W. 4. doni

deux cluherercube debaiemolle La ten
-mids dans un mme dou-

md lêre partis sera entre le Kik.
Tapinn de Montréal. ot lg club de
Aqueduc Voirie Est, eham| de ie
a 1Concordia, Le ière

ie maira ot sera reçue r
Voitndrnt du comité exécutif, M. Re.

pons, fandls que le commusdtre Du-
Prape Dans le 2ème ou:

lancera, M. Raoul Tre.
Meni ria du Béton of A1. W. Duquet
es

ligue de quilles “Gaston”

sere law.

  

14 lige de quilies “Gaston”

a

som:

Hood] activités apostivesle hp
meminglounnt. A ocetre coasion, hee
Oltviery 2%, 2001 réunie eu Manoir des
urTih dire de Consell ainai
Mio’ Uspitatoss pour le prochaine

wif re tat eat le autant: M. 3 -Ges- 

d'ani,

tree de‘

1nabi:
Frankie démontra clavrement | que Pack

 

plus prunes joueurs expérimentés du!

ps de i Oncle Som durpuidrent ie dou-
@ Quist ot Bromusch. Jog Hume of

ne

  

la coupe. ful un peu moins intéres-
sant

la science à beaucoup à faire dans un
match tmporiant Les deus foueurs dé-

dutérent lentement et se confentérent
de relvurnér ja baile, chacun sur leur
coup droit. durant der échanges inter-

ment, afin de ne pas fatre d'erreur, et

Qui que ce sois of comme Quist com-|eette tectique lui valut finalement i
trous sets consécutifs, Il

ta la thehe. Le coup droit tant ranté semble que Parker s'est quelque peu

fut pine qu'ordinaire dans | decouragé à cette occamon, mais enfin,

victoire, en

TEne raleire JA pluie ce tut le match decesis. ef celui qui en-
* 1 tel ‘Amérique,

déconcertante qui lux taint de bream. ; lovaitlacoupeDaves8 4 + pour
Li me fast plaisir, en terminant, de

remercier MM Gérard De Tilly et Geor-
4 rainqueurs du tournoi en

de piet remarquable, qu tant les vpec- doubire du club Joubert, pour ces notes
urani foute le plus qu'intéressanies sur le coupe De-

tu Nos deus amis Ont assisté Suz

| matches à Philadeiphie. et îls ont dien

rouly me donner leurs impressions per-
Cer impressions, venant de

gars aussi qustes et sporttfs que Dionne
seront certes goûtées des

amatrurs rn général. et en leur nom, fe

gre Dionne

sonneller

et De Tully.

 

{les remereie chaleureusement

‘Lo Semi-finale
Provinciales-Mansfield

à Viauville, aujourd'hui
——

Cet aprés-midi. & Viaurille. la Ligue

Féminine Mateure de balle molle con-

vera ses éliminatoires alors que los
Mans-

fields dans in 2ème joute de leur série

serni-finale, dans un programme sous
on

ident
que toutes

cis mérien se termineront

À

cet endroit.

programme d'aujourd'hui débutera

©

1
Prorinciales

 

rencontreront les

ble, au terrain de Ia Vickers. a

“166 Viau et Notre-Dame Le D

Norman Dawe a annon

le
là 2 heures précises Malgré qu'elles per

_dirent la lére joute dimanche dernier.

“on roncéde aux Provinciales de bon

nes chances de
leurs partisans leur donnent leur ap

ipui par le fait qu'el’es joueront oe

‘ après-midi sur un losange où elles eu

. rent que des succés cette asison. La te

| nue de ses JOUE

peuvent réussir
rie. Par contre, les Manafieids ae

tendent capable de répéter leur exploit.

| Sylvia Véaina. l'héroine de la lére jou
1te, lancera de

Les Olympies qui ont éliminé

| queur de cette aétle.

  "duties

à

été rééi ; }
Paul Vallée, luprésident: MIbn § THREE CASTLES
Joubert” pocupotRrSeldent: M. Anaré ° \ Whisk

Seire, pers

la

charge @s - ® london Dry Gin squeur v
tava20130 M, Bernard Chartrand = ABER, Mentd @ Siu

Ii démontre tout de même que

B'umuseh. plus expérimenté

que Parker, jouatt 10us les coups molle-

fut toujours supé-

| rieure & Viauvilie et l'on dit qu'elles
à demeurer dans ls sé-

nouveau pour celles-ci.

Le Bi Robert Magnan leur oppase-

ra Olga Kénack pour ia lére joute, et

WW est amusé que celle-c! ne ménagers

ses efforts pour sortir tictorieuse.

Roya les, rencontreront en finale le vain-
dimanche pro-

{
 

LES AUSTRALIENS SUIVENT LES NOUVELLES
DE GUERRE
2)
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australiens de la coupe Davis qui
ont eu la permission de rester
aux Ftats-Unis, queique temps
encore. On voit, ici, Adrian Quist
et Harry Hapmon, de l'équipe de
la coupe Davis, en train de con-
sulter avidement les nouvelles de

guerre dans les journaux.

 

L'Australie est en guerre et inu-
tile de dire que les nouvelles in-
téressent fortement les joueurs

 

chain. pour le championnat de ls Li-

gue Majeure et le droit de faire face
aux championnes de la Ligue Montréa!-

Verdun pour le championnat provincial.

e
r

ttl
 

 

Ligue de balle molle Nationale Protégez

Le détai! de cette Ligue a débuté di- vous
manche dernier, siors que le Albert I

Atneltie a était leJardin Botanique, avant la
par # à T, devant 5. personnes.

Aistinguérent pour Albert Athletic: Hausse
Brousseau, Clover et Emile Racicot. et de:

pour les vaincus" Champagne et Ga- s

gnon, avec chacun un Cireu t. . .

Jardin Botanique 000 010 042-7 13 3 P R 1 x ase THEQ BONIN
rés,

Albert Athletic 301 110 20x—8 34 2

Batteries: Ringuette et Chicoine:

Ballabe, Chartier et Charbonneau.

Au parc Baldwin. ie UODOIAYOrO & dû

baisser pasilion devant le Breuv

Jumbo qui » remporté une de ses plus

belies victoires per 1 & 0. devant 1500

reonnes.
reuvages Jumbo 000 010 000—1 3 1

Dopolavoro 000 000 000—0 53 2

Portin et Martinello, W. Dor® et Ber-

naldi.

Les parties de dimanche sont com-
me suit: à Mochelaga. coin Nicolet et

Notre-Dame. à } h. 45 Albert Ataletic

va Jardin Botanique. 3 parties ai nê-

cesanires: à Ste-Cunégonde. au terrain

Fabien. à 1 h 4. polavoro vs les

Breuvages Jumbo pour 2 parties.

Le WHISKY ÉCONOMIQUE
L'Ecessars 5e sent fier du woble Clydesdak,

- Parfait cheval de trait, que sa force signal

PALETOTS
D'AUTOMNE

A PARTIR DE

814.95

   si, ste-Catherine
Angie Saint-André}.   
 

; De Robs Barns aussi, tl tre vomsté;

Cest de whisky parfait parrevenir d'en arriére. À
sa maturiié

t  

  13 or. $1.55
25 on. 82.85
40 or. $4.50
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FAMEUX VIEUX WHISKY
a
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a L'année dans l’Internationale

JOHN DICKSHOT, OLLIE CARNEGIE ET
Sr

AL SMITH EN VEDETTE EN 193
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=| Nombreux faits saillants sur la saison qui vient Le na m4CAENTLe 6 OP Mp Nek

de 36 terminer ainsi que les statistiques complè-

|

jersey city — 10 14 18 1 13 11 WW “ a À BATTERIE CANA.

tes et officielles. — Les clubs Rochester et Ne-

|

|Rechestee . 8 = 3 10 4 10 om ou 8 3m!

|||

DIENNE FRANCAIS,
. a ce -

wark terminent en tête au bâton et au champ. — |eNewarx 19 11 6 — 9 1 3 OU O8M6 1 DES MAJEURES
*Byracuse . 1 11 UN 18 — 9 138 1 - ———

Montréal en quatrième et sixième place. 14 Rt Ele nes ws Oo ne plaint souvent qu

(Compilations et faits exclusifs au “Petit Jourant”, Montréal 9 4 9 7 5 8 — 18 66 8 AI 3 iabacoupde joueur

= tous droits réservés 1939.) Teronte 8 s 11 WW 5 11 9 — 6 9 418 1 Royals de en re
phil em ee a= em wm mm = w= w= e—— ontreal. Og

Des 265 joueurs qui ont pris partavs Toutes de la Ligue Interns. 0 6 T1573 13 86 88 ve G12 S13... 8 pondÀa que les joueur,

tiemale, cette saison, 204 ont participé

à

10 parties ou plus tundis que éliminatoires. e Français

ent été dans l'alignement dans moins de 10 jeutes… Newark à battu Syracuse pour La position des na Joueurs de descendancefre

JOHN DICKSHOT LE CLASSEMENT FINAL DES CLUBS AU BATON galse sont rare, [I n'en pe

Alors que Pan dernier, Charley Keller, des Bears de Newark, s'était P AM P. C= % » C. Ppp. Bv. My. Blan. as moins que les Red Set de

classé en tête des frappeurs avec une moyenne de 364, cette année, John Rochester . 158 5246 797 1543 265 n ee TM 45 296 8 ton ont un lanceur ot un

Dickshet, du Jersey-City, n été Je meilleur frappeur nominal mais il n'a|Baffale ... 14 5100 751 1468 284 45 158 7116 & 283 5 receveur de sang fran,

conservé qu'une moyenne de .355 en 153 parties. Johnny, de plus. a cogné Newark . 155 BTS 800 1487 253 67 M 736 SU 263 13 ÈS Composer une batter,

16 coups de treis-buts. John Tyler, du Buffalo, à enrégistré be plus dé Montreal .. 185 5157 744 1456 235 a se es 7 28 9 | s'agit de Desautels ot de

points 125. Nick Witek, du Newark, a réusel le plus grand nombre de! jersey City. 154 5063 664 1430 233 4 58 50 6e 288 11 Lefebvre. Quelle attraction y
coups simples, 203. Allan Cooke et Estei Crabtree, tous deux du Roches-|aitimore . 16 5054 816 1381 2x8 42 136 7x1 48 273 10 serait pour Montréal,

ter et Morris Jones, du Jersey-City, ont terminé ln saison sur un pled Syracuse .. 154 5125 687 1356 17 48 2% Sie 41 266 17

d'égalité pour les coupe de deux-buts avec 41 Terente IS4 5038 aie 1290 203 St 45 527 100 258 20
OLLIE CARNEGIE — — — — — — —— — ce

. De tous les Joueursqui Jan dernier s'étaientàdistingués d'une façon 41047 S835 11400 1677 6 G49 S224 LOI 278 M4 Banquet pour le
ou d'une autre en nant premier dans érentes sections, Oilte « .

=| ie est le seul à répéter cette saison, et pour la dewxié année LE CLASSEMENT FINAL DES CLUBSAT CANa ns. base! Il lundi

Di consécutive, le vétéran voltigeur des Bisons de Buffalo à terminé en tête P. R. A. 1. 1 m ’ 1

@| des frappeurs de coups de circuit avec 29 soit 16 de moins qse l'an dernier. 156 3917 1780 18 13 1 ne Tout est prêt oT

“ De plus, Ollie 5 fait cempter le plus de points, 112.. Herman Clifton, du 154 3923 16@8 1 187 ss ju utestprêt pour

Torente, a réussi à tromper Ia vigilance des lanceurs et des receveurs à 156 3922 1652 171 116 la provines de Q
22 reprises. 138 3978 1539 174 14 t 200 lieu demain soir. a

AL SMITH 154 348 1678 8 ils 204 division mentrale au

A1 Smith, du Buffale, a terminé en téte des lanceurs aprés aveir gagné| MONTREAL 155 3 1725 241 Ie 2 |ae hammers
16 parties tout en en perdant que 2. Smith s’est tout particuliérement| BUFFALO... 156 3851 1790 258 151 1 26% aor à la tan
distingué en gagnant ses 15 dernières parties de ln saisen. conservant ainsé BALTIMORE . .. .... 155 3848 1736 st 122 ! 291 oudivlaions au
une moyenne de $39. L'an dernier, Jack Haley en avait é 17 et uw —_— == == = = = - a ap ame moe y gagné perd JMS 13584 1657 1000 8 065 [Etntainesdeoun To SAT

Reggie Grabowski qui a lancé pour les clube Syrncuse et Montréal a 4quipes. Perm! les ta ah

Participé au plas grand nombre de parties, au monticule, 55... Silas John- LES LANCEURS, (5 DECISIONS ET LUS) pou Boonton: EW Bay

za, du Rechester, n lancé pendant 754 manches, allotant Pas mois de A. Smit, Buter: H ML C8 BB FAR. PC 8. 0 r, MY chon. Hector Rac: ,

coups sûrs. Johnson a été celui qui a remporté le plus de victoires, 22._| Smit.2 . nessy. sk Ho Ltoes To

George Washburn, du Newark, a donné le plus de buts sur balles. 132. Deepa 5 a = 103 134 1e : » : = ! ons chars x M. + Pie

Joba Tising, du Baltimore-Syracuse, a retiré le plus d'hommes au bâton Jonuson. Rochester a 5 HY s 122 18 t a 1 a Charlie Harbour. M. aS

— ¢ i è runer, Balt:mor 1 « Mentwood P-H rete
Fa Dominic Ryba. du Rochester, n lancé le plus de parties complètes, Barris”JerseyCity : = 2 i i us ie : ia 10 2 ae oran Œ Hs

, r : . : : .
Rey Joiner. du Jervey-City, John Gee, du Syracuse. et Dominic Ryba.{ Jacods. Buffalo . 15 3 #4 19 18 . s 3 83 re rm de

du Rochester. sont sur un pled d'égalité pour le plus de blanchissages, §.. Andrews, Newa:k . 5 6 91 M M 2 @ 3 413}mes du champion

Kemp Wicker, du Montréal, et Earl Caldwell, du Toronto, sont sur an Ecinbane.5 NTREAL Ë > Mu neon 18 a ps Los seront Ten2:

pied d'égalité pour avoir perdu le plus de parties, 18. Ryba. Rochester 37 249 231 48 1M 2 5 10 12 600! Plusteurs one

vie NICHOLAS WITEK | Yandenderg, Jraey-CUT 39 202 179 58 108 14 3 18 10 0] des cedewur seroat
Nicholas Witek, du Newark. est le seul joueur de la Ligue à avoir pris . Newk -Balt .J-City  . t “Amora”

part tones ise son be, 15, ie que fan dernier M pesBibi REE 8 8 8 2 Bl Gandtestinaler
avait 5_ : | oraux Newark 8 112 10 & ® 4  ?* ss n tival, au

Des 9 blanchisenges de la saisen. le Toronte en a subi le plus. 20. Ting, Ba:t -Syracuse 38 246 221 72 148 18 3 18 15 “30 /C.M. St-Marc, oujourd'hui
GLENN STEWART | Russo, Newark 006% 17 3 3 103 4 58]

3 A Zuber, Bulla! 13 7% 7% 0 MM 3-5 4 33' La direction du .
_ Glenn Stewart, du Jersey-City, a frappé dans le plus de parties cen- Bega. Mewa:k A 198 22 @ 7% 1 12 160 M5 C P 8t-Marc ann. <

sécutives, 20. Au cours de ces 20 parties, Stewart a cogné 21 coups sûrs  C: Sruitn. Buffa: 13 200 198 61 mM 10 4 13 11 562 mid) la tenue des.
en 73 fois au bâton pour une moyenne de 370. lecher. Ban ato - 3 hs a = * 1 3 3 " 343 nuel qui couronnes

John Tyler. du Buffalo, a compté 11 points consécutifs en 10 parties...  Groazicks, Roch CL. @ tem im 1 8 OT 108 7 33 | principaleautre" i.
BILL WEIR Branch,Mewaik a 4 2 Hy 3 2 4 a 7 48! R fête arm sans à.

4 Dll Weir, du Torente, fat le seul joueur de la Ligue peur cette saison | $22 pattais 11 D5 8 8 À 100 à Sé anand 1
lancer une partie sans coup sûr. Cette partie fut jouée le 16 mai contre : Reffensberger. Rochester . 49 243 22 67 112 16 4 1S 15 508 Mord de la ville et is +

Baltimore, II a envoyé 4 joueurs sur balles et en n retiré 6 autres. Barley, Newark © 174 190 7% M $ 3: 18 18 500 |de notre Mole moni. oo Tr
Trente fois, 2 coups de cireuit ou plus furent frappés au cours d'une: ÉSLT,Sones -Ciee 8 i0 08 8 % 4 301070 pmmibert A cette ac >

partie: Richard West, du Baltimore, Oliver Carnegie du Buffalo. et Harry Lan Prancon! Toronto 3 40 a non 2 1 3 i > ‘ FRaaHAE

Davis, du Rochester, ont réussit cet exploit à 3 reprises... Gornicki, Rochester 23 8 #2 »% s t 1 3 300 : an.

Quatorze fois des joweurs ont cogné 5 coups sûrs où plus au cours Peonourt,Newark B 15 m1 17 % 16 3 13 14 481
d’une partie, cependant aucun de ces joueurs n'a réusai 2 foie cet exploit.| Mooty. Syracuse 71 215 197 5 0» # ! 4 i sa!

Onze fois des coups de circuit furent frappés avec les buts remplis; Cheilnl Baltimore 1 vw 10 5 @ 3 — 3 € as’
Oliver Carnegie, du Buffalo, et Walter Judnich, du Newark, sur un pied! March:idon, Toronto æ 14 115 & @ 3 - 3 6 4charm , GRABOWSK1, Syra “MONT. ss 1H 175 + Mt. 9 11 450
égali ; , Carpenter, Jersey-Cl'y 34 16 173 3H 4 ° î s 11 A

Quatre-vingt-douze fois des joueurs réumsirent 4 coups sèrs dans une Matuzak. Ba.timore . 47 22 263 78 :16 16 1 13 16 448

partie avec Joe Martin, du Buffalo, Harry Davis, du Rochester, et Maye ory: Torn 32 14 104 MM 1 1 + 5 44
Smith, du Toronto, sur un pied d'égalité avec 4 fois chacun— CREHONTRE : 1 12 2 DB 7} O8 1/08 2 464 terentes épreuves au!i DUKE, MONTREAL : 41 12 198 8 @ 10 1 6 5 AM le t de l'apres"

Vingt fois des joueurs ont compté 4 points ou plus. au cours d'une Henshaw, Rochester H 4 IT 6 5 6 1 6 6 ‘épices Supporteurs he
partie, avec comme leader Joe Martin, du Buffalo, qui a répéte cet exploit Kowal. Buffalo + : M (08 146 4 23 6 -— 6 8 A rendre aur ie terran :
à 3 reprises... Jones, Syracuse cee 32 51 @ n MW LI 2 3 4& 429 au camp Rosemont

ROGERS, MONTREAL 4 18 18 8 M3 3 3 13 200 Des Carre ‘er
Mul.igan. Toronto - B 16 323 56 % à CT 6 3 00) arrières pour = ,

ÉRoUeHMONTREAL 2 $n non C11 ele finedar:

MOYENNE DES N AJEURES Midi, Syra-Ba:timore roane 8» 4 3 NN = pende ree -
er, Oro

4 Meola, Tor -Syracuse 2 i 2 " 3 : 1 20 cette équipe à étendu

AU BATON (300 ET PLUS) WICKER. MONTREAL 40 233 297 532 76 14 3 1 255 par Joue Re

9 Men" 2 RRR 854 1LE RESS
LIGUE AMERICAINE LIGUE NATIONALE Edlawatl Toronto 0 Wa 2 8 8 10 4 00 18 BeemerBacaaor

AB Pp. CS. MT AB. PCB. MY. NoSle Bulluio JIU em Te 6 oe 3 300 mature1efête champs”
DiMaggio. J. X.Y. 406 96161 WT) Rare Bre 1 14 1000 Rattenu, Baltimore 18 3 76 M 3 2 1 3 4 200 à dimanche prochain. P-
Roux, Bostou .! él 131 197 358 Warren. Phil C1 oe 1ion perm, Baltimore Boowe 2-14 x joudétails veuilles com-

EosevichChi... «af 73168 099 Pédget BAL 99 Ÿ À ob Buskan. Baltimore nas ex 7 O1 5 MNtnpmau aa
Keltoer, Cleve. 519 72 179 (Van Robara Pire. !

.

3 2 1] 382 BeredyraongREAL “uen 5 1 2 1 5 0e pom nth

Ke RE REE 83 SORAon a cna Seis 2 aesaincne eri 6ww. 1! A , ‘ ;
Berger, Boston ES D 21 54 272 parties: Roche, Buffalo: Manor, “Montreai:74 purtionsdesdeana34
Lillard, Phila. 118 2 +4 28 80 176 288 parties” Btrinceviteh, Newark; 16 parties: Kohiman, Jersey-City, Minor,Syrocuee
Johnson. BB, Phu. . | 481 97 160 233 0 1 a eh lates: Rescigno Montrtal: TL Dariiea: Maser. Monirini. eoee|
‘Trosky, Cleve. 446 90 148 332 5 18 13 cheater; 10 parties Desmond et Hudson du Baltimore. 9 tries. M OmDe:
Gehringer, Dét 37 T1 20 5,15 25 8 parties: Davu, Baltimore: Hollingeworth. Newark. Hubbell. Jerseycity 5oir.
McNair, Chi Cae 48 103 DS 9 123 291 ues: Paynick. Montréal: Hughes Baltimore: Pussell, Rochas ersepCily: 7 part
Appling, Chi las 71H 2 % 193 225 sey-City: 8 parties: Linke. Baltimore: Deshong, Newark. Unie.Bufimo.5 her:

inn,

St

- . 337 90173 1m 73 142 123 ties: Brennan. Toronto: Stanceu, Newark: Tuiscz, Buffalo; 4 e. Buffalo; $ par-

Weatherly, Cleve. 20 38 78 I B14 ‘HZ Montréal; White. Mibbe et Fink, Buflalo; 3 pirties- VonOredolBeiiimore: oa
Williams. Bos! 513 116 185 322 Danning. N.Y. | 4) 13 14 Ba SyracuseAnderson. Jersey-City: 2 parties EDurie. Kitvar, Van AbieorKenn

Coston 91 ResaCine 1 A 04 0 TooneWiedEN onBE Tew Suni ‘Belin, ALAC. pet. ! : City: n, : : 55 A 3

pau dues C's id Shi STARRTI,Bamr,rie O Mare” Baltimore
York, Dét. Tae sw I OUNT. 9m M1 du (Suite à ta page 88)
Pinney. Phil-Bos us 38 5 ou Cuccineilo,Bos. . . 310 9 9 28 Club Seveie

. B . AU \ 14eRE 36 518 Je Vaughan Pit aaa A ee Notre-Dame vs Abord à Ploufte
right Wan, . w a 131 207| Maruin, JBL. : 264 45 80 203! Le club de belle molle Savoie ep
Dickey, NY. . : 464 ua 150 304 Herman:Vscm ae D gy BL sulourdhut un mme dounis Plociteraml PREDame st Abord à
éseteh mR MW nite aeEEeeuh
McCoy, Dét. im» a 8 Lionel Daigle: mardi: Roméo St-Jean défaites de TeamonaueetJ2me

à

uneentente et lle commencernnt, di-

Moses, Phils. TI M12 302] Te Alana mercredi, Roméo St-Jean [rain du club Savoie est aitué. angle Plouffe. une sty LEtrie onpord &

Gran Sin BiG 3 CARL SEERSNBanta) al) SeTRSe
Case, Wash. 51 102 1 2) La direction de Ia salle de billard errr Ti 03. . ret cédulée pour 3 h. 20 sera Bu pro-

etwre"TEetl Club Tétreut TTT fm tine att ond. a e si

Snooker unJoueurinconnu contre Roches88 reultville jouée u courantSomme ay

Roméo St.-Jesn, champ'on de anooke: : partie.

1

y aura — rm et que les deux

aAIIR,GeRE LAR feelmotePetriDOONEi aine 7 5 i A

exclusivement, contre Maeaurendre jen Las Partiescommencaront vers 7 rencontrer Lous done clube de Montréel depridedate ‘que chacun aurait ret

re Joueurs de | Diream Ontleu. Ja salle de, Ou da Is province. Las aucoés remportés| joueurs pour Oette côfie. LeMereHas Etié
2 gheeSoteShore Bons Sh idqe,Tipea5,fipete| SUWl Setia wenugute, SEAR
le semaine: naeShan Programme = fo0oxe ont(Sordialement nvitds. Lu PRPour toutes atormationa; Thea“oi Phe . Ploutte SINE Au CA

rerdiaucet, Cleirval 8813. atte série Dour les 8mateussloses "
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Jacons, Buffalo .MiranToone1 B OH 3 4 1 8 601000
’ -Toronto ., . Jway | Haha SatZo Ba fais tf 1 mil UN CLUB COMPOSE

374{ Mulligan, Toronto = 2 » 1 8 1 8 8 1 7 20258 RCHOTT. MONTREAL CUS 8 8 i Spe 8 ; a DE RECRUES 1939
; yo... ‘|MRSAL 22 88 14 111118 rp

‘ a. ol i à *,

3ai Dugus, Baltimore ! 7 8 8 08 02 4 31 0 1M On vient de suggérer l'ali-
337 Roe. Rochester 3» 1 ee 8% 6 8 14 gnement suivant pour un
335 findrews, Newark L088 3 4 °.0. Asi club com entièrement de

M |'ORABOWSEL av-monTikii 3 D 4 O4 à 090% à wn Fate l'année 1939 au
Bi Jones. Syracuse #17 3 « 6 à 6 à 1 ball majeur:
= rois. Toronto-Syre. 3 a 3 : 3 : $ f 18 c her but. — Rip Russell, des

| faving, Toronto 10 28 0 « 0 D e #6 0 143 -ubs.
326 Naktenu, Baltimore 3 14 0 2 1 6 eo 23 8 19 28. . -—— Pe

| an, suite mou 1 8 208 8 3 bom SpoMee Conte, more . -
128 Siveme, Mowk-Mait -4 -City 3 18 3 2 ¢ 0 6 1 0 13 38. but. — Jim Tabor, des33 KES, MONTREAL 12 1 22 6 0 23 0 ua "got. Jim Tabor,
D! Mihaite, Jersay-Ciy 1 3 2 1 0 o 1 4 al] Red Sox
Aa couteMarais dom 3 8 8 8 8 805 MMM Amie— Eddie Mi
3 : r,

NA . MONTREAL w ° 2 1 0 0 ¢ 6 541 > ,,

3 ener, ile 16 3 8 108 8 8 hos ul | Champ droit - Ted Wil
315% € : iamsa, des x

€ Smith. Buffalo . 3 a 3 7 1 1 9 2 0 103 »

ni Kleinhans, Syracuse se 3 10 1: 0 0 #« 0 .101 Champ centre. — Barney

23) Beadimatiela,Newark BA 8 201 80 6 8 5 oul McCosky, des Tigers.
310 Roche. Buffalo 3 12 2 1 0 © 0 60 6 08 Champ gauche. — Charley
309 WICKER. MONTREAL 07 206 2 0 6 4 0 lll Keller, des Yanks.
307 Midkitf, Syra -Bait 40 4 s 4 0 ° ° e 0 074 ’ °

304 Lan Francon!. Toronto 15 14 1 1 0 0 9 9 0 mm Receveur. -— Buddy Rosar,
32 Gornicki, Rocheste: 3 15 2 1 0 6 60 1 0 207 des Yanks.
392 Stiles, Jersey-City 31 2 3 0 0 ° 3 0

sa Burkast. Balumore oo. I u ¢ 1 0 g © 1 9 9 Lanceur. —- Atley Donald,
tuner, Baitimore “oo. J

399 | Bwank, Baltimore : M O5 3 à 6 0 0 à 6 oi der Yanke oo
Desmond, Ba.tiniore » 206 0 0 © 6€ 0 0 0% Lanceur. -— Gene Thomp-

191 Rahon.ek, Rochester 1 8 2 0 à 6 0 0 oo 00 xin, des Reds
298 CE. : + A

295 NEUP PARTIES Macon. Newark. 357; Bartiing, Baltimore. 290. Hollings- |.
> worth Newark 231 Uhle Bultaio 167 Walkup, Toronio, 040. Hubbell Jersey-

City, 000
24 . s Da: - - wh: . 3
3 aioSen PARTIES Dei5,Baisimore 333: Whitiak, Montréal, 222: Drake, Bu! JOLIETTE DANSLE

za} MEPT PARTIES: Fussell Rochester, 500: Henry, Toronta, 000; Watkins. Je:- TOURNOI PROVINCIAL
292 »y-UCity. 000. Hughes, Baltimore, .000

Bi 290 1* PARTIES Mon. Syracuse, 400: Deshong. Newark, .333. Lanke. Baltimore. | Le Joliette. qui pent de remporterle

“ | champivnnat a Ligue de J

dd CINQ PARTIES Howard, Buffalo. 467. Zubick. Buffalo. 400. Cresp!. Ro-) Starr. et le Verdun Maple Leaf. qu! est

2% chester, 288. Tay.or Balimore. 167; Stancen Newark 167: Corbitt. Newark. 105. '.ort! champion de la Liguede Verdun,

“0, Brennan. Toronto, 000, Tuiscz, Buffalo, 3 se rencontreront. cet après-midi. aur

28» QUATRE PARTIES: Hoffezth, Montréal, 231. De Phillipe News:k. 182, White [:® terrain du Christ Rol & Joliette
259 ve 0. 3 1 € ; ; . {Cette joute. qui est cédulée pour trois
138 B.ltalo, 000, Hibbs, Buffa.o, 000; Fink, Buffalo, 000. LaMaster. Montréal, .000. heures. sera la première d'une série de

208 TROIS PARTIES Bergman, Newark, 400: Angel. Syracuse, 250: Winsett. trois La deuxième et la troisième si

28a Jersey City, 250, Tighe. Montréal. 222: Gordon. Jersey-City, 222; Monchak.! nécessaire seront jouées dimanche pro-

286 Baltimore, 167 Anderson. Jersey-City, .000; Van Orsdci. Baltimore, .000 “chain. à Verdun. sur le terrain des

188 DEUX PARTIES: Gumpert, Baltimore. .000: Meketi. Jersey-City. 000; Potter. Leafs. Le gagnant de cette série s'atta-

284 Montréal 006. Winford. Montréal. 000; Kiivak, Toronto. .000; Kenney, Toronto. quera ensuite, su valnqueur d’une aé-

283 000: Devia. Toron:o, 000. Vogel. Baltimore, 000: Vanatita, Toronta, 000. Walsh, | rie identique entre les champions des

222 Toronto, 000, Rehbetn, Byracuse, 000: McNamara. Baltimore, .000 cantons de l'Est, pour :e championnat

281 UNE PARTIE Metheny. Newark. 1000: 8mith, Rochester. 1.000. H. Tyler, Buf- ; :
280 1,10 000. Talos Bufaio. T00 Graham. Newark. 000. Chiozza. Jersey-Citv. 000: maintenant l'alignement des deux équi-

901 Cho Rochesies 000 Snider Rochester. 000. Peek, Newark 000. O'Hara. Bal- pes pour cette joute.

280 ore Maple Leafs. — R_ Lacoste receveur:
on P Pouliot Janceur: BR.Lauzon de, but

: . mel 2ème but: A. Bessette arrét-
7 , - Ca . s P 2 : 1 court: G. Gauthier Jème but: J.-P. Bros-

=! Détails de l'Association Provinciale |$ucssmo queue: 1 Gauttier champ
ma] Walker Fe t en saatuth:

:
a. I outurier ri . -

= de Baseball Amateur he
= Joliette — O Dénommé receveur:
x; —— RaiHétu Janceur: = LacombeLerbut:

ji rgeon. Mme but. A. ar-
Dimanche se continueront les de prendre vantage cf de renconiier et.court: G. Houle me but: J.-P.

. sie le champion -|Martineau champ gauche: P. on
#31 detads pour le championnat |fuvienne Jr. le 24 septembre. bat-| champ centre; P. Joyal champ droit: M.
16 ; : teries seront probablement pour K!k:| Graham. 8. Contré et B. Lacombe, ul-
231 junior et intermediaire de la |CamrsaberLeur. ou Ashby e Ryan: ie
282 ibeon. uir: pour Sherbrooke Cou- :

- ; — ee  - —
21; province en deux endroits ture et Bourque ' ,
»1| LC VERDUN MAPLE LEAFS V8 Jeu d'onneaux
Bt différents. JOLIETTE ——

1 — Une autre demi-finaie qui passionne La rencoñtre de dimanche dernier

= KIK JUNIOR V8 SHERBROOKE JR les amateurs de Verdun et Jollette sera remporté un nd succés. O. Bégin a

ee | “A SHERBROOKE sans contredit cette série qui commen- remporté le championnat de la classe
2! "be le 17. aur le terrain du cera dimanche À Joliette. à 3 heures. “B’. organisé par M. P. Durocher. Bé-

250 onan TEtale. se Le Gérant de Joliette Jos. Zaien nous|gin a Eagné en disposant du dernier
si | Bhert vote de ia Ligue Provincial.Mél prte de communiquer le changement concurrent F. Duracher par 20.200
pred continisers " dem hae e Po n° 5 d'heure aux partisans de ces clubs afin points pour Bégin et 19.325 points pour
ses; Pivp nat Junlor de la PTE re de permetire aux gens de Joliette d'as-? Durocher. soit une majorité de 375
238) le Sherbrooke Jr recevra 1 La ie DTÉ-laister à un pélerinage au cimetière de points pour Bégin. Maigré ia faible ma-

cine le KIX Jr de Monten d¢rePar| l'endroit et ensuite assister à ja joute. | jorité. Bégin 8 été proclamé champion
J heute pr tae M1 Celle-c: promet des émotions car les) de Is classe “B”. P. Durocber lance un

louée :mmédiatement geux clubs aont fort bien balancés. Ver- défi à A. Hémault pour une rencontre
353 | nécessaire. Le Kik )r. ayant GaRDé gun sera handicappé par ls perte de de 150 coups. al celui-ci accepte, il Dl

353 a tere dimanche deru:er, » oe son ler but, mals -ers bien remplacé! ra qud prendre arrangement avec D
5Ireve Areoe bare dimanche proc r au No 1624 Montcalm

1| e: fera des rfforca désespérée afin
1 —

150pans La AYEZ-EN PLUS
:8 METROPOLITAINE,

‘5 ausourDau 311):BINa — pe
De ta eme rencontre pour le haïpier-
725 Hat de le Ligue Métropolitaine Senior
ns

|

ana leu aujourd'hui. alors que le club 3 T

233

|

Ste -Thérése viendra rencontrer le C.P.
‘334

|

Bt -Phliippe Aur soit terrain à Yourllle.

11

|

Toute 1a ville de Ste -Thérése accom-
131

|

pasners son club. qui mene jasérie el

une rencontre, ayans remporter

la

vic-
= toire dimanche dernier, par 3 à 0, aprés VS DE QUOI Ps
277 Un duel digne de nos pros. Les partisans :QV — .
“26 des Ttaitens. qui n'ont pu accompagner »

"229

|

leur club dimanche dernier, seront ser- *
ae à poutiaite. avec A venue des Thé- r A £\

réslens. Inutlie de faire des commen-
20

tairea aur la valeur des deux équipes U C .

= en lice. main chase certaine. c'est que S DE JOUISSANSE

mn ————" % ate gi ineau mur par leur défaite de dimanche ,
m dernier (enteront effort de leur vie Assurez-vous l’arome gro Je goût
215

|

Pour demeurer dans la lutte. car cette etimulant et satisfaisant

de

ce
313 série. qui est de 2 de 3 pourrait au- luxe enveloppé de Sumatra. Go la
‘214 trement prendre tn tmmédiatement d!- alité du cigare qui se vend plus que
313 Manche prochain, au ces d'une 2ème qu tro nsidération de
212 Yictoire consécutive du club Ste.-Thé- tout autre, sans co: .

317 [reese La foule qui assistera à cette mé- dans l'Amésique du Nord. Tabac riche et
n morable [rencontre pourrasoirdrones mûr; doux, brûlant lentement, facile à

ur la lère fols cette aa ont en qui

al Neal, dea joueurs de la force des Schum, fumer. Qualité bvidente laqualité ux

206

|

Paci. Vanier, Maifara. Lanois, Corbell, fait chaquejour la conquête

de

nouvea
“ag Lesaard Bergeron. brillamment gouver-| fumeurs avertis. Ne manquez d'être

‘207 Réa par les lanceurs Driscoll et Cécil.| du nombre." Comparez le avec
‘307 Driscoll n'accords que deux coups sûrs % = el cigare e vous ayes
207 aux ltatiena lum de la premisre joute,| Wimporte qu gare que ui *
208

|

et Tony Malfarn, Je capitaine du C. P.| jamais fumé—faites-le aujourd'hui. -

‘303

|

8t.-Philippe. aure encore un problème
\ ;

‘203

|

pour résoudre les belies de ce fameux
-

200 [rnceur De leur côté. les Burr. 1. \ =

‘200

|

te, Schwarte, Ma . Desjardins, Buc-
+

‘200

|

ci. Mébert, se ‘ alaede, Fleming
Shephard, o Achotez- poignée ches votre

a pourralent fort renverser lex calculs des handou ourd'hui
180 siniteurs, En somme, les deux équiper Nappoles-vous qu'ile son! rraiment
169 aux prises aujourd'hui sont certes deux deus—et ssulamentBe.

108 meer eatarencontreest
AbaRe Ea RENEE (6 CiGARE QUI SE VEND LE PLUS DANS L'AMERIQUE DU NORD
104 eat situé coin Berrt of Crémanie.       

G
E
6
1
J
U
G
W
A
L
E
I
S

LL
I
V
I
A
L
N
O
W
T
Y
N
I
N
O
P
L
i
d
i
d
I
T

E
S

2
6
0
7

 

S
o
.
a

M
E

S
E
A
a

+
C
R
I
N
W
O
S
I

 

T
H
a

N
A
R
I

+:
A
E
M
E
»

V
I
A
R
E
S
O
T

B
N
T
I
A
L
A
R

dette
2

on
A
S
R
A
N
A
R
T
D
$
0
5

¢

J
E

   



mn

   

Torr

* Coté

À le fin de le saison, les premier et deuxième de chaque

section se rencontreraient.

PAS DE BRUIT A L'ASSEMBLEE DE LA Q.A.H.A.

On s'attendait à un violent débat quant eux clube Co

wall et Québec mais rien de tel n'est survenu. — Les

tructeurs nouveaux. — Les arbitres. — Les cartes dons
les deux langues.UT

CARTES EN FRANCAIS

. On sait que les cartes ont
émises par

 

La Ligue Provinciale de hockey,
ui compte, maintenant, huit

clubs, avec le Québec, selon que
nous l'avons annoncé en primeur,
dimanche dernier, fonctionnera
probablement en deux sections de
uatre équipes, avons-nous appris,
bonne source.
Un comité a été chargé de pré-

parer une cédule et ii est probable
que l'on en viendra à faire accep-
ter deux sections comme le prin-
cipe existait dans la Ligue Natio-
nale, quand ce circuit comptait
huit équipes. Si tel est le cas, c'est
dire que le club finissant en tête
d'une section rencontrera le club
en position égale, dans les élimina-
toires de fin de saison. Il en sera
de même pour le 2ème club.

LES NOUVEAUX

a déct

initiative très intéres
fut féliciter M. Thérien.

—_—

POTINS DE HOCKEY
Les partisans de la ligue Benver de

Quebec sont peut être interconue d'ep-

prendre que le statisticien de la ligue

Harold Hater s'est ourélé dens bo Topi

ment des Black Watch, il serait rempis-
cé par Frankie Dillie, secretaire d Is

ligue Junier… Ten Psaniston
l'acquisition du je
Lie Currie,

     

  

Jules
St-Evscinibe… Vince Geodlm & Ollawe...
rait à Bherbroshe...

 

   
INSTRUCTEURS Conrad Dien gardera los Filets de

On ne connait pas encore défini-

|

Sherbreche… I» $ the s'osi es
les services rdien do butstivement les noms des instructeurs

des trois nouveaux clubs que la
Ligue Provinciale compte. main-
tenant, avec le Verdun, St.-Hya-
cinthe et Québec Fait à souligner,
on a offert. en différentes circons-
tances, les trois gérances à Aurcle
Joliat, qui joua pendant seize ans|

ur le Canadien et qui dirigea le’
erdun de la Ligue Neninr du

Fa i Lateshi et Joo
Schack, de Winnipeg... Rey Muilise
rowern avec leu Resale de même ose
Shipper «Ban qui jouait om Angleterre,

2 Ligue Montreal Inter-
sit ces parties à l'erées

nne importante accemblée à

  
   
été convoquée > cour de le semaine
prochaine.
Metill,

M est rumeur que les clube
Lachine, (omcordin of St.-Jert-

  

 

de Montréal vai
LA LIGUE PROVINCIALE
FONCTIONNERAIT en DEUX
SECTIONS, I'hiver prochain

été

|

crevaison à 30 milles de

le secrétaire-trésorier
Alphonse Thérien. Ce dernier nous

é qu'à l'avenir, les cartes
pour les jeunes seraient redigées

dans les deux langues. C'est une
dressante et il

Il se classe avant Guiterd et

Pierre Gachen. — R, Trépe-

nier gagne le dernière étape.

LA MERE DES FRERES

TREPANIER DECEDEE
pme ;

Gearges Côté, de Montréal a

gagné le Tour de la prevince, pre-

mière grande course organisée per

Henri Gachon, ot qui a vu 12 cy

clistes sillonner la province durant

une semaine qui connut quatre

grandes étapes différentes. Bien

qu'il ne se classa que 5ème à l'é-

reave de samedi, (celle de Trois-
ivières à Montréal), le temps des

autres étapes lui assura la lère

place. II devanca Munkittrick, le-

quel le suivait de plus près, mais

qui malheureusement éprouva une
Montréal.

samedi, ce qui le fit se classer
que Sème,

PEUIL POUR LES FRERES
TREPANIER

Los frères Trepanies. dent Tee deux (ids
course © dent Raymond  

  

 

pricent part
ve classa ler ‘etapo (imale de samedi.
sat perdu leur mère. samedi avant.
midi. les deux c3clistes m'eppriront ia
malheureuse menvelle qu'après ja course.

 

copondant. “lo Petit Joursal™ offre à le
famille eprenvée seu plus simrèree conde-
lenmcen.

Les cyclisios qui ent pric part au Tour
do ls province seal arrives à Montréal.
poini final de la grands course. mamodl

midi à 5.1¢ hearse. Le premier «y-
à re applaudt por la nombreuse

fouls mansce a8 Pore Lafontaine fut Ras.
mond Trepasier. do Montréal, ll etait sui-
vi de près par Pierre ljachan et Lee Bre-
deur. do Montreal également. los autres

isles à arriver furent d G Le
tournssn, L. Coté. W. Roberts. Tropa.

E Bt-Amant, M. Manbittrieh, Tur-
« R. Letournesu.

TOUS ONT TERMINE
‘Fons les cyclistes ant termine le Tour

de te province nu complet. À part des ré-
vultais de quelques chutes peu graves, les
cyclistes sont tous arrivés en benne con-
dition. W. Noberto fut le coureur qui con-
aut le plue de chates, of 4: id était eve.
vort de pansements à som arrives. 1x
concurrente enveut à brave vont de
face taut lo loag du verage de retour.
sondral. bon ergunissieurs pousent se ven.
te voir fait un succes complet du pre-
mmier Tour de je presince.

  

  

  

  

 

  

nqueur du Tour de la provin@n
 

le championnat

par $ à 1, La victoire des Yanks ser

les Red Sox et les Yanks ent dix-ve;
première position ne peut changer.

|

Les Yanks s'assurent définitiven,

—

NEW-YORK, 18. — (Bpécial au
New-York sont de nouveau champions de la Ligue
une quairième fois consécutive. Les Yanks se sont
nat, samedi, grice A une défaite des Red Gaz de Bouton contre Le

rance du champlonnat. 11 reste 15 parties à jouer

  

  

   

 

de l'Américaine
“Petit Journal") |

lo Detroit a ausei contribeé o
peur les Y.pt parties d'avance. ( ate

 

Historique piste qui change
| — Construite en 1913 avec

mier propriétaire. — Derby
début. — Fred Richerd puis

LES MEILLEURS CHEV

L'historique piste de Dorval, ex-
(istant depuis 1913, vient d'être ven-
due de nouveau et comme c'est Ia
ville de Dorval qui en à fait l'achat.
on se demande si l'on reverra encore
des courses sur ce (racé.

| On se demandera pourquoi ia vil-
le de Dorval est. maintenant, pro-
priétaire. C'est amplement parce

que le champ de Dorval devait des
taxes pour une somme de quelque
822.000.
Une seule personne à offert un

prix. lors de la mise en vente à

l'enchère. jeudi. On n'a pu savoir le

 
inom de cette ,ersonne qui & misé
; 510.000, La ville de Dorval n. ensui-
te. offert $10508 et comme 11 n'y

La piste de Dorval
devient la propriété
de la ville de Dorval

 

Leurendeeu. — Le Derby du Québec avec
$6,000. — Vente pour texes dues.

COURURENT A DORVAL.
————

 

   

    

    

   
  

     

| ef

pe
uesne

+
de mains pour la 4eme fai A w
M. Leurendeau comme oy pve &
avec bourse de $20,000, 4 FC"
Jos Catterinich succèdent à om

bourse de Miire. +

tu po
AUX DES ETATS UNIS ter se

BOURSE DH 5000

Une bourse de $0 40 aioue
offerte pour re De -
national. Plusie
chevaux des Ela
prendre part à
gnée par Dasid C

Mcli.uke en 2eme ;
Luke. en 3ème pa -
terbass. David C « <

leurs de John W -
Mcluke celles —-
Schorr, Jr.
Au cou:s de »

11 y eôt un bets:
patriotique de ‘a :-
unwon, on off: a
vernement pour

 

  

  

 
 

Québec, l'hiver dernier. Joiiat n'a me n'eperent pas cette année, of lol ont — avail pas d'autre enchérisseur, ia ui . J
pasencore Jecideé quelle position, * lo Te “ho™ L'AN PROCHAIN propriété a été adjugée. le TR LS He A J
a Soliatn'accepte pas le poste de . - M. Henri Gachen. erganisateur de | QUATRIEME PROPRIETAIRE |, PTR ia Len .

mentor à Verdun il est quesiion de GABBY HARTNETT ladite course est des plus aatiafait | La ville de Dorval devient la qua- tait fait connar:r s

Georges Boucher. ancien joueur de jet compte bien erganiser pour I'am trieme propriétaire de in piste. de- donnant des rei.
l'Ottaws et des Maroons er ancien ENCORE AVEC CUBS | prochain um Temr de Gaspésie cette puis ses debuts. Disons. ici. qu'en Edward à ite ©
gérant du Springfield. ——— leis-ci, cequi meltrait Je trajet plus quelques rares circonstances seule- priété de Doria
De Verdun. on apprend que : on CHICAGO. 16. — (Spécial au long et pins intéremant. ! ment on à fait des profits à Dorval. groupe de fem +

 

& déjà commencé à faire signer des “Petit Journal
Joueurs. Le fait est que lon a deux
lignes d'avant complètes a ;
Gardien de buts. Tout ma
le mieux dans la ville-soeur et
s'attend à un club form:dable
On a dit également que ie ssn-

dicat qui sera proprié'a:e «ut club
de hockey s'occupera éga:emen: de
boxe et de lutte et de diverses au-
tres activites sporiives.

  comme pilote des Cubs de Chicago,
pour 1940. Le proprietaire il
Wigley a dit que Gabby resterait
comme gérant. s’il le voulait. C'est
donc dire que Frankie Frisch ne
sera pas nommé, comme il en avait
été question.
ee>

La classique du

  

  

 

  
  

 

  

  

  

  

a) A LA Q. A. H. A. Atwood, Washburn et Hoim
A la réunion de ia Quétec Ama- A LIGUE NATIONALE sur le rracé

teur taches Association. tenue baseball débutera (Parties de samedt non eomprives) | Ce fui à Dorval que fut couru le
sous la présidesce de M. Arthur , GP. PC Di. premier Derby, dans l'histoire de le,
Lapierre. Otel Queens.a4 octobre, à N.-Y. Singinnar 5 uw "7, Province de Québec. alors que Jo-

ji y «no eu de bier eatra-1 Cu au | Chicago H @ se 9° seph A. Murphy était Je commis.
ordinaire.| DE DEBAT t AGO, 15. La serie mondiale do Brooklyn i g Se wire président,

A» : DEBATS » New. Yo: 7 18; _
On s'atte: dant à un viol ei porties à cet endroit merers. hiTADUIED 8H 8

bat au suet de la demanded'ad ‘da 6 jrodi le série ne continuers in to Prine: n 153 88 POTINS DE BASEBALL

mission d'un second club de Qué.armapatnem aid @ moana ———: na que *
bec dans un circuit tandis que l'on samedi. éimanche€ lundi of ecomsaite ChicaneTHE oF 023 sod 12 "0 $ La direction du club nies! annen-
devait au-si discuter l'abandon de ; 14 feurnee de vendredi est gardée pour be

|

Harrell ot Warten: Lee ot Manc wo ib “ torn
la Ligue Provineigie par le Corn-! "10représentante de la Ligne A BROOKLYN . .000 00 130-3 : 0 ed’ ondeve
wall qui vient de se joindre à In ne ot do ls Ligue Nationale: les Vankows. |FRET ROH . 000 000 011Ligue du Québec, les Reds de Ci mati, Ses ( o de tamimmons et Hartje nceur

SUR LA TABLE [Bt-Leuis of loa abs di Chicago se nent man er Berten. Muelier ‘ Bert Hass a terming la

Rien de tel n'est Burson, Lora. | romatones tatty i monde CIRCISOAT: 1 00 00e 4 1b minom ior”. Li vi

à

une assemblée comvequer par (3nine: 4 Lynn et Danning Hay- n Association... LinsQue des demandes d'admission des [le cemmisesire Konesaw M. Tandis,clubs Quebec, Verdun et St.-Hya-
cinthe furent présentées, on propn-
sa de laisser le tout sur la table
Jusqu'à la prochaine assemblée. |
Cette proposition fut une surprise
mais elle fut acceptée quand mé-
me sur division,

 

age. -

JACOBS vs MARBLE
EN FINALE
FOREST HILLS, N.Y

|Pesit Journ,
jourd'hai a   

 

  

  

 

 

  
 

vision. wéeutive. Kil1 serORNWALL Fam Lena ma] Siemens Kev

|

(Parties du sementcomprises ayButeursà rompers; i lement ques |7- tenant Mile

|

New ya: 4 : sictoir Mnes.tion du Cornwall qui, nous dit-on, ; Alize res. | newton” © Or i u = 1 n otre Un:n'a rR . cham. te ’ tre 11TaPas encore donnéadémission [fiat de Pare Wik yin pres (Chto,RS, am|les autorités de ce circuit Boivin| LIGUE INTERNATIONALE |Wamisgon ... : À © OU 85

k

|es ‘ vit Washi . 'l'ait averti de prendre une déci- ELIMINATOIRES ' Philage oie oo. 5 = 3e 3 Newark bat Jersey-Cify olsion quelconque avant le 7 septem- Demi-finale stone. dh % 217 ew artre, ' ,EE WA

y,

(Evan venoy yo MENG la série par 3 à 2
Au cours de la réunion, il fut; Ÿ cen GF MLTRoprener oh. meant x ;

longuement question des arbitres TTR “- pagel Bourneet de la réinstallation du joueur ‘ . PO My | NEW.Yonx : QC à i } Te
i ! . - x |Camillien Houde qui fut suspendu iRechester .. .. .. ., 5 87

|

Plppen (8) Benton ei Tebuetts, Mus. | per 3 parties
pour avoir frappé un officiel. Fi- [Poffoo. 1
nalement, rien ne fut décidé, [ otFoste Rachsior-Butrate :

t + — Tout indique
que Gabby Hartnett sera réengagé

  
 

{ren surtout dû su fait que le champ
de courses était éloigné du centre de

1913.
Pendant plusie

BASEBALLIi cnruse o ami.
{ Rérutats du samedi),

LIGUE INTERNATIONALE
ROCHESTER — BUFFALO

priétai.rs demr.-
puis Fred Richa:

+I gee. en 1918. La réunion d'autom-
ne eût lieu sous la juridiction de le
Canadian Racing Association qui di-
digeait aussi ia reunion de Blue

reur du Dorva
sportaman pe::"

sidérables
Un jour, feu :

 

 

  

16. (Bpécial su
— Helen Serobe & su-

nuei de Forest Hills pour la Sows fois LIGUE AMERICAINE '
 

384 ‘ao ot Dickey,
¢ Joué CHICAGO 000 000 330 000 - 6 14 4

Partie du soir. .
JERSEY CITY . 010000000 - 1 4 3
NEWARK . 901 202 Olx - 7 13 @
Joiner Carpenter (7: Perce er

Bonnets. La piste de Dorval était
populaire aupres des propriétaires
et quelques-uns des mellleurs che-4
vaux du continent vinrent évoluer

  
 

     

      
   

  

   

   

 

worih: Wa.te® et Lombara: faire mieez que .292, il &
use 12 coups de cireuit…

Joifenet,

 

    

  

| 1
Boston... | mn
St-lovis.... HEN

-
je 310, peur lo Birminghs »

      

   

   

   
Is Coupe des Ge

022 001 - 7 12 duerent  

 

Sylvio Mantha restera fort
probablement avec le Concordia

 

  

  

  Sie algne avec le nouveau oinh Quibes do
Ai Honier du Québec, °
denibe vers le pi cot bem

Cenrorêle opère dans la
semble presque définitif pete corieie,

ane Sylvie Manih
lrucieur du club Concordiade Ia"Ligwe enter

y à rien de Dieu défini § co weit Bi le lu
fn

PHILADEL. 109 1
Rigney 9), 2

man 18), Cantet (9),
  e4 Trean: Beck- boost qe d'une vitals pour ssurer loan roncenirer Je: vaBrucker. er Mayen. JS Rechester-Buffaie, & aretepour

ST-LOUIS . . 000 008 000 -
; + la Coupe,

TWABHINGTON . 001 210 00x 4 1 i mas nnrerE POUR LELawson € Hayahany, Ma“ nes et Pain: mue

     

0 mais les ¢re « coup de ri d T Leu
pointe

À

ln dème, ot deux à la Gime r
sseurèrent la victoire, lo | Wech-
burn té tes Giants à Cou on,

ou fin on ve rTCarpenter of Plored, renee deine,

MINNEAPOLIS ~— LOUISVILLERdEnd - INDIANAPOLIS   

|aaron. AMERICAINE

|

  

 

Léo Dandurand
priétaires de Do:
unions fuient ie:

DERBY Di
Encore une foi

petite classique *,

Derby du Québec [a
bord de $5000 |

36.600
Il ya quate a

années d'inactisite
réunion d'automne
pas un plus grand : .

PROPRIETAIRE+

Rappelons ere .

ies proprietaires le- ;:
mérique envoseren* >
Dorval Mentionner

Hendrie. Hairy Pay.

P. Carman. Augu~! He

Wilson. Willis Sha:K

K -L. Rosa et plusie:

EXTERMINA (0H
Un des meilleurs «!

A Dorval fui sans «

nator.
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En raccourci dans!
les sports

  
De St -Lours, on ape - i

divais ont oe, le ,
; Vexetieh es je Jancen! po
| Barret pour fe lancen: iin. BY
du ciud Howton, Bee’ oe

i partien ay roury dreqre we
4 dlanchlarages romsécuf: <a

cordé aucun potat en JA =
Cardinals ont aussi fmt
lanceur paucher Rom 5
tigeur Mas Marshall
mento, anti que du +
Bob Repare, du club Dr
tratent aug Reds Wine:
Dr plus tla ont encod av

 

  

ten” joueurs awivanis I
Lynn King et Howard XK: Any
côté, lea Browns ont entout Nleurs Rupert Thampron of I
for au lub Hollywood io wl
de Wachington ant ced” - [LS
als Mary K° 4 et} )
club Mivneaps ere pe + ‘

rét-caurt Johnny Pots Lame “
acheté récemment pour 19Cant SR),
340,000. À Buffalo. enfio Ulgaps Chle direction des
vétéran Steve Q) comms
d'affetres et od Fu Cin ENS
l'as prochain.



   

  

  

  
  
    

 

  

  

  

    

  
  

 

  
  

   

  

  

      

  
  
  

    

  

   

  

  

  

   

demande le pa hè t du Centre Sportif {n nt du Centre Sportif;
requête, comprenont quelque 40,000 signatures, est présentée où pre- |

“ar ministre par une délégationde Montréal. — Urgence dé continuation La vie de Léo Kid Ro “

, trevoux pour que toutsoit prêt pour les Jeux de l'Empire qui ouront y -

fort probablement lieu, malgré la guerre. . 3
pinta.

A

- =À

momprement quels 16068 dantourIs foi que ces travaus diminuent Je chômage Raoul Godbout nous écrit...
resentée au premier ministre de ily ale fail que xi le Centre Sportif ne se termine | —_ $

“Maurice Duplessin, ainsi pan, les Jeux de l'Empire ne pourront être tenus | A la suite de la publication de la biographie sportive de Léo Kid Rey

ant inata l'on dans notre ville, en 1942, Montréal a eu In promesse

|

en huit chapitres doni le dernier n paru, dimanche dernier, nous avons =

les importante x au d'obtenir ces Jeux mais à la condition expresse que reçu plusieurs leltren de félicitations et d'élogen. Neus publions, 13

on sait que les travaux ont été le Centre Sportif seit termine. aujourd'hui. celle da Raoul Godbout, spertman bien connu de la

Ty 8 quelque temps. ‘ Qu'on ne «'imagi len J , métropole, ancien gérant de Lie Kid Roy ot de Dave Castillous.

a requte a ele présentée. à Québec, jeudi. sont comme les eux(lympiques Lu vrae Montréal, le F1 septembre 1538

ane délégation de Meniréal comprenant MM. grande chance que len premiers sient supprimés M. Charles Mayer,

mbault Deny. maire de Montréal-- lord, J.-Thé® comme len neconds. à cauxe de la guerre. directeur sportif =

alt Jr, notaire, Léon Trépanier. président de la Non, il ent ti : tLe Petit Journal”
=

alt Jr. centenaire de Montréal, René Vire a pra iquementcertain que les Jeux Montréal pad

nel et Chartes Mayer, secretaire ele Lom guerce — om: 1H s'agit aa ’ i

n spertive des fêtes du sèmecordes im organisén entre los athlètes den différentes parties‘ Cher monrieur Mages. —

uesnel qui v'ent occupé
de la requête.

Von delégues a'altendent à une

 

= cours de laquelle

remet “ur certains points de

ra le plus

Feirnest Savard, president de

Hee. sers present.

LES JEUX DE L'EMPI

Au poinl

ser sur le +

AU TRES

 

nuire

aisons ci-dessous 1x-

oe de crite requê
“wire Honorable Mi-!

T. sous votre soge ét
y010 des proyêts 1mper-|
au chômage dant

« parmt ces irarqus.

Winsatre du Travail, à
mon d'un Centre,

cat qut era lorguett:

Pprotisciat
» ‘ous les autres pro-|

. arrement suspendus

    que our de re-
3 + l'accomplisse-

« piue beau, le piut

“er la couronne ge!
ement Procimete!

» + € Procince de
repr ces IT

+ ra devants et
-e Sportif

+ .¢ projet du Centre

ia Provingg de

  

wr.)
anratf

  

  nçaise« lemment wrbanuse |
chee à péiterté le Goucer-

or - du chou œuvst judi.

Réponses à c
“

t les rrponnes:

Jak Broughton.
Marvin,

Leu Hiata-L'nde, em 1900.
des Cards, avec 024,

Mack Wilson, des Cube, aver
Men 1930.
Les Nell (Jims, Inch. Dike.
Phil #t Nieve),

. Heenan, de Troy. New-
York

Al Mctey, Willie Ritchie, Jobe
Milrain. Leach Cross, Guebeat
mith
Alexander et Lowdermilh.
ta) Tunney-Dempeey, à Phéle-
deiphie. en 1906, avec 199, 157:
18) Funney-Dempeey, à Chies-
te. en 1927, avec 92,068,000.

Fllssimmens, |Tomy
Burns, Max Behmeling, Prime

Uarnera

Tunnes, avec 9000,445.48, lors

du rond rembat contre
Dempsey.
les Hrowns. .

: neAnpcles, onse em 1904, Les

roJari, des Vambees. te
3036.

Los Ge
Chark Klein, be 10 avrit"1808.

   

Montreal. avec le premier ministre Duplessis,

on insisters plus par-

bas. H est probable que

de vue sporti, meas Re sawrions rep

‘ar achévement des (BYVANE commences.

: + demandons de pren. |et que
e

bee |»

UELLES SONT VOS CONNAISSANCES

Co “nez pas prix connassanee des en

+ qui tins ponden sur le aport en géveral, en
+ fe onde avant de consulter lea

brig, Jo 2 jaime 1908 of der.

 

 

 

 

 de Em el même si quelques-uns de ceux-ci sont

dans l’armée ou dans la marine ou dann l'aviation.
ile auront toutes les chances ponsiblen de pratiquer

et de ne tenir en grande condition physique tandis

qu'on leur facilitera le sesage au Canada.

_ Wailleurs. si nos lecteurs veulent prendre com-

naissance du texte de la requéle que nous publions’

plux bas, ils aurent l'occasion de trouver une foule

de raisons pour que le premier ministre et son gou-

vernement accédent a la demande fait par 10.000

personnes de Montréal. si la chose est possible.

  

entrevue, lundi

la requête dont

ia Commission

RE,

!

HONORABLE MAURICE DUPLESSIS

PREMIER MINISTRE DE LA PROVINCE DE QUEBEC |

ET
AUX MEMBRES DE SON MINISTERE |

ie de Quebec et 04 fubiet de Fe !
«D Attendu que. le ile de Mun. rai

nt que possibl ie;
féiera son troisième Contesaire #4 1942

  

   

  
1e Gouternement Pro incial gu-] ra dus du d'entre Sportif à qur

Tail, dé cette facut, dole Montisgl dujacrc un personnel de deur mille hom

Plus grand Centre Sportif monde

|

ure 1 puivee "tontrer @ le population

9 -Attendu que q'âce à dieposi-

|

de Muntrea: ire progrès de cet rmpor-   
  ule du Goi-

en
se

fact pro et Des Qriérieaune 68 soni od.
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Npuritf rt out a10ud

€ etais a premiere “uit que
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Sportif. of serait fgie dar. 3g

des © umpiades au Canada dan: la Pic.

|

tule es Spurts à la ‘os

ince de Québec vou sua derranduns dos Meur eu

11- Attendu que ‘es : telle Provises Mrsueue, bien cer pecineuse-

Ste -Hélène et crus du ment, d'nterre sir œupres du Bureau de;

 

Rrnaontru : Ecotuiique pour Qu

vere Toul FON DOUTOI POUT (EEE UL,

ance

|

erodoucheme : de deux à drone mille,

12 Attendu que des wiry et des

|

hommes pour “ter les Tiaraux inceu

vont tenus Tor 4j retient que € Goutrrnrment Pictin-

¢ Sporti! et 4. “| de? dense «a sagesse a + bien ou Com

de 6 1airar du Pit] ences car oul en aisant . agréable
fret en plus

ue vif pris UN essor assez d'a"É pos

emeurer Quelque peu slalio re €:

que le Centre Sportif est à se
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13— Attedu Que [Cua ey gry Gut et de printer du : que chômeurs

ung certaine largesie d‘*pue fau

|
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sx Monceur Je Prewer Mimic

pus MALE [aid Gb arrempiy une

7s de ton promesses de

  

 

rement du Centre Sports”

16 Attend ‘a sage adrire
uellen ree  tre

  

pétenites le Centre Spoof pourrait fot de pos

Grancer rapidement donner & Quebec un moyen de déve-

Il est résolu que «°  petionneufs.| Cppe re Sports dans notre Province

vec trée humbles secteurs  
soustigner. demandet  ‘e*preiuense-
ment au Premier M nixte de a Pro: + Les so

SUR LES SPORTS! |

inquonte intéressontes questions
que sont prabloes phus des Vous

mendse she guger de Uiterdue de vos connaissances

pur le apart.

 

oe.

réponses

 

à 1924. %.—Ntaniey Ketchell,

27.—White Sex et Reds. en 1919. 4!—Young Jack Thempose. Jackie

18.—En 1914 et 1915. Fields. Jimmie Mclarnin et

29.—En 1576. Baroey Ress.

30.—101 a lancé deux parties const 62.4 ing (un avec les Vubs. quatre

entives sans point ni coup sir. avec les Yanhs!.

M—in) tennie; (b), fosibal: tel 43.—Kansas-City.

bone; 4), baseball. —les Red Sox, en 1918, avec Ed

pe

2e—Les Giants aver quatre de inl EEE: Morrisey, Saratoga.

32.—A Carlisle Institute. Barrow.

33.—Franh Calder, Angleterre. 43.—FPhiladeiphie.

U—Oul, diminution & 126, en 1918. 4.—Ty Cobb.

35.—Nerman Nhelby. 47.—Oul, si enregistré avant le re-

26.—L'original Jach Dempory (poids trait.
48.—Joe et Vince Dundee.

40.—Jaek Britton. ancien champion

mi-meyen.

se—Morgan J. Bulkely.

moyen).
17—George Dixon of Etigie fardi-

miss.

 

Louis s’endort pendant le

combat Nova-Galento_
DETROIT, 16

Nova se beitalent comme des it:
hier soir, Jos Louis s'est endorm

 

— Alors que Ga:renio #1
st  

 

LEO KID ROY 
 

ont, Ii ne Jaui pes croire quele
nom me ree que oom!

*

poatterresmal plutôt DANS L'ARMÉE
reg QU'H Jui fallait Obéir au Dr Ches- —

or C. Ames, son médecin qui Jui re-

commandait’ un repos immédiat. En Jéo Kid Roy, à n cham-

offer. don Louia ouffre d'un Jeser pion canadien poids plume et
rhume de cerveau ef comme le cham-

pion doit rencontrer Bob Pastor dei

mercredi prochain, son médecin € C4

Don de moitre Louis au repos.

PARTIES DU DIMANCHE
LIGUE NATIONALE: Brook! nn à

Pittsburg

poids léger, dont nous avons

terminé In biographie diman-

che dernier, vient d'envoyer

sa demande au gouvernement

de Washington pour s'enrôler

dans l'armée américaine. 1! à

Chicago. Philadeiphie4 demandé d'être nommé ins-

Louis. à Cineinnatt: Vor tructeur de culture phyrique.

LIGUE AMKRICAINE Kt Lown À lt n'a pas encore reçu de vé-

New-York, Cleveland @ Phviadeiphic. ponse. Léo demeure, mainte

Détroit à Washington; Chicago à Be

I
R

nant, à Lowell avec ses vieux
parents. Quatre: Ed, Frank, Jim of Jee.

LIGUE PROVINCIALE, minatoires )
_ aus ne après-
midi. Trois-Rivières à Québec, re so. À

erste, EN,

   
 

   
 Je ue voix comment vous sspiimes mb reconnaissance Sint

gue l'adutiration de centaines de rportamen que j'ai rencontrés

pour la werveillense idée que vous avez eue de publier la bioyra-

phie xportire de Léo Kid Roy (Léo Paradis).

La vie de Kid Roy, telle que incontée en huët palpitants

chapitres dans votre journal, « soulevé un intérêt énorme. Ler

milliers d'amateurs qu nuivirent Roy pendant dir ans pour len-

conrayer et l'applaudir ont co l'orcarton détrafraichie leur mémoi-

re et de revivre de beaux moments.

L'occasion à été d'autant plus belle que vous avez raconté

de merreillense façon, Vraiment, moi brunt de Roy. je me sou-

siens bien «den diyférents combuts de «a carrière et je nie souriens

bien que vous étiez un de ceux qui ne manquaient aucun de ses

canchate waix bien dex detoids gue j'arais où liés ont été «appelés

par vous et je ne puis Que cour louanger pour votre remarquable

mémoire ainsi que pour le travail de rerherehen que vous avez dû

entreprendre.

Encore fine foin tu men nom of en cele de Léo Kid Roy. ie

vous félicite pour Chintoire gue vous ques publiée, histoire qui «

été grandement appréciée selon len numb.eus témoignages que j'en

ai cus el que vous n'avez xérement pas manqué d'avoir. Velre

prestige sléjà bien établi & augmenté encore et continue de faire

de votre journal, un journal des plus popolaires parmi les xpoite-

men.
Merei également de la nention au suict de Dave Custilloux

que J'ai déjà ddiragé et qui, J'en enin convaines, saura réponde aus

vogue Que vous 0sprumez rene PuCrasseur du famens Léo Kid

6
6
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Oo
Votie tout dévoué
Kaoul ‘iodbout

w gévant de Léo Kod key
et dde Dare Castedlons.

GALENTO, CERTAIN DE RENCONTRER LOUIS
DE NOUVEAU, CROIT OU'IL GAGNERA

PAR MISE HORS DE COMBAT
Tony foit une déclaration en ce sens après 10 victoire

per mise hers de combat technique à la 14ème ronde sur

Lou Nova, vendredi. — Le résultet est une surprise pour

plusieurs.

PHILADELPHIF. 16. — (spécial au “Petit Journal’) — Par sa victesre

d'hier soit par mire bers de combat technique a la léme ronde, Tony

Galente se croit assuré d'un autre maich avec le vainqueur du cembat

Pastor-Louis, mercredi. à Detroit. Galento s'est déclaré enchanté de ra

victoire d'hier soir et 11 à déclaré qu'il était certain de mettre Joe Leui

hors de combat. en deus rendes, cette fois. wi Joe Louis. comme o% 5)

aitend. remporte la victoire sur Bob Pastor.
—

LE COMBAT

On trouvera en page 46. be détail du combat de sendrcdi entre lex

Neva et Tony Galente. .

UN NOUVEAU
TROPHEE LEO
DANDURAND
Ls ier est devenu le

propriété dv club Sorel, à le

suite de victoires consécu-
tives.
—_——

ELIMINATIONS

  

j pour remplacer celui-ci par un autre

également don de Dandurand.

Le president Lachapelle du «bub

sere], sportsman bien connu. a fé-

licite M. Dandurand de son geste en

acceptant le trophée pour sen cieb.

Le président de la Ligue Province:

te. M. Jean Barrette, a télégra-

phi¢ a lée Dandurand. qui conduit

in reunien de courses à Fairmeunt

Park, l'expressien de sa recennsis-

sance ainsi que les remerciements

des rept clubs du circuit.

KEARNS A CONFIANCE
EN PASTOR,51...

L'encien gérant de Dempsey

dit que Louis n'est plus aussi

  

 

 

 

 
 Le seconde pertie Trois.

vières-Québec, à Québec,
semedi soir, 3ème eux
Trois-Rivières et la 4ème à

Québec, dimanche. bon qu'sutrefeis.

la pluie 6€ NEW-YORK. 18 Special an

bé la time partie de ln série Petit Journal» D'après Jack

Trois-Rivières Québec, dans les eii- | Kearns, ancien gérant du chairplon

minations pour le championnat de 1a | mondial Jack Dempsey. Bob Pas-

Ligue Provinciale. Cette partie était; tor a une chance de l'emporter sur

céduiée pour samedi soir. à Qué- Joe Louis sil n'est pas mis hors de

bec. Deux parties doivent avoir New combat en trois où quatre rondes

dimanche, celle de

|

Voici ce qu'a dit Kearns:

cet après-midi, aux Trois-Rivières, Pouvez-vous vous imaginer ce

et celle de ce soir, à Québec. On salt {que le champion aurs Tair, aux

que Québer a remporté la lère vie- environs de la 19ème ronde ni le

toire.
combat va jusque là? 11 sera o

Dans les présentes édiminatoires,

|

fatigué et s! épuisé qu'il voudra se

clubs se disputent um mouvenu (servir du seau d'eau comme oreil-

trophée donné par le populaire Léo\ler, Louis s'amollit. I méne a vie

d'un champion et il mange la vow -

viture des champions. La même

chose est toujours arrivée à tout

«champion et Louis ne fait pas ex-

ceplion. Ne laissez aitte vous

dire que Louis est boxeur qu'il

étail alors qu'il avait faim”

 

Pour une seconde foie.
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Section sporty,
11 PAGES —'46 à 56
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Galento certain de mettre Louis hors de comb
(Voir page 55)

” Les statistiques complètes de l’Internationale pour 193
(Voir pages 52 et 53)

On insiste pour le parachèvement du Centre Sportif
(Voir page 55)

Joe DiMaggio, un des meilleurs joueurs de tous les tempy
(Voir page 48) ve

 

 

 

 

 

 

 

DES PETITS DETAILS QUI CONTRIBUENT A LA FORMIDABLE MOYENNE DE .400 POUR JOE DiMAGGIO

|
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Em frappant des coupe sûrs avec moyenne de .160. tout en menant, 16 ans déjà, aucon frappeur de leit, on 1928, la Ligue vodotte quelques !u.tvurs of
une régularité constante, à quel- haut la main, la Ligue Améri- la Ligue Américaine n'a pe ob- Nationale. Bill Terry, dos Gisnts contribuent le formidable
ques exceptions pris, Joe DiMag- caine au bâton, pour faire par- tenir une moyenne de .100 pour de New-York, à mené sem cir- moyenne an baton.

étoile des Yankees de New. tie du cercle charmant des co- la saison. Harry Heilman fut, en cuit avec .401, en 1938. Om voit, (Voir e 48
ork, maintient la formidable gneurs de .100 où mieux. Depuis effet, le dernier à accomptir l'ex- ie, Jee DiMaggie mettant en pes

Les adversaires Pu

de i ,

mercredi

prochain

pour le

championnat

mondial

des

poids lourds
Grote JosLouis défendre son
titre prarhampion mondialSes
poids r une e
ols, cette année. Son adversaire
est Bob Pantor qui, on s'en sou-
vient, à déjà tenu dix rondes
contre Louis sans se faire envoyer
au des rêves, grâce à ses

3 æ de coureur arène.
‘est à cause de ces qualités de

coareur qu'on à à
la portée du combat. Inutile de
dire que *ouis est favori, surtout
à Detroit, la ville où fl eut de-
meuré ps et où if

as comme amateur.


